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M. Jean Htarietti, diwtrur artistique
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si-ultÊ rt'pFvik>iitationii de la
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Vu la grande allluence. nu esl prié
de retenir «es place».

. AniptUUieUt-e, 1 franc
11 i en perçu U tt. » r> plus pour U u

d'EUt

LE JEUDI BJUMT A SMMT>CHAJtLES

lietlt- as*iV, U Uonfrrrle rsûnl-CtiBrl.
Uorrum î' 1ère repr*Kaier. t I'OCUMUII <i
juuili sattt, trow «ujeU de ta POMIUD 0
Kntre Seigneur : Le U l
Ot'frccnli: de U crulx. le
lr«(«il atl, ivre un goût purfui. wi g
tunrours ti'uii unalpur hittlaifi. |f, p ̂ ,

Les UdÈles DF ntanqueroal p u d'allei
/jirt- une vMMte t cet nr^Urire t l «ppntcic
r.inL «• uiéiue lemps, le Latent u-U»lii)ui
de aotre concilojEB.
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T -nr la .:.•.!*«• •),. Pr

! avril, a S

HrUrrfitalm : s avril IBM. • i l h<>u.

r t t (minlr* .1- N. D. di> la
- p i V i l j«.iir la prrraii-re

. .pu mttitt dâtre

ETAT-CIVIL
nu XI Unr, Itm

iram « una

CONSEIL
DES MINISTRES

l'Ai.is. au Mut
Le* Muiibtm, ei Sou*-SecrétaiL._

d'Etat »e sont réuni», c« malin, 4 li]
heure», « l'Elysée, KIU* la prwiden
« lie M. Paul D h

1 m1 grande partie de la su-u
.1* consacrée à la question de i aceon*
i-eunomîinie francu-sui-w.

tfUEST/GWf PARLEMENTAIRES

Le Conseil sV»l iiwuiu- entreteui
d.a diverties question» u l'ordre di
jour di's deux lïliumuiv*.

AFFAIRES COURANTES
Le Couse/l s'esl <-n*uite occupé

Uxpêditiou tkn affaire» courantes.

LES CHEMINOTS
ABORDEAUX

IA-H cheminot:, île Ikinjeaux,
<jïiihn> de plus (tt 4.0IK), ont vnt^
nirc du jour, oii UM *• déclamil

I'U Ji ?>iiilciiir IA tÀJiif&léralioii gé-
•.•tille du 'l'ra^'ail dans un tu
riil n-v.ilutiunitaire si les circuiiû-

DEVANT
LA HAUTE-COUR

-tié,ikn>eduSO.Vti,,

de M. LEON BOURGEOIS

l.nildicitei' i-sl ouvert.' (i 14 lu-lires
un pn.re.lc rapidvnirnl ,i lapp,-

un mal. t-n cottinit-riciuil par la | . |
tri- N.

L'AUDITION
DES TEMOINS

r de* *!•• In d

mis un,- IHIrv. .1/. Philippe /.Vr-
tltelitt itritleste contre la déposi
d'an témoin, affirmant qu'il aurait

•IflP' à M. Pais-Séailles (jue le
xi dlliNay désirait |fl rupture
tli»ns diphinwli'pies nvec l'Allé

PnifMirPurfivttéral, M. Lr*'o
i.- ifittuilr (wHiirr rtc [.ûV,^ ,,ffl-

f ii-ll(- f-lahlu-sanl qui- U- li-mom
miraM. qui t\j>phm « U bartv. i
.s »n nomnv- Léon Kohn.. suj^t «1-

•mantl, eotiibimiu'- jadis pour \.>t.

V Letrourt. «pn-s avoir l o n p

ifitl nnnmt-ntr p ^ pi «'«M. termi

ir IIIII> p-'i-umi-iu <]i>i |vt«v«Kiuf

|-j-)ini,IU-ciu..|il« i k IH IUII I I :

ilAUblir. à s..n Imir n lHi<h>
-s «inciraifiiU. qui- RtMpnnnl.l
-h >->' l/on KBI.II

l.Tivntioii .In M- M<HIM oaiw
l»iit lumutle.

Vs qiiptqiK's explications dr M*
O'ttiafffrri. il tat ck-rirM' IJU'IIIIP

h' niniiiJi'iin ntnîrr si'ra fuit'1 H

U. MESSIMY. anci^Ti minislrf <l«
i litinTf, r«l appfl^ à ta barre.
M. Conty avait .l^lart- que MM.

Catllaux H Mcsmiy flvaimt nt-Roci>-
BTfTln. All.rn.ÉU.U.' --M 1911, nIX' en-
lenti; au «ujrt rlu clmmin an fer da
Honim.

Ti.i|-r»^ i-> D^rxTnl M«»)«iiny. M.
(î'.uly fHtnrtiiivnil W finis iiiiiiHlrii'
'le M haint*. O u i ptiur cilfl ifii il u

j
U î riir k-f JirxliVL-H du mimsteri' des
AJriiiivc .-truiipTwt. »

Lf gi-iienil Me«ximy ptmrwuil sa
di'pasitiuu, en lii-vi-luppant longue-
ii,-nL la puliliqii.' suiv,,. |Hir M. iVtit-
Intiff. nu riionifitt de I affaire d'A^dir.

Lf témoin parle, à son tour, de
l'uriîtlerii' Jour.le. I>1 f-xplii|Uf que
c e»l Kiir \e* insUiiOCH de U. Caillmx
qu'un chiTi'liu à Jnier l'anuér fraii-
çoiîrt; de jiii'crw ù longue {turiét.1.

LaiKHfii niiiiiglrij de lu Liuertv est
•'-conté \rè* dirtrttili-nnjut, il n'a apj>ur-
1" n la burre auoun arguiucnl iui-
[•.irlunt jH.ur I urieiitatj.ju des débat».

LES PROPOS
REVOLUTIONNAIRES
DE M. BIDEGARAY

i'Uiis, :k> Mars.
M. Paul de Caesagnac. député c

lii-i-s, u luit ce nui Un une démarel
aujm-* de M. Steeg. Ministre <le l'ii
l>'-rieur, au sujet de pru|*>s révolu-
liminaires qui auraient été tenus pai
M. Bitiegaray, secrétaire généra! de
la Fédération des (Jheminois, et I
informe qui i allHi| lui jwwr nu
que-ilion, au cours de la séance i!
oc jour.

M. Steeg a accepté, en principe, de
répondre, à la question qui lui sera
posée par M Paul de Cassagnac,
oo avant la séparation des Chambres.

Ou sait, d autfu part, que M. i
gara y dément les propos qu'on loi
fait tenir.

LES ARRESTATIONS
A ORLEANS

OEUA"*NN. a») Mars.
Loi deux arrestations, qui ont été

opérées dimooebe, dans Je ilop
ment d'Eurc-ct-Loirc, ne se rappor-
liAt pas au drama dus Aubraib.

0 ee CKiiûnne que 1M b&Adita n'é-
leiit qu'au nombre 'le quutre.

AU PORTUGAL
LismiNsK. :•*• M«i

M i , il.- n pr<-

dt fout'-s 1rs corporations. ptmr pro-
ifTrter vnnlre les me>-ur>* d'ordre pri-

luis il parait «pie de
wiraiions si.lit opposées à CJ- irwni-

vement. el ont fait savoi
prendraient jias pari M la prévr

Cwl, notamment, dans les locaiî-
s a voisinantes de IJsbonne «pie le
iidîcat ouvrier rencontre celle on-

UN CYCLONE
A CHICAGO

/•/.( > Ht f.H*i I tt'TIME.S

NEW-VnnK.at Mar».
i rlfrmalile ryrltme. H eut abattu

ditns In régitMi de Chicago. H a déviis-
I.' la ville et sr> environ*.

n'a pas duré plus de lu minute;-,
mais il s Tait plu» île 1.3m victime*

Quant aux dégâts matériels, ils

L'OCCUPATION
DU

BASSIN DE LA RUHR

PAHIS, »> Mar».
Dan* lm milieux dtpInmaUqiie». o

middèiT nue la Noie du pr^niden
k'ihon. au snj*>l de ) «K^tipation d
^s in <!.- la Huhr. 11 qui s- .léciar

Ou mit que la Franc-
tuge uue stuibUbU' oocupaliuu ut qui
W ijouvenifiueuui auglait» et itolitt
lu' ri 'Cn ii liai suent p*e i'opjmrluilil
d uni1 paruilii- un-sure.

CHAMBRE
DES DEPUTES

Présidence de M. Groussier.
cice-prèxutent

IJI senne.- eM nu verte à H heurra
L'un lies, secrétaires donne lecli

du procès-verbal de la dernière ses
w qui val adojdé.

LES DOUZIEMES
PROVISOIRES

La Chambre continue la discuswi
-tu projet de loi porltuil ouverture di
crédils provwmr
deuxième trimestre de

Les crédit:* prnvisu
Hii litre des «léjtetiscs ordinaire* des
services civils s'élèvent a 4 milliard!
TTC millions, dépassant de plus d'ui
milliard les prévisinitH du premi
Irùneslre.

Les crédits des dépenses militaire
el des dépenses exceptionnelle» civi
l-> «'élèvent n 4- milliard» JWK mil
hou* en diminution de ? milliard!
SP? millions sur les crédits correspoi
riants au premier trimestre.

Enfin, le projet envisage Itss son
nii'? suivantes pi.ur la liquidation d
]misions militaire» au cours du :
Iriuiesuv.

Après une courte, intervention de
MM. Jean Durand i*t Aubriot la dis-
CIHHUII générale esl close.

LES ARTICLES

fji Chambre pasw ensuite à la dis

veinent min nux voix cl adoptés.

LE VOTE
ï.Vn«nnble .lu i«mjfl île lui e

«dojrte par 5fi voix contre 63.

SEANCE f)E L APRES-MIDI

Prérifffiire de M, RAOUL PERF.T

La séance est ouverte- à 15 beures.
•L'un des secrétaires donne lecture

du procrs-vernal de la dernière st
ce qui est adopté,

LES PENSIONS MILITAIRE*
La Chkiubre discute d'abord le pro-

ji l île loi, retwur du Sénat, relatif a
la législation de» pensons militaires.

Aprér une cuurti' riiscuuûou le pro-
jel de lui esl adapté avec les quelques

ifilicttlions apjicrltW par lu Sénat.

LES CHAMBRES DAGIUCILTVRB

La Ciianiùr. adoptn également ta
fmii»i>ilt(in de toi ajournant

» aux Chambres consultatives
dagricullun.

La s.ance esl l.-v, .- ù 18 beures.

EN ALLEMAGNE

SOULEVEMENT
COMMUNISTE

I'AKIS. vm Mars.
l'n téli'grHiniiii- .1. Ijirl.trubel an-
atn- qu'un «oulèvcment rt.mmoni»-
général doit Aclater aujourd hal

dans toute t'ADeougnt'.
U Niftnsl don éire donné de Man-

K-im el de Sluttgard.
(> sont le» groupe de l'AJhnMgiKt

lu Nord qui «ont charg.^ de foire
passer Jtts milpa.il!i-nv< o( 1M mnnt-
ligus aux oomnHinistes de l'Allema-
gne du Sud.

Franrfurl esl la jirraiiere ville d.inl
communisk-fl comptent eempa-

EiiiiAii. .fu Mare
l.unu..- ro«|<e .-si m reLruiU-j eUe

Tuil devHiit li* Iroupee gouveniemen-

Lue vive anxiété regua m Kul-
Itmde; i»n craiul, eji effet, que las
eommuinsUw, alTairé.». ne cliercheul
à franebir la frontière hollandaise
f*nir «VmpanT des stocks de vivres
citii-liliié? daii^ ces région*.

LA COMMISSION
A COLOGNE

<-..I."-.NI.:. A> Marc."
La ConuuiM»i-ni interalliée a fait

savoir au Commissaire du Reich,
danx la zone occujiée, qiu Jeu arrea-
latious de ritoyeiis allemaudit, accu-
sés du crime* de guerre, ne doivent
plu» tHre effectuées, duréuavant,dans
la zone occupée.

HERMANN MULLER
BKKLIK, 30 Man.

L>- nouveau Ghaactlier, Hermonu
Millier, a minime- •: t Assamblée na-
Ijiniale qu'il complaît nonuner pro-
chainemeuf un nouveau Ministre des
AiTain.-s étrangères.

AESSEN
1>>S ouvriers auraiont accepté l'ul-

timaluni du tiauvernemiinl ordon-
nant la reprise immédiate du travail.

(VI ulliuiutuni expirait aujour-
d'hui, a midi.

A DUISBOURO
L..-B ofliciLTs municipaux sti sont

nus t-n grève conlre le (iouvprnt'ment.

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DKSSKKT EXTRA FIN

Médaille dOr, Paris, ISH

Agent Général pour Ja Corse :

P. BITTERLET. — Bastîa

DLMÀNDEZ DANS TOUH les CAFES

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

AGENT POUR LA CUllSE: Jean
LlilAtil, S boulevard du f'aJaù,
Hailia,

EXTRAIT
w;s MI.\CTES /U, CIŒFH-:

IPV IIU M S AL DE 1» INSTANCE
DE CALVl

» b M H t t NobUl MtfUComlM
f. epou» Urtnaldl, «Réo de » au, buve-
•t-rv drnwomil à splomt i U m

| . p «p
i,o.li.>n .lis arlirlr* trr .lu déen-t du II
.01 191S ri loi .lu 13 ••rtobra Mira i .
A nrtlonoé un outre l'.ffirtuge cl l'tawr-

"D II*B* k Faut • • t l i l i da dit jMp*Knt.

Pour extrait conforme.
Le Greffier du Tribtmat,

V1NCKNTELU.
Vc :

t Procureur de
OTTAVI.

EXTRAIT
hh.i MiM ,ll..: m! Gfltl'FH

IfV TRIBUNAL DE / " INSTANCE

Uh. CALVl

l — n i , du <
Pour extrait conforme.

Le Greffier On Tribunal,
V1NCENTELLI.

VU ;
• Procureur de la République,

OTTAVI.
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Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 CENTIMES — LE PLUS FQHÏ TIRAGE DE3

QUOTIDIE N

LE NOUVEAU PREFET

M. Mounier. le nouveau Préfet de
!.. O>rs.\ vient de rejoindre son po^-
|,- et u prin iiuniuilialiiifiit la direc-
tion des service» ' ' ' "" ''

Ncus ««r.*<M,ii

llutleuaet iiu u
M. Mounier nous arrive dane un

uioraeiit tien difficile- II «*sl au cou-
runt, «on» doute, de toutes les «xogé-
nitioru* de l'heure présente, sur lt«
pris de tous los prouuiU, porticulié-
r-'inent de ceux uécessaireH à l'ali-
-.nenUtinu, pour avoir eu à s'en oc-
cuper dant le d^parteiupiit à" l'Hé-
rault. Kilwt i-xistent partout, niai»,
,ei. elles se ciitupiiquenl de la situa-
tion gf-ographi'iui- df l'Ile.

M. MouniiT. qui etl un travail-
leur et qui nouA arrive anime du plu*
vif désir de mettre au service de 1 ad-
ministration de ce département lou-
t !• les quaiil^ nulLresM*A qui lï difi-
'iiiau*>nt. aura bâte de se itocumen-
;-r sur U région qui lui f*t confié.
Il demandera un peu partout ce que
i f.»\ que cette Corse, à la prospê,rit>1

> laquelle il doit se d^vemer, ce que
Mint que f*ft Corses, aujounlhui ses
udmirustréa.

Il ne sera pa» surpris que nous ta-
rBioiks de l'aider dons celte tàchcalln
qu'on puisae Btan}u«r d'une, pierre
liianche son passage H la Préfecture
d-' la Cnne.

Mais, de crainte que nous lui pa-
raissions quelque peu suepect, qu'il
ne croie que nos dires ne soient in-
lérewés, noun nnua permettron» de
mettn H I H ses yeux l'opinion d'un
ofnotw géaénJ qui a passe plus de
deux OBBOM d*n* i»>tn< Ile. qui l'a
adminiMrée sagement et duiit le sé-
jour a été marqué non par de nom-
breux arrêtés, mais par dus actes.

Voici l'opinion do r«! ofiieier gé-
néral:

on t loujoun mHiumii ta cincUra 4e*
hnt>IUnU OB U Cône, tm pour mlcui
in IK »•«! jftnuht Oowui U peine 4e c

,, . . , ; r u u n r ils pua

UDUIK1 un loiMIal lorré, m

4B mode pour «ux-t)B cou
t Umta U Curas «loti tfuf

i l t o t s Stat
r d» haut <k 1»

» t ii iNItMM »**» >«'1
t'̂ f

<fjr le juge te p i - «oownmé, -l q«i" « *
eipUqudra « M opttM tvee nw prMWM.
u-w lottr île

i. Illlitrol

. ,.n». qu't'l-

,.„ m - , «int ..lllïiere du ilt'nl'- 4"t ne
•uitnl H" o«up" i'"l« que I- pwitft" Ju

ne puul [>»* *W iralAt par lt» re-

r><iiiir.T Irx ports de Hte-ftuiiaiw.de

il.ihi, île Salnl-

«•rralo':' mal» <I"n; CM r«riuca i
p M i « I l e* qu'on B (W*

,1 , . . r l . . i . l 'n ' . . luiûa 'Us INHB • . I U Ï B -

UiVw'p'-ï'Xiir ime- e laumièrF, c l «11-
; VnÉlà il'- la l i ' ire fiOPllBOte, t r« -

i COLQŒt «"«H1B l*! fï̂ Pll̂ ï CD FrflnCOi ^l

g ruoara trenlu pour nn. l"rotég«
CES agricuiteur» envers e l i » l r e
vous « u n a Or la i w n w et y-.ILable

ELECTION
SENATORIALE

Ut, II AVK1L KtA»

U docteur Kmili- Sari, Maire du
Dastia. fl r-unseiller général de ortie
ville, qui, cédant aux solliritatirnis
de ée? iii>inbn-u\ et fliklti* aiuii*, )x>9>'
r>a fandiiiatun- à l'élection ^éitaloriu-
lt du l t avril, adrefi^ û ceux qui, à
o'ib' date, seront app.-l.-B à rai i (Sur ce
choix, la {irofesMion de foi nuivaute:

Mes
Je r lu

Je que l'on vient de lire, D'est autre
,„(• lediscours pri>ntince par M. le
puerai Brenier, le St sepiembrij 1H30,

la Chambre des Députés, à looca-
on dune pétition sur l'institution

lu iury en Corse.
Le uHirécuaJ de camp Breiiier île

Monlmiirand avait commandé en
ktrs.- en lMl-^J; il avait été rap-
Klé sur ie UuilinnU sans »vuir pu
ibtinir tout ce .[U'il demandait pour
«ituivr la urusnérit-1" de I Ile. &>|« auw
ii.m. élu k la Chambre des Députés,
i n'«nprauwit *• wiair l'occasion qui
•!i était oiïerle |>our manifester

AJK- foia de plus, tout BUII attache-
meut à notn? lie délaisser.

Ge iliscwurs produisit une profonde
'motion don» l'Ile. Il fut traduit en
italien, par un de nos concitoyens,
M le professeur Sauveur Aiessandri,
nus en brochure et distribué «J-"
tout te departcmBul.

M. le général Ureuier reçut de tous
cola* des témoignage* de rveomuus-

noe.
En même lemps qu'un.- apprécia-

Uon compUtemvnt désintéressée, la
lecture de ce discours prouvera au
nouveau "rélet de la lk>rse qu il y a
beaucoup do chose* <pi" lo géiiéxal
Brenier n^lamait pour nous en
*H30 et que IIDUS attendons encon1.

Et' ai M. le Préfet déhire pousser
pJus avant sa dncumcutaLion, i
(engagerons a lire U-. rapj^rt
létal économique et moral de la Uor-
8C, présenté à l'Académie, des Sien-
ces IDUMIN et potiuqim, en i
irtir M. Rlanqiii, incmbrr d<-1 Institut.

l>. savant .-(OTiLiuiisle avait passé
^iiejque \rm\* dans notre pays, pour
hlii'lHT ft lou-i itM point* <ie vu
avaH mis soin* les yeux du CM
nement ce qu il était .lu devoir de la
l'r«nce de faire pour «• départi'inen'
Hein! nous attendons encont c- (\v
réclamait jiour nous M filanqui.

Nous n avons pas la pré.teDtion, c
iw.immanitnni n M !<• Préfet la lec-

L I R E
A LA DEUXIEME PAGE

NOS TELEGRAMMES

liait- de ceux qui tupin-nl uu gruud
honneur tii' n-priVenUir leur puys, <•!
ii- 1<' fais H un moment particulière-
m>*t difficile, suiis m>' di^iiuuler ni
lu grandeur de Itt tâche, ni l'iin-
•nrii^ité de l'elîort û accomplir.

Des itui'plious écoumuiqu«'s inté-
ressant la IJurse, U nVn est aucune
qui supporte de retard dans sa solu-
tion, son* risquer d'anéantir la vila-
litii du pays, el d'étouffer, à jamais,
Min réveil écunoniiquc.

Kt, lu ivaii^ilKHi de ce» problèmes
smijios.'. alors meuin ijue 1rs difli-
çull'K) présenb-» vieniH'iit a ajuuter
À celle» n-ucijutrêe» jusqu'ici.

Lu réorganisation des Strvices Mtt-
riliine* Pottaur i>*t inscrite à l'ordre
du jour de nos rvvendiuahons Corses,
au moment on notre murine mar-
ebaude, décimée el amoindrie, ne
peut suffire aux besoins du Pays.

Malgré cels, il conviendra de ré-
clnmer ( N pouvoirs publics, ijue la
(Jurée, dans a*"s relations avec la Mè-
n Pstrin, soit «u inoins aussi favori-
>̂' qiir !<~ - âîitrr^i terres frainjaises du

•liinécn.
i-i-.,iKlissemenl». ex
I•i-iiiice.est j.rivfdf voie

i-, /.c rhnnin de fer île iibvott/ic-
boni/uiio doit l'iillii apporter li

la région df iarteue les nu i yens de
transports indispensables à son essor
économique.

Pour la construction de celte ligne,
Gouvernemcnl, invoquant des ma

..I? budgétaires a donné la préféreu
c- à un projeL de tronçonnement.

ie c'IU- omnlrucliuii se fosse pai
;otw nu |tfir ni<-tiuu»i. il nous un

port.: de coiniailn- lt: progrannm
il'ensembie îles travaux, u en prùvoii

durée it«xéciiliini. et de retenir,
avant tout, la pnimHHw. formelle qui

i-lle-ci wra fir.-cliii* sans arrêt* el
nus retonls.
Les travaux dassaintxsnnent de

nos plaine* iiunluhm pont mené*
avec une lenteur contre laquellB je

cesserai de nù-lever. L'adducUon
IQ potable, faute d organisation,

traîne en longueur. Lt-tt Ira vaux de
dralnagi' se réumeilL. jusquà pré-
stint. à quelques leviTs de plans. If

rienl de [lorU-r reraèdi1- « de pa-
p» ni^ligi'iicws.
msitfU'mi (iiissi pour obtenir que

rapi-licah-'ii di-s mwiur»* anlî-larvai
soit 111'ii.V d<- («lir avec les grand
vaux .1 hydraulique agricole, «i
.1 là unt-'lacune qu il imp.iru; <L
nbler *\ l»n veut rcudn-. reelle-

.„. ut rfHmni', 'lans *** rébUllals, la
lutle contre |r paludisme.

Konifario cl jdusieur* commun.,
sont rncnrt priré* a"tau potable. (Vit*
situation est indignr dune. Nation qui
a le souci de l'hygiène publique.

Ija région t/u Cap Conr imuf lisant
inenl ilesserAie, mérite d avoir -'••
mojfiw de communiention, qui
lient rapides <r raeiles ses n-la
nvec lia^tia.

1 ^ .(u.-«>tion< .-.ronumiques et Ils
c.|les inlrn-Ksanl 1«' n-lévement de no
ln^ siLualiiKi llnancierf seront I olijet
rie l.nili- um j-.K-.-.rni[K)1i'm.

hi
r -,!h:<

' H i q i l

Au piiiut d>' vue liscal, 1a Curw
ji.uil cncuiv d*j ceriitins avantages
qui' lui cuiileru les Arrêtés Miol- Si
quelques tentatives étaient faites dans
itî but du jwrter atWiute à c«' urivilè-
pe, je lu ifiigagf « défendre avec la
lieruién; énergie nofl prérogatives lis-
eu les.

Tuule moû activiu- rt ma peraévé-
ranl.- volonté, je le» mets au aarvice
tir IH irlasac laburieuse di' nom pays,
ijui dans l'Agricullun1, [Industrie, le
t.Kiùiiierco, itUi-nd d..- s « n^j)iv«eu-
unts l'aide Décessairi" pour euntrî-
HI«T à sortir la Corse de l'élat de ma-
dise dans lequel elle se trouve.

Les lois «uciali-s, qu'elles iuléreaseut
^ Mutilés cl les lléformés de la
:uirre, qu «Ib-ft lendeul au relèvement
îioral et niaténi-L ili-s travailleurs,
couveront en moi un ardent défen-

. A u nu m de la Corse, U est permit
V parler haut el ferme.

Si je suis de ceux qui pensent que
oulo IB soilieimd.' de la Nation doit
tfler â nus régiuUB du Nord ilevos-

M Corse, «msitlérée comme déport*'-
ment fronUère, le jour de la înobili-
Sfition, soumise au blocus de ses cû-

par l« guirre sous-mariue, méri-
il.' preniin- rang, ie jour du règle-
nt des comptes, à colti de ces mè-
-t d.'parlement qui oui BOUlTi;rt de

m pnrr>*.
Mon /*«»? politique est cottuu.
J'appartiens au Grand Parti rupu-
'iruiu démocratique Corse, dans les

rangs duquel j ai cuntbaltu eu soldai,
el donl je porterai lièreuiullt le dra-

cau, le 11 avril, si, le moment venu,
• Congrès de mon Parti m'en confie
t million,

Emile SARI.
Maire de liaeïta,

Membn du Conml Générai.

CONSEIL MUNICIPAL

PORT DE BASTIA

Le Cunsiûl Munieipul, iipre* avoir
entendu I exposé de M. le Maire et la
lecture des réponses failos J>ar nos

^nu-utairvs au VÛIU émis pur le
cil Municipal de. Uastia, le 9

janvier 1920.
CousHJérnoi qui- U réparation du

p.>r1 il-- Ifcwtta TJ.' •uHiiTn- (tins uuiun
.'lard ailiHi qui- Tout iléntontri' les lié-
Als Mirvenus >!'' n»uveuu au cours <t«

dernier.' IPIUIH'-IC ;
irJémtil <iu« U ji'tét- du large
_..„___. ..i~_..'... — —~|pje(jîs.

iL si elle
lus cuurt

délai ;
Insiste sur Tui-ginci- tl« ces Ira vain

cl sur I ininn PSMJU ih's bhic* dunL lad-
iuiDi-U-aU>u cumpétenU' s'obslme à
rirouiMilre l'utitilé ;

.Viln'ror - '̂s reincr<;ii'in'*nts à laits 1
I'arn-meulairt-3 qui uni rT-pondii i
.Mrtin- «Je llaslia, mais )mriieuiiiT>-nu'
u M. l - ini irj , MIIUBIIT df iii M.tDii>-,
a .il. il. .\É«ni-4jialIi*rri «jiii <>nt fin nu
<-<' uni- SDlutmi) i-i'rtiiiiic et ( in i t ia i
a lu <:riw ijue Iraver^- noUr jmrl ;

Insiste «!•' iHuniâU i-t ave*- lu «lerutc-
re l'Ui-rgii' [MIut- qup li-s travaux du
|Mirl Miit-nL r.ipuJciiivnl enin-pris ;

iH-Ciii- qil-- m l'K-^iiK tlélil-4-raliun
sera adress.*- « M. Landry, Minislre
dp. la Manne, 11 n Inu- le» Heprésur
tant» de la GOTM', el compte sur lev
intmnte inlervenUoD.

Ce vœu, prétt-uté par MM. Mu»»
Giacomoni el bourgeois, est adopté
runaiiinu'Lé.

ECOLE
i D'HYDROGRAPHIE

lu d r n e I ;
Consiiiémiil «lin- in j.téi- du large

déjà furtemeut entamée risque de dis-
paruitre prc>*qU'- complet»" menl, si elle

t

• nflîwiiit pour

i que la Villi;

K

te. de a -.cul Inil, l'Ktat uuruil ivi >
i Vi'iisi-ijtlit1 nient lies la n-ssation n> ~
ibUlil<'-ï. éui'l le VPU :
o (.lue l'Roile d'Hydmprspliii1 'le

Bu-itiii <[iu H linliié la ni de viuiiaiila
rii*'ier« à la Miirine Marchande, ctm-
uu<- à foncliouner.
- Itêcnle qui' ce vtiii ^-r» Irausmis

M. Landr>, Miawtn' de. la Marine, (4
us an tri-n Ke présentants de la

<> vtpu.présfnté par MM. Luciani,
lîucoiuoiii et Mu8S4), est adopté & l'u-
unjmité.

UNION
DES QRAKDES ASSOCIATIONS FRANCAISCa

LIGUE FRANÇAISE

Le 10 avril. apW-s la mitgoif wjue COD-
>ivni'<' faUV par IF grand orateur uni-
i'r--i-lli'nii'itt finuiii ri apprécié qu'est

[,„„;•! « />M*.V. .•..nf.'-r.'iie.' dout le
i. m. i",1 : i-Oi II I.A FRANCE t
r.UUi ui Ht,. ISULStniE, MARI-
K. COLOMES.
La truupi' d'Hiti* que nuu? posaéduna

i<-H]»ll<-mi'ul ii Rastia, exécutera le
iiu rlrunii1 [tHtnutiqite :

ALSACE
l>lle pièce marne avant la guerre

et ilunl la ujgiif lut immi'U*'' îi cvltr
H-, » éh- entièrertvni refondue
. ht couciiiMun île la Psis.
|um- <réu 1>' riili- principal dans
reronle, et ALSACK, fntierement

RKidiUée obtint un sucées auprès du-
quel pâlit ci1 lui qu'elle avait primiti-
unie ni remporté avaui la (fuerre.
ALSACE, <lriune iuiln«ili«jiit h prumi

ITt-L, SITU exécuté par Uius les urti~
!>• la troupe yi'ondês partir noml' '
igurants.

Les carit-s ilinvitatiun penneil-ni' .
vtt-nir ws plaivs par un'in/Mifii'»,
:itnt être expédiées très pruenaioe-
neoi ^ ciw plii^f's Mïmut yrutaittrs pour

iini|»ii-iuiiui i|ui' iu (Mite indiifoera.
L>i' l'f-étudeu 1 delivn-ra uux uirtivemux

ijCUi'Ut'ïi <|iu viendpunt KiiiKcrirt1 les
•arl's d inviinUiuih SUMisees, alin

sr\DICAT D'INITIATIVE
VE BASTIA

Etat de* liouiet et da Col*

CALAcrtxiA. 31 Mars, 10 h e m s
malin. — Col d> Vergio: praticable
voilures. Keige, ?£O centinitrtres.

SERVICES M TitVÙRIŒS fil CAP

neur iI'infunncT1 \r public, qu'à partir
d'- *am>*li prochain, :ï avril, «Ile inau-
Kuivra la li|nte Bm*ti* — Saint Plorrmt
— Sonia — All/o —HariarO.

U'-jWTi : Tous les deux Jtiurs : de
Hu>tia à 7 beures du matin ;

Ih- Marîaca k 6 beures 30 du maun.

SERVICES AGRICOLES

Le <JoB*r<i Municipal. nt
|iii- IKeirir (Mlyitrofraphh-

>ur Mrtn k« mtrm

nu prucrainnie dej«i adi.[>t-- |«r n IIU-
portant; gr.mnrnv.nU p<.|iln|.i.^^
uni a unir hul de iiiinai»ier u 1 btal
de& subvenliouB réguhixea et calcu-
lée* proportionneUement aux cnargM
nouvelle», - i

Hu't l'ouverturo d« la t i irtcu^n OM t

»>_ Cl CL Ct CI CB £B TJfl 71 11 I I 3J IL 7C ]L la



COMPAGNIE
FRAISSINET

A premier avril: de BuUâ putir H v -
M midi.

A premier Je ijiltrl pour Nlo«, t t3

areui i .1, B.,,.1.» |wur Mec, • 1*

a,' BuUi ncur Marwrilk, t

l-umu i : d'AJueau puur Marseille, t 18

Mardi S; ife Bu lia pour Hanellto I 1B

.UNI |1) .

KL-rcn* 7; d'Ur-nmuM pour Nlw. t

Jeudi S: de Gain pour M . ~ I I I - * 1$

Xenimil 9: de BuUa pourlUoe. à IS bou-

IUDJJ U ; d'AJuenj pour itaiMflle • J»
h. ur»s.

l,LUnfi i ï ; lie guou |w,ur Nie*, k » h*U-

Hardt 13: d'AJiraij pour Nice, a 19 heu-

Jemil fS: de Uaii.i pour Mar**iLl,\ &

Jeudi 1J: df Ui.h-1 pwt Kkv. t Ï3 Uen-
Vendfwili iU: d-> B-mliu pour NLee i IV

mure».

OWiiOfhe i j : de Baatia pour Mwtttlle,

Lundi lit. d-AJacelo pour SUrwille, a 18

Mardi SO: de BnsIU pour Haneule. i 1»

ïlerertdl i l : iTIte-ïlouMe pour N\ee. i

Jeudi ! ï : dlk-aouMM pour Ibnefll». t

Veoilrt-di S3: Je Basil* pour Nipe, | 19

Dtmurlie Ï 3 : (Je Butin pour Mmeilfc,

Lundi îti. dAJawiû puur Mmelllc, a 1*

Lundi Ï Î T de Bu&s pour Kl», à 1* lue-

PETITE GAZETTE
ETAT-CIVIL

•»•«(. flu MtTIT BMTUi*

GREVE GENERALE
DEMONSTRATIVE

Pa
grùv

Huile dulJiea, premMirB quUiW.
6 «Ureaaer i UMMUII Bertola, Luna.

I'TI-JU graniti- vetaiUjM* HVI,. gna .̂

MODES
Maie /•'/</ I OU, diulùmL* hors con-

JCKIIW ù Marsvilk, w u l de ncsvoir
• un grauu assortiment de r liai/eaux

motièfrs.
Lnuid awortiiuuut «usai de joHt

i/ruil» ù dt-f j/ri* lii'g uittnlayeui
Hue AIMUBQCI , 1. ai rue de l'upfr-

rn. W.

de 24 heures devait avoi r lieu dema in ,

dan* les centres ouvrier» du Nord,

en vue d ' appuyer Itw t ravai l leurs de

'l'xlilMî l'a grève.

Kn raimiii d«s n o u v e a u x p o u r p a r -

lers, engagé» depuis .hier devant te

Miniè re du Travai l , ent re Je* délé-

^i t '* jtatruiiaux des textile* i-t le» dé-

leguén M ud icaux . Je b u r e a u de

I I mon ifi'partfineittale dt-s nyndi-

ra ls «lu Nord a demandé a u x travai l

leurs du Nord d ' a j u u n n r celUi dé-

iVuiiBtratiuQ de

(k'tl* JiURll-, ._ .
rruiuvv ti-r« rrpreatmltr, • l'uccasiun du

vtuui ïstUH, Irai» nujela ttr la fau»4ua de
iNutrr Mtgueur : U' uviuuenL dva i»«te, U

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSERT EXTUA FIN
EFECUL1TE

4» in
BISCUITERIE FHANCO-MOLLAMOAIK

Nettoille (f Or, Paru, mt

UVIUHEOL dva l
. ht umil>cuu-i

.. Jtt. v. ii.

Agent Général pour la Corse :

P. BITTEHLHT. - Battia

Hv* 17 r «TAJacehi pour Nke, à 1S twu- | ^ , , ^ ^ ^ ? ^ . , ^ l o t r p ^ H p , ^

e. kJoam 19: de BasUl pouf

Jeudi M; d« UaJïi pour snte, t gj beu

11). — U paipu-lwl . Llamone . aiTeot* I
& Cf armer .̂ uml »u»ceptitl« cfèlre arreut f
quelques ji.uf* dai.» Ir tounuit u avril, le
départ n>-: mdi^u.. '

MOUIKS Ml BOII D'AVWL 1MB

Alwcw, à niMli.
tril: i\f Mari.-illf [KM.

IV heu-

ninmnrlK i : <|r Uarwllt.- pour BuUa, t

«fte i : *• .VtnHHJV pour (UW, à ;

I.SŒ-fi 5: A- Nriw pnur (ilrL \ j<) heucs
« " " « « T. .Ir M«n.flL«f pour P,-- '- •

iiun- une ïiwii- » cd uTïlotn. . i appreew-
rvul, eu tuéuw leaips, i« LUem «ru«U(|U«
de outre evncjlujon.

«*•« * • «.-O. da la

pi«..ir à ruraïuire de N.-it. je J«
nu rcpnifttaieru pour ii première
later iioluriwj. • ijui iiuïrttp d'rliv

RELIGIEUSE
set:r.-l pour guérir pipi au hl et

ia DANS l'Oisl,.s CAFES
LIQUEUR VERTE

LE VAUTOUR
AtiKNT POLK UV CORSK: Jean

LliïlANl, ù tioukuard du PaUtu,

LE BANDIT
OE MACHELIINVILLE

Pnris. : j | marg.
Il résulte des vériûcaiious opérées

au service identique jiuiiciairc (JHP le
lumdit lue ù Machi-liiivill.-. *ur ipqm]
des papiiTs au nom tic Bonnot avaient
Ht i r an rô , «appelle Daniel Hrari
lsaae, né le 2T» mars 18ïH, k Paimpol,

LA DELEGATION
HONGROISE

A PARIS
Paris, 31 mars.
Irlégriés hongrois
dans ] t t nialiiiHv,

â plupart
I qui»*'- Pari», .lai
ir rentrer ù tludapf

restp plus a N

( m*

IMPRIMERIE OLLAGNIER

niiU S: «le

9. de Mme pour .\J«MÉO, i

10: itf m* pour BaiUa

SAMEDI 3 AVRIL
SERA MIS EN VENTE

L'ARTIGIANO
WNARIO COHSO HiPOLAkB

S » * * ï i : de Ni« yaw Ha.ua, , , v h « i

'f HW IMta, à I» h«j-

îëMSr-SSS?5

lilly qwti sept

LES MINEURS
A METZ

MeU, 31 mare,
ineure et uiélallur-
dam'-k-r loul Ira

de demain. Irons reven
pas été aco-plé»,

AUX ETATS-UNIS

EXPULSION
DE M. MARTENS

Washington, 31 mars.
La l^>mmKsion iles Affaires étran-

Fnv du N-nai, ayant U-rminé | a u -
•litirm . t M. MMIPIW. «

une mpsurr-
."4re (.risc oonlrr- lui.

[.*tu«Ullatk>n <k im» machin» l(uo*ï|

di-fl mfirrhandiica. U |wblicntion d# nuirr - AHTt-
ftlA\O fiELLA PACK •>, qui ra ajleindrv M loixant^.
ciaquii'Tiif nnniV itVxùk'nro, M Iroiivc »m»i r>-tanl<-»

jour» cnporf.
anilet, qui nom hutl fuir\entie». wm! Inulfi

elles aa oéd-Miuiut p u
iiirni ,(aoedrcl.T uin- aulorUatiou
aux Iruupes guuvmieuwutaW tlto-
iiittiideu de péoètrvr diuii- le bassin de
lu Itutir.

LA SITUATION
Bwlin, 31 mant.

LA pitmiiiûii dans le bawiii tie la
Kuhr s Vsl améliorée.

La grève gén^raJe n'a éclaté que
dan H quelques villes.

A Duseeldarf, on trarailie ferme.

Des troupes anglaises ont occupé
Crtfeld et KaiHrwwrd où le» ouvriers
avaient proclamé leur adbéeiou 4 la
politique des soviets de la Ruhr.

On maJMle de Dortiuund que le gé-
néral WwktT a reçu l'ordre d'arrêter
l'avance de ses troupes.

LA CONFERENCE
DES AMBASSADEURS

l'iu-i», 31 uuu-».
Lu c:.>u(mii.v .1 , AmiKusudeiini

s fat réuniu oc inatiu, à lu ueun-s, nu
Miuialèn- dm Affaire, rfnuurén».
•ou» ta p 4 > i d « m Je M. Juie» O«in-
bon.

IJ- gi'iicnl N,,liel, p r à U n , ! d e to

Commia.iou de a u l n l k i Bortin, .
/«il UD t ipo»! de la sîtuaUoii généml,
t'n Allemaguc.

La CoufHreuc*.. « ensuite poursuivi
I tUide lie ta rûpunae HUA oi>strvmioiis
pTéaeiitéea par la délégation bougrai-
&e BUT le Traité de paix.

Cette réponse « T * tri* probaiile-
meut achevée au coure de la prochai-
ne réunion.

AU DANEMARK

L'ANIMOSITE
CONTRE LE ROI

Copenhague. 31 ma™.
Lamniooilé eunlre | , Hoi va en

•"issanl parmi la population.
U parti Boctalùte a décid. de pro-

clamer la grève générale, alln d éta-
blir la rëpuilique des Soviets.

* .0.000 homme., a pris la réw|u-
tion de »„„,,„„. „ ̂  1 0 M | l f e

EN ITALIE

LA GREVE

DES METALLURGISTES
Home, 31 mars.

- joiru.ua annoncent que « „ .

IWMOI faïUa p*r MrJra d'iuscriptioa.

Amer PICOI\

Confitures PJCON

Simon DAMIANJ A C", BasUa
Agmti m COTM

EN ALLEMAGNE

ENWESTPHALIE

LE CONSEIL CENTRAL
I W B P , :il mar»

Un Irt-prumme II'ESAPQ riit que le
Conseil w u I n i | r.,.1^-- 11. UV^tpfui-
lir. est depuis plusirurs j o u

mtiaîcati<« radio-I-li
Ir Owuwil central rfn
l^fat-major de r a n n ^ rnug,. „,„ M

rfiri^ vers Jq p..|ogi,,..

DANS LE BASSIN
DE LA RUHR

Ut troupe* goucernementalr*

ï*«i», 31 n u n .
e président du Conseil n fait jtarve-
LP PréBident ,|U Conawil a raît

« M. Mayer, Cbwg*

SERVICE DENTAIRE
yi^lcr dam CinUnevr de la Cwtt

Initretitn ,1 hier o l ^
pllqutnl que las oiroomtaaM, « t u -

* l/AUUE,
oio, ina^rur. ui.

pour .oia, d,qte(r,,

A VENDRE

SOUFRES
"OLR LA \ KiNE

FERS A MULETS
ETABLISSEMENTS

STAATMSUS4NI
», rue de I Opéra

BASTIA

ANNEE - !>• 167 VENDREDI 2 AVRIL 11»

Le Petit
. J O U R N A L

1C CENTIURS — LE, PLUS F0H1 TIRAGE DES

KédactJon A AârmniJitriiiioii ; a, twui Bastum

QUOTIDIEN *-i.b.-r »

Stt a 1 0 . I 'te « n*JB«a «« J*.

Une région sacriftée

LeurréunionàAlbo

y Œ U ADOPTÉ

suivant 1* HiocèB verbal
suivant :

j riuuil que U IfW*!!*
..n-nrtu I.- l r d « | » M M < ^ H M I « « W M

T.«J«M*. Mb autt« «vaeaUM ; W N M « -
a«««4eal

q
«QU-S«Mfl 1 IKtMkM BByMl p u n
• ' » « *UI do *taMHU. U l'Ml B M
.l'imMfptr. ^paa, t p ^ n u . le ré
w m * la tneltaamteMUqi
pour k tnmt«*l «Ht «tlefc

réftu- service dont le corveau semble '"Ire pi*judie« uuic""" .... ..,-,.!,..„.. , imuiordiule n.
d.- ae ayodiqui1 dtwls.

T " * . P»"'P q«« i« '

La patience des population», même
, !<•• DIUS dnuct'B, niênn-les n ' .n JIOIIC-
j l.R-Uee pour le |«ieni:-ol dt- l i iU ( ,H,
] a des bornes. Aban.f<iiii->.!s |«i,- II-IC
' Admiuistratiou <pii devrait Aire leur
l tutriee uatu relie, elles w ilécide,
; elleM-mt'nies à faire li-nr-î [,ri>|)n«; nf-
' faires. Ellwt navent 411 "1!<-J puuv,"it

oompler «ur le di;vou".n';nt I» plus
ûbsiilu de leurs repréwulaut* inuu<>-
diats, qui ne reculeront devant l ' i n i -

p
Dans

. M. LKANDUI, malrr de Ptna,
- MuMUnir te Htiirt',

• Nous avuo* inontwur <lr vous < .nflrm«r
la ooBvrrsatloo qiu: vous BVVI eue, le Î9 fé-
vrier, avec nolra Ulract«ur p*Wr«*, M. Ln(«-

rtmli' Lurl-Pinq en «lai lie vidriltttf Buffluanl
pour IHJW ptrniKt^T de comn^acer lnuQé-
ifiitement le service aulouiiblle BaflUa-Lurl-
NuOTH. qup ce mrvier aura tnauguré i bref
délai, it>.« que nous jturnOR n-?ii de Huwllle,
Ir nial<;iit-l néetssair*- pour rouvrir ! voitu-
re u-Uitilrenient pr̂ Ce ponr te iwtrvir. .-i- que
DIIUS sup]ji.B.jiLs H- réuliwr ilu II) au IJ l i n .

. Ce lurrvif.! mi fera alU-rnatltonient. un

- Noua vous connnuoaa qW nous 8" HUM»
loul dwpové* el pr«« a f«lro un nr\1. ' loua
1 JUIII-K, daaa le e u où l'admintelntiMi d«s

ln> uvua «ocorrlermJl une KuliTunlion cioo-
me à orllc ils la II*** BuUi-U .rsiglia.
l-à-diTf jftu rrumt pu- kllora#Lre pu-.
re NOUÉ l'aviHis tl'ajlleurs propiwf k

,r sotre Itt+n <tii 17 .'(<m-

iT, |irtona d agréer, «le.

• UD A<lniiiU*tril"ur,
- tjlpié : S. SAMPOI.U. -

Noua Mvun* aujourd'hui qu'il ne dépend
| i e Un Iwn Touloir «I- I AilmioUtnilmn de
noun aooiK-ilar If rrUliUBMaenl du âervtee
(poUdin «t poatal reclmm^ pu- m» popuU-

t miKlcgies. poséed par la oouvtlli' So-
? cl que la cborli1 aotuclk do h vie pa-
•mpluauM Jusltller. D « M tous les eu ,
a déjà aitmtt e#tl« aoruUon |>ouY In li-

gna Hutla-Mui-ftifClU. .1 il n'y • pis de ruaan
1-uur que k mton (ntl«ioBnt ne suit p u op.
|><lqii- a la llart" H«*Uj-Lun Noam

VŒU
Les Ualm H i i u ^ n s «OipLlr.nl à luna

[té le von que IR an-rtee à iraeUoa mil-
quR writ rep™ s u » plu* dr nUrd »ur

ta HgK Buba^Lan-NdOM, de même qu* sur

1 Imr per-
la qnl leur

• PI lu i fi-MM iMfée ite M pnw**-*er
bal «m •*••»>< k KM. les IMpuMa el Séoa-

Ont ilMM In Maire* p r^ r

A*o, h t» février I9«O.

A. J.CANBRI. Milrr di- Plno

t r a l l m d M. Qui d r drr>it pnin-

donner « l i s f a c t i o n n d'aiinHi l^ iLi -

mez flnJéatJCPfl ?

Le norviiv autoiQobita, annoncé

par M. l^révrft, fonct ionne * nurve i l -

1P sur la )igw Luri-Nonza.

Uu utti'iid l 'Adminis t ra l ion des P-w

s pour y rétablir 1P •wrvic*1 quol i -

i-! r! p,mUil "

Pendant trois uns, les communes
d«nl il n'Agit ont connu toulp» Ira gé-

et h« M>ufTranc«9 d'un véritable
biociu pnr l'iil.Ht'mcnt de chef» de

réunioa 4'Aibo. — qui
|M)urrail bien cunstiluer une dal^.
d'autres questions d'intérêt général
oui é,té agitti«(. Cent ainsi qu'on a été
amené à envisager la création d'un
vaste fcrouptrtneut intercumniunal en
vue d'arriver ù une Fédération de
tous les Maires, soutenus par loua les
autres élus de la région, Fériératkm
chargée de centraliser les doléances
communes, et d'aboutir, par tous* mo-
yens appmj»riés, notamment par la
démission t-n masse, au triomphe des
revendications économiques depuis

iongt«ni]Bt poursuivies.
(Via promet d'élre intéressa/il.
Nous n-vieiidruns sur cette ques-

tion. D'ore* t-t déjà, nous «avons qu el-
•>w — «t en bonoes

TENAX.

le est en b
tuains.

LA CAPACITE CIVILE

AUX SYNDICATS

U v,,t.-. le II mars, d.-la loi qui «m-
fere la rana^ilé n%ile aux Syndi«tlN
•st ln.-n dans la manière de la Chambre
nouvel!.-.

La loi, née d'un projd présenté par
k ministn- du Travail du uns,
M- Henri Lhéron, puis proposition pré-
senter au Rénat. il v a Suis a u par
le mOine, avnil êto ili^ulA. trois Km
dans la Haute A'winhl™ H rovenait
pour ta tntisii-mo fui* oVvant la (Ihain-
brt. Bile jwuvait être modinée et amé-
liorp>. Par exemple, la rapacité1 civile
—"lit Mè utilement r | rquiUbloui-nl

dw n îles asporialioiw il':iutn>< l>-
Lo (Ji«nii.re, dont 1111 prajut mim-
de inemiirrs ont, dans leur pni-

nme, promis le \()!.- ,\e c i t e loi.
reusf de D. pas all.mfftT le U-mps

perdu et sourieuse ili- pnimpt,^ réali-
sations, a preJén1 n-- pas n-tourner quo
df faire atb-ndn- U f>n>mubtation. Mê-
me, après un discours de M. Ferdinand
Buissna, elle sWI n-Tusée à prolonger
la (iisruwion t-t, sauf quelque» Itn-ves
rept,(jues •!(! Minislre du Travail, M.
Jourdain, du prévient «t du rappor-
teur (le la Oimmission du Travail. M
Duval-Arnoud el M. <^iabrua, aux
nmi-ndpnM-nts ««ialistes, la fan, qui
viTiail d'Hrr de uiiuve.au examinée eu
(i.rnini^skin-, a êW ainsi volée à peu
I>n"̂  vans CIMMII

I*î-s avant qu'<-tlc mire en applica-
tion, cette loi est houdé«, pour ne pan
din- plua, par 1rs unifiât. Ils donnent
J * raisons 6> leur aUitmli- La loi ne

ipn-nd pas les fonctionnaires ; elle
IIPI» seulenunt leur statut, que le
islro a, pour êaarliT un amerulc-

nienf. pnimts pour bientôt. Elle nerté-
• pas l>s cais.vs syndicale* insai-

Po ei fonctk>nnair«& de loua rm-
s'ajpt de nmrilin- <l>tw pari

il,'. d.- leur L I H I I I

Liji* l a(cUH
île chômas-, oui le

d'ëlft* la ganiulii' i;ivile di1
tlest xyouiqui^ aux lois, tii If* loi»
éluient fui le» île U'Ue sorte que, aisé-
ment, « s cui^-fs *TUii'iil vidées par
les uuiL-ndeii, ilt'peiia, domniageti i't IU-
itTiMs, lu loi que la UamiUMV ÏMUI de
VOUT cl de reudre JéliiitUve serait ini-
que, paj'ct1 qu'trNr â r̂îiit UD leum*.

U itVn est, l
r pou

Pït, L-crtfê, pu.K ainsi. Elle est
T «louner ù ces caisw* une

l pour leur permi-Uiv toute
tréalriw. Tout ee qui L'rt
de production ou de cun-
<?dt désormais à lu portée

dea syndicats ouvriers. Tout ce qui est
uchitt, euliurc «L lécolti.' eu commua
est désormais locditti aux syndicat»
a^nuoleis. Le t); iidicut ai, avei1 lui, les
s>udiqtR'=, sont appelés à une situa-
tion iiupéri<jurr. luaurrielJement et TUO-
r» le meut, OJUS I J société. 11» ne sau-
ra n-ut w pjiser d« ceU»' marque même
d<. la |KkrdouualiU' qui e^t ta tvujiomiîL-
bijit.:-.

J'ai luugiemps vécu PU Antfklerre,
je connais les lAivrivra anglauî ; leur
inuiuLien, leur port de têw, leur Mp

; il>
ini t tle i

tonsttbles. Je ne pub ilin: qui; l'ul-

n m.-lut' jusuu ici. Il est ortatu que,
lu loi sur lexlenniou de lu capacité ci-

ite des syndicat» v*l lu
M'IU' u anci'

ii SOLLiS
Député de ta Urin

SOUS-PREFECTURE
OE BASTIA

Nous avoua appris avec plaisir que
notre sympathique «nii, M. Lucitn
Dajielo, vouseUler d nrroudiastiniBut
do «astia et 1er adjoint du cette ville,
e»t désigné (.our remplir 1 intérim de
la soua-pn-lecture d« Bas lia. puudaut
l'absence de M. Uuibuut, parti mi

igé.

PREFECTURE
DELA CORSE

ELECTION
SENATORIALE

DO i l AVRIL 1930

l'occasion de l'élection sénatoriale
qui aura fini à Ajjicoio, le dimanche,

vril ISSU, la (bmpitftnir des (3ie-
< d« fer déparVOD-ntam a éW in-

que, maigri'. |H réduction du norôb'r"
des trains, h- Irans^.n ,W MM. les I*-

rs wNialonaux suit assuré dans
neilleures «.ndilioiia |wssib!es.
cet effet, il convient que chaque

•e fa!.-.e, au pn-niabie, ainnaitru,
er/nt, au lln-f de pare, desservnnt

su commune nu I» Din'ttion des TJIP-
...i rie fer ilrparlemi-fllaia, i B*.slltt,

le jour du du départ gwur Ajatcia, le
lr«iD ctiui^ fi, par clause, lt
d« deltipues, .-i m<-nv il. s person

-•« accompagnant.
Suivant Ira indinliom n-çiws, la .

*• renrorcera les L.ims désigoés et !
inirrail nienif orghm^-r, s'il ÉUit né-
l'STWiire, un tram Miipplémi-nlaire,
mi» il importe qoe |Ps r.'ns«H^nc-

menls |>rrrit^> Un j>ar\ipniienl le. m*r-
BiTil, nu plus Innl

HOMMAGES

POSTHUMES

^

n̂ •lpr«̂ '̂r»• Martin: Bpn i-t brave BoMat.
ayant m une «lUtui* pl*«»i> de connu** ri
1] rfiPr^^, AD coviifi 4MS coiBCriu *?*^p*^̂ * 11 l»t ^vvcurv

1 w*iM.-. Ricrl pour la Prum. le tS MOI

™ * ' '•' •' - l'UIDlwU « U I -
q«*î« " U r r u r e . le
*•• " '" '• -i Imspraen) de

iltiïi.'rt Ju«u-Bjpii»ii-. Htm cl brave kul-
il.iL »yunl vu une atlUtulr. pltiw- ,ir cuu-
TJgt' ••! d'rDvnil" llMttM Im L'OOlbaU M1X-
**«-'*" « • a«uil.-. mort |iuur U ITanci. lo
IC »*pt*œbre l:>H, <tau i«c^(«npU*«-iiiUfll
ils BOO dey-tir: • tu eiu

Aifuitti fiuaunitiue: t)..D t t brove aokUl.
Jj-ant eu u n lUIluiiH |ilsù«- Ue uuiirage e

jofJts^ui] bon GL
ilat. H>IUII in uotf alUtudc ptelnc (

lr.>j«ni Tliomas: Bon

CARNET MONDAIN

Mardi mulia. le mariage religieux

des chemins de fer ù T i m S T W Mlle
A an,- Borgl,t.Ui, étaii beui c i™ | ï
pis*.1 des Capaiineilr, par i l l'alitû
(-esch.. coré de celle pamàs^ jjanTu^
langage ib'vè, d'une torme litléraire
n-marquable, ce dif^ne prêtre a C^HS;,-
"re 1 union de ers deux jeunes item
<l«-nuw longtemps. unisson

•f- .'»t la lilie du dort,,,,.
Ihn-aeur d« la tfulé, q Ui

- a avs iiombruux amis le sou-
'une JjelJe lulcllig.-m, n u s e a u

T V " . l u ^'"""«î. n"**»" du prési-
dent de Lhanil«T liavalttùu, un de
"os plus é,miu>>atM magcstmU

1*' marie enl le nu o..« M. Etienne
^tn-lta, unex-n pornjpk'ur, allie à uue
f no> laeilh-uivs (amiltes (torses
Eu ra,«,n a-u,, J ™ , , ,„- , rt,^ l c

ri«nagi' a eu lieg daua lu plu» stnulu

décurrê mvc juiil, ,l,ïUnl ce! »ul
Ooouk- par U Viergo, ll,Uri ,lc r o »
• '• UjuchtMe et animait tes CUHII

•• t-moliim tri^ Uouw.
i rlitimiuale autriw portail avt

gr-uic, une ravissanle toilette en sali
Wnnt, n-uaussée d<- points d'An^lctei
nysignn- |>ar une té,; bastiaise. K(,

tel lM«li«,a sétau surpasM. dan* la
coniecliou des mrts l»'s plus exquis
l>Eh vins génêrt'ux ont coulé à flots el
on ne t >si sépan) , ,Uà regret, fort
tard en conservant de CWUP fête mli-

ie IP meilleur souvenir.
Nous reamvêlons aus jeuaeg époux

i XP"""'" * °Oll>i ï;ïli 1>"m

Va «t «4rHH;
nr <• i« Mp

PAHML.

l ' I



Le Petit Bâstiais
u, à UukL\ . <l<-s uaLreviK-H etiln

\HAHIC\CIU allemands,
i-l 411e M. CoiUuux /luit enlouré dr
MM. H-)iir«ew», tJ.-M-1IMII<>I, JUUI DU-tt.ARL£& CLEMENT j

MAGASINS I.KMillAPX, B ASTI A '

NOS DEPUTES
EN VACANCES

Piirir, U T avril-
La Chambrv xV-lunl ajnurinf au
rdi 13 avril, bon nuiubre d 4
onl (|uiilé Pari» liier t>oir, apr<»

J O U R N A L
— LE PLUS FOtn TIRAGE DES

QUOTI D
JOURNAUX DE Là

Ou eiilend *-iisuil*- la déposition
baiie intérêt du capitaine DE VEH-
M.XE.

-oiumanUant OLU ML H fait, BU
UJL-1 de» propos <jue M. GaiJlaux au-

H au eontrûk'ur des wagbm-

ranl PtioJt, t»t oui
d muii.

al atelier de protfaàM den-
-t cîtiiunL

Kxtrufeou de daotf avac et
menl tHtiiB importance.

Ou lit ensuite la dé|*osilion de M.
UITVUELL, qui voyagea dans le mê-
me WU^IJH que M.

! UlUI ll 'llllli

D E S A M B A S S A D E U R S ! eut.-udu les t>r<'i-"> r«i>i*rié**iw u-
| \ i i i*. i ,r livriL I t t touiu Catewbert.

in- des Ambsiwadeura j M BITHKIL, (tipalr * la tmpt»
matin à 10 lieurea, au t l l t . u l U ,,, , (1 ,,<.tul>re 1817 uue con-

ABTttires étrangéree, j vt-rnaliuti avec M. Cuillaux cfai» les
ctuttuin et la Ctiaanbre.

M. Caillnux lui dit : - La France
a terminé ci» matin egf,; (agonie. Il faut faire la paix.

nbswvalion* prAwnten „ si nou* tûitton* continuer la
' bouftriiiitt1 sur le j yueyre, nous aiiu.u u la int/rt.

- L Aileinayuf e*t prête, si naut
voulons négocier arec elle, à nous
donner VAUace et ta Lorraine.

• La question du retour de cet deux
pror'mce* à la France est la base de
toutes les négociations de paix. »

Les généraux LEUAY ei SAUVA
t ensuit» sur les relation*

qu'il* «tirent arec M. Catitanr pen-
dant la guerre.

On entend eusuik* les derniers té-

ntaire Bridge et eouroon*
«II lotit gBOIV.

AVI»
AAjaccio,du/5«i M.
Pour renseignements ut uunvspan-

dutni.-., prière de
u Sakri

FOI il\Hi 'ilii
Pi il II U:S HATIMt\TS

JOSEPH LUCCHETTI
Uoulevartl Pauli — BASTIA

NOUVEL ARRIVAGE
lit; it/MMfs un TEunt: PERTUIS

francs Je» 1U0 t i ius

PKTITES SKME.NCES k 55 f

HYACINTHE DiAS, Nouvea

A VENDRE

SOUFRES
M. MAYER

CHEZ M. MILLERAND
f.. t.-r avril,

du Cuust'il a rt»vu ce
malin. M. Mayer, char^-'- d'afTain-s
1 AlU-ma^iif, <|iti Jiii a aj>j<or^ do

Ji'-iivi'llps informalioiK sur la situa-
tmn riaiis li> bassin <Jo 1B Ruhr.

M. Millerand a répondu qu'il ne
pouvait s'en l«iir qu'à M lettre d'hier.

SEMH'ES ACÏOMUltlUCS Ut CAP

l«i i*)ini>ii(jui<- Douviulf des Trans-
ports Autooiuimi1» ue in Utiesv a l'Iuiu-

le pu Uni:, qu'a partir
df saunai pruclwtu, J uvril, elle
gurera la ligne Uiuiia ~ ^aimt-
— \ ii nui — Aitio —MonuttL

FERS A MULETS
KTABLISSKME.NT.S

STAATH SUSINi
)•, rue df I 'U

B ASTI A
tWparl : Tu Lut !••* deux jours :

Basliii a 7 lie ares U

De Alariuta à 0 i u u n s :W Un
di< M. Mayfr,
l ii reçu W maiv-

KhWLLtïtS
HOLLANDAIS

EHT £XT1U FIN
STCCUUJTK

Agt-ut UCIKTBJ pour lu O

/'. iSillLHLLi. — ii

DA-Va 1 OLû ILS UAMMJ

VtK.lt
L£ VAUTOUR

M1 fULU Lai. UUIlSh: Je<M

DEVANT
LA HAUTE-COUR

AUMENTATION GENERALE

et détail}

Attention
le ©ORGE. K!,I ER
« GESTIONS, i l i C

Attention

I LESCOV-
radier jiMiiciaire

Tnl runil.mii<i i
-'"- dépositaire de La Société fran-
MU/titiA.

de fromages et de
• 0 MAUX de «ORGE, n i EROMCHITES,

uu CONGESTIONS, à la GBIPPE.

l fitauilc à )•
.1 il »..II,WP bi

que ce li-m.iin ,^,{1, Um Cahr*
n* « III- dr U R*nBi

Crt individu iM
- [«ir ! » Fraue.i* rvsijaiil en

Prodnits de nwime IletuUbert et

Vvnterces de marque — graimet
i»Jagtrt* — Vtuau — raphki.

On porte a dviiiiitlr •
La MUMJU &•_• ii.oj^c de

u l'intérieur.
i'ru nwdérét

L'AUDITION
DES TEMOINSCAHISET JEAN URAZlAM

1B, boulevard l»m.l. — ftw^w

OtUXiÈME A,,î

Suivant acte publié pour pi

du
mar», les UUUJOILI» u i u i i a n Jonept.
oui vendu a
lou. dt(Leur.,ut a liastni, l t) i i a j d«
la J*romauiâde dut y«ai», a LUnUa.

u>n»éuitiei.c<i1 tout c r é u m r
pouri i l u i * opputuion -u p a y w e a t
Ju pris dau» les u.i jours île la pre-

ua-ib-
diqué Labiuet G^xmtii.

GKAZIANï.

P«r Jf epitainp Bouchard
missaire du Onuvfm«ment
ner la fortune d- M.

O lémoin ri^lare que oette
diminaa de 53 m\}\t fu

guerre.

M CaiUaux iH.au coimde eottopé-
nortn, quoique

r « , mais I VmpiAb» K-vW. qu« ot« «pé-
«lions navaicnt a u c n

EXECUTION
CAPITALE

A PARIS
Paris, le In- avril

Ce matin, à 6 heures, a « i Ihm, mr
le boulevard Aragu, l'ext-cution ^pj.
laie «iu sujet belge Auguste Oenevroi,,
ijiii awatt i i ta , h 23 novetnfare t « 9 .
H Saim-Ueij>Hi, «a k-geusf ainsi qu.-
k- fin- .le »a victime.

AUX ETATS-UNIS

LA PAIX
AVEC L'ALLEMAGNE

Washington. 1er avril.
Maigre )«s abjection* pmm&-

par fe président \ \ l i S O U i j ^ iVMkV

rij-iU.licaiifct et
blent d'efrorta, afi

a pnwhmpr la fmix « n e i'AI-

on de p«ix d<TraH ve-
nir en discussion daiut Ja wnint de
d ndredi, oc, au phn tard,

L'OCCUPATION
DU

BASSIN DE LA RUHA
l'ans.lr 1er avril.

Lr gouvernement a envoyé, dan-
le bnsfun d.- la Rahr, an Coamus^ir.
civil piiur-nircr en négociation» avec

••«TiKMe dn i
liou* entamé-» pa, fe (

les troupes
rit revu l o r d i r (Jf se rflti

Le O-nseil wnlnU d'Esaen est d'a-
vis que le

"mwwioiw qai aboulirool à un
accord.

«Mal.
J année rnu^e eap

st du

LA BRIGADE
EBERMAADT

Londres. 1er avril.
i de Berlin AU Timet

bri#mA..£be r n w d t e,i , ^0 , , ^
>O^«tjL

S..n rHnitr prwnrrt,,. l^ p i u s ̂ vm
alarme» |*rmi |a popujât io i ] b^^ .

rXTRKPOT HEEL Mis IH/VANE.

U. U- Maire riêp-*i- S U r h burea,
prajet de rètTiemcDl e( tarife dp I
trepût rvel itV iteittia tri qu'il a et
adopta par Ja Chambre (1>- (J«.i
« par délibération du i"> OOUJ
invite ]P DoiiM-i! „ ,tU I l Ucr M.J

fait

•~ "il à laquellï
, t MM |,. Maire, Thier»,

lliBcomoni, Luciaiu et piuaieiii
leurs collègues, k déui&ion suivanl
a été admire À l'unanimité

- I * Conseil Municipal de Baslin
' Cofuidénnt que la création d m

l u i r e n t I>TI <w UiitiaMi à BtLsUn
est t | ,
a u (••>•

•' i : puis quelques
8i'n«.^ : prise», pan-illi
JTOpoaiLutJi a eU: examiné'' vt adres
s*c a lAdmiiitsIratio» oompélenle

» Emet le vosnr

•• Que le projet de règlement d'un
l.ïttrepût réel des ftouanti à Bastùi
proposé par ia CHambrt de Com
tnerre, soit accepté par M, le Afin-
tre du C<~—

LA CHASSE E\ CORSE

<• ht Oonwil Municipal.
'• (.onsidéranl que pour le d^par-

limunl du la Cors?, la chasM- pour le
f̂ ibii-r de paasage (nier 1rs, priver, bé-
rptîi-si aluu.'tles, etc.../ restait ouverte
ni Gorai- juwjuau 31 mars.

" Oui la cl'Mun.- en fui e>')M>ndi
ordonné-' On janvier pour l'ani
Ht* ;

» OQ'UIU telle mesure en contradic-
tion avec ie* habitude» jusqu'ici pra-
tiqué» porto « M grave atteinte aux

- Qu'à l'avenir, la clôture de la
chasse pour le gibur de passage, ne
sait pas ordonnée avant le 31 mars.

l> TO-D proposé par H. de Muntei
est adopté à 1 un-iimule

L ARRIVEE DCS fOLRRIER
LE Dl M A SC HE A BASTIA
- U Conseil Municipal,

* Contidéraot ^u'eo vmu du re-
pos haMomadain aonordé au per-

-> *m Fwtoa. U dittribuboD du
B l p M R M k " * '

» Que pour éviter tout retard dans
la eompoodUMe H poor saaveijar-
der à 1« fow W IBUHH- du public et
rwux eu «oaMBcroe, il importerait que
le coorner arrivant à Bartia le di-
manche u l l n soit reporté a un an-
tre jonr de k n i i i i n

- Emet le vont:

i Qne l'horaire ém aervifla ps»v
UIUK, actociteisent ta vigueur, Mit
riMMlifle dans le plus bref délai poe-
uiiie de façon qu U n y ait nias d'ar-
rr et de courrier le dimanche • Bas-

pu- M. ftiftonmoniCi»
a été

LES REFUGIES SYRIENS

ET ARMENIENS

• Le Conseil Municipal de Bastia,
réuni te viitgl-aaajf mm lttO;

» Uouidérallt q » les rérugié» sy-
nom et arstéoiaos ooostitoeot une
rnarn inutile pear l'Etat françai»;

• Qm lear préeeow, dans une Ue
ftffteile à ravttailter, contribue aa
r-nchéHMMNot d« la «w;

• Qm cm dit. nieta oeoapant te-
locaux de» Docks « devralaot «tre
m>dus k Imr duattnatiwi rWk.

' tjtimanl, d'astn part, que « t
rfit- réfiuriét oot I» désir dw nntrer
àins leur patrie;

- Ëmnt le vam.

•• Que foi sujets arménienii et IJ%
riooé, aetaaUeBMnt m Corse, soient
ntpatriés daiw le plus bref délai. •

Ce vcm pftSrnlé par M. QiaoooMtti
a eu adopté 4 I ' ' "

" UonsidénuiL quv t
Iruits sur te quai Sord du Vieux
l'orl oui «té iraiMformée eu.uxi dépôt
d luimondices et d'ordures;

«Joiuiuéraiil, d'autrt part, uue I*
Hac* Ut) se» bluctt »ur la partie

ilt* quais, la plut» utiiisûe par la ixir-
jHjitttjuu des péclH'urs, vouttUlUi-ul
uut^ p^ue j<our «,'tti: corporuUon ;

- Emet le vceu:

. Uw rAdmmislrulion dm P00U
cl CUttusset-d procède â leur eoieve-
mrul liiuis h; plus bref délai possible;
et exprime le désir qu'aucun bloc ne
ttuil plu* construit sur cette partie
d n quais. "

U1 vœu préseiité par MM. Gregorj
i't Uusuol u été adopté à l'uuaiti itiilé.

: lw ïiUeultaun E
.1 le* «ffcLa <Ji

> du nxpMjMt a éU oan-
' • ™ n m pàHM et. (Uns l'in-

. ai le pajn ut ré*gn p u .

ELECTION
SENATORIALE

UU i l AVRIL 1920

M. Piiare-Frmnçois dv Casablanca
[dresse aux délégués sénatoriaux la
iroleasioii de Toi suivante:

Monsieur k Uelngué,
Sur les instances Ifs plus pressan-

M des amis <ie mon pauvre frère,
.'ai posé ma candidature a la pro-
chaine élection sénatoriale.

vous uir laites 1 lioiumur de me
:huïair pumaw votre rvpn^senUiiil, ji?

aurai qu'un programme, celui de
i- rontiaeivr, avec un dévouement
m-xable, H lu défense d.-s iuterôto
UIITI.- . i moraux de notre cber
•purti-menl.
Jr suivrai ainsi les fewttlMiu de

mu famille qui, à
twit tu 1 honneur de

Parlement

b Ue ebére n M «•(
^u- tu ^[t iviH CL u Ott frui4as BiacsuLUv
qu, k conBil s «garr plua laapemp, »ur
la qu^Uva <tu r-rtUUiuBu-at. j

l.'.M«at>WV dteUe de pnMMcr. de n w U-
vr.u. auprrà <ts M. te PW*|, cootre "
lutluD ik cette Comuiluaton, t n Uga.
N 1« UiBt.tr- de lloleneiir ( - K M
(ul • él* aurynae; de lirotaaf' —
contre la composiUon de eelu
où Ivs pruducLfur* n .'Ulcul paa
U i en nombre aurDauiol - centre la mise
•iiMUMioB du principe ue leiportatton
cuDlra l e . déOAwa priHa. Ella (téeuie „
HU.-T, tli U queauoo. 1» AMOCIHUMU >«ri

. vu leu
dv U ma
p«)t> vl de
me™ loy
ptrtnl de >
contiiu

daage
du Parti

i

r qui Nti
ouvrier «

••Menu: oui.
iiwa. >HiUqiH> et luuiitf „, „ •
' du ravUaillemeal. aur-Jt pu
une ooiiyeik Imitse tn

n ugrtooks.
l 4 U qoesq ou raril

M. O... opine que k , AasoctaUiaa
•e n.fune.L à iBiumaer »«,» ta n
gn*« Oe» (iuokcrii cl des inacril» m
JDUI* elles a*i te rfifiiacriiivaL paa à
si k principe d* ta iji,™ eipurwt

:

r dei
ÏJST

» produclen
dk

lAaêembW,, émet le vstu
• Kia'il nuit procédé » une e
- — * du ci«lUt <fqui . pr

représenter

PJ'-m-Frauçoit) DE CABABUJSCA.

SYNDICAT
DUS UKHUtlHS U AUHRIA

qualUMM weutUtmi bien m
Vtoabw le« plus

ta libre c lporu '

I

JUSTICESJ)E PAIX

l'ar décret du Ju mars 1920, ont
nommes :

Juge d.- l>aix du Bocogiiano M. Ùo-
loiina, licencié en Droit, Juge é
i'uix de Zicavo. en retnplacflœeut d«
M. Costa Marini. nommé Juge aup-
pl.aut rétribué pour le ressort de la
Unir d'Appel.

Juge de Paix do Zlcavo, M. Ontili
ftiicien buisMsiL'r, en remplacement d<
M. i-olouna, uouuue « Bocogimnu

Jugf d* Pais dp l'runelli-di-Kiu
morbo, M. Marimii, bacuditr
Uri.il, BU(,pl«aiil du Jutf; de Paix de
Uuro&agua. un reaiplacvintiil du M

iiceuaiiii, nommé Juge de Paix de
uaco.

CONGE
AU PERSONNEL

dei Admiiiûtiiitions et LlaOivitem
de (Etat

Le Miiiblre de l'IaUrieur fait con-
iltrv que, par déciaion de H. le Pré-

sident du Uomteil, le personnel des
AdinistraUonfc H Klabtoaemeiits de

l aura congé, du samedi à avril,
a midi, au mercredi malin, 7 avril

LE MOUVEMENT
TOURISTIQUE

La caravanp de touristes, arri
mercredi matin de .Nice, venant d'E-
pintl et de Nancy, sous la direction
-*- M. Colombain, est repartie hier

D- Vimvona, Ajaccio et le Sud de
Ile, aprta avoir viailé noire ville et
• euTiroot.
&• toorisfes seroot de relour à
u t » k «eonrant, d'où ils e&Vctue-
pflt le tour du Uap en auto-car.

h'autr» groupes sont attendus ve-
mt de \ K * et Monaeo.

stika u i m jet du •

fclU- rul bODDf. a . .
S*n Jeuiii-« .mlM ual piavri lou^,, fc,

liiniiM sur tua eurp. p rea i»Ui rém« « h
> I aHïcllon Uunl e i* «uil ralouree.

Succ-Mant aux p r t l r , . dont les ehu
•w'™ «ïillaleat lime de la obère défiin

• a i e tia fa

eom.|aa»e. par aille 4

L — La n

4 ulnut-ppilk. au ui

M*. — M. IianelU P«ul-J«Mph.
i-ipnJ de ï t ruu*K » u ptreep^

CORTE

COMITE
DHMtloaj nCfUBLIflAiiK O E 1 1

r.'fiutiu.-aiac iléinotra-

Gorw.

Oiirte, • <M A la a

SYNDICAT AGRICOLE
DE LA CORSE

-m-reau aaa H n I n k t m u , t 1 km-

, « " " ! » « * - MiSr é\mt ™rte d «1-

GAZETTE
DEPARTEMENTALE
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rHEATREJMUNICIPAL

Trou ï..n.. rq>r,--i.Ull..n* fc P«ri..

MON BEBE

A VENDRE DE SUITE
A UAL\I. HASSK-VILU:

SERVICE DENTAIRE
rctjuiier dont VtnU[ruur de ia Cane

M. VAU:iit.
ji

wunjU-n-DrntUte,

PASSION
Grand Drame Ulblique

PETITE GAZETTE

riauKtis pour |..hl«tUon de* M
j,iiiW l«ur les u.piranl* el *»

. ...-* KU fr.u*e» [iir B

PAROISSE M T M -

l ' f t

NOUVELLES
RELIGIEUSES

OMTOMS as WMMCJMTO

SOCIETES
ET SYNDICATS

Stjn'h'iil tir* Htiii»»

i. rif .h» Jir.lH*..'. h.iii M-iro <tu w
Itr Prî urt-oL, ASTOI.fl

— .\.,«s« — ,4/io - . * # . *

De Mariaca & 0 beuivs 30 du maiia.

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSEHT EXTHA K1N
• n o u u T C

lier puur A..-

.Votèwe, Vu.-
dans tous le» i^u«>-= • — r » . —
urondia*e.ineuU d'Ajaccio, Oortu et
B<irU-ue.

U * tournées seront faites en eulo,
avec loul le matériel newasaire, pw-
tmltant de, travailler ilaiia hits mêmes
ctiuditiuiu <mù Ajaeeiu.

Lus puMoiiurs désirant recevoir de»
SUÎIIH sont priées d'écrire, à M. ii'AL-
Cllh Chiruryien-Dentiste, a, lîours
Napoléon ï AJACCIO, qui leur lixa-
ra W relour in date JL1 «in passage
dans leur localité el leur fournira
lotnt les reu»ei«nt.'nienls demandes.

Jtatetito li'Or, Paru, MU

mliUcn.

Agcul Général pour la t-o
t>. BITTERLET. — B

l'UUS

VERTE
LE VAUTOUR

L.W l-OLll l-V CUtibK: Jean
AAl, à boulevard d f u »

L. N. MATTEI
TRANSIT

THMOt A PUSUM

Sumatra et Virginie, papier bleu,
It' }>uqui!l de 50 grammes, 0 55.

ifarytanti papier jaune, le paquet
de 40 gralnuius, 0,55.

ScuferliAli, papier marron, le pa-
quet <îe 50 gramme», 0,45.

Aseortiinent de Cigarettes Battt
Job, National*, Alban, Bertomeu.
ttc, tir..

CMARCe TOWUM«

C.i-iurrt. vn Initie* ii en unawt*

ter a M. Jean Oraiiati
Uou(ifHirti l'aoti.

ranJ PauU, «si uuverl du / t r au ii
l IHOU.

et atelier do pi-olii&w deu-
ur, plKUue et L

fc*irtu;Uuu de itoiiLa avec *>\ situa

A Ajaccio, du ^5 ou
l'uiir nuuui({iU)lOutil» ut

, priwe d« 8 atirutaer
Mauwi, rwuUs du ijalano.

IMPRIMERIE OLLAGNIER

SAMEDI 3 AVRIL
SERA MIS EN VENTE

L'ARTIGIANO
WNAMO CORSO rOPOLiHK

VELVET HUM
Dépôt: général S. DAMIANI - Basiia

1/atôriaux pour Constructions

ii liin, Hur de lOptre, r. «M, HAS

p p q
Hi!i!"s minérales et dérivés — Urtisse«. t l ' . , -le.

Expédition dans toute la Corse : Gros, Demi-gros, ikHa

CONSEIL DE CABINET
PAIIU, 2 Avril.

Le» Ministm* *-l buua-Siwrétairea
d'Klal w «ont n-uui» ce uuiliii. à 10
heures, au MinisUrre àe* Affairée

B, BOUS la pré«dL>iu:e de M.
Millerand.

S/TCA TIOS KXTERIKVIlE
U Prwtideiit du Conseil. Miuintre

dM Airaires éUiuigire», a unis mm col-
cs au courant Je la situation ex-
-un; nutaminrnl des négociations

Ui/CIDATION DUS STOCKS

\A- Qanaeii seul PU tri1 tenu assez lou-
(^•onieiil de 1B questiuu du la liqui-
dation dti» stocks.

UTIU8ATIOS UH BATIMESTS
If UoiUH-il t'eut, en outre, occupe de

J utiiâstttion ili's éUtlilissfaiPnts dt- la
gui-ire et di- la mariiw, qui oui été
construits au cours dm hoatililc

AFFAIRES COURANTES
L*> Gouaeil se.il i-ntfuite occupé de

I expédition dee atTaires coorantos.

M. MAYER
CHEZ M. MILLERAND

I ^RIB , Ii Avril.
A l'issue du Cuiiaeil de (Jabintt. M

MiUrfami a n%-u le Cliargti d'alTaires
de r Allemagne.

Nous croyons savoir qui1 M. Mu.ye
n rendis une nouvelle Note de siu
(iiiavcriu'imiit, cuiierntaiit prinejpa-
IL'IUI ni les événi'immts di> la llulir et
de Metz.

La situation dans les usines
sensiblement la IIU'UK- qu'hier.

Un signale, daûi les usinw oi
grtve ii'i'sl |«» CHnplète, plusieurs
iiu-i<H>ulii sans pravilé.

LE SYNDICAT
DES INSTITUTEURS

PARIS, ? Avril.
Le CongriTi de la Fédération d

S;udicals dt* Iiulitulours s'est o
vert ce matin.

Cette Fwléralion eomi>reud les in
tilateurs sjTidicalisW qui ont décii
récemment la transformation i
leurs grniijiemf'iih en syndients. t
m«"nn' temps qw leur affiliation à la

EN ITALIE

SITUATION GRAVE
H •• " " i

I JL MiiiHlion rt»c1.-
Mn rf->lt que la p-

*rviei* de l'Klal :. .... ,™. r . ._ U-
iirenrfre On.

On compte 77.OOU grévirin qui <UB-
irftnt d'impitrtaNta sutwides.
II y a un M icari eotre leurs de-

mniwhw et les couoeMioa» qu« i'Elat
i dtBpoaé à faire, qu'a» accord Bem-
e impnsMilile piiur le moment.
LaptuUon ihui!< le puraonnel des
ntles el télégraphes est très M^rteuse.
U gf*ve géo^mie paraît immi-

nente.

NLTCHITCHERINE
ZURICH, 2 Avril.

M. Tchitcheriue, Commiisaire du
ruplfi aux AHain1» étrangères du
•uviTiiemcnt des Soviets, a envoyé
Varnovif un télégramine pour de-
umler la M IP pension dos snnes, 6
suiti1 di- leur •.•'•: ul i-chec sur le

front japonais, cl proposant comme
lieu de réunion, | » u r les négocia-
tions, la ville de BozygofT, sur la Bé-

Coiifèri«'rati(i •aie du Travi

LA PRISE DE PETROSK
I>.M.I.ES. 2 Avril.

Un railin bnlphfvik annunop (|t»
la cavalerie rou^e esl psireiiue
sVmpar-r d» P.-lrfvsk, ^ra«d pen
pétralir.'re sur ta Mer Caspienne.

EN SUEDE

LA MISSION RUSSE
STOCKHOLM, i Avril.

\A* mfmbrw de la mission Kn
sine ont diVIarp aux journalistes qu
11 Russir- n besoin 'I- toutes sortes A
produi t industriels. Notamment d(
inslmmcut- ngrimles, maïs qu'eto
pst prfle k le» |Xiyer fii ..r et en grains

Au fiujrt du !)!<H"IIS. M. Krsw
déclaré que la RDIWK- n » |*s encore
étî  officiellement inforui •• 'pi'il

EN IRLANDE

MESURES D'ORDRE
UNURMÏ, 2 Avril.

IVimportât)tt-H nv-aures <ie précai
lions sur il [irises, eu Irlaixli1, en
d̂ -s évrnr-mcnb KTftVM qui sont
m meta pour le lundi de Pâques.

I*» renforts sont rnvoyes r—
TJ , foule* les parties an 1 Irlande pot
•: ' prévenir une révolte possible.
kl !

EN ALLEMAGNE

LA SITUATION
DANS LE BASSIN

DE LA RUHR
BËIILJN, 2 Avril.

La compromis esl intervenu, qui a
rais lin au conflit du bassin de la
Hubr.

Les basée de ce compromis »ont le*
BU i vantes:

1/amaislie sera accordée aux trou-
jies rouges qui remettront leurs ar-
IQI* aux autorités avant ce soir.

U-s communistes, trouvés porteu»
darmes après cette date, seront trai-
tés comme rebelles.

Les troupes gouvernementales ne
proetn-ninl pua dans le bassin de la
Ilubr.

Le Comité commtiniMe de Dn«el-
dorf a et* dépose jwr 1M socialistes
miiji) ri taire», qui onl pris le pouvoir
Mit- moulent.-.

LES COMMUNISTES
ET

LA GREVE GENERALE
LONDRES, 2 Avril.

Un tél/ip-aminf dt< Munster, trans-
mis par Amsterdam, annonce que 1«
Oonseil rentrai des GomnonislM a
rejeté l'ullimatum dn goovwrament
el h lancé 1 On ire de la grève générale.

NOUVEL ARRIVAGE
DU POMMES IV TERRE PERTUIS

00 francs ta 100 kitoa
PETITES SEMENCES • 55 fmx».
HYACINTHE DUS, N o m u Port,

AVENDRE

SOUFRES
POUR LA VIGNE

FERS A MULETS
KTAHLISSKMKNTS

STAATH SUSINI
y, rue do 1 Opéra

B ASTI A

# *

.AGES DUUAL
y Z FOIS PLUS NUTRITIFS I
] LiJE LE BCL.'.f I

0OABAKTEJ31Î0LTEMÏ A » E E - N- 1M
OL\i\N<'HE 4 AVRU.

Le Petit Bàstiais
J O U R N A L

\Ç L-ENTii.fi — LE PLUS FOHi TIRAGE DES
QUOTIDIEN

JOOJJJlf&X Jj£ LA CQKSE

LA QUESTION
DE L'EXPORTATIONUNF

DE
M. P. DE CASABIANCA

AVOCAT GENERAL A PARIS

{.'• brtiil sï-tant réptoiidu ,k- la t-

'lu le COUUH.lt: c i«t lin hilIUU
n'iir, k>>al et droit. duiU la vin
un rare rxempli' d'unité et de haute
tei lie moraJe.

Avaat mÂme qu il eut t>nnin<
dmits juridiques qu'il poursuivi!
jusqu'au Doctorat, iJ plaida ptui'
plusieurs aiuwes. ave<: autant
(léï'Uiléretiscmoiit que di- talent,
un Barreau de notre Cour ri'Apprl
surti'lit dans les graudea affaires cri'
imneUes, a cote des Pierre-Paul de
r.u-.abiaiica el des Hyseûttlte de Mon
Ira, dont il devail suivre lus traewt.

Au Goitseil gennral de la Corse,
iioina «usai la mesure de min ardti
nj Uavail.

Puis il entra, comme Procureur
de la Hépublûjuti à <ïaivi, (laits la nut-
;ji«trature, À laquelle n»n turi
Kranii-pén1, son grand-fière et
f«r.' (ces deux deruifr» ConseilleiN à
iHitre Conr) avaient appartenu. Il
parcourut rapidement les étape*. Ln»
v, , r r Substitut à Marseille, Sulwti-
tuf du Procureur général à Ail, où
> u talent de parole s'affirma devant
la Cour d'Assises ai encombrée dt»
]knicln-n-dB-iU*nr; Subrtihrt au Tri-
l'i.nal J:, ia Seine. - rk.nt il dinffe&
1'*- K f t m I« plu« importants; —
Siilitlitul du Prucurcur géoéral et
AMXAI prierai a la Cour de- Paris

Au onur» dt! la gu«rrv, aJiH î que,
iliiianf .1- l.mp» nmiM. eu plein IMW-
!u,n(f!i^nt il>'K dr.thas et rie* Bfrtlias,
i; IM^UIWII !•• nwgc du Minislm> pu-
biir « u uour 1 A-MWS. .le la Seine,
i. ii a cv.i.*v i)t c ml"ri^*.T auk pri-
«ii.iiii.r1- île guerre Le Miiiialére d«
U '.ti'Tr- lui avait rutiflê la rédaction
l i;n • ;<u!)iicAtiuii (tefltim^ à renaei-
fwr les iFUvrce. de neonurs et les fa
liiijit-s tie nu* uuUbf(trr-ui («Ttoii-
'.in-rt. U1 vuila, depuis triu§ w , at-
IHIII' k l'une des Chambres civiles
I* ia irtjnr et les avocat» du Barreau

il» Paris, — jog*t ni redoutable» aux
nt««p«tatB, — MM «mt ime de dire
«(!•.• lorsqM lAvooat général de Oa-
K'biiuH'a a cuadu, l«rr*t de la Cour
*>t. puur ainsi dire, connu d'avaure,
es- t-!l<- ne manque guère d'adopter

dam tou-
te la [»rae du t a n u , an Qone fusant
h m e u r a son pays, fidèle aux tra-

lir>n.i de s» famille™ main qui t
iYPiir de tout ce qui ri-Muiible k la
lanip.

U pendant, il t bien voulu w faire
Jencr H répoodiv h aos quettioiu.

Eles-vous candidat, H. l'Avocat
f l ?

ph»t
liimir

M r é p i s B :
mois d'octobre 1M9, une f

MiiU u
A mon nom fui
cpui» ifO ans, je
,-emenl « l'Acart

"otimant qne

lait d abandonner
Irai K. eu demandant à coi
d'autres «mis. je d «Jurai quu le nom,
s mon sçiia, ne conférait aucun droil
" 1! imputw' deH devoirs
Hii-on. i. [le plus, von» pouvez reoctri1
liée tiervien» a la Cvne; vous M*w fa-
malians^ arpe la v>« de Parte.
(.-•.nnai>--ie£ le Purleiueui it ieu gnw
• li-s Ad mu uslra lions. \ ous avez, c,
oulre. Ja pratique de» affaire» el l'ha
blinde -Ufi déliaU. Knliii, votre eau-
ui(inlun pourrait rallier tous les ÉUÎ-
U-itfti-* du purti républicai "
li-|Lw corse. »

Kntrt' U?uip>j, d'autroti

<<\U ir i, M. Pi.'t ••-Kraii

•• Dé* mon arrivm> à Basiia, ce
nier, auquel jVlais allé deniundé

appui, un- duclara qu
it iMiiiJiJat et qu il u'enleudait pas
iflirer.

Jo vou.i le répète, j 'ai délibéré
iit refusLi jusqu'ici, de m opposer
de uie auiistituer à IIHW cuUftUis,
n-l 'aui el Luce du Uat*ui>iauca,
quels j'étais siiicercuifnt attaché

, piuit mainleiittul quo naguère, ji
ne w u i que. sur noire nuui, notn
parti se divise; U ne me plaît pas

sujet df discorde. Que. a u x
qui ont ù eamr de maintenir I' '
•l la vitalité de rv purli prenne
y-sponsabiliUis,

Uaulanl, que la multiplicité <lit>
i d t u n s Ui-st pas (mur facil

du paiti républicaindéi
cmlique Corse, et je cnjis, en Li«slï-
UBJil Uiule cauilidature à la prochai-
ne èlecLiun, fuins preuve d aimera-
Il on et aider ainsi de lout moi

lir à son trunnphe
•• Je nîmiTric. du fond du ^

•i>.\ i|iii, vn i: ne ocuusioii, m'ont té-
o]tfji.~ r ur symnaiiiii
» JL- ne suin pas un liouinic de
irti, ajituta-l-U <*n li-rminant, mais
le ITH'S amis «oieut certains que, li-
r de toute compromission, je ue-

b l i t ikiOl ù l

i pou-

, j
la c

<(ui luur estcaère, -
Nom exprimons à notre interlo-

cuteur, 1rs regrets que uou* in.spire
tlecistivii. eu lui n-pré»itïntaiit qu'il

i un-' foret; qui devrait se mettre k
dùpoaition de son pays.
Uaiih une cunnuiUlion electuraie,
eflet, au lieu de * embarrasser
questions de pi!1 u de clo-

> JTxS«it*j beaucoup; u m m o««-

ier, la valeur ifn candidat, le
des mtervls ppjicraui, la nt'ri'sslté

us que jamajH impérieuse de cfaoi-
• des uuuiduUurt-s capable de dé-
iidn- notft lualuoureux pays, de-

vroiont guider le* électuurat
dû s o u en lenir là;

plus loin
rnulu sa-

'nir quel eut été le programme de
rl. Pn;rri' de < iaaabiaiiua.
Il tient eu quelque?, mots,dit il,prêter
u < lauvitriieniPDt ée ia République
c conours lu pins absolu pour l'ai-

der daiM la lourde tAobe de ratera- ia
'rance <Je se» raines et, prÏDiàpsJe-

menl, pour enrayer la ciiurU crois-
sante de- la ne.

Au point de vue social, améliorer
tx.ndiliuu moraJe «1 mniérielk- cJ<-s

availleum des villes et il>>-.* oampa-
i<f |<ar la cooptiralinn, la mutualité

:( l'hygiène..
' UÏ mutilés, au» veuves dp guerre,

orphelin», aux familles des morts
u champ d'honneur, — parmi les-
iicla notre vaillant p*)"s compte

ùiii de* si,•nu! - payer plus j; ;ué-
et plus rapidrmenl la dette

dr la Nation.
i ll.s uni des riroils sur nnu^ .,, <fj-

wail M. r.li'menccau «t M. Millemnd,
eux !•" possible et

,n u.-..-i.ij>-

iir'nt oe n<t-
: elre nos

i-. On parte

l-on d'nt 'nl

tel i*l ie résumé dt»
que nous a failus l'honorable Avouât
ffén^ral. (Ju'il nous soit permis de
r"gretter encore qu'il renonce à ten-
t'ir de réuJi^r son programiuc.

1, p.

étant n-nu/s» le JOLIl
le PETIT BASTIA1S

tu- parahra pas demain.

PRINTEMPS CORSE

M. le Maint™ de lAgricullnrc m
JMreoer k M. «toirodli, Prttide
*• SjrnlieU de» Beigen de Bulù,
télégramme suivejit:

mai. d.mJ c-it «rri»« " " " " "
ml" ««ffmm

"• les jtiyeux rayom et la sève
umpli sou mystérieux Iravail.

p-w. U' aolajl lu Ittsivé et passe au
dieu. La terra lustrée a une petite lier
te de reine tpraUllftata.

Le roc disparaît sou» une végéta-
tion écloflc sfudain et déjà vigoureu-
se. Le* asphèdèies fuse.nl parmi les
O'-auUlPp, les CWles et Itw menthe*, les
epinee noires sont ton les Manches et
le» boni tous rosés ; lm sources jailli s-

it avec un ebant de flûte ; la uature
asiétt n'est qu un cantiqui- el une

adoration.
Les ruleta flambent de tous lus cd-
s. les jiurk'B n'ouvrent aecueillanles
iv rayons ijgi s'y gliijBPiit, avivant
leur or lia* arêtes dus niurc, faisant

uriru les madone* dan» leur cadre
uiliir, illuminant les crucilix à la
J.- dtis lits.
Les paluieb ont junehé Je seul] de
ts i^lises, où, hier, pour ta fèto dus
imeaux.. a j»as*;' la priMessiun des
lele». Vieille et jolie coutume! Avec
» peuples Ifttius, lus Corses connais-
nt lart précîeuii de treuetT des pal-

mes.
Toutes les petites ouvrières qui.

tlans l'ombre fraîche dus ruelles bas-
.•uses ou ajaocieuuai, ool remué
urt doigU nur la tnuœ line., se bai- |
tient dans la clarté tièdts de cet '

B.prè*-ninii de pruiLemps, en souriant :
aux preuuereh I)ir-imiellés qiu, le Ven-
tri blanc i^inme u^ige, les yt-ux vifs

urie.UA, livrent leurs ailea d un
• hWualre et lustré au souflle de

la lirise. Comme, les printemps sont
•aux dans noire Vonv '. Quelles

'piendeurb de vigt-tatiou ! Dans les
cijÈtaigiiuT.ies, parmi Ira frondaisons

«Iles, edaU'iil do véritables sym-
jfs d'oiseaux. ()! les promenades
es iitiulus parfumne»! Les Heur»
lies it bratttKu» ! L air fortifiant
roudaisonsl U hlx-riù, les cour-
'ulle>! U'6 wîiitfupa du maquis

Huilant dans la br i»! U w , musi-
*: xéjiliyn^ errants, bourdonna-
it d'abi-illoB, «iouglou des mU- ,

«•«ux ! ht le» MIUIIM» des meries, les
wles du OJUCOU sous le couvert de»
FeuiUe»! ICI, le soir, au clair de lune
iu fond des fourrvu racaeillis, U mé-

paasioimée d'un rossignol ra-
contant «m RnHtur aux étoiles!...

Une fralclicur de jeunesse nous
fait tressaillir aux haleine du reriuu-

au. Tout revit, Unit exuJU-, tandis
m-, sur mm paysayi-tt, en hymnea
«iinonjeux, les diwtns cliantunl de.

k-ur (Mitant un Uloria.
Lotis a

DEUX POIDS
DEUX MESURES

On vient de poursuivre, devant ie
•ittinal fiorrecUonnel de Fmx,
ngt-iii^ux laitiers eoupaldes du o>lit

If « coaliltou ». O s laiUnra, consti-
é̂  en Syndical, s'étaient mis en
i-ve parce qti ils n« trouvaient pas
sez n>iDuni>raL-ur le nrin TIXH par
MoniripaJiM jk.ur la vcnb> du tait
•> condamualiuns alianL do huit
ur* -i deux mni« de |)na(in, et rfp

francs d'amende, ont été.
'•ntre ttrus le» nwnibres

-•"''«< pa« sur l'opportaniU
d. iu taxation du pnx du Ml; rete-x
non» simpJemfiil Je fait que des com-
nierçnnts fte peuvent. w»ni être l'ob-
J"l de pvursinb* jtidiciairt», m dis-
pcn*#r do fnonur au publie Ira pro-
duite alimentaire* imit^irtiiMibles

Mai* alors, ne «-imil-il pas équita-
hle que dm swncli-.nH pénales vins-
sent frapper lis employés dos Servi-
c e publicn, lorsque, par les grèves,
ils privent Ift Pa , s d-s moyem r * - -
Murai à acn r-!-* "

il écla- à n°W"t, appelé attention du „,
uiUre Intérieur et Secrétaire Havitai,
tentent tur nérenité datturer >
pta Kberté couuuerciait et de ft
respecter droits expéditeur» d'embar-
quer /nHNsjn cortes de»»
Fnmct.

VOTES
DE NOS DEPUTES

tiruttn «ur U première pvUe de t
juur Je N, âttgeL. UEUU t'iaterpelLuimi

r ii poULque eUéneure du -

Tc d
Majorité

Pour l
. Contre

p
i, Luflry. da

geli.
u« p u pria pvt Ml *oU.

SI J'ETAIS
LE GOUVERNEMENT-

— Je coll'rerais saiu> plus Utrder
laviutvur qui a gaspille (ont de litres
d essence puur tiaiiapurler, du \ ar c
l'urta, U-s &t+ [numm qui out ùLe «d
jufcrea aUA Hiàilta puur 551* rraiics

... hit je tulfrerais aussi le» mer
ce li lis qui uuus inenaojiit J un traus-
l-ort quotidieii de priuitiurs par la
vme. du» airs.

... Uar, m j utats le Liouveroemetit,
il n > aurail paaasstzdt cellules dans
lu» uiaibuiiB (luiilraii-s ci*; rrauve puur
k'a artisiuiâ de la vie ciièru.

... M de bocs de gaz pour les bran
cher.

Jean IM lUoutmKUK.
M Maie Blanc.)

LE RELEVEMENT
DES TAXES POSTALES

A partir au premier

HOMMAGES

J^OSTHUMES

THEATRE MUNICIPAL

tirttnd linuiie iJiLiliu

LE BOSSU

i.infi-11, fauteuil*, « iraut» ^IJI, " ' '

l

PETITE GAZETTE

Tfflg Cl Ça £B



FEMINA-CINEMA

LA VENOCANCE
M'APPARTIENT

,'Wiirv *r[l.le Japo-

LA VOIX DU SANG

LA HERNIE
• m» bvi.'iirk i'i>nmU9>9<'nl lu réputi

•ii* « n u i » . pur « . jk. O U U -
1:111: .•• .-!„.• ..IIT.1,- ik- Pan*

ILE-ROUSSE. J.'uJi * atnl . H*MI d* la
PMtt.

CONTE. .-LJIIIJJ lu, | tk v heure* a i

B U U T M , jrmJi ï ,
,.[ liuiumi;|ii' ï j , di; ï lii-uru» i midi), Métal
da Frano*,

Le • Irait* da ta Harota >, uar A. OLA>
V B K , L'I K* • Livra a'Or « U n preuvtf» Je
(TUinsun, 3i>uL t n w j e » g r l

NOUVELLES
KLUGItUSES

PREFECTURE
DE LA CORSE

ELECTION
SENATORIALE

UU 11 AVHIL 1M0

V l'occiwiuu de l'électiou «inatonale
qui aura lieu à Ajwcw, 1* ilmuuicbr,
1! avrfj IB2O, U Compagvif dus ta*--
ntin- d* f>-r J^i-iarteun-nlum <i ôu> 1/1-

FEUILLETES
HOLLANDAIS

UKSfEKT EXTIIA FIN
«PEOIALTTI

JMfeUto </'0r. Paru, 11M

Ageol Général pour la Cône :
f. BtTTKHLET. — Aatfa

le* meilleure ruuililu.Ub posMlilr*
A cet ellil, il efttiviviit <jm> <ïi

^ le» iudimti.111* n>b>uett, la
ïjt'1 r\h tl I y ref l'ii Itri iruiDs d££J filles et
uuuri-ait DĴ mo orgaat*or, s'il fUit ué~
ci'sattjrc, uu Lrain Mipjiténirataire,
mais il itii|Hjrt<' qui' las reuMugue-
niuiils précités lui pari-iinneut le mar-
.1', t. ami, au plus turc!.

primaire. Penalannal

C'EST IINOUI

UILMAMIEZ DANS TOUS lia. UAFE8

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

AUKNT POUR LA (JOBSE: Jean
LtMASi, à boulevard Uu Puiau,
Hvtia.

M " MA5SEL

Le Uaiuael do Butia, 10, Kuulo-
T«nl Paoii, wst ouvert du ZfT o« «
de civique nwti.

Oabinet «t «telier de protbin den-
taire. Plombage or, plaliiie et ciment
b l t i de d«uLs avao et u n e

l'îllt

Hcuti denlairw Bridgp et eonroone
«IJ t i) ld gliliITS.

AVIS

A Ajaccio, du /J au 30.
Pour reuuniyu- IUÊOU et eorrwpoii-

daiiut;, priàrv de s'
Mswrl. route do Salario.

A VENDRE DE SUITE
A CALV1, 1

, f c » ,
«l«(fc. grêni«rB. eau.-», jar-

ihH«, ifQilue ville ou asuu

i'uur furiiiin aux tliliiv» lu urite i U
«Ma « M U , U u-l i .^U. tvr* uu verte le (H
ikUilu-, luoiii rt uiunii tlt' l'di|ucs jusqu'à

SAMCTUAtM K

A partir du .iiiu.nK lie * , i>j. | t in i v j * .
k diuumrlid >rt ju.im .1, |e |s«, prrrulèri'

• t.-lire», liront M n H , à lu lieu

Vi|>ol<-ua, Tcct**,cs, FuaUu-

Itutb, B ^ . J I M , Inlmtluace, i>Uce tlâlel M -

SOCIETES
ET SYNDICATS ,

Ivii le awnu 0 ai
•lu u-ir, **BB lr •-

A4. Lénorf L-r

MAISON MATTEI-LECA

AUMEXTATION GSXEItAl.E

t'ffTOf * / «Wtoty

Agent dépositaire de la Société fran-
çaise UONDIA.

Assortiment de (romagét et de
biurreê.

Produits de régime Utudtbert et
i'hos.

Ctmservtt de marque — graine*
p- tagires — Balai* — raphia.

eu PETIT tASTIA»

• uisii- On porte à damicile
i-uur Vhuler-el ImkT. s'adiww i M. SI- \ A \fai<y,il si- charge dCï Clpédilio
•1.1. limite tard i'rOwlieol VVttain, MI ibn 1 Ptntôrù'ur

M. ADOLPHE LANDRY
A BIZERTE

i-Aiiib, J Avril.
M. Landry. MiuUtr? de la Marine,

iKX-ompegmTft déniai u If l>n?sideût
d*1 la République à Nkv. L-H cjmpa-
gtÛP de M. MUlcrand, Plaident du
Coiist'il, i|>> M. Lpf^iv, Miaislre de U
(iuenf. M. Uouuont, Ministre de
l'Instruction publique.

M. I-andry. appelé d'ur^nce k Bi-
t-rlt. alixi d'ejuiuiitier aur pJ*oe IVtude
do projfLt 1res impurUtule «tiieer-
IMIII a- grand port mililain1 et notre
«WMIW nati.iiiflle, <|uiUora-MsrseiUe
If i» ii Uestinatioii do k Tunisie.

Ni>tn> émiiiHiit Hfpr.VnUiftt M> voit
aiiiei oblifté d'ajuuniiT la visite qu'il
avait projetée à Ajaccio, sa vitfe na-
laie.

L'INDEPENDANCE
DE FIUME

ROUE. 3 Avril.
Ou mauilo de TriBsU; <jut' Gabnelc

d'Aiinunzio aurait proclamé iiadé-
ptDdauif de Fi unie et sa toustilution
en Ktat libre et souverain, en présen-
iv du Coiist'U utttlouai, iiouvellameol
d u par U- peuple.

Cette décision sera communiqué»
otlicieliemonL nu Uuuvernemenl ila-
Ueu.

EN SIBERIE

SOULEVEMENT
DES PAYSANS

LiiNUiiEs, 3 Avril.
L ii radio dv Moscou aiinuiicc qu'un

grand eouiévemenl dp» paysans s'pst
produit en Sibérie.

Lu autre radio dit t|ue de grandes
maju/estatiuiis ouvriiires se prépa-
rent au Ja[xin pour le jm-mier mai.

Li's ouvriiT» deumndt'iit IVtablis-
«ment ilu suffrage uuivenai et une
l f t îi

EN VENTE

L'ARTIGIANO

LUNAHIO CORSO PQPOLAMB

PIANOS AUTOMATQUES
Violes Û main

GRiND CHOIX
S ET OCCASIOMS AUX l'BIX LKS PLUS (UiDCim

chez GRAZ'ANI
RUE M Or, â et RUui DE L'OPÉHA

I* Pl*n**| ,p ̂ r^p , b^rt^y
Philippe POOOl.

* .Vti. rfw Prévoyants dr r Avenir \
• r iml lc pour ht |*Mnent d n eotUa
• ri.i mr.1» il « m l imta Iwn ,iln»ncfa« i
1. dr q>>uf k dli bciira* du malin, k II

loujour*
Française {

J.-B. OlXAfïMHl

U Qèmu Luirent KUTLUR

,EFER'
_. . , . „ „. lubw«

M h v m X f>*mTQBT

lUI : I. n* Otm*rr.t&j, 8KH>K|,t Hein*.

EN IRLANDE

UNE INSURRECTION
A GRANDE ECHELLE

I>>w»ui8, 3 Avril.
Va- convspoiidaiil du T\mt$ à Du-

blin télt^rsphie que, d après une en-
quêle faite, tant dans tn» milieux an-
glais qw dan» IPS mllieuA irlandais,
il bcmbie qui: Juisum'ulioD u grand*'
ecbiiJit.% qui avail été anuoncée, a au-
r» p u heu lundi, comme tout le fai-
sait prévoir.

U ville do Dublin n«orge ds jour-
nalistes français, anglais «t améri-

a e e t

AU DANEMARK

LA GREVE GENERALE
OottcMiiieuE, 3 AvriL I

Par snitf> du r^hii- riu Ministn- '
d Etat Liebcii rie ninviHjuer le Reich**
tKH pour lundi, la grève ^néraiv «ht
•onsidérVje corani. m.HiWde. |

EN HONGRIE

ATTENTATS
CONTRE LES JUIFS

Bii>Aiwr, 3 Avril.
OB sipmic dp nombrmix attentats
ntidaprHl ctintn' la population

juive, qui ittt l'oLj.-l .le nombreuse» i
itsiunw d exception. ' j
Le piJtawj* des matas*» «t mafa-

tém JHiri est fierenu qootidiBn, et les
Juift. sont stiuvirit amiléa et cuudaiu-
nés à mort atuis aucun jugeaient.

i

EN ALLEMAGNE

DECLARATIONS
DE M. MULLER

ihauim, 3 Avril.
Le GluuiCflkT Uurnujuk Mull«r a

fait It'a déclarutioua suivantes aux
Journalistes sur la uituatian de la
lllihr:

Dans le baseiu, 1A situatioa ast ei-
Irruiemenl inquiétante.

Lee personnalités avw leaqueile,
nom avons fait différente* conven-
tions ont perdu, entr« temps, lUUr
puuvnir sur le« uwsaes, de aortf qUl.
lu«t psi à re«oiaiu*ac«r.

L&cdmB nçne settiement d i m uii"
partie du di»lriel ils Bergen.

A Muthmn, Ira trouptM oV l'arnM.
rouge ont Invité toute l

A DuUbaunj, 1. * troupes rougt^
».• livrent au pillage.

Les troupes de la Reichwuhr ont
reçu l'nrdre d'entrer dans le district
.lu Kitt-n? Wmtphalien.

U ChancHitr a ajouté, en lenui-
nunl, que la production du ebarboo
a c u i u l l l caaaé.

11 conviL-nt de remarquer que le
Chancelier a cru devoir exagérer le»
événenii|iL>. en vue, sans doute, uV
foire une pmiuuii sur le* P^nan-
ctst alliées d. surinât, afin de juntifter
l'intervention de la Reichwehr aur la
zone neutre.

LONDRES, 3 Avril.
Le Daily Mail s occupant lonpii?-

ment des événement» qui agitent |*
bassin de la Ftulir, publie un l*]é-
f,Tumm<- di- sou corn^jtoudaut d'Jj*-
S«D ojuionçanl que les troupes gwu-
vernementalcA se sont emparées de
Hamhorn et sont attendues i Ettvn
demain.

Le» troupoi roug» ont déjà fa*
sauter deux '

LA SITUATION
DANS LE BASSIN

DE LA RUHR
PARIS, 3 AniL

'aprtw les J! ou vol le* remues, dan*
maUoée. dui» In milieux ofUcaeic.
»îtuali<m duis I.- bimin <fe la

Iluhr se wittt améliorée, en dépit d^
l^larntiiins faites i la preatMi par le
rariil Chancelier.
A l'AsHeiuUw d a OrguùniiOM

otivritew de WratphaJif, qui est te-
nue à Essen, les ouvrière ont accepté
l'accord intervenu A Bielefeld.

Le chef des troupa» rouges «en-
voyé l'ordre d'anMw les grèvw, 4 k
euiiditkin «fie i n troupes de la Beîcii-
wer ne pénétnrBipnt paa dans le bas-
sin Je la Ruhr.

s ouvrier* mineurs ont fait Ra-
quila * abrtwwirwQt raraelie-

iwnt nV saboter W ntmffl, «i les trou-
gouvernemeutair.t recevaient l'or-
de ne, pas intervenir.

0

Le Petit
J O U R N A L

1C CENTIMBS — LE PLUS FOR'i TIRAGE DES

Baatla

QUOTIDIEN
JOUUNAUX DE LA CORSE

Bértantton A Arin-iiautUaUco : s.

[
1-fNi . lh .^bin* - fra^^BCr - » pa#e l.y* - 4- ,»«*, dn«M M), jadkc. O.U

LEGISLATION
COMMERDALE

Ct&iion iTuii Registre du Commene

A rromfttstement

II y s tin an. h eeh> même place,
nriut1 faisionn connalln', dans sn
(^ruiidfs lignes, mit1 importai île loi
linuraiIffUM; en matière eommereiale
;< lt. <)nte du IH mare ltKDz eelle qui
m-tiliH'. dans » P'ssort (te chaque
T-iL'iinr,! da CouuniTcf ou Tribunal
';•>.- .-ri tenant lieu, un Ri'gi»lre du

l l l l t
ç

nFran-
; principal,
.eMtés cum-
Sociétés de

^ g possédant,
dans m>lre pays, une ou ptuainurs
atroces.

Snm indiquions qu'aux termes de
farticli' 1*3, c-̂ Ut- loi ne serait at>pli-
ijuép q^p trois mois après la publica-
tion des décrits on règlements d'ad-
ministration publique édictés en vue
• l'assurer l'exécution du régtntu nou-
MttU.

Lt- dèen't pxéentoin-. ri-ndu en date
du 15 mars donner, a <•& publia au
J'iuntol Offitù-l du 27 du même mois.
V. est donc en juillet prochain que la
loi dr 191P recrvTB son application;
rujipeloiLi que les commerçants et
HublistM-m-riL* d ĵft PxislanLs saut te-
nit« de se conformer aux prescrip-
tion» légales dans un itelai di' six
ra-os. a partir de cetk- mise i'ii vi-
frtwur. *<Mt fU- juxtiet à (Ucrmbre OtiO.

l'arant ctU' périrtdt' dp tempe, tout
négociant devra rii-puscr, en double
extmpUiiv, »ur papier libre, contre
ntccpib4e, au «irelTr- <lu Tribunal de
OœmTOf. dan^ & ressort duquel il
po««Mi- son Wablisï'-menl, une décla-
ration <luitt la forain!*1 llvV par ar-
reU du Mim«Lr< du «.-umnwirce est
fournie par h- Urvfnrr- Elle compren-
dra les finncipel"a mfiition.* suivan-
tes:

1. Nom de famille «t préDoms;
2. firme, c est-a-dire nom sous k-

qyel il cirm- le commerce;
3. Date et ln'u de naissanoe;
4. PialioualiU1- JUrinai-,
5. S'il wt etranpr data- du décret

I »utori*ant à établir son domicile en
France;

C L'fiiiloriMtion expresse de faire;
I* comm'Tm. s'il s'agit de mineurs
•>u da femme* muiéet:

7 Basîme nwtrimoQMl ;
• objk du m i i m r i i .
U Registre d« Û M u m eentra-

l i^r . dm» «a«s ckaamu arrafidiate
ment tort c» qrt s« rapporte aux
foodt de oommeroa. à la capacité ju-
ridsn et i**§or*ant et qui intéresse
aujremier chef les tiers.

Toute personne pourra, d'ailleurs.
m Uto> dAJIwr. par le Greffier, une
c-, pi«- sur timbre des inscriptions por-
tées an fagistm, M f l l H l l Wi émo-
lument d'un frww fa* rôle.

b HegUtre do GMmmeme est vm-
li A >• nu <n iihaipni su i lin par lr IV
'•ii'-nX du Trihunàl ou le Juf̂ e. chargé
I- rette surveillance.

i-es iiiBcriptinns obugatoire» sont
' irntmmiai p u UB* amende de 16
a »"•;» frftooa, pronocic*e, — ce qni
rr.nsirtoe un* iniMivation dans notre
ltn.it, — pu le Tribunal do Com-

D'aotn part, toute indioaUon inn-
iifte. Hnnnw fie mauvaise foi, en vue
«r ] immatncuJation sur re Registre.
'••K. puiih- I uif amende île IÛ0 à
l.i,n [r,,m-- ,.| ,1 m, , m|.nsonnenM>nt
! un nuis ii M* m-.î , »u da l'uni de

<"••- deuï ptuti» seulement. Ces der-
iii'P^ Hdnrtions relèvent Uiulefoia de
U n.mpek'iiee du Tribunal Correc-
tionnel.

t n prévttioo de la prochaine ap-
plication dr In loi, nous avons cru
Tu.r* IPUVTC util»* en rappelant oes
pr^Tlptiuns imperaliveit A ceus de
ni* oomjiatriolefl qui «ont dans le
<•• nmi. rre N,,IIS les engageons à «">
*ii.nf«rm« '|iMn'1 ie moment sera ve-
.,, • •, ,i ^., nfr,.t ^ entier commet-

,-' large du mol, que
institu* ainsi: il l'a

•••-, d'antres pay» TOI-
t-in- \n,,\ j,-in- i intértt du n g o

que dans celui dea nombreuses per-
sr.ijies, — fnurnisseurs. Nnquiers et
clu ntn. — qui auront H traiter avec
Un el dont il importait de eauvegar

ELECTION
^ SENATORIALE

DU 11 AVRIL iKW

"V le docteur François PiUi-Fer-
rai.di vient d'adresser aux Déléguil-s
M'iialiiriaux IH circulaire Buivaiiti- :

MM. les Elwteun Sënatorinux,

lt fkjllicik- rtumiu-ur de represen-
ti-r lu Çorat au S«lnat.

Aucifn Coiiseilk-r ff-iu-rai, mêlé de-
puw iuugti!in|is aux atluire» publi-
ques- dans IIOU-L; départeineiit, je cun-
iihif ses besoin» et jo mi-lirai u dû-
Tendre *ŵ t iiitértïts une activité et une
at-denr dont je crois avnir donné des
fireuvts.

Nuud sommes tous d'accord sur les
conditions essentiell.w de notre, pros-
liêritA. Le programme est connu: tra-
(i- [iap iun di^i nôtres, il est déjà en
\oit! dixi'cutioii ; il faut sou inenl
•.'apjtliqu-T il lu mt'iHT H aon t, i-me.

CejK-iidaiil, il n'est pas superflu
ndiquer auj'iunl'hui que je auis
iliinpiil Inutile à toute mesun- qtti

par aue violatiuu fonm-Ue de I.- loi.
'•l en [\-*treigmuit gravement nos
"Iroibt do citoyens fruiivais, voudrait
ruiner l'HTurt si péiùble dp nus pro-
ilurieurs corse», raitaborateuni du rr-
te^nifiit national. IJI vie chère, m
U.r-". n'est m* le fait des soi-di-
-anl « r:N .irwluurs u, et ce n'est pas
•'il d''*courageant nos agricull-un que
nui paut ennmr allûgrr notre miséiv.

Témoin îles b.orn*urs de la guenv,
j"iu vu de près les ruines quVUe a
ttiui'itcelées sur m ta plus beaux dé-
jiarlrmeiits, c'e^t at^e/ din; que j ' ap-
priiuveraî notre Iinuvmiement dans
tfiul oe qu'il fera pour obtenir les jus-
Ut. réparations (jui nous sont dues.
KH plein accord avec lui, je volerai
UiuU-s Ira dispositions it^ijtlativo»
i|u'il a propo^'t'H on amumomi jua-
i |»iri : développement de nota- ma-
rine marchand i-, reprise des relation*
«vw k Vatican, projet de loi mili-
taire.

Groupés puur la défense o> l'ordro
et pr.ur lu ju>lire smiftle. autour du
dmpeau ré|nililirain. d«ns une pen
5ée de concorde et d union, lions tra-
vaillerons L-nwmliie, si voos m'aaoor-
dez vus sufTragi» pnor la Corse, la
Pranee et la Hé publique.

DocmiB F. PITTI-FERRANDI.

LE TOURING CLUB
DE FRANCE

Bsstia a eu \\ bonne fortnnn de
vnir, ces jours-ci, plusieurs carava-
ne!! flucoenaiv»! de nombreux touris-
LHS venir la visiter.

Nous sommes hrun-ux de voir Bas-
tia ainsi visitée par drc ton ri** 1rs de
nuirtjiie rumine étaient renx qui vien-
iiciil ilr 1» quilLiT; nous en siimmcS
heureux parce que noua avons a;-pri»
que lïasli», ses environs et sa r.'ginn
\t-wr a beaucoup pin et que, rharmAs
il<> Ifur si-jour, ils S<* proposent 'le re-
nnnmander la C o w comme htil des
grandes excursion* organiws pério-
ill^ui'tDrul.

l'Bnni Ifs excursionniste dr la

tons membres dr la tri'* important
Ŝ H-K'tA. le Touring Ciuii de Frtmre,
s» trouvaient des esprits très rtislin-
(ïi!éa, teli nue M. Kugène Pa>'aK, pu-
blirisli- tr*« értidil, membre de la
« K(irei£n Prêts A«*<Kiialion «.

NIIIIP pi-nsf^ns î tri1 RflT'r'iibl»i h nos
loetenrs MI leur donnant la reproduc-
tion du très instnirlif article rnibli^
(.or M. K. l'ayart dans le numéro Hit
l.i mars de « t a Chronique de Lon-
tirtf ».

JH M cimmu p«» ** proupd, pu A) 9o-
drf i u t d » MM n M Ur

(iurt

uuLritiu^ au provrÈs B«Mflel,
Kjflal IIMUIÎ Wub? 14& Fnnoi!,
uii «>t jir.dFdorRls. en jiripaK

'9 principe» île liiytrtrtte. l 'miu

k lu v\* m plHn a
nr<M?»ure *

Lt Ttmrliijs •;l'jk (I-.1 K n u ï ï i>st "a raj.1-
piirlt emutanb aver luus le* 5)iuUcalii il't
nlliatlv* q«J, euxmenisu , aaaureat le» amé-
JJurulioDj succtiiaiïtii daru liMin regtomi
n<hpr«llvm.

L/esl grâco à een 4-lTurta Bmluel» que 1
tlévaluptii: le tuurlan»' Jan* tuutvn UÊ ri
pion» rie lu Fruocc. ik (••;• culuOka et pn

L^a principaux rouatre» du Tuurtmi Cl u t <
Friture mint: Coiullt- l> 1 tuinjU'1. i.;"inilC cl
niijinui- «1 Ilit-nn... ' ,Lf-ri
deçllun U'Arl .•! • - lu

t<*.i lin TuurisDie scoUiin.'. ilu Tuuruiuu Ci
de Tuuiisoie aérien, de TuurUnu (

' Tourisme hippique, île tuurii

einple: . U Cnacours du Vlllagv o q u e t .
entre Porta et AuriHae. par Buurgc* e l uter-
munl-PeiTaiid ( i l s kllitmètrcH. au vlltagea).
D'autrea concours sont k l'étude.

Il est a.lmla. en pnarlpr, que tout groupe
eii'iirsiiiiiniftLe mari^tiu aoii paftnag" l'or un
pn,(.Trs n>allGflU!r uHI* à la poDalatioa rdgio-

A rrt plïel, volrl un projet que anus ero-
ïutm d«voir {TCMater t u CaiuM Uduilque
(|'U eat tJumpos* des aulunliS les plus cam-
p^knlM al, par aonefrjiiwil. pouvant ap-
prôckr la valeur uu l'utllilé Je eetU: »ugB*»-

Une n r u m i o n o r p m i ^ i p«- | t TOUTUIA:
llliib du Krapce va (mur IIPU pcodjûl bu
varanecs de Pâqup». du ÏH mars au 10 avril.

Lii eornvara, M U S U dlreclioa *» H. Ot-
Itiml.iln. I1'K,MIMI, 1.* parcourir bAUvemeut
ta nwae ... retl.- perle de ta Méditerranée
enrurn (gnorée de tant <te Prançata. N n l n
(Çf.upt- est il'une tr.-aUiae d'euurslnonlstes,
'liuil une vlDirtBlae de dames.

o^ l 'upect s M)u».
y w ce Eoil par le wmlèveEMnt de* terrra

pu- le retrait de» u i u , p«r 1 apport au l«
placemunt de sable* <KI de fntivU ou dm
MX, wms llnflucnce des « u i fluvialea, ou

wUlt§ qui- les CÙIUB i l » Ilu* tuieares du
tt * • U tVm™. au Non! de ta Timide, aur
c o a l v u n île la tkjfw, da la flinHi. e t o .

1 pô hUilf d'en évaluer u
non feulement par «ircle,

' pku brève* (d i r a

In* Chib de Tnece

Bve do 1 t ï mMnw, m^, ^

ronin vif énulltt. *.il k alv«Ml enet da
eau. Mil k 1 m txael ut-desBoa de U
rlaoe <le U w r tt d* «raro- la Ate da

rtlr Hane iMlicatrlnt •
1

n. 05 t

MU* MtMtvTett Ml
rF «ujcl l'appot et te Mtwovn dn wht-

rlW» rte ta (jnïie. ™ — • «» » « -
Lea perau de rcp«n nloar de Cite ae-

rehnl Ajawio B w r i PAjawio, Bowracio. P
B»*Ua. le t>p li»»,. S«ùt-rtor*«, Carrt.

I J dâpeUMi tfe en peUI IranU o t hwl-
«l H «.fai de quelque, i m m ^

Mla deax MMta par l*ui-
cetolu. qui avaU «Mtate

hnta

: rdnttt on
^ autrn.

Ouotqnll» MA. *w potota 4B repère

L I R E
A LA DEUXIEME PAGE

NOS TELEGRAMMES

BELLES
MILITAIRES

.t prociii au fçr&ile de r

M, Uaub.rt. u p i m l 4 ta I

1»« Ksgiira 1er, el afferle k Cal

SYNDICAT
DES BERGERS

DE BASTIA

l* Hrésidenl du Syndical des Iter-
gers de ihuttia a adred»é la lettre sui-
-intp à M. le Préfet ilf la Corse:

Mofttlour le Itétet,

1,1'f.lrfui de voua faire oonaallre nos ro-
mll.-iajiirs. j'ul l'honneur de ÏIHIS espo
• (v qui uull: l'Industrie pastorale est en

_ . l i t , depuis liHiRteinps. k l'hoaulllé de
certain milk-u qui ri'pnichf injuslcnient aux
i ^ t i i P l s , daoc«|>«rtr le lait. *l « U Ï ber-

e dr brebis de priver, dan» un bul tie lu-
lui pardonnable, le* «nUnii , k » vMillirit*
II'» malinles. il'iin «llmpDt de première
evtMU. U* JwLcnt twnat même, k dl-
Ï ^ iTlnH*-*. fcwlte* k s'oppMUT a l'vra-

qucmeul tU't* fr^mag^it. ci. par l& suit*.
les Industricut de Roquefort ont été

1ml dv h e de Buatiï
alion

tto bretih ('Uni liaprupre * l'albuenUtian ; H-
endant. IP lait dr rhrvrr np msnqiiaJt paa
«Ite ctbUffaLlaa toipns*- nui imlustrU-la de
iiqiipfnrl a été une première vciation aussi
liu-Uvc qulnjusilBéf_

IA- rtta» d*cnriarquer l,~< fniova^c* de
«(iiffurt i-l ta grèvo des InscnU marlUmc».

qui 3 suspendu toui™ wlaUiim entri> la Cor-
' le CvatUwnl, ont Hé âfnhtment un

Énju.ddd, U &>rse produit, t partir
du IS avril, u n i dp TronMiicE pour Ira be-

pupu ialtona et on De peut admet-'
tm que dea ouvrlpn flonnclenU aient pro-
jeté, emune n-la a ël-* avotie. de tulsser

' ' ' quais dfiB mlllera de catnaca de
1 • voûta expliquer trlt* atll-

ir rn InviHrunn! ta ni^psall-1 fb> raviUilkr
p(qiulall<na M n i niflme rtfl que de la

t àa fromage, sur oe point, MM expll-

-r» propitotarn-s .k troiippsui .le brebis,
ru I Ut a h-un, Biuwl bien que eeui qui

cnl nnmi*tkrnr.ol In pJlurapa pour la
P_.r»(n- île ITilver. Tirant ne Irnr Involl. ont
droit a l>iiitrar<- au mrtne titre que IPS

lia maritimes el Uni* If»
; or, le fromage, qui est

tanvntrle. l*»r eoùU n
(M JtMtiaer le prtx qu'il»

t a pirnant pour b«v If
prb de 1 fr M le Btre d* lait, pay' par h-"
._ - .._. . ^ Hoqurfort. If fi naiiimi rrviml

1 le kilu L«> bdUrtea étant for
' * le prhi di rertanl en

de gante, a«ra tmrran ,
ée 1M Ute>: dm hom-

.«r taar, M frMw; la p»-
toniire cabra» h ntaoi de M rraaet par
UtB pavr I-MTO-, «frahmari «1 rrme«u coït
i« tnaa par Ja». c » i brcHa «ownat ! •
Uk* de franaire fralii. tail a kilos de rrs-

m . w frmnaar m k a t a 5 fraira IF
ft M pm. 11 raat ajnum- le

que If» M
prrctirnl

t" tji nrn^ n h f rte* rT^mâ i>
•llKateora pi prnprMtairo» de
^ , 1 " " " ™ 1 )1 1 S |"1"' '*• p i * qulta

rmtuikmem «u r»}« el M I prU'ftrti par

quiintlU» it: rr.>m.w qui Mfimt nAeearalre*.
.1. 11.11s 1>r(.' d'nurt'itr. M- le Préfet, l'hunt-

nuigi <l, UIJP prufund irspecl

MABOâELLI PAUL.

VN COIN DE LA CORSE

(Calil M m

<• 'est If litrr ri un trf-s Icl^r^uant article
qui- consairrr k la célèbre far*t de Bonlfatto.
auï envlrnns de ilalvi. m.lr.- r,.nclli>ï«i. M.
Si-rtiB. actuelleni.'nt lagrtiifQr dva ponta il
chausses, a D«i.

M Surtia qui a [«rupe, pendant k'0)rtcmpa.
le» funL-lion. d tnjremeur. k tM\i. (ail. de la
foret de BoMfaUo. un* 4eMriptlon aussi
PSI.cl- qm, dMatll*c. qsi M manquen paa
il-illtivr l'utUmUon des twuriatm aur l'una
di->i pliih pltlcirefHiUi1^ p̂ ĵiww ^ notre lia

Kimen-ion» flfralemmt le • TûurlOK Club •
il avilir rtteni une pase du aa nmivrue B«-
vu.- ilhistn-i- h celle

SYNDICAT AGRICOLE
DE LA CORSE

Irai sont prir, d ajeigtrr à ta réunion
•un lltu I.- vrnjredl, a î tanna.
1 rnrtc il'Patrée qui wra MUvrtv au
au du SvtKliiMt tortlqu^ra le lieu dr la

•ilrc du jour: Compte-™iu des opéra-
tiens. — Mndiaualiulu aux fi ta tu la. ~ B<-

••ll<-m.-Bt rtr la Chamlir.- ivndl«-ak> et
ureau.— ÏTipi>rt&lion ilrs produit* npi-

SYNDICAT
DF.S BKRGERS D'ALEIUA

Le Président du Syndicat des Ber-
p-rs tiAieria A adn-ssé » nns Rcpré-

:itants. aux membres du (Conseil pp-
rai et A tmiH les Maires de la &•!-.•

la circulaire ci-après:

I^-B iBrBculléB de rel l i lene* ont prnv»| P
d pljlntcs et BUfrpJr* îles mesures q.n
ilrn ne nonl pus *tnlemenl uyyaitiBJLa.

ors qu'en f n a c c roatlornlale, 1» a prteo-
».' IP retour k la tarre et que. rfaiM lou»
i p»ï». on favnrisf 1 '«iparutlus 4 m pra-
ils itu S.-1U «lin île proi'iin-r >u travail aa

u* bnule rCtriIiuliim, e<' qui esl ]t meil-
ur ilunuUnt Me- ivrrorl indlM'Iuel. «a C w -

1 I

t-x. li.ul au ron

IH)T-latlon lira il*

( «t
•rap qui eatrahwra U raine de
p rurale. IMJ* llnduaMe du

r.^upfnrt qui allmenU-, m partir, le pays
lû l ..p*T»Uaaa. Lexporta-

4» I t r i a t é h ê

p̂ HBim de noir» afrtenlbn M pmlm
paa ta aidtodn «Hmi k fai Mm «
Ui« de DM produit*.

COMMfSSION

« rt exportateur! peu-

À
"A,

J Ï L



HERNIES
MATRICE ESTOMAC HIHK

•arrk* ww 4u PCTIT M«TIAI*

M i IM «Maiauofu t'Hiwntc l,-» pf,^ '

I ir :>ji. tbiiuLc Ki«>#r itïi'tra (fratuJU-

^"h 'u . l rX '" ' " ' j * ""'L " iMI •°"*"
iOHTE. NOlt'ill H» avrlU H«tM du Utré

lOVriA, liuuauclw'll ri luuiJi l i . HMM

MU.VI. mardi 13 avril, H

THEATRE MUNICIPAL
IIIULVtlOX SEHASJ1HS MAHIKm

U. Je** aitrietti, iirnlr.r «rlùi , . ,

îfcjirVu'r'uiia!" ' " "* ' ' "'""*' *""'' '

LES DEUX GOSSES
l'r l'wrrf DLLOL'ItCKLLfc

1-ilIX DUS PLAOL*: Baignoire,, Prévit-
r--i Luçm, fautuuita, 6 tnihit; Stalle», Uea-
.XJtnjts Liniu*. i frajie*. Parterre, ï frime*
Aiu|iiuUiellii!, 1 franc.

PETITE GAZETTE

ETUDE D'AVOUE

* M. JSttuU» FUtth, a Cahi.

HUirr, £

A VKI

e: M Utna Jérôme, à IliuptUù n

n appartement de rinq pttet», rue
IMléOll.

Lus propriété, avec auieoa it'tMNUUoa.
k urutluutc île lu vitte

r au bureau du Journal.

ir.muni Uoiuevanl Ituli.
( j w i u e D U llu* SalnL-AngcIn.

s «ores»;." a I (.Lu.it ilv M* Mingalra. s

•EMCMflTKMI DES HAUOHs

PAKOl&fiE DE fil

COMITE DE QUARTIER

U GtVmf. Lauirml B U T L

EN L'HONNEUR
DE

M. ADOLPHE LANDRY
MISISTHE DE LA MAHI.NE

LF.S CORSES DE NICE

Aies, 5 Avril.
L.-? (îoraea de Nice étaicut tous réa-

iiia. ilier soir, ù 17 heure», dan» h»
•alona de I Hôtel tiritatuùqae, mua k
présidence dt- Ai. Bruni, t imi rà r -
payeur gOiiéral ries Alpes-Maritimes,
I>our recevoir M. Adulphe Landry,
MiLisLrt- ik' la Marine, leur cmiiunl
compatriote.

Toutes len donnas de la colonie cor
ce aotiislaieut à cette brillante réeep-
lion.

1* KffirétienUiiit 'le la Corse a été
l'i'bji'l tir* plus riiulcureuties ovalii

LES CORSES
DE TOULON
TOLI.UN. j Avril.

IJ- Militaire <lf la Manue ijuilUra
Met- jeudi lualin el se rendra nu cen-
tre d'aviation de Saiiit-Hapliaéï et de
CiHTs-l'ierrvreu ci arrivera, daii
woirée, it Toulun. on it descendra a
la pn:fm"lure maritime.

M. Adolphe Landry consacrera la
journée de vendredi h. la visite des
éLubliaseuienU maritimes.

II s'embarquera, veudredi soii
avril, ;i destination de Hizerte, ù boni
du cuirassé Courbet.

IjR colonie corse réserve à M. Adol-
phe Landry une. belle réception.

LA FRANCE
ET LE

TRAITE DE PAIX

HâLSLHES JUZJ'/UI/li'A'"*™
i>*m«, r> Avril.

Les m » ures militaires, que le Gou-
vernement français envisage, n'ont
d'autre nbjpt uni (pic que, (h- ramené
l'Allemagne au respect i)t-s articles £
"I U du Trailé de Versailles, qui in-
tmiisent la jnvurncr de troupes aile
luumlcd dans la zone de 50 kilomè-
tre* à l'Est du Hhin.

Ce wml donc uniiiuem.nt des me-
sures d'aalrvinttv

LES FETESDE NICE

LA ff FETF, FKDEHALK
HE HÏM.\ASTIQIE

NICE. 5 Avril.
U 4 * Mie rédérale de gynuiastique,

sous la préidence de M. le Président
<)<• la IVpubliqoc. « attin\ à Nice, une
ltiuli- i-norme.

l.nilviTtur»' d«t concours (k aev-
lion, artisU«]ue el alld<-liqni-. a eu lit a
hier malin, n 11 beurca.

l.a musiqur des Rquipa^-s de la
Huit.-, de Toulon, a dorm-'- un fnund
f..iif,-rt. hier, h 15 lieun-s.

A l!f titun-;. prntkie rvceptimi de»
ilnt|--aiix dr |S70. ,i la gare P. L. M.

Ces drapeaux uni été dAjwHw-s chez
)•- .M«P-ci»al Pélaiii. qui ext dewwndu
H l'Hâte] Royal.

A Lit henm W. r.mnd F.stiva]
Mil- In j.lmv Mnssénn.

ARRIVEE
Dt HŒsihF.ST 4e h REPVBUQt E

M. Paul Ili>schanel est arrivé <•* nw-
tin. « i) fourr* 15.

An moment où le Irain |in-siden(i>-l
'dirait >-n gare, ir* musiques jonercnl
la MarxriUaise e[ le canon Umna.

Li! Président de la République a et*
reçu, À sa descente de wagon pu- (ou-
tra 1rs Hulontfs civile* t\ militaires.

\J-* horuifiire militaires lui mil été
rt'iulns p«r dm rtétachnririitw du 157*
n'-^inir-nl rlarlillerie. nvnr stendanl;
du iiKi- rlinranl-rie, avec .Irappau ;
du 'VW régiment d inTantme el nnc
section du 2i> liaUillon de chnaae.iirs
A pied.

l>s H''i":Tttiix KblûiuH-, MfliVielle
il Bulnl. aillai qu une déléjraUon
dufllci«nt. se trimvaunl également A
In pan-

Apre? 1** jjivM-iitationfl, qui ont été
faites (Ituis le (ti'iuid salon d'bonuuur
dn I'. L M., li- cortège s'uet foriué iur
la place de la gan.'. jxmr M rendre à
lu jwvl.-i-liire.

IJI Uuii.- iriiomu-ur était formée par
les ^yuiuuiiteri ei le* bociètà* de ut-
courï mutuels,

DEVAXT Ut TOMBKAL'
DE t:\MBETTA

A 10 heures, a eu lieu la toucbiuiU-
Ct!'K'Di(inii- Ju Souvenir devant la
tombe du grunJ Tribuu.

U' Pn>Mriit de la République
ttt-nl reudu au cuoetiert' du château,
où il a élt1 reçu par le pendrai Joui-
iiut-tiainbeila et M. ("jiiiiiel, PK-siiltuit
di1 rUilioii.

Les deux drapi-aux de 1K70, repris
pur k* Français, e{ lt-s deux drapeaux
glorieux dej deux régnueols de Nice,
étaient placé» sur IH gauche du nio-
nutiit'iil, tandis qui- le l'rx'sulent el
hv jxTîiiMinages nfllcit'ls w tenaient
de\mit le tombeau.

lU's diM-ours ont t'-lé pnnioncé» par
le l'rrtidt'iit de k lU-pubiiquv et par
U. Cazulet.

Auasitol aprù». un millier de gym-
«a>li-s. rejirésentanl toutes les «H
b's. ont dellle devwil la tuuib.-
Li'cni Ganil^tta t-t chueuii deux y
d'-iKwuj une Reur, lu Fleur (U- la liélt
rraiirc.

A l ï heun>s, gnuul lianqui'l offert
pur lu ville de Niui-, au Casino ml
ci pal.

NOUVELLE
EXPEDITION

DE D'ANNUNZIO
A FIUME

HOME, 5 Avril.
lageiKv Vol Ui annonce que Uabri-

elle d'Annunxîo projetait, ces jours
ijtrnitîrs, une nouvelle expédition.

Il voulait occuper, avec ses troupes,
la viiip ferrtV de San Piitro Monk-
mnggiore. mais un grand nuoibn- de
ft-s soldats refusèrent de prendre fiarl
à cette entreprise, quittèrent s un av-
mé> et w dirigèrent vers Triesle.

A Fimne. la situation empire cha-
que jour, ntt double point de vue éc*v
nomique et II lia ne i< T.

L- <iuuYi'rn.writ a M fairv une
mjifisHinn à la caisse d'épargnp
pour un n'Irait d'un million et demi
d" couronnes, afin .!<• pouvoir payer
la solde des tronpes.

L.s ûiridi'iiUi se piulliplienl pai
les légionnaires, eulns monarchistes
i'l n'<pul)lirain.s.

Lr conunandiuit dt» forces italien-
net rt;(fnli(Tes opère une concentra
tinn dinranl^rie n Ablmzia, de ma-
niére A w> trouver jn^l ii parer à lon-
le éTentnalilé.

IVAnnunao devient pirate. IJ; va-
peur Vranlûa, qui appareîlia dr Tri
osti- le 20 mars, à destination a> Spa-
lalu, avait un chargement Complet de
denrées alimentaires.

rienconuV en mw par l'escadrille
do d'Annuim.., il a été capture rt
complètement déchargé.

\J- vapeur, aiiui déleslé., fut en-
snttf renvoy-.

E^ ESPAGNE

LES MINEURS
EN GREVE

MAiwin. 5 Avril.
I J | grève de« mineur* du bassin

des Aftiurira continue sans incident
A Cuevas de U Mora. ).•« mineur»

"ni repris le travail, la r.rnnpagnie
i)«nt accédé à leur demande d'aug-
mentation ùe Balaire.

EN TURQUIE

LES BOLCHEVISTES
I»Ni>HKH,r. Avril.

| ;n ''ll»Kramme de flfinstiinlinoplc
«n Timet dit que leg bolclievisle»
"nt occupé Wlariihonkai el le port
(I* Peu-o«»k, qui commande la ré-
gi "n.

EN ITALIE

L'AUGMENTATION
DU PRIX DU PAIN

HOME, 5 Avril.
Devant la ineuaee de l'augmenta-

tion du prix du pain, le Comité e u -
tml don L%um ouvriÉiTi* s'i-st réuni

MÎUta, et a décidé .ruileuailler la-
[atioii du pnilcutrial contre lu cher-
énurnu; de la vie, en donnant a

itl<* afritalion un caractère politique.

EN BELGIQUE

LES GREVES
BRUXELLES, 5 Avril.

Tout le perutinnel des tramway»
électrique »'esl mis en grève.

es porteurs et vendeurs di> jour-
X se sont unis à *v niouvemeuL

EN ALLEMAGNE

LES TROUPES ROUGES
A DUISBOURG

LOHUKES, 5 Avril.
1>» correspondant du Daity Mail, à

Dusseldorf tflégraphie à Cf journal,
dans une uVi|x*'che portant la tlale de
samedi, <ju'tl vient de parcourir le
front des troupe-ft ruugp» à Duisbourg
et qu il a pu consLak'r que ces trou-
pes, conformément ù l'accord inter-
venu avec le Gouvernement de Ber-
lin, sont prêtes ù rwimlu-e leurs ar-
mes.

Sur ct-rtahi» points seulement, de
petits détachements civil» refusent
de se laisser désarmer, et continuent
a »• livrw au pillage.

Le Conseil central d'Kawn a dtici
dé de pousser k désarmemeot aussi
rapideuieiil que po^ihie.

LES SOCIALISTES
ET LES SYNDICATS

HKJII.IN, r> Ami .

I* calnir régne dans toutes les
gramles villes.

I^s jMicîalisles semblent disposas 4
s'ÎQcliûer.

Le Comité exécutif d'Kssen a n>-
pommandé aux ouvriers de déposer
leurs armes.

Les syndicats sont eiieure Iris hé-
sitants sur l'attitude qu'ils doivent
prendre.

Ils viennent d'envoyer dî s déléga-
tions daiiN differeuUs parties de
riCmpiri- pour essayer de faire pro-
clamer la grève (rértérale.

(»n rtuuU? fort, qu'actuellement, ce
résultat puisse .'trr alt-inf

LA SITUATION
PARIS. 5 Avril.

Des télégrammes de Weasel aunou-
cenl ipi.Jii se bal dans c.-lle ville, am-

qu au Sod-Ouest dr Hara H à WaJ-
min.

I>s tr-m|n!S aiiemandifi sont arri-
w « 1 mut et ii Hanl>om.
I. arrivm' tli" or* troupe» a provo-

qué un désarroi évident dans les
rangs dr* sparLnkisl"*, l'armée rou^e
TUnl th^ ptu iioinlm use.

BOMBARDEMENT
DE DUISBOURG

MAVRNGK, 5 Avril.
1* ville itr OuislKHirp e«l actuelle-

ment bombardée par les troupe* goo-
ernementalRM.
L.-s dilate sont imporiant» et le

liilTn- des morts est a*w>z élftvé.

La bataille continue dana la direc-
tion d.< Wes«l.

Kn Saxpjn pierre d<' fruérillas con-
tinu''.

A (Elsnil*, li- Comité exécutif com-
muniste a distribué ne» armes aux
eWmeor*, a fait occuper la grande i

place, ri exigé de* dix uolabk* le*
J'IUB riclife une rançon de 100.000

k*; enfin, il a proclamé l'avàoe-
nu'iit du b(»lcbeiitiuie.

A VENDRE

S'adretier à M. Jmn tiratkmi,
boulevard Pauli.

EXTRAIT DES •MUTES DU M t m
DU TKWONAL DE PmtmitKt INITAMOE

DC «Airrciu

V*r juatweul rt'nULi u r iliiAXxl le ï l
ucioure ls<ii>. ugnifl,'. | ( fi novambra 1>I9,
à IIÎ \wuc\e un ITUITIUHH. |iarluDt i la ptt
flonih: île M- le U4U-* ftt nun 1r*p\iû tt Û|I|I«J-
tiillun. \f Trlliuaiil ci>nv l̂i<inlicJ dt̂  r?Ari*ae,
nous lu. préKiarace Ur M. Antoine u-Him
priKlilcni. «ur requlsiuon» île M. de Hueci-
ile Hucci-Svrr*. ITueureur Je k H«pubUqua.

60 au», ai li ïû uclubra 1H9, kAjacclu.
Ql» JV Tliéupbito «L de lUfu l l l Luek, p«-
Iron pCrlieur, ui-meuruit i AJ«cel0, Bau-
Imru .lu Hoi-Jrirûnif, nuaiéru 11. da p u -
bu^t à Cruprlanu, t quinze Jour* de pHsoA

uihiii. i-mir atiilt. a l>ru[ii-i*nu, le Î6 avril
VIS, iU3d un IKII 'i - *hK*cul*ilua illlctlt
>l«rfe uu teoW il oporer lu tuuiB«; du |wli
lu u.iuwun, en K- luellanl *n vvnLe A un
FFUL iiLi-dtmuj du Cutir. itu'aurnit détar-
itiae lu cuoriirrence oalurelle at llbr« da

L- Tribunal a urdunni! île plus qu'os e i -
rut ùi- DUO jug'jiucal, on caractère* dc 10,
crui; puLllé (IMUD k'o Juunuui le • UOIIMU-

o*l . . le . l'élu BaiUau . . quotidien» rt-
jjanilua d u t t arrunJmmmwil d« Su-tene.
tt et: nui fralM .lu cuiwuuuDé. Mi» que at»
fraiï pulSH'OL iWpusiKr eu ni rrauea, k luut
pur applicatiun de, «rllcle. 16 du Cwte
dluatruelioii Uviic, > cl 10 dr U loi du 10
avril isifi. t ,iu Ji'-erït du lu février IS1*.

J ij* U loi

PAOAHELLI.
VU AU PARQUET:

Procuraur da !• Rapubllqu*.
O* ROOGA-SCRflA.

l'or JUKt'iuotil rendu cimlriiiicto
I.- J liécpiQlire l » l ï , sur VUDUSIIIUB t Juge-
nu m .j.- Jéfaul du ! ï octobre I9IM, non
f r . ^ U'«fp«[, le Trlliun.1 correcUooMl de
Sjtlroe, poua la présidence dt H. Antoine
Murtioi, prealiknl, n r réqi|isillua 4* H.
WTTI, Procureur de la IUiwl>ii<|iM, a «oa-
a coodamo* la dam< Keeuo Angelc-Marla.
e[iouiii> DiivaL Agée Ht 31 « s , uti I- 9 a»ril
i*M. k MaruiUv, nii* d« Loto «t da Uar-
tini-lt> Uann-AotolBeU*, potasutftrc, de-
meutiuit à l'nipnano. a quinae Jour» de prl-
t>iiu cl ernl fraoc» d'amende avea aurai*,
p.mr noir, t Propriano. I n 1 ! u » ioût
191'J, lUnn un bul de apdeulatloa HUeiK.

va lent* d'opérer la bantve du prix
ea te melUM «a venu a uu prix

court qu'auraU «Mtermlné U
turrtte «1 U n du e m n e n »

Le Tribunal a orOomaé, d« phu, a^-w v

M 0
toul par ippUe*Uoo 6e* arUelea I M 10 M
lu iiH du EU arrll i m . t du il̂ rrM du tO

du Code Wnni, praialw
n - — -

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSERT EXTRA FIN

MédaxlU d'Or, Parié, 1

Agent Général pour la Corse ;

A MTTERLET. — Boitia

M " MA5SEL
DENTISTE

Le Cabinet de Butia, 16, Bonte-
rard Paoli, est ouvert du Itr ou 13
di chaqmt mnù.

Cabinet et atelier de protbèM dan-

Rxtraetion de dent* avec at i

PiAm dentaire Bridgv d
n tout gean.

AVIS

A Ajaodo, dn 15 « J0.
Poor nam&tpÈnMsd* «t «omvpon-

A*nc\ peiitt do • ait m u : VUU
UMMI, nnrie du Salario.

Le Petit
10

J O U R N A L
~ f E PLUS FOUI TIRAGE DES

Rédaction A AdmlnMtraUoD .uû du Paiala, Baatla

COMPTONS SUR NOUS
NON SUR LES AUTRES

-t r*c dr k vokmlé, 4, fwért, du tm-
voit, la t-nmee peut et doit, tant It

Le Sénat de* EUlb-Uiiia n'a b
Hh 1. T^*é JIHh: 1. T^*é « W VAUvm^g

fu etrt kurun. il raudimUiiï\uir
«Uivi tout ce qui B-at passe cilM IIL
«mu «t aaiociés d au-deln de l'AUan-
t^ue. 11 « t vn, U I 1 U 1 1 U ù
pwur nous ren.UWilw. Us rva^uai^
menu officieJs e u t l eut plu» que « X *
•;l quant ttli* aVpê,-uei a*V«u«. 7 '
i Hwi on pouvait les croiiv é

l l«iiuai»cieu«M. Il eUit vusd
i d a n t , que le l*resideat ttiisnu

'jui avait joue au dictateur auquel
lirtil obéissait chez lui, et u u e UUUB
«viom tant craint du contrarier de
peur dindlsputttr se> compatnou»
»<.• jouissait ttupre* & « , oeniiers du
IKiuvoir sans ianjUs <jue nous lui
hUppUMoii» eu uous eu rapporuuit u
une OonBBBaanoe b"op suiierticiellc
df 1« CouBtituUun américaùif

-Nous tenions cette CoimUIution
pour It moiÉèle du genre. U"t J,- ry-
ïomuueura en chambre nous r«nt
donnée, en France, comme un exem-
ple à suivre, lin voyaient en elle ! au-
torité jjKWfut' absolut- qu elle parauj-
MIII coiilérer au l'rùsiuent an la Hepu-
Jiltum-, cl c'était Ce qui la leur faisait
trouver parliulf. Mau a côté des pou-
vnr---. rit; IT. -i.i.-nt on nubiiait wux
tjur .-l'Ile '....'lïtiLiition aecorduil au
S^nul \<JL> •T.'HIUIS d apprendre., à
il"-- l 'jxiu, ^uijs n L'ùuent pas négii-
^ahies. pui^u'Ua u u t KUrii uour niel-
ln U Witson en échec et tmpëcfaer
la raUboatieii do Traité que cetai-ci
considérait comme «in umvre et oocu-
fw, la consécration des fameux qua-
torze articles qu'il avait solennelle-
ment LJwiiare devoir être la loi du
nuuwk régénéré par la guerre.

?*<ws errons ern aux quatorze ar-
ticlea,pa» uiiauimemrnl.luuU-fois. 11 y
a tu quelques ujcrédukfi ; mais on
W rv^artUit d'un tris mauvais œil.
Il paraît que ianni ce» incrédule* n-
xunuent quelques-une de ceui qui
•levaient être appelé* à repn-senwr
fi É défendre tel iQlerflts de la France
au "rin * la flontil-rr-nee. Mai- iU i.nt

l «U-

i
tuirail pu l-.-.s -•ihi-rlcT d'assurer
ii \itv façon complète la sécurité de
t Dr îk. Le chef du Gouvernement
irintsiis leur a donné un appui sans
r-st-n-fs et «ans contre-partie pour
:>l'-i.ir wtu radiation, ùélle-ci obte-

i i" J'-!* autre» articles sont devenus
i Kvangilr. On les a opjws« aux re-
v.ndicaUoni de la France avec une
intransigeance qui ne IM*1 jamais
w l ' l l ' i t

ijuujitl il
t l

g
vitales, com-

.a sécurité

g
iuplic

mr lui. XtAU &ULUiLcuaut qu'il est
iiûiisiant pour IM EUts-Unki. Geui-
i n'aurom p u df représenUaffi au
-m du OOIMBU He h Ligufl d n Na-
; lis m dans i,. Comité des ivpara-

irer le •CUtKI

' i n t i r la i n i i .
de paix ! I

L Victoire avait Ta
.. ..:•!; pays si éprouvé '

juc le béaat des Etats-Unis
it au cours de cet dernières
rt MIT FAtr** un Nortï en An—

rampagne
..ren i

n bon

ii'f f.l /avunwr et ainplitii-r wtie.
''impagnn. D'autre part, il p&ralt <1r-
v<->ir «ntraînrr lr rrjr-f rfc [r>ng&giv

l

i cu> d'a-
l. l'Allema-

Kl comme I engagement ideilU-

(UL- pris par nos amis Anglais a éle
sul'unimiii.- | « r aux ii la ratiUcatioii
|>îir h» t-UiLb-L m?, <ji- la jjrumetsù du
l'icsidetil Wilson, IIUUB avons, au-
jotird huj, tout lieu dt craindre qu'il
ne UOUB resuj plus rien de uu qui lious
ttVttil élu aiiuum^ à t'ûpuqu c
un iiunieube sut^^'ij <'i cumule
garantlL' d.- séfuritfi autrement
de qu UIK tioiiriL' fruntien' el q
ctvaliuu d'un Etal aulonumi; e
dépendant mitre l'Allt'niugiw ft la

Mais à (junï bon nous plaindra et
rceriminer ? fsious nous ferions trai-
ter d'impérialiste):, puisque ctwt être
impen&jislcs que de vouloir î tre pro-
teyes cunire le» agressions d un v.ji-
«iii dont nutre liisloirt' et lV\pêri«nec
nous ont appris et ta mauvaise Toi et
la liiuni' et 1M ambitlotis eouqu ran-
les. .Ne Fècriniiiions dune pas, mais
rcluuiiii» la leyoii. Kt lu le t t q
noua devons compter sur uoua d'a-
IMIIMJ, cesser du faire de la politique
UL^inlérewée, et d'opter ce4k du
• donnant, donnant, - ne pas rtitper-
« T Htm etiorts, iua forces militait-us
i-t nos créditai ea aventures comme
ui.u» sommes en train JV It- t&irtt vu
Asie-Mineure, par ^xuuTpii^jfliiiis
pour notre protit qui- pour «ehn[d«s
'tutres. U ne s agit pas de nous sépa-
rtT de nus alliés. Muiiitt-ii<in,s nos al-
liunces et nos amitiés, mais ne • ijons
(•lus à la suite, comme nous > avons
i-d- dî-s le lendemain (te I armislioe,
ti|'trs avoir étt û la l^tf pundaut tout
ie temps qu a duré la guerre. Ave* de
la volonté, dett sacrilioea nusfi du
travail et de. furdre, la Franc* |K:ut se,
tirer d alTaire. (Jutlii- compte donc
ur elle. UVsl pour uvuir trop i-.iiuplt!
ur les autres, depuis que la gflerro csl
in», que nouf avaiia îmu-ctie de 6a-
•i-j.Li'in-. en iiit:p]ilioii5- 11 srrait

Uaskui DOUMKKCUE.
Sénateur du dard.

UNION
M» OIMHK» AMOCIATKNU FlUUKiMHt

UGUE FRANÇAISE

La soirn: de gala du ttl saiiuuiicu
"oiiiiue devant obtenir un succès sans
|.m*,leiit.

l)L(iuis nier, i.-s It4lres d invifolion
•cmiiuencHit à èlre distribuées et
«rilm-iuv commence au bureau de
ocation.

U- (rrand renom (k VAtuiral BES-
S'O.V, orateur uiiiveritelIcBii'nt connu,
eptimp ce_Mi4gnifique sucetw, lequel
•m complet*.' par riiilrrpré.uuioii

il Alsace, le magnifique drame pa-
triotique, qui bt̂ ra exm'uté par tous

artistes de notre ciCelienUi troupe,
|ui-llt- se comptist.' île prenuers rôles
i Ihéàln's: Ambigu, Chdtetet. Porte

Si Martin, i,ymno»e, Variétés, Clvn]/,
liranii t.wynvi.
Le 16 avril, le théâtre «Ta beau-

coup trop pftit ptfur contenir la foule
de» connaisseurs qui tiendront k en-
tendre l'admirable orateur qn'nal
Amiral BUSStiS, dons sa grande

conférence qui obtint partout tant de
succès: Pour In Frana' Industrie.
Agriculture, Manne, Ctiioniex. Kl qui
t d r o n t également à assister à ta
b-Tflt' représentai)OE du grand drame
palrioUque: Alsace, exécuté par no-
trt troupe dVlili' au grand oomolet.

JUSTICES DE PAIX

**rrM du ÏS man> 1911). nnl *te
ugf d* P.11 hnncirtin'. M M
Ju^" rt" l'fûx il* Banlo-Pielr

v,-^ni». H. suitinl
iTiupl,<r. I...HI ik- N. nuppi, « • * « . ;

A SnrroU-UmpoM, K. CatMakM Har*-

LE BATAILLON DU I73"

Hier, ù ia in-un*H, nleulil daim
Btuitiu une marche niilitain; execu
h.- par dus clairons et t«u( le monde
si- j-iveipiia vers le point d'où elle ve-
nait, car, depuis plus de cinq ans et
demi, aucune musique semblable
n'avait plu» retenti dans ium rui

On vît alors déifier à travers —.
buulî-vard» 11: bataillou, au complet,
du 173*, en tenue de campagne H
tous ceux (roi assistaient 4 <_* délllé
èl&ieul d'accord pour louer la tenue
iiijieccauU ti- o s jeu tut» recrues,
leur air martial .-t leur allure décidée.

Nous adrpefluliîS toutes nos fclicita-
li'ins au commandant et aux ofliciOTe
di' ce bataillon.

LES DELEGUES
SENATORIAUX

Ont été élus Déleyuét êénatoriaux
pour tes oommunes ci-après:

COmn. — MM. X.*Wr Moakû; LOOBI-
Siaxton de BuoebiKrK. l« <lot4çur DeuutHll:
Unminiquc li^ru^gi, Antoine Muad. Anloi-
Dt fencei; Antuitte ArcigtiU AoWne Caaa-
Quva ot l'run^uia tiuubiui.

. MM. Anlulnc lin t J.-B.

PirnuOOHaUJIA.

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

OOWTE. — Hhr a -S1A e^léliré dan? la plut
ne le iQltmitë. par suite dr deuil r+een[, le

mariait- ( j f H . fmtwgi» Pierl. Jugi- wjp-
ptruil *u Tribunal civil de iourte, aven Mlle
J A ù i i K ijJlurnll, allé 4 ; Us<> Yie F Cth

l .
Wmuin» ^UlMit, pour la mariée, M.

L(CJ. peiwplfuf. et M. MttMlcUL. profw-
eur au Ljr^e de Bastli: pour le aurlé, U.

cm, Bousmirodiol uùUUke ew re-
, K« aacla. ci M Pierued, Jugs d Btt-
iua t «ort«.

AU THEATRE

MON BEBE

Bastia, sevré pendant la semaine
winte du théitre dont il est si friand,
a été heureux dr voir reprendre la
W'TÎP HM %tnifiovillf!s que 1 excellente
tnmpe <fi»> nnns posséiions sait ai
bien rendre.

Mon Bébé, If grand succès, des
Bouffes Parisiennes, obtint un grand
•uccèa.

MM. MarshttJ et fVrvitl.-. qui, tous
deux t-xcellents dans le comique, ri-
\ulibêro(it duiilrain, le premier dans
li' rôle de Jimmy Srott et le second
d»m le rôle de William fiarrUion.
lia lurent très appUudin du putl
qui sait déjà, par la simple lecture
du nom de ce» artistes sur une a fil
élu'. <iu<' la soirée aitnouccu promet
bi•auroup dv guu-U-.

M nie Heorietle Leroy, lrè« çrnr
m- dans son rdle de ketty Ifarri*
sut eeu awmitkr ù la prrfccU'ji

i'i'uir do ai succès auquel elle est ha-
.tuée.
Ces trois artistes, vraiment *upC

rirur». furent >r« hamJeuKnt secon-
dé» par Mme Hanju;-^ pvrfailc
son rôle de Maggy Scott et par Mme
Di-cuurcel qui, dans MUs Pettickton,
provoqua, comme tu u tours, le fou-
rirv db> la sallu entière.

Très bien également, M. Alazetdani
son rôle d'Henri.

BvtiKiTlt'*^'

NOUVELLES
MILITAIRES

AL ic colonel d
•ftion gewrale d

ma>i ilu l'arullcii
e Puia.

pUee

htt d'6MMron tk Bcodanneris
-emldl. npuln^ d-.Urlque OecuknUle. eut
HgUi: pour Mftcoj).
<— M. le inéUecm, inftjur de ta claue Pait-
Atttolnv-Ututnvl, «Je la place Oc Bourges,

— M. le lieutenant Quabluca Paul-rran-
. Mi. du ic réamKBt d'aviation d'ouaena-
Uuo. au ciaun OD ptrleoUounemeDi Je» lleu-

~iU. i Akmjuo, csL affeot« au cunuoan-
nt au U Ue Krtiac U uuvnera d UTI»-
i l'Anale doa apâeUttsU>B tle l"a«laU(«,
^•rrieauL
M. le oapitatM du «eak Luct* Uteirt-

T, on aervU» des «nlrepaU 1̂ du ra-
vltaUiement de ItMaUdo. « ^ aa«c(é au
àuim-itecretanai u'Elat do IwirwuuUiiua et
ra (nnaporla f*értfa*.
— it le lieutenant Moramni AltrvO. éleva
Iriiilc Uu (rfni». usL afleelu au 5e D.u_A_

POSTE, TELEGRAPHES
ET TELEPHONES

avn
V partir do prmnter avrti. lea laie» «ul-

taié*.
Premlèrï année r». 300 —
Dcuxtenu aaaee 100 —
Troisième uoee et autvantea . . . US —

enaque abonne, t n*ntr du pn-
mhr annl toaauMtnel ou'tl u n k «f-
teoloer anrfta ta OkU davpbcatlaa 4t ta

Ir. 01 l/t. njmt •«Mm.O fr. M.
1» Ti à IN gnome*. rar«> Wllropnt
Ir. « ; rarna gtmàni, S fr o*; ci tint

Mĵ iEUiini de ilt^rlaratlifn IILUulté
Ail» de r.?ce|itlun du* -Mijtu otMTKia ou

luaumilOg u ir. ï l

INSTRUCTION
PUBLIQUE

u régi*-

D'ADnlIWION AUX U « U | M

M. k Mlaùtiv • Oévklé un en rat
wepritr de la vie normal*, il est n

«venir a rappkcsuuo Uneie t
Kn eoniteijiwiioe, toutes les

UVBb qui j o n L et* appoHto, pw a u U e d e
lerre. *aot •upjinnia«i. Aucune dUnen»
1 ne poum dune être «oeeniée i r,Y«-

1* YlcfRcsWur,

VOTES
DE NOS DEPUTES

- il «al aUsud, à partir du 1
chaque BënaU'iir el uépuu1,

apeclate du i.oytf (ranci pour

c« ul ablTM. uuïrunu à 1'
it lâgialatif. .
Ngaum dc Taumu
àl^urtl* kbMlue

L« Lbunbre de* IMputés a adopuT
Uni volé pour: MM Cuiitcva. Cvou, d,'
oro-Uiaflern. Plerangeh

SYNDICAT AGRICOLE
DE LA CORSE

Chambra Cyndlcata. — | j . , membre* de
i i.hnml.r» Syndical, nunl pnti de M rtu-

î r



HERMES
MATRICE ESTOMAC

.- BilD. .1- :• nntnH

nienl ik ÏIIUJ pire*», ru» S»- MutUin,

Vou* értlu alnil Cachai par aurprUa l'un

i 4 M piéc«t mi-

^ Uirui Jerdme, 1 IHÙpil»! mi-

* * =

4**"

PRIOR

litiUAMJËZ I M » TOUS le» liAKfcS

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

A Ut NT POUH LA UUHSE: / w n
/. / tJ . l .v i , 5 Iwufcwtf tfw Moto*,

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSE11T EXTRA FIN

BISCUITERIE FMMOO-MOLLANINtME

MéUuiiU ttttr, Paris, WH

Agtuit Lleiiéral pour la Uorae :
i». BIT MULET. — Bastia

AVIS DE DECES

A VENDRE

TUF vtiaullft-r luDulaln'. k retou:
itonitiH. ; puterauir U 11 I'

r*. e H. H.

A'Wruarr li » Jean Orerôni, 1K,
Ilotilevard Paoli.

MATERIAUX
DE CONSIKUC1I0N

CHARLES CLEMENT

4 .
iutilt-, M. \ . taie<uu, i'Q religion P. ABUUW.
.Mtut V*r il. Voleau et butt l ia; M. ;•_ H -

Jcaoi: Mme Mi- tT*aç"i»e uasaiia C( sa Mit:

unt 1* buukur île [aire pari à leur* pa-
ruil», unis ri ctHtoajuftfiL'FM de 1* p«rla
i-i utJtr qu il» viennent d *pruuTer «n 1» pur-

MODES
Mme FIIITOLI, diplômée bore cou

cours ù Marseille, vient de rewvuii
uu grand assortiment de chapeaux
tiUAii'Iei.

Urand assortiment aussi de joli*
deuil» à. des prix très avantageux.

Bue. AbatLucui, 1. et rue de l'Opé-
ra, Si.

* # * # * • > * * - . - - . . . ....... . . .

M - MASSEL
MW1STE

Le Cabinet de Bulia, .fi, BomV
n r d Paoli, esl ouvert du f#r au 13
de chaque mvu.

Cabinet «t atelier de pruthàM

uiu- KxUncLn.il dr dent* a se* et saiw

i* J.-B. 0LLAGN1ER

Pièce dealAiN DridgB «1 eoumnoe

A Ajucio, du / j «» J0.
t'iiur njuei^nnnents K oorrapon-

rlano.', [jnare d* *T*drww!r : VUU

Demandez un

'DAMIANI"
Vin du Cap Corse au Quinquina

Lfe. f LUS \\C\E • — LE PLUS UÉPUTfi
Jugement du T i banal nul il

àm » n»n. IM3.
Arrtt de b Co>r d'Appel de

4« • fttmr «se*.

VJHA1E MAHQOE
DAMIAM IL C, lu .u. , Cap Cor>r.

iatenaux pour CopstrucUoijs

e rfc VOprro, H Hit, HASTIA.

gen\ «léposiinire do fjonpfnir T>chnK]iw dea corps gr*s
Huit-» minRnlr<( rt dérivés — fîrnsse», ntc., «te

xpMittoo (ian* toute 14 Oone : On», Derai-grot, DétaiL

LE VOYAOe
PRESIDENTIEL

AHICE
Stem, 6 Avril.

- i 'n*nkiU de la llépulilique a
Le EViut* ce inaUn, ù t> Ueurte iAI,
r se rt'iiiii'u a liouu»iiii*'-Vftl-i4a-

ivt, ou il M vtoilé li

» baw noliti<juf extérieure île l'I-
• livrait Pire luU
oiniue. •xiliianl Wutul

liM ldi»jiM dL tÙTIHlLlUUli

1> cortège présidentiel est arrivé a
Aiiliben u tf bi'iirw 30.

M. l'aut L-.'solituu-l & procédé à 1 i-
naugurcUiaii du Si***-, 4uU l'iustai-
lalK'it ri'iJuad u luu» Jvs besoin*.

LelL' U'LIt d-reaiumi: s eut UTUliuet;
pur un ^pjfiidadu ijéllle dea ïkiuiéU».

.Apria avuir visité i'fxjjiwiliuu ilo-
mlf, le Pn-aidunl de lit UtpuMqui! tal
jjttTU |>uur Ui-tuau, eu s junètttUl qm*l-
une? aiiiiuW à \ailauris ut a Mo-

A GRASSE
l/arrivi* du i'ri'sident d" la. Képu-

blit|iie. à Grasse a douiit1 lieu à une
imposante nuiuifa&LuUon.

Toutes les Koeiélei* unt diiliié de-
valu lui.

Apnée un i m . dune trvulaine de
uni m Les dans ce «[ileiulide séjouJ
l'L'.'Miiiiiit |wr( |wur Caiini-s-.

ACANNES
A IL» heun?s 3U, M. btwchanel ar-

rive « Canut», oit uue grandiose
«^•ptiun lui est réservûe.

A 13 heures, déjeuner intime of-
fert par la Municipal'1*1 au Casino.

A 15 heures, t|ivjwrl pour Monaco,

A MONACO
\j> PiN-r.id.ul de lu Ui''piiMii|uv r>l

arriv-t- « 16 ...-un» 30, ebaleun-use-
mHil acclamé par la population Uiu-
to entière.

M. l'aul Ut^chanel rend sa vislle à
S. A. S. li> ]>riuvi' de Monaco qui Jar-
rom|>agiie au Musée (taéanographi-
qi».

1̂ - l'réisiiJL-nt île la HépubliiTue part
puur Menton, lu flTnière éLajw du
voyage présidj'nlitl.

EN IRLANDE

LE REGNE
DE LA TERREUR

LONHHES, (1 Avril.
On li-lcgrmphi.' &• Belfast au Timrt

qii^, depuis vembvdi, 61 postes de po-
liœ, la plupart îaotttlpfa, «ot«U dé-
truits.

!>'*!' raids ont Hf1 aceompiis «ontn"
ï i bureaux df pnwption <!*• l'impôt,
ft toat w qu'ils conlcnaicnl a élé brfl
lé ea

On umouee que s i i contr^-lorpîl-
leurs, «mwHt bitT matiD de QUMO»-
tnwn, si ml rr partis imroédiateinefiL,
4 la nouyellr ijue. de nouvfWD, d«s în-
cctidiM ont éclaté à Dublin at à lime-
nck.

<>* bithnents ont pris la direction
de 1 K#l.

EN ITALIE

LE CONGRES
CATHOLIQUE

RllHK.riAlTil.
Iy CitrMrrfx 'lit |*r1i calholiqrii

F «unrira jeudi nroetMin, n N'afilm
11 durmi Iniit jt.nrM et [a^iKlra rfp*

li^ision» tmr Im qupstion» de p-tliU
<jnf inW-rioon1 et sur l'nrîr'ntatlnn de
la fmlitiqufl i-xWri^urr

M. IF députa VAHMIIO, l'un rien r t -
nr^sentanto JPK [IIIH nulnnstSn de
l*rij , viaiit de préciser ci-taio»
pointi.

ion tlet; matières preniiér<'M <*t la
lo dtm mer» duit éin- itiiflonkV et

définitivement reooiiuui'.
Ou préf.til que la thèa- île M. Vas-
llii sera approuvée par U1 Congrès.

AUX ETATS-UNIS

LA DETTE DES ALUES
WAHIIINUÏ»*, 6 Avi'il,

dit, l'uisamices nlliLus ai
, qui s "élève ù 10 milliards
ww consolidée el lintêrôt

Irma pruuiières aiuiée» sera trans-
formé eu trail^tj à longue échéance.

II- mit' Suie ditiaraut <|uu le Ja-
]ioii ntiror&il ses troupes de Sibérie,
mais qu'il ro; paut le faire, taril que
la sétunle dis Japonais ne «TU pas
éloblie et tant qu> lias i-uuuimu
Uona ne seront pa» libres.

LE COMBAT
DE NICOLAIEFF

l'Aius. fi Avril
On mande de Tokio que le combat,

li\Té le 12 mars, à .Nicolaïuff, ee se-
rait Urminé par I anéaiitiaeeincut de»
Jai'onaia.

ComRK' de» bolcJirvisles ont mas
sjicn1 lit'» sujets japonais sur d'ail'
très points du terri luire, russe, il esl
fort probable que ie Gou<
jainmais fasse ilt's ivprésai.

A la tiuilc d'un Gun&eil a.-^islait le
Mikado, le UuuverueiiH'nt jupuuais a

EN ALLEMAGNE

L'OCCUPATION
MILITAIRE

PÀMS, 0 Avril.
Par un il.Vn-i eu date du 5 avril

le Président du (xtiistiil a uutillé ai
(ïouvernrmrnt allemand la dlrisioi
prise par le Oouverui-menl franç&ii
d'occuper Francfort. Hnniburg, Ha-
nau, [>armsla(ll H Hichurg-

LA REIEHSWEHR

L'ATTITUDE
DE LA FRANCE

Losi'UES, fi Ami .
Le itwes dit qu'il est lieureux dt

français tnùlt: la situation créée par
l'avainy de la Reichswehr en znn<
npubr, HOD ni—nf|iMhln sang-froid
et sa r.oneté.

11 IK- refose i croire ijne devant cet-
te lUiludc calme et Terme, te Gourer-
ntmpiit et le pi-uple aJlemauds au-
ront la témérité de penûter dans leur
attitude prov«atfrwe à IVifard des

Le journal anglais ajoute que les
Français s<- rendent e m p t r , phll
daircnoMit priil-ètn- que la plnpart
des Anglais, qui- (audit (juc la qut>n-
tion des faits qui m- pr.w1uwnt dans
le. bataio de la Ruhr, doutiite aetuel*
liment la situation, il rxïnli; derrière
flif ane question bien plus impor-
tante.

Lt'H PuixsatiOM alliéen dttiv^nl in-
M*inr sur I aslricU» observation des
articles W H U du Trait/- d'« Versail-
les, parce qu'il* constituent la (garan-
ti.; iff l'acoiinfiliHsein^fil dra autres
clause de rt- Tniilr

LES SOCIALISTES
ALLEMANDS

ly>NT»mai, fl Aïril.
U Dmlt Mail « fail I eol.o d'un

bmil d' iprts lequel l a «raaliï tei al-

lanii- d>< l i a - m «S. la Rillir au-
•ni <i- • • 'HlistPt fran-

çais d'1 ' ^n-ve g toé -
,jf <|,Vl . . iviTiMmont
•MiU'uif aurai t ouu.ia.ii u lwsst*«jo
ijMT lu BoCii n m l r t par Ja

L'OCCUPATION
MILITAIRE

DE FRANCFORT
UjNuiiii, 0 Avril.

t1 Daily Esprits croit pouvoir aii-
icer quu, ai-lou lyule urobabiliU, le
uviu-ueuieul bnlAtmique refusera
cullttborer avt-c le Uouveruemeat

1 occupation militaire d*
auciof l du UaroutaulL
b'autre jnirt. il est loul à fait cer-

ùu aiif le Uuirvtt-aanfiot tk t ïBate-
ius parlagura cette umuière de voir.
Qv rafme jounial, dans 60u édito-

nal, eatinie que la France, couvain-
CUL que Urtileii le» Pmswanœe alliées
doivent être parfuiknienl loyales et
sincères, doit reconnaître qu'elle oe
pi-ul ni doit agir seule.

LA SITUATION
DANS *.£ BASSIN

DE LA RUHR
BAU;, Q Avril.

Ou tcifgrR^liif di' Uusseidorf que
Mitlbeiiu. où avait été établi le quar-
tier généra! des troupes rouges, rat
ut'oujté par les troupua régulières,

Esjjmu esl cotupléumenL i»olé de-
pirts samedi.

Le bruit court que de violenta com-
hati ont en^auglsntù les rues el pla.-
n;s du la ville.

L'EVACUATION
DE DUISBOURG

l'.uus, 6 Avril.
Un n u re -̂u aucune confirmation

dans les milieux officiels, de l'infor-
matiuu donnée par un journal du
matin, d'après laquelle la Heicbawehr
aurait évacut- Duisbourg et reçu l'or-
dn1 de ipiiller la zone neutre.

LE DOCTEUR BRANDT
PAIUH. « Avril.

U Otuellt W'oLfl aiiiiunce que le
purtefeuille vacant des Reconatruo-
tions aurait été attribué au docteur
Brandi, Syndic de la Ghajnbcc d*
Commerce de DtUMMarfT.

M. Brandi fait partie do l'Assem-
blee naliniiaJn

M. HERMANN MULLER
PAHIS. fi Avril.

M. Heniumii XluUsr 11 a p u fait de
nouvelles dcmarrhrs, ce malin, au-
proK du Président du Couacil.

QUARANTE-CINQUIEME ANNKE. — N- AVRIL iflStt -

NOUVEL ARRIVAGE
DE POMMES OE TERHE PEHTUIS

60 francs Um IOU k i l«

PETITES SEMENCES à 55 franm.

HYACINTHE DIAS, Nouveau Port,

AVENDRE

SOUFRES
1HJUH LA VIGNE

FERS A MULETS

STAATH SUSINI
», r» ik I O(*«

BÀSTIÂ

SERVICE DENTAIRE
étjviier dan* t intérieur de ta Corn

M. DAl/infL, Chirvrgien-Dentittê,
n Ajatwio, inaugure un serrice rAgu>
Eirr pour itrau denktiret, extrailiatu,
ooêt d* tientiert; il soignera à Carte,
ixirtène, Bonifado, Porto-Vnehio «t
dans tous IM centres importants das
purondimemeol» dAjaodo, Corte et
Sartene.

Lea tournées seront faites «1 auto,
avw Uiut IP matériel nécessaire, pw-
nKtlanl rie travailler dans les mêmes
condition» qu'a Aiaccio.

" Los personnes Attirant reoeroô* dei
soins sont priées d'écrire & M. DAL-
CHE, Chiryrgien-Iientitte, 2, Goors
Napoléon, 2, AJACC1O, qui leur fixe-
nt par reUiur la date de son p g
d u u leur localité el leer fournira
l<na !«•

Le Petit Bastiais
1C

J O U R N A L
IE PI.VS FOffl TIRAGE DUS

Rfedacuoc ât AtlnuiiiatraUun . e, Uuuw»-;

•. OJO. ji>dic. e.ti

QUOTI Dl EN
JlMHUHmX DE LA COUSE —y^ïï^aq^è

LE UVRE D'OR

DE LA CORSE

QUWRE DU DROIT

COMUVSE M LOZZI

Par rtlte ^O"*1 w « * r <W traawn }i
liiui, le num du soiiu-liputcinuil An
dr^ An<ïm lomb* gtorinwmi'ii
pool- la Franc», ainsi <]**• wlui du
MtJdat .VmiiiifTU1' Hunei. di^|

mission, '-n
(H .t' IvOltZi,

> t d u

donné tp jour
1 «On babHâAt

Sur i-h-un-uw > • * . » « île M. h li«it*-
n i U 1 , n . . ..uuwlly. priftldent au O«u«l
.... .-„..!-. :- ••j*OI«ftw. M w » . »«• h*!'1-

,i majtHiif un CumlL*. ~

?

MM. J.-IX* ru.rl.

; , - , t , , , , .^ hu«.c^ Joeteur l JBMweilh- .

tJI.:l*l«?.

( . y . ^ t e g w r r r Mm-.n M-rt... UruU.nl ,
i M i h l ^ v n w . n - KrruiBMHl. Ih-ii-
IMUilL. Crmi d* FU-TM- i,.in«itT Antntw .if

AntiHDf J' M. IMMil-OaM i.r-H •!• SUT- ,

«I Oun-Joao. 100 : fi _ _ .
l , Plan aUrt* «t f. J - B , IM . S
"Bard ISS ' A<<q«i*«l» Etl̂ UK. 100 .
M » r i |T ' i »•; « ^ n.-Pt«m
^ A. » . Flori O.-Ptarr» de i.-L-, t» ;
h 0 -PICTTT d'IL 190 , SmWMli Fr̂ K-M»
om» U) SUaMOi 'MlmUa. I H ; A*qo>-

I0« . Bluuttr IVn-t-
M M SB A

, SU , A«qM*t«* J -AttOri.

tndll A - F l ^ M . t» , nart Haptufl. 30 .
AcfDiirlvt, mmmîfilÊ» ; «MpU; Lalta. IM ;

- — • • - - - - — «Anloln* Mar-

ELECTION
SENATORIALE

DU 11 AVRIL 19-A1

M. J.-A. Ilaliani. Président ù< 1E
kiininiaBitin ilépartcnit'utale, a adris
f aux ilélégués s^naloriaux 3a tur
ulaire sui van U1:

Moriftiptir |i< Délégué,

Kn jwfiaiil ma catidulalure â lê-
..'^i«n sénatorial.: du lt avril pro-
clunn. jt- crfli» inutilt' de vous iaire

>UVE1 exposé de nien concen
liuiih i-t de mi-s doctciiiDB.

Mou programuiL-, un i-iTut. v,,uà M
oounu. Il a rt* rt'pamiu. il y a 11Ut.i
ipj»> moi» à urine, dans les vilk's e.
nana les canipa^ues, purtanl, avec ma
^gnalUTL', ceik-n d.' Landry, fa Mon>-
tinuTiTTi, d. liiitutaii, du n-HT-eUé
Li:rr di< Casabiaiua ; et il Q ' ^ J r
tjue fias de U'iininune où n< il» ne

dt-veliippù devant le» cuuyciu

programme a reçu I approba-
»•« '«lataiilp du sulTra^ univerwl
qui lit un sueees Iriouiphal à tr. ,s de
rat* oumpagiHMjs de liste.

J « l u m que, jiar le rôle que j ai
nit,i-niPm*.- joué daiu le» deruien-a
i-icciions lu^islalives, cl par iP U r ré-
sultat, jf me tmuvi- tout indiqué, rt
|<..'iic.itiervi»"i.i qmUifl.- pour t'-tra
aiijiiur.M.i.. dwvaiit ie (Wlep. d ^
tlfcb'urs sf(iat,»naux, le poruwlra-
r» an de la p.<liUuuL' qui fut acciaatfa
n* •*<> novembre.

OU»' politique, vous le savia est
ivaul luul une pulitique de eoticnrde
t di rrmktruibî corse. Lunion Nim-

JK»I: 4 noua otimui'' un devoir sacré
car elle est la. condition iudteik'itu-
bi- .iu relèvement de uot™ naunv t-l
iiiiT paya. Si nous voulmis tirer i«u

peu celle Ile 8 u p e r b r et malh.m-
USf d- I elal de navrante infdmtriie,
l.i'MTillc ] a onnliuimif un luiig et
ju-i1 alifiiidon," Wt nous vimiims l'é-
•••- :r>.irn>Mvenien( an nivvau d<rs
•1I-T-. il. {•4rt)-iiii'iiU françitiji,|]i\tons-
•u> «li- rm-tu-i' lut aux .-t.-nlra divi-
">w qui. in.j. longbiup,,, ()Ilt f . j |
.m- miroiMMinr» -t t.utpp misère..

-, par
À

, — r n n ! i i L s r . i n ( t ï i i ' i t t A i i \ . i f t

•a gtwrre. Dans ceux-là touL ia*l À rr-
1«ire, cbex iu>u*, loul, st .t /aire Nous
ne fMMsédfina point J'oufallagr écom,.
niiipji- que jiuud ilr.il in Mere-Palrir.
nos vote* de communications SOBI

lj i,uii
illimité

i>«: COD-.. Si I i

-, cl à nom &•
"••< d^prnsia d'or-
" « ' , qut; la lui fait

'••ut |»Mt sur nous, Ihcu-
• l>e nu la balanor du bud-

uiBiita] ne icra pin* amm-

J t i.ripjant l'honneur de ropn'-
s. iitir rmin Para, j R ,«, m e disaimulp
Aine |«« W .lifflfflilt/S de la tlrhe rnii
miiicojiilu'ut i»tur ma j»rt. j 'e».

pi'ru pourtant que vous m; la irouvt
rer. pas irop ItiuriiL' pour mes épaule
t-lle n dirait; pas mon cuuntgi: el ui
\i'lonLe. AyauL vn*ilii dans Iv» tra-
VULU du Uoust'U geiiernJ, où je su
enlrii en 1KIW, j iu acijuis une cui
iiuisbance asuez njtprtjfuiidie di
tpiLiiUÙi» uui ûitTeti»*nL 1 avenir (I
iit'lri' deparU'nituiL J'olTn.1 a nia pa-
trie Utirsi; dt consacrer à BUII bt.Tvi
iiu;uaif tuul œ <jne j 'ai despériem
dem-rgie, et dttctivitt*; je lut: mets
ixi disposition pour la eei-vir trt lu d
Ii-nùPi' «vi'c 1B plu» pruloud anioi
ft JL- plus ardent dévouement.

Mai» 1 amour de la petite fuir
1.1 -\Liul pus i tiuiour île la grandi- 1
lisfcioUstm- vol-se ne coiilund avec
petruniiuie iruiiyuih tionl il t'.sl ui
luriuf. il nuuc L-umuuuiile d ai nier i
lit publique qui lut grande limis I
ginrre cl ai-ra grandi- uans la paix. U
nous enjoint di- Iaire couiiuuve (il
l.ouverneineiit atluel, uù auvn avoni
la lierti' Ut «juinpler uu de» notree, e
ijui, composé d iiuanui's, u la iui*
einT(,ritiUi-s ft prudents, ivLablii'i
jn-ompieuiimt Ihiat L-braniê. et ruu
vnra le» Bdurctw de la proepént^ nu.

iale. J'ai loj en 1 avenir. Uni ce i
la politique de sage.mw el de iw-meU

labiiu'l MiUurauii, «race, surtout,
H s..n pntpru ressorl, la fraïux-, qudle
que suit m gravité de l heure, sorti™

itLorieuae ue la irise qu elle traver-
:- Kl c eut alors que, m» iiitiSHure*
rmée», elle nous u-udra ja main el
•(•oiulra n nolt* appd. La 1U-|
inoe de la Fruit-i* aura pour ellet
iimt'diul la ilenaûsance de la Uorse.
^ euiJltiz agrwa-, Jiuiuiieur lu Déli

gu<, 1 usa L nuit e du mes Buiitinien
levoué».

J.-A. ITALLWÏ.

LIGUE FRANÇAISE
(Section de Cntri)

i I donneur de pn-venir S«M Membres
|ue la (Idnrèrencp sera donnée par
Amiral BESSON. k CaJvî, le lundi

lu des Fillt-s).
U PréMident,

LA DESTRUCTION
DE^SANGLIERS

1̂ ' Prnaicknl * la Société A* chas-
un* de la Corw < yntos Saint-Uu-
•n t adresse aux it>-|niUw d<> la (k»r-
la lettre Mirrmnlr:

VIT arrêté ra ililc du premier
M, k 3mu-âr«*t*irc é'Omi à Lf

Kl*f ^iià pmnir dm prtmwr avril I3îo
. tn frtÊBtt prftvura par I arrOk du
i.ii riihrf l!i |j, pour U Je» truc lion drs

i lu. de M kihM mat «ip

i * r«prt-
•, vhjBObtea, platM<li«w Or mab ,l,-

t * iurteo*». ^

pn>Léfer 1 afHHuli
» rroofumlmanu- ii« *.,ni,>ir Inm iaterve-

' d E u t

J'AI DU BON TABAC

Li1 Ministre des Finaiitts a r^udu
>Hs*jue ftlliuii'lie la runiuur reialivo
i IJ. propoBiliuii d'acli&t tie nuire uiu-
•opole dus Utbacw par uu Syndicat

A une ût&£iUiou du plantuurK de
lubac, il a répondu qu'il examinerait
ïcneustmeiii it-'s propuaiUon» qui Im
seraient faite* j w sujet.

L»onc, prttnier punit ac-quia; in mo-
uupele un duuue \A* taUsIticlUm et
c-est ttorinul. iictit- a lui substituer
autn' ciioiM.-. M. J'rimçois Marsal a
rui»oii de vouloir examiner soneum;-
wciiL k* proposition tjui lui scruul
luiLi-â diÀiia CL' bens maitf a la coiiiii-
Ui/ii que <,-es prupotntions i*oiciit
Irunvatenj.

Un lit uumt'vrail jma qu'uiie liruie
'.'traiigiire. bL'uéUciaiil d un chauge i
qui nous est di-ruvoml>K', et qui, pour I
une al! aire de ciltc iiuporluucL', puur- '
nul ëlnj utui(^;reustmeut uiilueucee \
vint aLthi-tcr un muiiupule t'ranyais! j
U L'ai L'ci-hàUwaaoïil puasible de Lruu- '
\vr LU l-ram* lue capitaux m^essai- !
res jiour racaflur len uuuiufaoturcs \
d; I t l a t et pour les moderniser.

Uue 1 i,n rende ensuite ta libtTtù à :
la culture, au (MuniiL-rct; et à l'im- !
purlaliou des tabacs, tes nupôLf aile- î
renU, seronl ;1 exemple de lAiigltter- !
re en fait loi) bien plu» productifs î
que le uionupule ut, eu outra ce.
qui ii'Mt pa» à dédaigntrT — nom B^-
•""•' aura, bien plu» qu avec un mo-

. Ait ftawrimiii, d tt»«ir du buu ta
bat dans nuire tabatière.

COMMISSION

U Comiuisaiuii iiikrsyiidioale de
iiuullninnt a tenu l ier suir s .
iLmu liDiidouiadaire à I Hûld de
ll'. A|iris I ,-A,«d,Ci,,i, dm airaire.
uranU», Hk- a décid» de publier la
le suivant. »ur la proposition do

prwidfiil, M. ahi

NECROLOGIE

PIIIUPM: m.veuj

' \ u u » • « • ' «ppru. mec Jr plu,
' ' " * „ " ! * " • k ' <"**• * notre u

de sa fumillf, apm, u n , . t

l'iûlipl») Touelli coliator»
mjw « nuire journal. U citi

i-re, m O ) i , M l t t l l n c , J n r U l ,
l aiusi qu il ». Irouvail nuj
l ju d

Hnwt.
Meuibre de ». HudMi des Gens de

-t-Urtt,, il n u u , . U , Amovn rorrrt
Le* Juies jerocet, par le Cœur par
i Amour. H d'autres uuvng», ou il

n.*! av.* une iniaginau.ji, rertiJe
.1 audaenuso, l.-s nj^-urs *• notre
P * p qu il aimait part ies»* loul

La (•Juj«rt tin mutana de M Phi-
«ppe loneili, | R w | u , t t ,^ o w i l s t ^
-MuiiteMut, on' éLe tra-lu.u e V à T

HtlB cl en ilalitn.
«ii diiil au.sSi • M |»hi]ippe ToueJ-
dt-brftes p,H-a , ra , ,1,^ «ynetes, des

MAOlMKum ÏIU, im iml VUa J e a ̂
«ilini.» HioctH dans fa salons [»-

il ne eesuit ,«* J,. travaiiW rt i]
l»»it ra.nlM à un édiuur parLsien un
*"" """"— cors.- La p/u, ; o / i f /.-^

ont il éUil tn'-s satisfait.
.— ... e,.,Tn' i>n a reUnfé lm pu-

bliraiiM,,, n i a i s ,„„„ m i v u n s " D ;
twdwa pas à («raitre. ï*-utfvtvtii il
ne w-ra pi™ i« ,B ,n r J I ( U l r ,,„ ^ n d

. j r" r t l '" ' ' ft folle (ouvre littéraire1

et dramatique.
M. Plnlippe Tonrtii rfvsil main-
nant ri obifnir nn «irw> dfi-v. ir, UÎ

SYNDICAT AGRICOLE
OE LA CORSE

INSTRUCTION
PUBLIQUE

CONCOURS
•'waïauoii »u« ECOUI. »»«•«,.„

PETITE GAZETTE

K. I-.JX... ..ii. ,1,-puU-. recevmll bicr Mir t
BT. à I Hil-I « fnaet. quelque* ,»»•,,
irn I.«(!,,'U MM. f»rl. mairr 4c B.ri».

•»; Oiurt, i

rana cr mu
L*» »lt ajaoïi* p

••ni j«)f. en itilï. U »

(Vruoea, a m la —^ îltfïfc*"' ^to* ' " * ^
l>l<!^qiK». cftJntqu*. d iMiureUw.'ûn L u "

" '"• " ™ " ""'" ~ Car-

'latin>»t. (.renurrr partir D,
- vn«nu>«, «Vivant U famlU

Marw-db-, «t MM. Bruea H
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La u|!iMrtcnwav! du ctaq piènea,

[CM fropntté, tirr uiuto»
a K1 l in»" O« I* •*"••

S »Ure»rr au tiurrttu du jour»*:.

FEUILLETES
HOLLANDAI

DRSSERT EXTRA FIN

THEATRE MUNICIPAL

DtliEVTiOS SEBASTIEN UARJETII

àf Jean MoncUt, directeur arttttiqut

i , u,ir. i uuil heures ri deimv tri* pc1-

DURAND ET DURAND

Médaille d'Or, Paris, f$H

Agent Général pour la Corse
/'. BlTTEltLET. — fiartia

l'HIX DES PLACES, BandWlre*. f'rtaui-
i* l.uge*. fimtvull», 6 fraoci. sUlk*. 1MU-
tiL-ïb LugB». * fruci., Parterre, t franoi.

MATERIAUX
DE CONSTRUCTION
FOVRMTVHHS UEXEltALES

IHH H LES BATIMENTS

JOSEPH LUCCHETTI
45, Boulevard Paoli — UAST1A

eiire, 1 rnnc
•» perçu U fr. ï i par place pour lai*

NOUVELLES
RELIGIEUSES

DEMANDEZ DANS TOUS lea CAFES

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

AGENT POliR LA UuHSE: Jean
WCIAÀ'I, S buuievard du Paiau

A VENDRE

u v o i n e pn>| iarBtuiri-

i I M é n l

Oauni.1-. puiBwnwv ; tï H. V
Im; nwiiine i rap

y«rf««ff « âf. /™» Gnuvni, t
Boulevard Paoli.

AVIS DE DECES

U. il Urne âfanoK, ate ullav.. Pi Irai
». de Parla:
.M J e u u t l m ;
Mou- VÎT Marte mtan. .le Mon»;
kl. et Mme Ollavl jttM-l"aul, de Monte
M Otlavi Pierre-Jeal
Mme Vw Ollav, «l w

-pirr cl nurl^. ,hw,l,i k Basl11. le
iWK, • lia* de i l an.
Irt^e Ou corps aura llru ce main,

uemàndez un

"DAMIANI"
Vin du Câp Corse au Quinquina

LE PLUS ANCIEN — LE PLUS BÉPUTÉ
d*i TMLBMI civil 'te BuUi
y 97 nare IM0.

Am»i île U Cour d'Appal de BuUi
du t (Amer iMM.

VPAJE MARQUE
S. UAMIANI 4 C , Bl t l la , Cap Cor>r.

Avni
du C^irt- suiiuuc
u («t attôial d'uni

<toiui£ <k gravett il
perwinuM qui enlo

rt-irt l'anciea ("rôsidenl du Conseil.

AU QUAI D'ORSAY
PAIU», 7 AvrU.

M Milierand a reçu, ce matin. M,
UK'II UUJlacf, ambassadeur
lttts-L'nis à Parïis; pais le maréchal
ocb fl le général W«ygaiid.

A L'ELYSEE

UN TELEGRAMME
DU

GENERAL DENIHINE
PAIUS, 7 Avril.

IJ Pn-sidi-nl de ia République vtt>.
de recevoir du général Denikine le lé
lépramme suivant :

» Monsieur h- PrésidLul,
>' l»rs de i'évaouation dv Novor

sili, au nioment où une partir des
liciers el soldats russes se li-ouvaien'
sur le rivagr.

» Vu l'absence de navires, acculés
ù la mer rt entouré» d'ennemis, lei
vaisseaux français, à bord de?
se trouvaient !<• général Mangiti et les
raeinbns de sa uiiâsion, se rappni
iLiTf ni de la terre sou» le feu îles mi
irBilli'usps adverses et sauvèrent
si m i s qui allaient périr.

" En portant ù voir» connais*
cul exploit de la f!oU<- ri de la mit!
françaises, je vous prie *t prie le peu
pie français, ami, d'accepter, en m O |

i t't t'ii rr-lui d<> mon année, l'ex-
pression de ma proronde gratitude.

CONSTAINTINOPLE

ASSASSINAT
DE ROMANOVSKI

l'.uus, 7 A\Til.
l> m-ii^ral i)fiiikitit> wt arrive le

avril a CofistAnliiinpIi-, ri t^t di-scei
du à lamba^sadr île Russie.

Il éUil aecoiii|iagné de «in chel
dVlai-majiir ^nêral , le g^iiéraJ R*>

ki.
hp4trr après, ce dernier

<aè * coups de revolver, dans
ambassade mfcnr.
<fu iftHnre quel eal l'auteur «te

Le p-m'-ral IJniikine a *•& î
iabitifitt instatl-1 k bord d'un n
<ipitai aurais , afin de |P m

l'abri dyu attentat.

LES TROUPES
FRANÇAISES

EN ALLEMAONE
COHLUMX, 7 Avril,

dékffiw lies Ktate-Liua k
ion intpnJliéc a i,(,ijfj*. q u y

«u in<lin«l>- que poumil pn-n-
Irr oeil» Uummiuioii n-talirenuot à
' •n ix* dp» troupe* fnnçuat . m

LE COMMUNISME
ET LE QOUVERNEMENT

AU.EMAND
f'.nw. 7 A.ril.

iro,<,^.,/,,l,,,,|,l,li,H,(i,,Uv<T-
i.l •llcmanil fut il,., ,.irllrt, ût_

t rwt |M>ur ecrawr Ir communisiiic
*aii[ la. lin d.' la semaine.
Le Tr.il* nVnlrr, M, «irrt. , „ « .
•ur q w le (0 avril. tn,i. moi, â n r t ,
;haag« dp. mlifWtion*.

OCCUPATION
DE FRANCFORT

ET
DE DARMSTADT

tUut, 7 Avril.
Î fi villes d.- Francfort et de Darms-

tadt ont été occupée» Lira- matin, à
5 heures, «ans aucun incident, par les
trmipus frauçaitwft.

A KraïKifurt, il ne msi? pjus
quelques éléments de police.

A Oanntitadt. les troupes qui y te-
naÎËQt garnison avaient évacué la
ville dans la nuit et av aïeul établi leur
veuup ù i*) kilomètres.

LA VIOLATION
DU

TRAITE DE PAIX

Mesures prises par ht France

PARIS, 7 Avril.
Toute la presse anglaise, à l'excep-

tion du Daily Xews et du Daily ET-
jn-t», approuve l'altitude prise par
la France, ù la suite de la violation
du Traite de VersaiUt* par le Gouver-
tKtiieul allemand.

l* Tiiuei dit que le Gouvernement
français a artoplè la seule résolution
que commandaient Ira circonstances,
après un avis tel que celui qu'il avait
' ittnè au liimvernrmt'iit allemand.

Il y a Iku d't*pt!ft>r que .a profonde
nolion que cette mesure a produite

sur le (iouvcniemeiil et le peuple al-
lemands sera 1res salutaire.

Le IMtiiy Tettyraph dit : « Noua
sommes convaincus que l'opinion
britannique est. en gomme, presque
unanime à approuver l'acte Ue la
France, slnckiuent limité, cmini- il
l'tst, par Us gai-uiiUes définies du
Uouveruen.cn I Français. ..

Le Daily f'hrotticle dit, de son cô-
té: Ceux qui critiquent l'occupation
de Francfort par les troupes françai-
ses, puur la raison que «?tu- ville est
éloigner du bassin de la Ruhr, tnon-
trunt qu'ils nr se sont pas donné la
peine d'examiner le problème.

« Nous-mèin*1*. laulre juiir, nous
avunn occupé Conalantinople qui ce-
pendant, .-si loin de l'Arménie.

r- [* UoMvornement n'a fou que ^
qu'il devait Taire. >.

EN ALLEMAGNE

L'ARMEE ROUGE
MAÏKNIJ;, T Avril.

Dr nombreux groupes de l'armée
'"'g< I quitl.- pm-iiHtamnienl Es-

» n , 'I «. s«nt réfugiés « SWiogen,
dons la zimr OOOII|MV par les truupes
' itanniques.

O s Iruapu rmi(B9i ont m imme-
diatemenl ilnannAn <-l dirigées dans
un camp dp o n w n t ration, pr*« de
Cologne.

L'ASSEMBLEE
NATIONALE

fttnuN, " Awil.
La oonvocatifMi de l'AssembléB na-
malr ost dédnilivemuni a^r k M -

INFORMATIONS
TENDANCIEUSES

liti.LiN, 7 Avril.
U- (iouvirrienieiii allemand conli- ,
Ji' n fain- r>s|>nndre di>a informa-
i s tendancieuws et complèla&enl
esactwi, d'après Imqufllf* k-i viUa-

(V=< du ttttMin de fa fluhr lieraient pil-
par Ife» Iroupea roug« et que lea

7 Avril.
D'aprèb des in Tonnatioui puisées h

une source uûre, ou dit que la pro-
clamation de la République rhénane
est jniiiiiuente.

TROUPES ROUGES

ET
GOUVERNEMENTALES

LoKbitia, 7 Avril.
Oit Mégraphie de Rotterdam

qu'un armistice a été oonda i E«-
nen. entre ce qui reste dea combat
htnts de l 'armé rouge et les troupes
go u vrruernei i taies.

Aux tern»* de cet armifUee, les
truujjes ruugex évacueront la vieille
ville, la Reichswehr les suivra len-
tenmjil et occupera la ville dans U

LA SITUATION
A Herlin, ou dî cJare qut neuf ba-

taillons de la Rt'ichswehr seulement
ont pénétré dans la zone neutre, mais
que eii.quaiile autres sont concentrés
à Dortmund, prfls à rejoindre les
neuf autres.

A Francfort, tout est calme.
Lu Reiciiswehr s'est avancée jus-

qu'à la ligue de Ïhtiibovrg-Mulfuim-
Oherttaugen.

Elle eet à 10 kilomètres au Nord-
Est de Sen, et à G kilomètres au Nord
rie (l.'isen-Kircheii.

Elle occupera probablement Dort-
mund.

Luc attaque des troupe» rougL-s ve-
nanl d'Kiwn et de Mulheim a pu être
rejiuusttte.

La brigwle de la marine a pris Kar-
ka)-s et Honh.

On signale que des combats ont eu
lieu pré* de Boltrob.

MAISON MATTEI-LECA

AUMEXTATJOS GEXERAIE
Eplearto D M

(grot tt dâUtUi

Agrnt dipupiUirç de la axiét* Irta-
pai^ MOMUA.

Assortiment de (romagu et dp
beurres.

Praduit* de régime Urudabtrt el
l'hot.

Conserves de marque — grainet
*» lagèrtt — Râlai, — nphia.

O* forte à d&mieiU
\jt Maaop se charge dm c

M " MASSfcL
DENTISTE

U Ûaiii«4 de Butia, 16, Boofe-
nrd Paob, ml «*ITBTI da 1tr m 1$

Qatùat et atelier de prothte» àm~
lair*. PbHBlM£e or, p U t n at «ÉMOIL
Kxtru4ion de deule avec el taiu

Pièce dentaire IMdg. et ooarooo*
en tottigtara.

AV»

A Ajaccia, du iSmt»
Pow ninMtgnMDenU et oorrwpoa-

duee, prMn de . ' a d n u v ; VUta
te du Salario.

Le Petit Bastiais
1 0 CENTIMES —

J O U R N A L
t,E PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction tt Admtnutxatioa : a, Bouievud au Paiak, Baatia
J . - » . O L U L O M I B B , OlTatotoux, &

» •< t>{iiH a u biuukuz da Josrnal.
0 060 )dk 0>0

QUOTIDIEN
DE LA CORSE

Le
DE LA

uua BiBinbr-:*. t'M*

AUX FETES DE NICE

Nmif Miiuuies lii-urtux d'offrir u.
nm leHcurs le magtiiuque discours
prononcé a Niw. le. 5 avril, par M.
Paul Dewhuu'l, notre éminent fihef
d.- l'Klftt, au banquet qui lui Tut of-
fert au Casino Diumcipal.

Pour assister aux fiHes féeriques
données en l'honneur du & Congrès
d« la Fédération de Oj-mnastique, nos
AJliés de ta firanuV (ïuerre avaient
tenu à se joûidn- h nous et. à l'Esca-
dre française, dont on admirait Ira
puisants superdreadnoughtH, s'était
jointe l'Escadre italienne cnnmian-
dér par S. A. H. It Prince- d'Udine,
ainsi uu un ctn-adnougbl de l'Eeca-
div américaine-

Devant celte Tille encbanli-rpsse d«
la CôU- d'Azur, lea escadres toutes pa-
voisefs vfiuient accrwllre l'aspect
f«ériqa« devant lequel on ne pouvait
se lasser de «'extasier.

A cette «te. qui Tut une des plus
belles que l'ou vit depuis la iwssation
d « hostilités, notre éroinunt Hepré-
9,-ntant. M. Landry. Ministre de la
Mann., se trouvait au (Damier plan,
parmi .-eux que la foule- enthousiaste
scciaiuait.

Par la trèa nombreuse el tri*s jmis-
malv colunie curee de Nice, un ban-
quet fut offert « son grand compa-
triote.

M. Landry prononça le discours
publié d'autre pari.

^. A R. le Prince dUdine, com-
mandant J'Encadri- italienne, tenant
à ifflnner lef wuliments de «a Na-
tion ••nveri sa grande wtur latine, re-
mit, au nom de. son père, h- Koi il 1-
Ulie. le collier de Chevalier de IAu-
Domiade à M. Paul I)«*chanel, et les
iiihi(tn« de r.rand Officier de la Cou-
ronne d'Italie à itotre Ministiv de la
Marine, M. A.l.-lphe Undry.

o'esl pa» il'acUuo runltniK- el fé-
s un rurj* l'f(*1 * <"rv>r O u * ( k a *

- ^ t l (Jrmo»»U!Ut- •)»! fié
.,n<hi u
'iiu Ui. Hi.^tt» <le (Jrmo»»U!Ut
midi^ii .1 miilUpltfea pour <1.mtter à )'•»-
r\\ rrani;ai» !<• rorpa qu'il lui fnul.

Lu |<)TiinLi8llque qur vuus enaBignea n'est
jlu* uni'iiii'Kii'Dl etlte qun nos p*res p n -
lfi|uaK>nt II y » quarante ans. ÏUU» Ï ave«

b*pn d'Mitivtt ciiuv*. qui ne drnnaa-
gjoliMîti's, ni m<>n>l>'ura eif^rlinen-

Utt, i't qu'va peul pratiquer danit h piu>i mu-
lIlfte Vi>U9 Ct*̂  Kiosi dt»«nJS k-H

larUvllf ph>i>li]iit: ilu ta nnUoo
l l 1

T nr n.>ui4 damual | u Hu
pinirain» r| (Ifn mr-mhres robugli-s. Il»
riurl̂ iiVMil ta vulLioti1 t l la lil^tpHm?.

lw qi«' w*'Ol la «iffucur «t l'abri ili àa
. un m- p^nl 'trr un N>o athl< l.v. un

coureur, nu bon fnniBtuile. si l'on no
pas M UéfendiT Pflnir- Ira pl«Mni raal-

»alnB. tes imiMeWB» tt IFS paresse». L. J*U-
iXrM. reauattr B tous !«• abus qui <te-
nt si »ile it's vires el qui ruloi-ni une

*Ui)n Eli» il^l *ecept*r de* m.Uhode»
eéièrcu. i"-ur donipjt'rtr la

niallri»-' ili- nul. En formant sim eorjis. elle

Ui n o n a munlrt1 toute la betult* de vo-
ire ruvrr l'uur la hirn eaisJr, |] r>udr*lt Br«
la li-Ue d*z v « «^i.iniales morts vu tilem^t
i'd liî 'i TUIRME lu i)^^^. vl ta Toit BOUS maM-
,|U,Tail, lu IJS ! a v u l qu'elle f<H nrlwvéo.
l'.irti.ul c;ut que \<>ua aïu» tomxS ool

blenvesue fJOrdUle que Ir* Cirais lui «ilreH-
«ol par la buuclu' te wn W':il ami : II nift

j-rlcii Ot Ht lumpatriotOB la volonté du
e que 1™ areiiteot» <!<• U \ie y.iiLtiqMB
IIUL'UIÏ Uana l'.'B UuoiHIit du (jouvi-fnt-
i 11 Miuf lu cirlimtB curae d« Nice, qui
compo-HÉe d'unu ellU oV nul ert cuuuo*
tt de pont de la Cur*« iur la rire CL>D-
Ulu de b fnott. en parlant Or la tfle
BDl, I] n'a «vliknuiicol nutunt iili-e <k

IUIMI' p u uiCmt •!•• <Jcfrux<-. 'il c«n-
v. la ù w w irherclw I BlUr.T m «Ile
ltu poHïlbic île auutinïnUuK. H l<-<e «un

ne U>IK ijtmwt de Nui.', aux Lûkt, pvniia-
.•n(* île la paille Pairie liant la granik. qui
>,nl à mfDie d<- Ifavaillur t lu pnm|it!rHi! lit

ll-e • PeUl Siçoto . ; .

\ I tH-easlon île lu reoui- h Mec du U. LÏB-
'. ili-puté Je la ni*™:. Ministre de lu Ma-
t. la culunJ* rae»e ite notre ville lui • ut

LÀ'Ui' (Ctv luuk fanilllali', [>Uc£u «m» 11
bidvDcc 0« M. Orunl, Irt^xnier.payeur p.1-

ral du déparlenn-Dt, « o*l ikTimlw. IU.T
tidj. k 11 heur«*, dans In «alona d>'
dea Iles brilanniijiK'ii qui. pour U

._ jvajl reçu une superbe dÉuv-
lion florale, rchiusaée de (olaneaux de
ilitaui tricoloros.
LCÏ uurs*-» avalt'Dl rt>[ioailu eu très grand

' l'appel (If* DrtanJsatPiim ilù cette

h-r .in^likol, voua ivri d>iDné notilpmeal
1 lE-mple du courïp; .'t du *l*1f«liîiiM'iii-

Aujounl'liui ptun "(m- Jamai*. — un>o II-
ui-ln aaO. M. le Msr-^tml P^talB. qu« nou*
.,iiimtM heurrui dr vnir lu mlltau il< nnuH.

vu-. h> iMran mlrm TUf miii. — voir-1 IK
r> l'̂ l B.Vflsiilrr Aiijmiril'iml plus que ]i

nui-, av.f ua «rrviri» mllllaln- réduit, la
Kl le sali

>- lui

Lo pranJ patriul^
l l l t I

Mtiut

M—'sit-i,r>. j>- ^ui- itri'f'iiiili'-iofnl IKIKM

v«^ ''j*"-I-ni*rc!*- la Vilk <k M " , i- il-'P»r-
|.-n , n1 ..•• AIpPS Marilim>> •! h-tirs n-pn1-

rt".-"l'"H"|'«l.li.Vr. «i« Pré»W.flU ih-» -ai»»-

Pnor la druil'imi1 f«i». I'1"I>I«I» ><<•» t»«Mtï-

LES CORSES DE NICE
A

M. ADOLPHE LANDRY
MIMSTKK Dt LA MARINE

Hl^r. i rlW] heures, la c.! *n< t « r» . '

q

T.A u f»ti- <h> U aaln< alletrrraH fl dp I
u.uolc buiDuat Nice ett la clli1 «our
née rt r » ^ <IJIIR fbirwootc dm rhi
dau l>Btih4>lcnirn( rtr luul-i I» lw*
Ea M W r lumnrfwr te mlnnl I »

file

chaiHl,
eU pM atle
Irr de ta nu

,. aolt entré dîna
u. nwU.

minbtr* <r«»otr ouhlW
ilevoln <ta M gtwMa <ti

~ famllh Ciar pour venir vura la ftraBdE
de Mr<- el lui nipp*l!e | « obit

aoiU 19'i«. dra u

ueriiTE Irf> toucha d«

.-•ttcn Mite» de l'KdlFl du. Uc» bnUnasqutm
ml trop pelllrs pour le» oonU-nlr tuas.
•ianrn «latent trt* Dooibreum» «t illoa
lalent au charme Je oslle fOle. La pluoe
^ miuii|aie |M>dr noter tuuu t?Kkm quL par

pré&rni:!;, nmouurunrnt au iHiL'.i'̂ d de
• n>utiiim. Mnliioa. crpcndanl, k In taiik-
nzK-ur. al.rtWa a.-us 1rs plis ilu drapeau
r umé Oc la tête de Maure ceinte du

', t ûnàte el i gauchi! de
Âruund Birmu-d. prêtel <l*a

WB-MUIIIIUV»; Sauvait, wiMleur d a AI-
i-Warliitu.-H, nialn.- di' Nie-, rniHr»! Ciwr-
r: MM Ar^o. (îriniU, HurtH], Itieulll. dé-
W.t (J«!B Al|w»-Manl.uiea; MM. Amie, nâ-
,iur, et JUiberti et Ossuk. IW|JIIWB, ea

Suions rumiri! am autres Uhies: MM. Do-
UH|UH Dumnilf. ci>us«liler général; piurru

Uai.tier. Caillel, (layrautL Forant, Aulié, ad
' mis au mure; ciplulnr Piiuli, conseillai

arrondMucait^u : \nl*i* Plein, oanHUIei
untelpal : ^anUafcsi, pfe«l>1iiit du CuiiUL*
w Inliin^ts cira^i; Ftlippl, prtei.luot .lu L
«ijTn.M . ; KUort, prenitHiil ,jo | ' . Dniot

'nlrali: deji Uimt* . ; Berreti, f.wseillii
>tirnl dr Lev(t-; Matin. Jturo d'inatrucUon ;

tgrily, (.uu-ottînl el Sanluni <hf SuiaoBî
'. Action Pttlriolifjup p; («appurl, c.hv

rrau mllilnlrr h la nrélenturi'; Ptmia-ia,
• III drli.i lïocca; L»nlacni. arebltecu- ;
SIWL. rtmimlsiuar» Je police; Hanwrlli,
Ixial. Anl.tlno Mariaili. Caroptno; Ma-

m, dlnrU-'ar île» duiianm ; eutulc Uluili-
il. ahbé Macalralu, AijiiaTiva: riMll. »oug-
fet; dofltun 1-hlri. j-lrfanl H da Glo-

HUr Mme Laa<Ir}. '••niimt ilu uuniBtrf ri
le Landrj- , Mu.i- i l M lits Bruni assis-

bnHanle Dérémontï.

l fut fille q u i

M. Bruni «aequilla -,tairai.Irmnil .le
iKalon el > V*J en u.rnn-a Ion , I ) H
qull .ut Jlr- r..Inj,i«i le, Lonwa éUh-nl
d two*r lun ih-s leur* parmi Iri m.-
du I.H>UTPni'!i]irnl de bi ll̂ pulilî UH.

auluHWs looaliii d'muir tikn
ulu accepter nnvtutUon U N rJtn-«, L-t l.-r
na M. tevanl son «fm- â la iwnt.. dr Mme
île Mlle Laxlrr, Uu mtafaLrc. Je, t

i-4 el dr l'isniiilancc loul enllerc
N iMHtry 1-tpon.H t e e lu^t thalmi
'NI cumlHen II élail t.melH* dr U .'.ii-m
ir.ii.k qu'il • (r,,in,i ,h^ï |,., ,;<iril,
i-i. II gardera ilo ^clte ehirnino;0 rfi:
Rouvenir Imp^nwabk II i^ii^ Ja u |

Sir- et si» rTpri'̂ ntMnU ni ,1 p<,u M ,n
1J ville de Nir^ * k prva^HW J« U

L̂  P«lrti- cl à I .«<!« ,|e -,,us »ei cnl
lai- «srvF d'apfiliivJiswni-iiu i - n « i . „

i HT laltorult-M du mtaUitrr île la marine
I-UDIIIH iMil-k Ilieurp ils f.u

Itenle» parulni de M. Hru,
- rlumpufair prfull* dut»
.•l'rre» •* eln«]u.rpot, pain
i . aecampagn^ par le, U l
fOU» CurtH» dMt il fui l'hAl.1 qucl.ii

! f - Eïlairour ck Ni« .1

CHRONIQUE
LITTERAIRE

1> Minisln- .).• nris*tn.rti..n [
'[ut- « imité ikriiii-fviiii'iil I--H p s
s'-urs Je letlrm des iycwa ot collÈg«!s
à ntmmcnlGr, à l'occaMiDii du l
n«in> de leur parution, le» <- M
itoii.H - rie tAniariiin', en indiquant
leur* .Mévfa les nu'Tîti-s de l'œuvre,
I.™ lipsums aus(]in'ls P|IP n - j i ond ,
I uriPiiUti.m nouvitllc <|ii'elle devai
iiufihmcr au muuvemenl [>oéljqup *
xix* siècle.

Ont an» ont passé. Mais l'histoir
* t̂ un t.lrrnel PTommi-iin'init
noua voilà, 6 un si.x-lc do (Us
rpwnus «G point à> départ. II esl d<
vniu Uiifil d'» <1ir« i)ii" IMII>' Société

d^but du x r -— —-
uucuup de points, ù «Mille d.
»n*. comme aujourd'hui, l'£
jil boulevi*r«if. la France sa^i.v-
i\ quatr.' WIIIW* te mourait el lu
•uple éiiuis« d.; Boulïrniuvs et de

,1-bauches, >>ùiit dévoré duiii: inquié-
mlr vagui* qn'il ne pouvait funuu-
T: cV-laîi'iil W pivuiii-rs syHipWnies
t- lu Maiadk- de RBiif. L'accueil ré-
i'l-V>- aux « MédiuiUoiiM " lut délî-

ii; pluaii'Urs &'wrations BUCCcuai-
, di-vaienl sabaiidonutr au char-

. . des tristenees inliuitii el bure**
•ur ni£lau™ik aux harnioiiH-s di-
itr-ffif lamartmiaiue. A IIOU-L- luur.
nus attendons \e poète mitiunal qui

vi-rser la paix ù nus iines in-
» ut, déjù, nous tterutona l'iiori-

<n pour dtHJouvrîr la siUioui'lta luu--
..jiueu.se qui viaiilra, messager ili-
îii. indiquer la souro1 pan1 uù nos
'vivs brûlantes poumtiV sa rafrai-

Pendaiit ce temps, le» dt-rniers pot'-
» inspin'-s juir la guerre font enteii-

\K leurs aecoiita. Au fait, ce qui- l'on
t convenu d'appeler asatz d'.'dai-
it usL-mfiit la » lilléraluru UL1 gutr-

» uouw laiwn; désorinaiti tudiffé-
nls. IVeai, que IPS volumes se sui-
nt et w res«.*mb.fint luus, el, l'ac-
lutuwance i'Diou»saiil la aemtiiiililé,
•US jetons sur eux un ifgiinl déta-
II- t»t les laiîsona tuiuix-r dans l'ou-
i. Mais si celle monoluiik' e l̂ par
>Î3 rouipuo par une ujuvtr forte, uo-
i> plaisir WJI aiiiguliomneiil avivé

par la surprise, et c'est uue surprise
'es plus agréables que la lt>clure <le
Attente, de Mlle H. Charasson (Nou-
ille Librairie Nationale).

C esl une femme, qui a eu le Cteur
îliin'̂  par la fruem>~ el 3t»s HiUigî ts

v^rableiil aux eauglol» diw aulrtts
UIITMJS. Uu IIP sura duac pas daii» le

jnds ((in- résidera l'ori^riuulilt' d<
U'U\TL-. Du resle, il est fort probabli
!•• lus s<;iilimeiiU ijui agitent le.
LUT dt« hummfs soient universels

ci- n'est i]ui! jiar la façon di? lt>s
.primer que l'on [nul SL- distinguer.
l.'AttentP eal le journal tfui

wur l'ianiaiilc n la fois, qui suit av<
ssv Jcs péripéties du grand dru-

lie. Ut! pins, c'est lo juurnul d'un
m'K bien qu'écrit ni prose. Si.
'Riiii'- li' nvimunaiKlait Vi-rlaiue, la
m'-sie <l<iit •'\r>' » uV la musique avant
•utr chow- ••, il faut n-connallr- .im-
ous avons aîîairc à dr la bonne po>;-
IP. Nuire jeune poi>tf a préfère au
crt un peu trop rigido et uuifonut;
i pruttv rjthmiv du vifs**, dont le
louvfDwnt n-proiluit rt'lui mi'me du

la ppost̂ p, UniU')l rapide comme Ul
ul. lanldl calme et di.tici- cuui
n fleuve coulent en plaine uilx

deux rives fleuries. Kl «'Ile |n«-si
be, sous une siinptivilé appari-uli1,
art cous-.nui..1. Elle a la sponui-

ncitt1 et le naturel dr la poésir popu-
" iro, qu.'lrjur ctvysa (]ui rapp.Hi- les

uitil^iirs ou, fii vous aimox mieux,
s « v»Hvrr» (mrsi-H. Situ|i.inl- dans
A njêtaphotVî*, intensité daiLs '"
i,u, out naïf dan* rexpre&>.iu:

douleur, U.ut y esl.
("(•rlains fli' ci» |MM-mt<s sont jiarli

cnlit'remiiil délicieux. Mlle Chams
^ wrail-i-lle souvenue de l'i

mirsbli- fvLssap1 •)•• l'Iliade où le v
it'n* ra|ij«>r(p h-s lamentations

d'Anilnmmque rwttV seule apn'-s
d''|«rt iflli-otur? fut bien m- * r̂a
ce j>a* que le ciL-ur humain «tt i

luuble n travt-ra l̂ s sii'-cles et qur
n'-nii1? douleur» lui arrachent exi

ti-un-iil li-s DK'IUL-» sanglota? vit
t'i mon frrrv ln'-« doux, o m

tiei). o toi qui ni<- (imliyrii... Ti
m- |i,.iix plus t.- 1H.I..-I..T sur raof frini
m nider. tn ne fn-tix plus me prendre
avfc toi... »

Tous I-- «̂ jxH'L-a stuil nel^9 d'uni
/•mi' soiilli-Hiitc qui. Uinlôl, «o rtn"
dn»? mu' uHiliidr de nW'it.U1, mais que
son «<ir«»rt mèm« epuiw. el fait r
tomber vil.- dan» If désrspoir. Ma
H^|iini bon déwsppirr! La Naltirr i
iti-u* iii '̂-igiii>-t-i'll'< p«s la Résipm
li.m.' ' T.-mlwnl li^ fr-uill.fi sifll.-
vi-iil, gliwc I* plui'1; l'-s arbn-w, sai
!•(• briser, a^c-pli nt !•• froid qui v
vinir. » Et pui*. au lii'u <l- a»; r.-vi
trr iiiiiIrr la divinité, no vaul-il p
mu ux i - n w r dr la ll.;rhir? Kl cm
airiiI |>ourniil*t;lle résinU-r à une pri
p- aussi touctianb- qu'une nrirro d'x
fant : « Mon hivu. ÎHIÏ-MI lo me
puis-que vous me l'avez donné

CV=l lu lu^iquo de U euull ranci'. En-
lin, ijuel accent, quelle énergie dans
ci 111 fai/oit il'* dire k mol le plus ba-
nni de la vie smitimciilul'1 : " Je t'aime

ni- ma solitude couiim.' uu imiuu
i monde. — je t'aime el rien ue jwut
i" détacher de toi, — et Dion cusnr,
ithnt el dons, ;i cuacun d>- bt» bat-

t'm>-iil.s, r̂ pt̂ te suiL1* cesse qu'il
" • ' * ^

milieu des j m uvre te s dont le
onuint noud débunk-, les œu-
rigiiiules aoul trop rares pour
puis*' W laîï^.T passer ina-
s. Tuut de médiocrité nous

ui-ut pfufouilémc-nl. puitrqu^ l'Art
squf d'en mourir. Aussi, ceux qui

tenl dt- lt> sauver mériuml-ile QOB
-ult'iutrnl iiolrt1 admiration, mais

•i notre recumuûastiiici!.

Ch. VELLUTIKI.

L'ELECTION
SENATORIALE

AVIS DE LU PREFECTURE

Eu raison du grand nombre d'é-
LraiigL-rs rt-siduul actutllenifiit â
' tcLio et des (lilïk-iiil.'s que MM. les

egUL-s M^imloriauv pourraient, de
fait, rvncuiilrur pour se loger, le

l'W'.ret a élé auiciié ù s*» préoccuper dc
séjour dans cetW villp.
m jtermaiience fonctionnera à la

mairie u'Ajaccio, tes samedi 1U et di-
mclie 11 avril 1920, au vommUsa-

iiU dt< police, où MM. les dùléguéa
uurroiiî ublciiir tous riiiiCigiie-
filU Ulilts :
1" aiîr les ubaniôrts disponibles
ma les botuls;
•i- sur les cbanilrres disponibles
K-Z les purticuliurb .une liste avec

' prix est déposée à cette

Au «ta ou ci-ri ebanibrt»; uti puur-
raiuil suflin-, MM. 1rs déltigw-s sa-

nloriau\ sont informés que l'auto-
,i' nuIiLairi' a ljifii voulu, u la de-
lûin.i- de l'administration, faire piv-
JIIVP des foiiniilurcd militaire mo-
i-nnant une redevance de 50 centi-
n-s jHir lil. jM>ur frais dr blanchis-

si,^.' dî- dra|w i-t couvertures.

AU THEATRE

Ansst {KU-faitr dan» le drame- que
but- le vaudeville, nouv troupe a vi-
t'iiKiil t'inu sou audilutrc par l'im-
•'(Table i nier prélat ion des Deux
ionet.

\JK deux guasits, Fan/an el Clmitti-
n,t. dont Im rûlra liaient attribuée,

pn-niii-r a Mme |j>rny, cl lo second
Min.- Manille, fun-nl tit'-s applau-

is. car il i-tu.il imjiossiblt' de s'inear-
iT dans ct-s nMes aueux qu'il» ne

Mm.' hargrè Tut. c*-tl»- fois-ci eu-
r>n-, dans wm rii\c tillrlrne de her-

l'ii. In Kra'«'<' «rtislt- que liastia a, dr>
Ulti' su appn-ciiT i*t <|iti remplit son
I'-IV IK-s im|Miriaut, av.-c un nalurei
ttarfaiL

1* tmwôt qu. Mm.- I)«x-miwl avait
•blcim dans U-s pr>'-c''df'iiti-s pii-ct-»,
•Ile l'obtint, ecttf fois-ci encon-; dans
•on r.">le de Zéfihirinr.

MM. Marxheil *t Ih-n-ille, les deux
(«rti-iiain-H ijui. toujours rivalisent
d entrain, oblinnnl dans lox nMca de
Mutât i tde Fmtiirt le même gros BOC-
cr-s aue les siiirpi-s pn-côdentés. M.
D'-rville, ijui e»t un Ifesliai* et qui,
HOtlï- uu pHciuliinynu1, rarhe un nom
familier iri. H S-U. n-lle fois-ci encore,
fnin- honneur • sa villi- natale.

M. Murqtiés, dans non rôle rie hêr-
lar, sut provoquer une vive émot r"

exr»-li- dans
u le démontrer cftto

p p
!<• drame et
fi us-ci eni-orr.

IM Limnr,- no pouvait CUT mi<*ux
n'.iilu qii il ni- !<• fut par M. Andral.
un <|i-s mi'illeurs arti-tes de la trou-
(-- un de ceux qui sait plaire À notre
public.

M. HnuftPt *iil Tort Itirti HafquittfT
du rôle de. d'.W'OÙC tout aussi bien
.ni.- Mme Laudr>- sut i d

-À



pp
AlorULf-dj-i-uU a (Jfin ht plu* icnuiikt pi
au ih-uil rriii'l i[Ul tU'Ul ux tr*\i\wr M.
Jliu.- Ju'i)ui-> HiMlumuuu-tu.

UGUE FRANÇAISE

Le» ligueur» ajaut KCU leur carte
diuvilauon siiut j>nvB ue se pn-sen-
U.T suiis" retard a.U uurvau de Jocaliou,
tliw M. iVfe'gi, puniiiUL-ur, au- s
LutlueuU ^ n-uiirc au bureau de
caliuti pour y retenir leurs piac.-*,
n^uurtiieiil, \u la Uf= tjTttuiiti
OiiiULu, île ne plus trouver « &t casw
coi i v e uui}l<-' tutu L

PREFECTURE
DE LA CORSE

tin raison lie l'apparition de la t'iè
tire aptdtusï dtuis le département, il
rat rwuiuniandi- de {mn bouillir -
ffttt miment ir /«if dt- toute pruve»
ce, destine à la consouinuiUon.

11 est. en tîflVl, admis que le lait
souille dv lymphe aphteuse peut eau
MT des iH'ciUenls t̂ ur les persoit-
iL'-r, accident» |*rtieuiiiri-ment gra

lS l

rujiJuU' que les iifl âlul<"B

nni a» vi niants <ie mnitairvs Juive ni
un juviiiKT eirinloii Hrv aiin'ww^ «
M. k- ».>ua-iiitenUuiit utilitaire, a

I . I

u Mmi.-
ii de» droila ii-*s U

OU uVllHUHlf»

rrUinle1 exa-

Symti'it </<•* ourriers foniotmirr*

\,ij..ini . i.WTttM

(Section rie Cn/ri)
a Ihonnnur di- [in'vpuir w-s Mi-n
IJUP la (.«tiiJerfrKv '"•ra tloiiii^1

\ Amiral HtSSfiS, a liaivi, !<• lundi
iy avril, ù l i h. uns , a lu .Salit dAsi-

tcole lit» Fiiii-si.

Le Préiiitenl,
BATTU r i3iif
NoUÎTL-.

QLARANTE-CINQUIEME ANNEE. - .N- 164
t duiit li' rôle Tut, liant, l
Gotti't. un peu plut- • n&iv, n
cependant, «-umil w fain-

, luis i]U'' M. l ' u k e r l
le ilu $<hti*ttnu: M. u ,
roi. de SuiHl-iru-s. el Mme . .

't. dans celui de S'wur Stitiplicv
L'OCCUPATION

DE FRANCFORTGAZETTE
DEPARTEMENTALE

UN BON CONSEIL
ALX AMATKL'ItS DV IHHK

*-AilLPJ IL' AWiiL

BASTIA-AJACCIO
EN AU t Q-CAR

Stuniii mutin, lu aval, un lie» :
l**>-t-an< tic la Compilai m- «iiiier

.*urB iuw-Mar- d l S ' ^ J * ! * " " 1 " auluiu.jHuVs .le
Corse purlii"a dt- lia»lia, « « JK'UIV»

uoù-e tuuliB 11-» pi-ur se rt*udiv a Ajucciu.

le U culuonf \.r- y, ,> du pussuyv ; IkUti-l-AjtUiio,

» tfr.'lu* .'1 lilN-

PETITE GAZETTE

f a /«/• p
iiistTirt* au bureau de lit Cunii

"'- ^ . boulevard l'auli ,ui luei'
l.s. d*>ù«ura lieu lu dejuirt.

JI lu Un vu frrunct.

: i l M nuparumli:
IJlUS l l t t é d

M. luffaln, .jul a t*n la grande nirr
iiiiiui- iH-ulennnl «U l^ïu d miaulera, t
Ktalur >ie Li Lù&va dbuuneur et ilêoo

Fftlfration ilex Mutifci. Jir/ui
1 i-urrs rt Uijihrtwt ,tt la (,u,

___^ Ltn (ileuUin.> Un ijuowil U'.UJUUUI
sjni'insnncr, par lu <•« *•' KeA-'MUoa uVa MuLltS*. IU-i<<rim
~ ' uutnjula d Or- Cvtv. anutl quv k t uitiuliri» d. lu :

•tut' Cm» du ui' Biulm suul pru» dv a*; rouiiir «lu
'uuuuv Uaiili-

na k i-r>'ouru jmur lu rttejtUun ife

SïiTvljjri; (ttn-i.il. .\ M.\iU.\NI

ETAT-CIVIL
du tt A ri il /iW»

JTunvid Jui™-Kninv,iis. ruiUriU
noGpii'h Ji'imoc, MBS ].n)fiaBKnj.

ilutsul C b i r h - i ^ J u ^ p i i - A U
t>iiT, et Maf JeleUK Marini. j .

Giamari'M M«rn-Kr,n1;ii|s«.
Murlin Anl'«ia-Mirô-Marguerite-Mtiguel-

Viinnurci U«ni--CaluHlt. 81 iu>« t
Mail,! J,.mu-iiartp
Dnaunh-a. lu u t . dt IIKUU Pe

cli iwUnt. .

i, 8 A\Til.
Les troubles qui se sont produits
T, dans la ville. Dont 1a ci

ce «Je l'absence di' journaux et d _
bruits invraisemblables (jue l'on met
inti'titiuunellemcnt en circulâtii._.

On dit que les Puissances alliée»
aurak-nt persuadé \r Gouveniemenl
Irnnçai» de faiiv évacuer la ville par
ses troupes.

Xaturellement, cette nouvelle es
fausse el rat formelle nient

La foule ««t très fcurexcitée; les ras
wiumenieota se font tle plus <>n plu»
ut'iûbreux.

lies aulumufailra françaises blin
di-i^ cireultiil daiis le» rues.

Des imita oui été placés dans lits
point* principaux.

L'uuloriié française étudie la pos-
sibilité de pouvoir autoriser les jour-

aux M reprendre leur publication.
Les rédacteurs du journal Frank-

furter Zrltuntj ont 'ail savoir à la
direction qu'il» tvfumeraient kur col-
laboration au journal, s'il était placé

la censure française.

SYNDICAT AGRICOLE
DE LA CORSE

J
du ptiulicat tniUqurni le llmi ij

e du Jour: Onnpt'-rrinta dn ap
M

du Hun.111 — t:

NOUVELLES
RELIGIEUSES

"Plus TIÎÎ, tia mleiuT
qw tons 1M aatn* ramèd*

.PASTILLES'VALDA
* ANTISEPTIQUES, RALBUDQBSS,

STIMtlLANTBS el TOFr!O*M
PIÉSEIIEIT !*• f*™*» >t la roMW
dw dan«en du Preid, da YBmmùitit, de*
Poussières, dm Mienta. de* inoomteûtfl
d« lur via* oo iiiiKim ;

ICHUTTOÎ B*K n » d. e-*-.
• "5«jn ob â̂n».

' FOITIFIET, TMHFHT U r*f»W
activant ri développent

Lie* FONCTIONS RESPIRATOlfiES.
f J ! • ï a , , .. m C»"-»-. m W « v . i rmbtr, pftm

ay«x i«a|our« MM I* m«ln

UM Boite de PASTILLES VALIA
Pnevm-irms-fniê tmUe, meurr/ann intpit'tyaMrjntiti
lujHtslitlet fin m u (eroinU arâpn*#* <ru -iétatlpow

qiflqwt «xn ; « «>•; tamjoim rfri imiMtwms

Tons n« sort» certain» «ravoir
Les Véritables PISTIL LES VILIft

çue il aoirf /fi /i.'h'f'z

«•• bnft« de 1.90 porWttltaoni H L I I

VÉLVETRUH
Dépôt: gCnùral o. DAMIANi Bas ia

LES MESURES
D'ASTREINTE

CONTRE L'ALLEMAGNE
MAYKNCL. S Ami

Le calme <-st revenu à Francfort
Us autorités uut réussi à apaiser

s étudiant*, et des affiches, invitant
jHjpulatiou au «aliue, ont été appo-

sées |iar les syins de la Municipalilé.
Ih's témoins ,'!rangera, qui ont as-
dé à l'occupation de Francfort, ont

lédaré que lu correction des soldais
français était parfaite-, malgru les pro-
vocations (ii- lu population, excitée
par la urnpaftuntlr gituvmicmeiiUle.

On attend, d'une heure à l'autn;,
K«u|*lion d.' Putteldorf, par les
uupes de la Reichswehr, auxquelles

-i- ut de m) joindre ia brigade dv Ja
irint Lutlzuw.

L'ATTITUDE
DE L'ANGLETERRE

LiiKDitn, i* Avril.
}*• Timrw i-crit qu« bien qu'aucune

c.mmuiiH-atiori u ail ,-f- encon- railc
an Mij^t de laltiln<le (nie compte
prendra rAn^li-lcm- dans la question
de rumination rt^s villw rhénanes
iH'iis a|>|>reiH>n» qu à la suite de.
wrsation-i cnlrp l«* tiouvenien
«np!ai> el français, un accord ciim-
pli'l i*l sur le point d.-lre atteint rn
Ir. |«-s .1 MX nnlMMs

L'ALLEMAGNE
EN APPELLE

A M. WILSON
P.IRIB. « Avili.

f'hiratjn-Tnltiiur 'lit que lAUrm
pu- en appelle BH 'iuurfrnrmenl des
KtaU-Uuis, el invoque les fair
imltiKK poinl» du l»n î<ient Wihou.

l»r uni «,té. le \tir-rork Heraid
aiiiionc que lAllf-mapin- a linlcn-
tûm de fairr- trati.-ln-r son difTél
avrr la rVnno? par la Suci^lc an Na-
lions.

l'AIHB, 8 ATTil.
M. Henuann Mayer, chargé d'af-

faires du Gouvernement ailemnd, a
faii parvenir, hier noir, à M. MilL-
mnd, une Note de protestation de Min
Gouvernement, uu eujel de l'occupa-
tiun, par les troupes français», d««
villes de Francfort, Oaniuladt, Ha-
nau, Hombury et Dubvurg.

Le Président du Uoturil a fait outi-
naitre, au cours de la réunion de la
Conférence dm Ambassadeurs, la ro-
jMins*.' du Gouvernement français a
cette Note qui a dû être donnée à la
traduction.

Le Gouvernement allemand protes-
te de la Taçon la plu* formelle, au
uunj du droit, du 1» raison el de i'hu-
manité, contre l'ecoupaliuii frauçai-
ne.

Elle se termine ainsi :
* Le Gouvernement allemand ne

veut pas discuter avec le Gouverne-
mt'iil fraudais, sur le puiut da «avoir
s'il y a CB violation thM~arli«la»4^ t-t
U du Tnib- .le Vfn«u« .

11 mi imp«ilji.> ys ea Trailé
veuille empéclier l'Alleniagui; de ré-
tablir Tordre dans une de ses provin-

dans un délai si bref. »

UNE NOTE
DE M. WILSON

HXLH, " Avril.
Un télé^ranimc1 dt «-ource alleman-

de annonce que le l*réniflent Wjlson
aurait adreu<î une Note au Conseil
Mi|irAmn pour appeler Bon attention
BUT ce Tait que l'acUun autoritaire d«
U Franw ^ irtei rléfavorahlp au bloc
des Puissants aliiéet el à la situa-
tion dp IKumpe.

DANS LE BASSIN
DE LA RUHR

BALK, H Ami.

** lioiiverufiiient alleniaiid ne pa-
rail pas dL-po»é, pour l'iusutuL, à ov-
cu|fr la région Bud du basain de la
lluJir, dû lu calnic semble régner ;

s il résene son action dans le cas
où des fuyards des Iroupt» rouges af-
flueraient dans cette région el où el-
les provoqueraient sans doute de nou-
veaux désordres.

AUX ETATS-UNIS

LA PAIX
AVEC L'ALLEMAGNE

W'ASHLNBTON. 8 Avril.
Une entente est intervenue entre

es républicains et les démocrates
Jour vou-r demain l'étal de paix avec
'Allemagne.

UN ATTENTAT
CONTRE M. RENNER

VIKNNE. 8 Avril.
I n lélégramnit prive annonce

qu un alUitUl criminel a eu lieu con-
tre |i- train spécial qui a amené le
Chancelier Henner à Home.

GRAVE CONFLIT

A JERUSALEM
bi.vntfs.t4 Avril.

I n télégramme du Corn dit qu un
grave cunllil se si-rait produit diman-
che, dernier, à Jérusalem, enlre Juif»
et musulmans.

Il y aurait eu 188 morts et de nom*
brtax blessés.

Le Petit Bastiais
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. J O U R N A L
— LE PLUS FOR! TIRAGE DES
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DE LA CORSE /^~ '

Rédaction A Administration : a, EK*WV«U on Pawl», Baetia

L'ELECTION
SENATORIALE

LE GRANIT

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSfcRT EXTRA ON

dm, paru, IHI

K» vwrta *mm taa b««iwa U N M

Agent Générai pour U Cône :

P. BITTERLET — Boit*

L'N VERITABLE
BIJOU D'ART

La machine à fcnrf n Yirntyp »,
nrqTiP française, de poche et de ba-
Hu, 'la plus minuscule et la pitu

wneuse jusqu'à ce jour, est en note
chez J MOhETTl, Photographe, S»

•X Ift. boulevard Panli.

D'ALGAJOLA

li y a quvlqur chose à faire.
Les Icmps ont euange, le în&raeme

doit dntparaitre de chez itou».
bn pulitiqu'.-, un c\clûue a passé.

jeUint par terre \>s un>, bointculanl
le-* autres, laissant debout ies hom-
aie^ de bainne volonté.

I n deputA cors*- est devenu minis-
trr L'inli'lligeiice de M. Landry. s«*
tilnw et ses qualités au labeur rappe-
laient à ce poste de clioix.

I n ikirse miniîttrp' 11 y a loiift-
téuipc que cela ne neuf «Util arrivé.
iMuis d'autre* carrién-p, dans l'armée,
donr la magistrature ou dans les dif-
férentes Administration», des Corses
illustrèrent et illustrent encore leur
p«) S. *

II en est de ceux-ci commL> de ceux-

Dans la grande guerre, ne penspz-
vuur, jias qui- rien du passé a est au-
dewias de la dêr.>nf»e f|e Verdun, la
prif-p df noiiaumoiit ou d« la ligne
il Hindenburg, Demandei-lt u nos
compatriotes combaltantf, toujours
au \tmtU* de choix, ils en étaient, ils
vuut en dirent quelque chose

Les Landry et Moru n'ont pas en-
ciirv eu ie temps Av donner leur plfin.
U.-i le donneront parce qu'ils ont du

II faut en accepter l'augure.
Mais ce n'est pas de cela qu'il s'agit

in. Je songe KUK glorieux morts et
aux survivants de lu grande guerre.
Pour ce» derniers, non représentante
• i< Parlement donneront Lout leur dé-
vouement ', mais nos mûris ? Pou-
vons-nous faire quelque chose pour
eux?... Oui.

Il ne suffit pas d'écrire leo» faiU
d'héroïsme. Ces faits furent si nom-
breux ft *i sublimes qu'il ^ r a i t diffi-
cile d> W décrire t«us. La plurn-1,
(railleur^, n'a pas sssft de portée et
le faire serait W amoindrir.

Kl, alors, oomment les graver dans
noire sou\-enir?

Pan* t o a t n les eomrounes norsnt
fl partout en France, dans ce but
1 fniable, des souscriptions publiques
«ouvrent et, suivant l'importance de
la commune, un pécule est amasse
pour réfection d'un monument qui
il* vr» honorer nos Morts pour la Pa-
trip.

Chacune veut avoir ton monu-
ment; idée généreuse cl belle, témoi-
gnage de souvenir et de reconnais-
HDoa.

II y a. à cela, un péril pour notre
r*n</m artmthpie.

M. André Fribnurg, député de
l'Ain, À juste titre, s'élevait récran-
miiit cxinlre la multipliciti*' de mo-
iiumenUi aux Mort* de la r,unm- d'un
style pauvre, d'une uniformité sans
charme dont nous sommt* menacés.
I*eja. des industriels avisés offrent
aux «munîmes, par prospectus rom-
mefciaui, des monuments fabriqués
en série, A tous les prix ft dune lai-
deur uniforme. La question a.été sou-
mise h la Commission de l'Enseigne-
m^nt rt des Dnaux-ArU qui en saisit
M. le Ministre de l'Instruction publi-
que

Kn Cor», nom trouverons, dans
p™ de t — p i , dans ebAcmi de nos
vutagM, * l'MUrte <w aur U p lue , un
TOonomenl aox Morts.

Qnlmie chose, pnurUnL, blessera
notre Anté. Ces monuments, obliga-

tenlieux îexcu-
ie). car, AUnl

s dont on disposera.
ootnpani imnent à la grande ici.'* de
t"«". p«s Vieilles seront mesquins et
drinn^ronf pluWt rimprrssinn de.
IxiniM-fontaines dr formes [ili
iiiuin.s artistiques, où les noms de nos
h^roa in*crita raaaembleront a
éiiniieltM de mwqite de fabi

r roumiuenrs d'objets.
N'y aumiUil p u tnirui à faire7...

Oui. mais il s'agit de nous entendre.
Klant donne qu'il n'wl

d'eripT dans chaque r-numutip un
minumcnt digne ai> nrw Mort», car,
i' ne faut pas |^ dissimuler, si noire

r ••»{ généreux, nos moyens iso-
I*" wint hicn modestes; ne vaudrait-
il pn? miftu qu'une partie soûle des
ti'iiacriplKtn* «erra A faire Métier nne
belle plaque d« M r b n oontrs le.

Mront prétrnl
Hcsphènv).

dt

nitirB de l'église du village ou do la
maison i-uuinitlliaie ï Urou.-z-le, ce
serait plus uoblv el plus digne d eux.

Maie le retile dm souscriptions,
qu'en fera-i-on'?

Ln tuouunuul unique pour tuule
la Corse. O monument jiournût
L'irt grandiose.

Tenez: Mûrie littoral de
L*!itre Calvi el rUn-Ruuase, 6ur
pluuie près de la ntulr ijt de la mer,
ù Algajula, gil un bloc tk granit. Co-
lunue taillée depuis des année» pour
être destinée il quoi? Quelles circulis-
Uiuces l'ont-elle obligée ù rester la,
uiutile depuis si longtemps?

beaucoup dp légeniies, rien de pré-
ci».

Loccasion est belle. Vous devinez
mon idée.

Apre» la pose de la plaque enminé-
ninrutive. duniî cliaiui*1 cumaiuiie,
pn-nez l'excêdenl de? giuumes re-
cudllit's, vous uLtii'iidn/. ainsi un
beau iiuiyol qui servira à sortir de \k
k munolytiie ilAlgajola. malgré Bon
(«mit, de 'M> lonnes environ. U (Mur-
ruit être plac> sur un BUubassèment
de grande envergure, constitué de

lûre aussi prwit'use Wlli1 que le
granit d'Alata, il Uta, du Verdi-Stella
<l tant d'autres dont notre Ht' est si
riilw.

Lue direction habile, des crira, des
clmrioU uu des diables servi:'jot à
m (te manœuvre; »L- Latiisez ]>as les
•pnules, ehors lecteurs, la niaincmTt;

e»l possible.
l'osé sur un socle à la m£mc échei-

IR devant porter lu nom de iios e unî-
mes et wlui de noa t-ufants illus-

trt> CR nuiuolythi! dm nierait à l'en-
mble du monument l'uspect gran-

diose, «eut digni.' de lia honorer.
Tt'Uts leâ ajis. il des époqves déler-
in<'es, on pourrait, au pied de ce
•'iiUiiK ni, tomuiimorer la gloire de

uu:- héros niorts pour la l'alrie.
(.iui'l beau pèlerinagi' -i untiluvr !
nis dans quelle cuiitrtM du l'Ile
J Lirai l-ou ériger pareil monument?
\ ,,llH M- «• hiC ».
Les siU's ni' ntanqueiil pas en Cor-

:. k chois est [Hiâsible, le diDicile
est do »e mettre d'accord.

Je sais bien où on pourrait le po-
ser. Je n'ose le dire lout haut. Je me
risqua à peint! ù vous soumettre, une
indication en vous priant, pour l'ins-
tant, de la gardi'r (tour vous.

Tenez, piao'z-vous à Bastia, au mi-
lieu de la rlmisséi-. À l'angle Toroié
par li- Uuulevard du l'alois el k bou-
levard l'aoli; tournez le dos au Pa-
lai- pour juter vos regards vers Toga.

H ne vous dirait rien. &• beau mo-
thiij-the, debout, sur un socle d'im-
purtancf, dans la hauteur, sur le pla-
teau destiné jadis à recevoir un hos-
pice qui devait fut: construit sous le
han! patronage dune impéralrice.

Avec un peu d'imaginalinu, ne
voyez-vous pas la bt-aut.1 de cette
lutti-m: imposante, et tic vous scmblo-
t il pas que. a: monument aurait tou-
te autre » gueuli* >' que la fontaine
• val lace » projelée par le Conseil
municipal d avant-guerre et qui de-
m i être placé sur la Place Sainl-Ni-
coias, synuHriqtiement i la statue de
Na poléoii ?

Mats jf boucle mon idée, li« Ajac-
caens el les Corlrnais m'en vou-
draient si j insistais. KviUins les in-
cidents d amour-propre local et met-
tons-nous d'accord.

Chuiaissons... hMite-Nuoyo.
Li souvenir dune obi action m'ar-

rel<- un in^tanl. un colonel d< mes
amis et qui a le cull<' de la bravoure
(wrce que 1res brave lui-même i't dunt
je tsLi le nurn, car il m'en voudrait
de jr- r^vi'Jt-r. nu- dit un jour: « l'onli'-
NIII-V»! C'wl une défaite... -

Non, mon colonel, non. Je vuus ré-
peli- des mr>Lt bien gravés ilans ma
mémoire, ils sont d'un Corse de race,
pur»*, le peintre de granil talent, Co-
forai» d'Ialria. Je lui fis la marne ob-
j'Ttion quand il me demanda, un
jour. Ct- qur jf pensai» d'une e^juis*.*
en grisaille qu'il venait de bnwm-r au
pn-(, levé, rvpri'st'iliant IV-pisodi1 hiB-
toi itjae.

Il m'indiqua son œuvrr du bout
du i\<>\(^, en mn diaant, toul court:
» l'fiuto-Nuovo, qu'en pensai-VOUA ? ><

Tn% b « u , lui dis-je, maïs... avec
hésitation, lajauiais: C'est une. d*-
faite..

» l u i défaite ! Ponta-Nuovo...,

UGUE FRANÇAISE .
Los ligiieura a>si)l ri\-\i leur carte

d'iiivilation sont pn>;s du se présen-
ter «ans retard au bureau <h> location,
cht* M. l'oggi, parfumeur, car s'ils
latdaie.nl à sç rendre au buivnu de lo-
cation puur y rplcnir Imrs plans, ilâ
rL-itjueraaent, vu la très grande af-
flnenoe, de ne ph» trouver k se « W T

iivouaUeiHot

•t BBfKi à te e

i qui BlaMT-rw-nl t l* bonn,, ( e n

n-nif du Pays.

s'ecria l'artiste; Jama
t'e»l toul I héroismi- corse. Une
gnw des noire» ee lit luu^airer pour
liiieaJ; lu Gulu a été muge du sang
de cw héros. Oui, I héroïsme de no-
tre race a ét^ munlré là. ••

Qu'il elail beau, cet flomme, à cet
intlaiiL 'Ce Coiw tir. vieille souche
qu i-lait tv [wiiiln; di- valeur ! (Jui-1
diimmagi' qu'il ne boit plus là ! Il
vojail bt-au. 11 voyait juste. 11 aurait
appuyé mon idée.

Pouvons-nous faire quelque choae?
OUJ, nous pouvons alU-Liidre le su-
bîime, à la condition de nous mettre
d'accord.

J'en soumet» l'idée au Conseil gé-
néral de la Corse t-t au Conseil muni-
cipal de Bosu'a, ils pourront y pen-
ser. Cela ne les eiuj>êchera pas,
croyoz-le. de s'occuper, en m^me
' ti]{M, de la vie chère el de l'aniélio-

itiou des tran^porU.
Je serai peut-Are qiialiné il iHunii-
ismo ou ilii rflvuur, peu ui'iiujHirte,

je pourrais pruuvi'r le contraire.
il y a déjà de nombreuses aiiU'ics

je fais poser des CdillnUR les uns
les autres. Ju voudrais bi™ voir
t celui-là loul seul. U en vaut la

poine.
T. CUNTHEBTI.

Arrfiitectf du Gouvernement.

HOMMAGES
POSTHUMES

LEAIÔN D'HOMNCIffl

Les oflUwerg dont ies noms suivent
tuéï sur li- cliamp de bataiUe, ont été
nommes uu grade de Chevalier de la
Ltgion d honneur par décret du 19
novembre JOT9:

g
9 m*Ire» *•» posjliam c ;

olW. •

Le eapllalmt PaguaiU Joseph Oawild, du
II1 d'arulleiic loume : • OfBcter d'une

g u i d * valeur, qui a i luné çh loub«> oit-
cuiulaocea J'eïi'iupk du Mag-froid «I du
couiagc; tut k UNI pogic, le tG tUceint>r«
I9I*>. «u BiumvDl ."I il atsurail U léeuriU
d J iiNt à un bumbuxlemvt

Lr IréuLeaul Lemndrt Pierre -Toussaint, du
*- caloalaJi • Le •) mai 1»17, à l'ituqua
d'une fbrti- puHiiiua «.-aamme. • tait t U c u -
k t l u MVIKIO une luoguo (Mixte, M M
un feu vif d'inlaotcno ci de mJtratUeuBC*;
!'• niaœLpmjf toute IH Jourofe MI Irnrd d'un
glacl» baltu par k» l u l l a <1 l'a
la nuit » e c t.-us sua bleaaéa ct

tclliinvnt atlelDt en
r t l i

unie ; a été dU.

le»; aurUOemaat b h n l à -m porte d>
oi-inLïl. le 3 •epLuubn 1911, an début d 'un
aelion, alon qu'il enuHirag«att le» b4mnw«
de u seetMw, el>«fg*< d« «ownir )M OiM
de r>ll«iiK;a4lectM. •

Le >ou»-lt«ul«B«al AntfU jBBB-ltaaBntf-
qu>% du Î3*- <Tta/t««T*,: . lame «noter dn
p\ub grand courage. adarC de •«» biHmes
( uur H> gaKM ol M alMOli BépHa du d u -
gïr, iliUi* la suit du i an S juin 1»IC, *
luluijiif u n e Iranchéa ««MBUv. S'MI 41M-
e.< a l'iliaque d un lUferln itan. k bi I4t«
(l<- ut accliun; pinrcnu au prcmnir élément

p
lue il'ime balle «u froal, a éW

LE SOUI Uculciunt Martin,;i
I*ua, du i l* dmfukfie; • Siecllcnl oftt-
cter t Un** M* potat* <t* vue: bktué DKrr-
uattwent. k I novenbr* J>14, a «la eH4. •

Le tohut Arriftil AuguiUn. de la 1- com-
r-kgUc de mJtrulkiM« du t l l - (l'lnrul«lie :
t<Hi)li« au aniunp d doomur, BU de «atre
«^nipalhlquo «i.ndti>)vn, M Jetn Anifhi, •
«!• I ut>j«i Je l« clUlioo KUI>*DI«. t Tordra
du rffOBKBt

f u l dévoua ; a rail
prtuvo, daUi pnwMun circouluet* erili-
1Ut». de bravnm et de aang-fratd eoosme
•seul * fan»; taé 4 l'eaaMU. M « avril
m * , à Haagmrd-aa-buli

llège elet'loraJ ^-nalorial du
q i t j i r t de la Cône, K réunira

» Ajaccio, le dimanche U avril, dutis
la salie du UMUti-il .le l'rvfccturi', J».ur
procéder ù Ivlwljyii d'un sénateur.

L/- premier tour dv sruLin aura lieu
H huit heures du malin ; lu second
tour à deux heures, et K> troisième
tuur, à twpt heures.

CITATIONS
Le Commnudaiit (JuiliciùiiL

M. le chef du bataillon guilichini
Jowph-Marii;, du TL»1 d'infantorie, a
été cité à l'ordre de 1 araiLt, le 12 mars

<• Oftiekr supérifur d'une énergie
cl d'un «pri t mililairu de premier or-
dre; a t*k blt^sé uiii- pnniitTe fois,
au cours dus nombreuses campagnes
cuioniak-3 auxquelles il a pris part;
tilfc^ à nouveau grièvement «ur ie
ciuuup dv bataille, le U octobre ltfli,
à Nt'Uvilte-Sainl-H'aast ; mort pour
la France des .s ui lus de »çs lileasurus;
décoré do la médaille militaire et du
lu légion d'honneur. »

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

M Ji-jn-Frnim»» Mignucci,
'IF r 'lo |rruuiiibre cluiâ^', i U

MmU, cal j/ruoiu c mioui
l

— U. Anluna, Jeune fac^aur dea
. i AiafClu, eut annime fjcl«ur
à U Tuur du P u i l i * N ] .

, dons notre départi:uienL,

nL guv ptu cher.

— La méHailie ilbunneur
:«Ui L-1 lorél* a tU Jtïctniti- au gatiie
imoUI IL'ttti J'tirpti, à G-kfU. 31 an

. Niunuli» •

— L'irrik-.- nutadal de Valle
du HusliD». dual U. Touui « l titulaire, c*l

ri-.iiu de i'tnti-n>i«acc eulmuali-, rrntn; de
l'AInquc it(uali«i*lt. en e.iiBgt, i linmw'Uj-
IVii^iu. r>i stTcclii t u BuuE-inkaitBncv

L'ETOILE FILANTE
BASTIAISE

n phytlqu* al d* Parfae-

v-durtili'in physique cl il?
per rrrilunnrnK'Dl miliLuri'. iliml le li'bmiui

gr»c, k liniuaUic an M Bojer. le Kjmpa-
U f l U LH

é«l»ir«v d« M prv-tdïnt,
*i par M. In ca(«Uiitt M . lktor
Imt'DlqiH; Ju sous-««lire, k BaUa; M. OII-
vh-rl «dJinlMU-t^f. mt rnc tea r a"aw n n
iw>n-|"1li>nw. <•( l* Irtm* Ftnrslh. M

o.Mii:. ,i.r. n-ui-- ((.• i., p«in,.. ftvce, pour
t-lTt-i Diiw-'-liiii, iii-ni^cr mis rofnnta i la
Irutli' 'Vrik du In niv. de lit enualraire I
scfi lenlaliufi» p-rnidEuacs PI d'élabllr une
fram-hi- ramamdiMif entre «in.

li jyer, cet e
tirlleol Lur»e nulurak.é, n... r
nihucol nulft |>ii)S rt duiii u c»ui{i«leiiaa
ejl InouotuiUo, r . EUMk Plltuile n i appe-
lée à donnai- h» DWlikun. rdnulUU.

Notre Jfvutr i-.t de rvucuuriiBvr par tuua
le* mufiiiu en oolre puuïoir ut nous D'y fail-
una* P« .

L'X AilATtLH DE SPuaTS.

NOUVELLES
MILITAIRES

MM. Its offlclcrs iimi( ku nuais suivent
suai désigné» puur *lru (Mtathiîs rijm la
ii«n-w« d« l'utttrucliDn phyrtijut: d u u 1M
nllet ci-ayùs;

baint-uaier. le EiqilUinp Saliva, du Itlc,
Seta, le cupilalne ltul»aldL du 4Uu; M-JO!-
luton. le capeline Pelooi, du l ï l e ; Cap, le
c-i-iUiM Colonna, du fie, Avigouo, U e*-
filuioe hatali, du lue; Sfcnik, l« UeuLefiant
Cnruiwui. du 163e

MM. lue i.fûtiera ik- cumpUment du 6fa
mfsalarie, cj-d^Hâuus, SÛOI aDTeclés;
Au 116e ItmluriaL kta iteutcuanLt PooU-

ni et J^LIei. au 173e, le Ucuteunl de rt-

txtnl aonuués ikn» la KarUe rjpni.iifi.iin.-
IF» i x-cuuunnitTs AUwril DuminUiM-Lifuis.
(iiiuimarl Aletoa-Francui*. (irtutclll Ange-
'»*tal Suuonifii'n l'ii'rrvAnloi l ' l

PREFECTURE
D£LA CORSE

AVIS

En raison de l'apparition de k Fiè-
vre aphteuse dans le département, il
es! rec-onimandt: du /ufrt bouillir toi-
yiuuieiiteut k {ail de LouU: provenan-
ce, destiné à la cousominaliou.

Il est, en eHe.1, aiimis que le lait
souillé de lymphe aphteuse peut cau-
ser dus accideiiU «ur 1m peraon-
nes, accidents partie u lien- me ul gra-
ves sur les infante et les malades.

H est rapjKlé que les demandes de
pttisiou de veuve, ou d'allocations
aux ascendants de militaires doivent
au pit-iuit-r échelon être adressées à
M. le Suus-liitendant militaire, à
Ajacciu.

L'envoi des dossiers ou demandes
directement au Ministre relarde 1 eia-
nttn de» droits des intéressés.

K Mutilés et Rtformet
i la Cône

p
16 avril piucbala. *
d'AJAcdo.

Suivant lei Inafrurnmm ik M le Uede-
iia-Cticf du llenlre il Appartlllaga. iit ntuU-
l* ilewrul «tr« appareUl^ ilcvruol. au préa-
lable, hil en tare U lemand

PETITE GAZETTE

MMETI QENERALE

iinis suivrai, *i>ol numuir* tatirun dea
I*IPÏ . MM. nnpplBl et V«l««t. à MM i

i » 1

I

•î4



•M! d.! liL'nl»er«it
>niaiiip li>* U

•• Henri Uldou

cuis «I-AMU..1. îSombreu
Lf numéro : un franc

Qt rue PavalaiH
k M- Ulogtlon. notoire.

mOrltr.
^'uiIrroBiT A M Frauda gavrlli Uunto.

ETUOC D'AVOUC

f julreuer a M ftieolua Plauli, t Cal

bun-au du JiMiroaJ

{u* Ku-luuit (Met cuisine.
. bureau du I

llulW d'olive*, ptvmJare qualité,
g*4rea*er « Uatsiiuii Bertoit, t .

SOCIETES
ET SYNDICATS

Groupe Socialiste
htilmun r t *o|r, ^untji. a „ heurt*

Jucil, J, m-- tli-s Jsnlins.
Les rcUrdaUlruB «mt priei de venir J

tirer leur car lu.
Syndicat des Maçom

Aujourd'hui aamiill, rvunlun
il-ia» lu local de la rue des JarUim.

Le PréskKù.; AF

BASTIA-AJACCIO
EN AUTO-CAR

Samedi matin, lu UITÎ/, un des au-
ios-eare dt la Compagnie Générale
tics Tmi,«i«rls automobiles de la
Corse parUnt de Bttstia, à a heures 30
jH..ur se n-udpp ù Ajaetio.

/Vu- (/u jHissayt ; baslia-Aja^cio,
30 francs par pcrtotinr.

S'iiiscnn- au bureau île la Compa-
gnie, -JH. boui'vard Pauls (,,u face la

sk-i, d'où aura tien le d'-part.

ni» MIUD HHurcr Ut celle «rOiuoiM lodli
K-ii-ji>Ie

Voyn la ban<U«« (wfHtitmn* KiéMr q
otlltn. le a Itermt. i«K plu» nUjcUt» «i |
lu ™iunii Ah

nlqg» •»* 100 franc*. ' ^ ^
*«•• évitai au»! i-MHM p., ,UPpriw d'un

• d I " 4IUlaUana l 'wwiut . H „«,•
L lmn.MliM.Hi rMUfW* et rt-

..jTto*.
M lu Sj-eclalulc KISMr n w i n tfrUuiU-

veudredi y avru, Hdtal •olfé-
furo» k a heure*

. Jawedi lu avril. Hôtal d
1 l^clii-tle ï h(-urr»]
^HWTM. «maiMbt 11 at

CALVI,

• inai'liim- ù écrir* M Virotyp »,
mut-nue fnuivuise. de poche et de bu-
reau, k plus minuscule et la plu*
Bfriiuw IUS<III a iv. jour, eut en vu«le
cbez J. MUHETTl, Pbotograpbe 28
et li'. boulevard Paoli.

OEMOWmUTIOM TOUÉ LE* JOUIU

MODES
Mmr- FU/YOU, diplômée hur»

euurtf à Murseillf.1, vieiit de r
un grand a^orUnient de
modéUnmodéUn.

Grand assorUment SUMÎ de ;
deuils à dw pnx ir^j avantageux.

Il ut' AbtttLuoci, 1, et rue du l'Opé-
ra, ï ï .

de Paix

UNE NUIT DE NOCES

^1:0 vandnilk' « r a jou,' par luuU; 1,

l'BIX DES PLACES: BalgnolK». Prenuè-
« LugH. l-aUl,UlU. 6 frmna.; SUllW. Deu-

AVIS DE DECES
MM. Dmeii Amieat et Rotb; Mlks T.ius-

BUiutt, Hâttne cl l'almlrc -<i«i-<>; Mme \ i e
PaluwU VeiiturtBt, dnlmeta ; M et Mme
l'icrt* St»eo.palruo pfehriir.el kl un, mfants;

Mme V».- AniutiwUt Berlonj, net- Sist-.,
cl ses laùint», de SUnwilh-, M. el Mine An-
nar-euuk Itcui. Dée Siwu, i-l U'ura .nfanU,
tli; MarMilU.'; Mail' ci M. \anturlnî VirtçUi:

rulmile, de Mar«iUe ;

EUILLETES
HOLLANDAIS

DESSKnT EXTR.\ FIN
CPEQiaLfTE

4a u

BIMUITERIE FRAMOO-HOLUUIOJUMI

Médaille d'Or, Paris, 19f1

t t IIUTB enfants, de Tuulun
Louis uuinlu. premier maître inurua-wii
cl leurs enfaau*. du Toultm ; Mnw ï t M.
CriNlopht Le yrjir, prnuk'r-maître fiuilllcr
UJ T-JUIOO; MU* Calberiae PlMella;

LOB r-nulle* Ponievcra. Bertooi, r«*retll.
t-wlutU. LnvanuTB, l'uuievera. s-ea^rhul». Ma-

^;... v ' «Z ' ^ - S t a H " u ' IKOcrl- Ouuuel1-
Uni U (Juuitui- de Ijire part i itui-a pa-

rt-ot.-. amis el .umuissani-es rie la | « r «
rruclte i[u'tls vh-noi-Dt approuver vu lu p c r -

Agctit Général pour la Corse
/'. BITTE'H LE T. — Battia

L'ATTITUDE
DE L'ANGLETERRE

PAIUB, 9 Avril.
D'après le» derniers renseignement»

-cuciiliB dan» It-a milieux diploma-
j , la ciôciuiuu du Guuvernemeut

britannique. Je ne |>as n'associer au
puiul dp vue rrançaitt, relalivenifnl à
la (jut^liua du baj-sui de la Ruhr, au-
rait d.t.Tïiii/iê entrv l'aris et Londres
de ikiuvi-lles conversations qui se
ftuursuiveitt actuellement.

L'ATTITUDE
DE LA BELGIQUE

PAKIS, y Avril.
Un wiiiiirujf, d'aulro |«rt, qui; le

Utiuwrucniftit belge serait décidé ù
nu'ltre à la disf-jsition de la France
avs ruuti-s et ses tlu-mins de fer. pour
i envoi, par celle-ci, de nouvelle»
troupes en Allemagne, HI le besoin
"en fait BUHUP.

Il sembh; résulter des déclarations
que publie le journal Le Soir, que le
tiouvernement français a demandé
au Gouvernement belgv de participer
diifclemenl « loccupatiuii de certai-
nes ville» de fa rive droite du Rfiin,
et d Vnruyer îles renforts dans la zutie
occupée, ainsi que d'entourer léUt-
bliesemenl de lignes de penétralion
dos troupes françaises par Namur et
Liège, et de. zones de réserve en lerri-
toire belgi-, pour les services de l'ar-
mée et de laviatiyn.

L< Ikiily Mail déclare que le moine
u.- noua puissions faire actuelle*
n'nl. est de donner notre entier ap.
ui mural à la France.
» La situation ml dangereuse et

délicate, et des événements prochains
dépendront peul-#tre la paix et la *e-p
eufité de l'Europe.

LA CONFERENCE
DES AMBASSADEURS

pAina, n Avrii.
La Coufrrrnci' de, Ainbussadt-urr

a tenu ce matin une a««ez longue ivu.
nion qui a été exclusivement consa-
crt'f à la question du Traita avec la
Hongrie.

EN VENTE

L'ARTIGIANO

LVHAMO COHSO P0P0URB

Amer PICOIV

CoaUtures Pico\

Simon DAHIANI & C, Bastia
Âgentt en Corie

LES EVENEMENTS
D'ALLEMAGNE

ET L'ANGLETERRE
PARIS. U Avril.

A 11 heures ilu malin, aucune note
'Hicii-lle britannique n'est encore
«arvenue au (Juai d'Orsay, et r « n

en iieut aux ooun-rsaUons enga-
g e hier, à Londres, enliv M. Julsc
Catnbon et Lord Cureon. Mmislrç dea
Affaire étrangères d'Angleterre, qui
mit notre ambassadeur au courant
des dérisions du (ïouverneimuil bri-
taiitiiuoe.

L'altitude du I AugleterPH est eow-
s«|îi'-o av<* câlina, dans If» milieux
diplomatique* franvais, où Ion pense
q<iil n'y a pan lieu dr voir les choses
fit noir.

Ou estinw que cette atlitutfc doit
provoquer l'ouverture de nouvelles
fou versât! on» entre Londivs et Paris,
en \ ue dr n ' ^ c r li-s quesbons écono-'

a et fimiiK.-11'ns pendantes, aiii-
. celles qui si.nl relativt» à lexé-

cutiun du Traité dt Versailles.

LA PRESSE ANGLAISE*
PARIS, y Avril.

La presse britannique d* ce matin
critique 1res vivement le (louverne-
imnt

U: Moniing Post dit que les Alle-
mands vont eiiiit^r à la nouvelle
qu'uni: divergenc.' rie vues a effectué
tcmporatrrment une scission dans le
camp des Puissance alliées.

« U r:i,ambr»-, demande ce jour-
nal. toK-rera-l-olle que noua licbona
notre alliée?

CONSEIL DE CABINET
PAUIS, 9 Avril.

Les Miuisijv;. i'l Soua-Secrélara
d Eut ne sont réunis ce matin, à 10
heures, au Ministères du Affaira
étrangères, sous la présidence de M.
Millerand.

Lt' Président du Conseil a mis SPS
collègues au courant de la situation
extérieure et. untamment, de» événe-
ments d'Allemagne.

AFFAIRES COURANTES
Le Conseil s'est ensuite occupé de

1 expédition des affaires courante*.

tin nouveau Conseil de Cabinet se-
ra tenu dans la soirée.

L'OCCUPATION
FRANÇAISE

PARIS. 9 Avril.
Le correspondant du Chicago-Tri-

bune, n Coblence, t'-légraphie k ce
journal quf rW mouvements d'
troupes françaises se sont poursuivis
liier soir.

Les troupes françaises franchittenl
le Rhin sur plusieurs points.

Le fanerai De Metz a menacé d'im-
rwwer une amende à la ville de r>anc
fort, xi l'ordre n'est pas immédiate-
ment i-éUbli.

L'OCCUPATION
DU BASSIN

DE LA RUHR
pAiiiii. » Avril.

I^PS troupes du la garnison de
Maypnee se tiennent pintes à aller
pi-nfdfrcr lf*s tn>npps d'occupation
«Uns les vilh-3 vlu Rbiii.

LES BANDES
DE REVOLTES

IteuLiN. 9 Avril.
Un H ^gramme de Duiabourg au

journal Brvtithe Allgemeim- ZeHung
dit que la dissolution dn bandes ré-
roltées ne renooatre pas de difficuJ-

En oonseqnuMe, Dosseldorf ne te-
m pu occupé par la Reîebawehr.

L'ordre el le calme réapent dans
œil.- vUle.

NOUVEAUX TROUBLES
A COLOGNE. ESSEN

ET COBLENCE
BCRHC, 9 Avril.

D'apre» dra information» recoe* de
Heriin, toutes |p« communications
avec firtlngne sont Interrompues.

Lf bruit court que les u-oupes an-
laises it'arancvnt irar Essen, où les
-ou peu allemandes font régner la

Deux ct>nb habitants auraient été

s absolument inUrls''
Umqoe le eafainet (iobiet présenta,

*" 17 janvier 1867, un projet à? nup-
preswm de M sous-pré fnctnrefl. la
prnfMMÎUon «oukiva les protenlations
4e 58 départements. (> fut, dit M »é-
rard à la séance du % janvier IWW,
un toik. général dans tous les arron-
<tiMnnai«« menaoét. Mente réduit à
1S supprcasiMU, le projet ne put être

Le Okinel de Bulù, 16, Boute-
»«nl PMIÎ, egt ODTert du Jer au «

ç u.
Cbinut « «telier <i« prolh*., den-

toin. Plomlxm- or, p ^ t
ExtaoboD dt dents avec et n u
unthéiie.

Plèc d«oUin. Bridge u courono.
•o tout genre. A CHICAGO

55.000 CHEMINOTS
EN GREVE

NEW --YORK. 9 Avril.
Les cbenunots dt Chicago M sont

mis en grève.
Le nombre det grévistes dépuM

55.000. ^ ^
Le lnf\c des chemin» de fer cet

complctenuol urâU.

U Timei dit:

" Nous craignons Tort que l'effet
qu'exertwra dans le monde entier,
touchant notre rredit et notre bonne
foi. un ducumrni aussi scandaleux

A Ajaceic,, du « ou » .
l'our ™^»»,i, rt

danct, prièn- de l'udnmer : VUI.
Ma«l , roui, du S«laric

Nous Ireublona devant les con-
qu'une folie aussi incon-

peut produire au «Jjlrimcnt
do l'union étroile entre les peuples

w vfnn PARTOUT M TOUTES us aau\Brrrs

AVRIL 1S2Q

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 CENTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction dt AdmlnlatraUon : s, Bouie-vnd d* Palala, Bestia

QUOTI DI
JOURNAUX DE

l !
LES PROJETS

DE M. STEEG

On anoouce que U. Steeg, Ministre,
dfl lintérieur, prépare un projet de
loi tendant à ta suppression d'un cer-
tain nombre de flous-pnifocturt*.

Tuuli* HitluiLivp ti'ndant à niduit
le.-f roiiM^Hti. Itv emploi», les formai,
lés diL l'adinniistratiou. est louabli
car supprimer des i^cheloiis, dt» funt
Uommifvs et de la paperasserie, C'BL.
éeinomiser du pt-rsoniiel, de leffori,
du lenifw et de l'argent.

Mais enoor. faut-U que les boii
volontés s*1 traduisent par d»w propo-
Ritionn réalisable*.

Or. vouloir supprimer quelques
sous-pivfK-turee, n'est qu'un rêve de
réfurmat'-ur diligent.

L'idée n'est pas neuve: elle est ex-
imaée depuis 4fi ans. En 1873, M.
«Mine proposait de ne laisser sub-
sister la function dr sous-préfet uue
dans les ville» de plus de 12.(XK) tw-
bilant» Depuis, eu i&H, un 1887, en
1t#0. eu 1 8 » . MM. Meiiaru-Uoriaii
GoWei, TheUit-r d«; Poncheville t:l
l'ère uni $ucc«ssivi>iHent. par des prn-
posiUoris normales nu par vui- d'u-
inendement, poursuivi k peu prt̂ s lu
mrme but.

A bon droit, ces propositions ont
él>' chaque fois rejetéra, et il est tout
H fait naturel Que M. Méliue, devenu
Présidunt du Conseil en 1896, n'ait
|Hiiiit n-ssuscité u uni1 erreur de jeu-
nesse •., nomme disait M. Charles Du-
|.uy en |iarlafit .l*> son propre projet
»ur lu même question.

t u effet, sur quui ttf baser (Xiur ilé-
temuoer les arrondisse aieii ta à déca-
piter? Sur le. chiffr»' de la population
*hi cbef-lieu? 11 n'y a aucun rapport
entre l'importance il'un am-rulissf-
mcnl i-L le nombre Jfa tiabilaiiLs liu
cbef-lifu. Sur l'importance de l'ar-
rnodu-sement tout entier? La classi
tira t m n wra niaimsiV : les circuus-
cripliuns peuvent i^ttr appnkiées
su ut Unit, u'asfu^ts diffên-nU: a^Ti-
r-,h,cunim.T0ial. industriel, ethnique,
géographique, politique, etc.-.; m^ni*1

Fa conngarmtion du sol et les diftkul-
t^i dos mojvns de communication
derraienl entrer on ligtit de compte.

Admettons que l'àliminaliiin SULI
!>-SO1UP. Si I un esliinti qu'on pi-nl,
«an? incouvemenl, supprimer 100 ou
15»I aous-préfectures, cesl donc que
le sow-préK n'est pas indispcnsal)!^
au pMToir eeotral; d^ lors, il est il-
lopqu de eomK»u un certain nom-
bre « ces •ganta, et c'asi la question
de la suppreMion totale qui se dresse,
el avec quelle vigueur — officielle,
cette fois.

Dira-Uw m u a sout-pré/et pourra
èln firtftwi k êem* M t t w arrondis-
M M t i T Maù i l in , n serait la
BOMUtotii» da dWiiute, c'mt-a-dire
I» nwawtiwanl de la carte de France,
• H «tudes wtohUii. tans coi»ul-
tatran dsa ypntohniii. duo trmit de
phuM, \mt anaple anendenient peut-

enoore. On décide la
disparition de 1S0 soin-préfets. U va
donc y avoir, en Franc**, dea arron-
di»«men1e avec sous-pnTecturfi et
il*-it arrondiMementi* MUS »ou9-nre-
finHnrp. Il v aura an d ^ r t b

ù t i é r ts-prffHa
en foadïooi, et, i oMé, d'autres <l-
puieakenU où il n'en rester* aucun.
(frel departenimt •emptera jamais
qu'on ampute ses arrondissements,
alors que In département i

à dire que le soUH-pré.M soit
un fonctionnaire intangible ? Evi-
demment n»n. s

La question des sous-préfets ne
peul JMIS *•• Irftitcr fn vii^rt-cinq li-

nitanL l V

Gouvernement d avoir de-s agpn
char^-s do Je représenter, d'tusurei
IViccutiuu lit-s luis, de not<T les mou'
vemeuts politiques et sociaux, de sur-
veiller le» services public*), de régler
]•'* petits c-oufliU, dt> visiter les mai-
ns* el Um populalious, de mettre, en
uii mot, l'adminiGlration à la d i s i
lion de la nation.

Il est impossible de les supprimer
fnirtjt>ll**me[jl <-n opérant une aélec-
lion parmi les amtudiswmpula. par-
c qui* fclU? sélection choquerait lu
gi'ût Ji- Bjlut'trif de 1 esprit fraiiyam,
'|U'clK' heurterait (tes intérêts ou des
ûiiniurs-prupriM locaux, qu'elle sou-
lèverait dta protestations, dm réais-
Uiuow, des jalousies, et, IIVJI dciulez
pan, des représailles ooulre k* élus
des rircotiitcriplioiis découromiré3.

H i-st impossible, en (in, do r&oud
un pareil problème par voie budgé-
laiK. Le H janvier ltfli, ht. Leroy-
Ik-uulicu ayant, aprvs» Uni d'autre»,
demandé une réduction de crédits sur
le chapitre de» suua-préfets, M. Bt,-
uoull. uiiiiistre de l'Intérieur, r>'puus
SH cet amendement en déclaruiit qu
•> li' gouvernement ne pouvait pas
songer un soûl instant a adhérer &
un1 solution ini(T<.visê« ne procédant
I"Js il un plan général de réforme ad-
ministrative ».

11 n'y a, e.u effet, qu'un moyeu de
réduire les rouagra, les fouet, lis el
le* funnaliU'-s dp (administrai!un :

î d<- fùin^ uui! réforme adminis-
trnlivc cumphtc; el c.'tte p-midi' œu-
.re d'inténU ntilioual n>' |*ut pas
iXleotuer par pièct» et mort- tiux,
IU petit bonheur, [ w jiclils paquets.

Il m- s'agit fias de cou|*r uni- bran-
;li • par-ci, des feuille^ par-là, un ba-

sant de la â4'r|>-tt'1. Il a'agit de prnpit-
aux disiu.-- ions du l'arlement un
i- jirojH rliusomble, méthodique,

raÎ!>oiHi>', niûresK-nl réfléchi, solide-
ment construit.

Vous voukz faire des économies
ir tes fonctionnaires? Régionaliaez
•! services publits II y a IA un« mine

admirable à exploiter.
l u e réforme udniUiiatrntivE Bi'rieu-

s<-, [irotluetive, o•niplf>b>
1 ne peut se

n-alisiT quo par l'organisation régio-
nale de la France.

Conscitier référendaire à ta Cour
de* Compte».

UNION

UQUE FRANÇAISE
La wiréi thtàlrali: >H. artistique que

prorntsiounel» et amateurs pn-jurent
piiur le 16 avril, l'organisation du
beau drame palrioUque MMUC, que
la lioupe se pn>pose d'inliTijrtter de.

magistrale, les surprises que
rrServeront le» amateurs sont de na-
ture A donner à cette grande soirée

: gaia un éclat dont on gardera le

L amiral Desson, le grand orateur
patriote, qui a encore ffvs<>nt k la

T'inoire I''"S ma\prnfi<pi«-s n'cppliona
qui lui funnt faite- m IMgiqw., où

'•s rives, de IY*'r. il priuiunça
Lbranl dincouni sur ta tombe dm
•rs DiariiM. en pn'-wner di1 MM.
an1 cl DrwhanH, des mar^-

chnux JofTre. F'tch rt f'^Uin, rtu car-
iai Mercier, etc., qui a encon- pré-
il ii la m<-iDoir" le» réceptions qui

lui fuiviil fait-s, <n mai dftrnitir, par
MM. Wdf. rani et Mirman, par IM gé-
m'-rsux «inurnud, ilr Maudhny et
Mfiti+jin, par I sbW WV-lli>r!é et autres
pi>i-s(innaliti>j, lorsqii''. m «.mpaRnin
ri-' M. Chaumi't. des amiraux tiiiê-
prot-- e( Jebennti ni (tunp suite 1res

' :uw, il se rendit n MuIhou*-,
'. Scbdstadt, âtrasbourg,MeU,

pour porter dans nos provinces re-
la bonne parole française,

I amiral H^s-m. malgré IOIL» <*•* HIU-
nini tn^s brillanb, nVnihlicm p u ,
,u>j <-n *ommos pcrsuadi', ItnstiA et
.In- Corse, si Uiul ce qui est «iinon-
• rrUrt*it bien N qui' nous I nv.ms
iti-niiu cx|nwtT i-t si l*w surprises
jp imu* rwM-rwnl lr,s amateurs rt

i» ont fait

parvenir l»*s Mvt* sont ausni merveil-
Uusea qu on nwis M a a n n o n c é .

Ceux qui ont pu apprécier les ex-
•ilenbi a.ck'UFB Ile noire truupe ju- I '

gt-nt, au surplus de ce que pourra être ' i

il U mite k «gaUU dos retrait*»

grul« «t t «r»ioe* egau». 11 ne pïul el
- - - - -i— r " -^ <!<"' ï •"Me que rvLroJUi e(f»ies.

Aifitce, pa r eux iuterprétée, avec dé- ( i'w c* qui préo*tie, on veut juger ik i op-
et COStumeS VOUlUS. i P««UnWê « ^ AMOÏUUUW ït CuaaiiMrar que

leur lactie B'e»l pan Oaln. Lt» ou
(Uincnl * l " nwlnleouo Uni que

miniirn OUUIUIT ii Ui luïllée à |>uun
Les ligueure ayant revu leur caria

d uiViLflUiju toal priés de se présen-
ter sang retard au bureau de looatiua
ulu-7 M. Puggi, i«rfuui«ur, car s Ut
tardaieiit ix m rendre au bureau de lo-
cution pour y retenir leurs places, ils
noueraient , vu la tnat graude "
iluuice, de an plus trouver ù ̂  i.

RAVITAILLEMENT

:i- quutiUs Ui- sucre wrlvOrï p u les
dcrol«r> vuuincra pemulknl d vITectufr Li

' ' ilmltiui îles rsuuoa tie lévrltt vl
liera raffiné el nun raloM.

i«« lit niam, lu quaoUM Uttmke i dlatrtbuer
Un- rafllitf el nua «[iloû tul «Uiellenuiil

Les deUiUlacU de Baatta taisant parue
J ^)-o*iCit d'aliuitulsUon , qui uni J tU

j p
o\K QoLv, À cuadlLIuo qu'ilri akcnl Ut#lrtl>uâ
i tiioin» yuuc lai ^ u i mou 1 kilo 40U.
U autre pari, les négociant» «i-a|irva 0é-

•mii'k aafuU, pus eneufe raçu k »ucrt qbl
mjil «Ire expudië ^nr les lUtttUwrk-s île la

uplilcruai tet nliuna nta
p a^]
SOI. GhigUcrwlal, OUvHri «t Uu

inl, MaiNu, i'eounl», Ui. ''-"T-g*.

: 1 I r .» H kilo.

IO»; 194 ff. M Hm 100 klMa.
r r u L : a rr. 10 i* kilo.

FEDERATION
DE* RCTMUTCK CIVILS *TT HILIT

V4à>la 4tm-

laa* l'aapolr mm M aérait *«U la S
r « , rfem "

M*ia 11 nttf bien onUOdu, d'aprta tM
parut™ du MUllHtra iras FtoUKe*

imv^gMke tonpo-
M « tabbn t f H

lit. tai KtMWt MM d'MOord M k Qmmr-
rthjll

Tuud les retrallén rettta en Uctiorg dt
ABW cuaiiiËU cl le» AswKijliun» elles-mCnK
«uni invitia Uutuniini'nt t ajUi^rer tu . bK
tudfiiibiral . , »Ûn d'uijtenir ulisfacliun ou
k pilis ûrtf dtlal.

l'mir la •'«JfraUon, itosl k- *lrgï e»l

l, malgré (|uv lu* retraite» v
é t c t l l l l l i t a

\
Ir. eu pour l.lMtl) fr*nr»,

] t IHl r

, p p
i. mtle la l
l) tr. 40, ci. pri

S Trauus

elniil^i. jwtita et groa, nbéuteroDl plu*
pir *; (çruupcr autour lie leur» taioi-

mite» d« Lu yrunuére beuni • ! recunoMixe,
i. que. malgré lea quelqu-c» uiu^Wie»,

(Irtee i i i rurntatioll Je» AiMJcUdiUnn
leur Woi«aWt que I am*Uori.tiun M lit tu
flée vient <k Ivur Cire cnltn uccunWe.

SYNDICAT AGRICOLE
DE LA CORSE

AU THEATRE

»l'».4.V» ET MHASb

Après ta spirituelle wiinédie en un
ai-U; La Botnie Surprise, qu'exùculv-
renl a ravir k» deux {«rfaiU cumi-
ques, MM. lUrsheîl el U^rvilk-, musi
que Mines Decounx-1 et Mânpjea, k
nudeville Durand tt IXtrantl lit pas-
ser i a x nombreux habitués de notre.
théâtre DDÛ très «ertefafa «lirée.

Le Pêne Cocardier déchaînait les
éclat» de rire de la salle ; on IHS pou-
vait rêver un (orardter plus naturel
et plus amusaiiL O rôlo était inter-
prété pur M. Marubeil, ot c'eut tout
dire.

me de la Yieiite Tourelle provo-
qua le fou-rirp des s»n apparition sur

Le» d'-ux Durand: l'épicier faux
•vocal H l i vocal faux npicier, riva-
lisi-rent Um> <lt-ux ni PU train M. Ihi

val, le v.ntaljfc1 avttcat, •'tait aussi
bien que M. Mxrqués, le faux avocat,
qiu joua If phiicij«l n'ilr connue il a
OOUIUDW de jouer tous U-* principaux
râles.

me I-STO; fit une Pâquerette
vraiment délicieuse, déployant dans
wm rôle fiptte gràv!f et PRUB convic-
tion qui lui valent l'admiration <Jn
notre public.

M. AlurL dans son nilp dr client
pup d^hnlna rli»i éclats 'Ir- rire

dans la salle entière et contribua pour
ane très bonne part au HIHX& de la
Bftïrtf.

Mme Marqués fut auss i bien d a n s
u rôle de iUlf de la %'iedl* Tourelle

ue lttji t u h ' i U rùlra ouue tlttjis tous h-* jin.CHiiiîiU rùlra ou
HuUs eâuieu k' pluisir dt' i applaudir.

S ouiiliuiiB pas Mme Laudry qui
sut fort bien s acquit UT de sou rdk
de MUK Ourtrnd.

FEDERATION
« « MUTILKS. RKFOMHEa. VEUVES

«T ORPHELINS DE LA OORBE

Nous n-ci-%,,ns de M. le Préfet
1« Corse, Presidmi du Ooniii» i

i.i- (Joniilc lii'îturltrn.'nUl, une foi, \ u -

-..r l'OfBre n»Uu»aJ de. Muta*», „ „
t«ioe m arfcol iful Im permettra d'acheter
ino niMrliDK k incotcr. l.'oaTTWre travall-
'•m i J.nuii-llt. • fm;on Son aataire «ancra

qui itavaillpra à H

PETITE GA2ETTE

/I
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où, en vue «lu

prtJLitre puur la reMptiun d

L# stL-reLure «••aérai. A. MA1UAM

THEATRE MUNICIPAL
DIHECTIOS SEBASTŒA UAHIETTI

it, Jean Mitrietti, directeur artistique

uMa, du (truiw suc**-»:

LE BOSSU
.nil Liriuiw dt d p ! el d't(.ce, «n 9 Acte»

W l R Dt& PLACES : PwiiuMtt Loge»,
icuuirra, i tnati»; Fauteuil*. 9 fr
iUcB. 1 r m u i . i'artarT*, 1 franc. At

il u t » JHT,;U u rr, 13 par p l u * pour U M

EH SOIIICE, à • h*urH M :

LES DEUX GOSSES

i iiiX Ui.3 l'LAUiâ: B«<BU,rei, PrM&it-
rcs u>fsva. Faulculte. 6 iruics, suites. IMU-
ihjL-i.-* LiigB*, i franc*; Parlerr», I franea,
Aiui'liiUitairc, I truc.

Il m perçu 0 rr. ii par plaa* pour l o i
d'UUU.

l.ueauoo uunrte chu M. Pot*, pardi-

NOUVELLES
KtLIGIEUSES

ETAT-CIVIL
du tti Airtt tlftv

\, •wrf'rlMl o>* >-<pi» »o 3e
'4)ialr. el liarnrr tnmraiae-

FEUILLETES
HOLLANDAIS

DESSERT EXTHA FIN

• • • c u r r a t s nuwoo-MOLU

MédaHU dOr, Paru, 1

Agent (léuèral pour la Conte :
P. blîT&HLET. — tf<uf«i

M " MASSEL

Le Cabiiit't de IJuttia, tt), Boule-
vard Paoli, est ouvert du 1er au fS
de chaque mois.

Cabinet «t atelier do pnrihèta den-
taire. Plomb»*» or, p U u u ai oimanL
Extraction de deota iveo et •*»>•

Pièce dentaire Bridg* et oouronue
«n tout g u m .

AVIS

A Ajtociu, du ti au 30.
Pour rmuetgnem^Dls rt oomtpoa-

danoe, prière de e'adreeser : Villa
U u u l , ruate du Sftlario.

MAISON MATTEI-LECA

AUMESTATIOU GENERALE

f̂ prof et détail)

Af«nt déposiUire de 1s deciétf /ran-
Ciuse MOKDIA

Vin rosé di' lahk ilu Cap Corse
Produit de la Maison

Pour comiuiltri' la vie chère, u'a-
rtu-ti'z que If iicurre t-xlra lin Sfomiw,
. l'riiMi-s In lkifU' de 5(li.i grainnn* ou
^ lr im ci-Ile Je X'yti prarauji's,

JjHif<- riimciitil'ir. -~ tiraiste pure
ji/tr. — Assortiment df Fromagvs. —
Uruinei ptiingcre*. — Bouillit borde-
ihiêe. — Soufre.

On port* à domicile.
La Maison se charge des i'Xp»'(li-

Uoll̂  a l'iiitiTirUr
PRIX MUIMHES

AVIS Dfc DECES

a arroïKiiwHUneBL pniK-ifwl. à BIWIH. MBM
tt M J,-B. buhlretwlii. inp'iwur civil, t
l'Erik, si Itur Elle; M. J -B. M*llei. éLudtant
en raJdwlm-. Mlle An*, il-Luric MILIFI ;
MIIH- Aagriï AltK-rttoà, m n-V?nm Saur Sle-
O1.1II.C, M ï l Mme Hj*.inlhr .WwrliBJ. pro-
l'ri.iure li O*-U-lli.-Ui-huiliBt, ; M. J e u .

: M.
i M aeM:

"ni la douleur de fure part i tain pa-
renu. UDIR ei tv.nnaissaiHTs ée la perte
rrui-ll,- ^ j il* uvfinrm <1 .-pTouttr «o U por-

U..- 4 U K.14.1.. .1- »-.-»..ii^, !<• ** «..01

L J h-Tée do rorp* «un Itcu W 11 avril
k M taeum *B

Mawoa aar tua ln . houle Ou Cap. K* I.

U Permit: Laumnt

ELECTION
SENATORIALE

DU U AVRIL
AJAGCIO, lu Avril.

Une Commission du Parti démo-
cratique, ci-niposée de MM. Gaudio.
CarMli. (îrfpprj. MureUi, Casai ta.
Uavini. Culoima, Munuvioli. Fabiani,
Pf-ri, Matwoiii, UuUoli. s'est réunie
liier soir, à ueuT beumt.

LM diacuMiou a et» longue et s'eut
pioionpéf jusqu'à minuit.

Finalement. M. (ialiiui, (tvocat k
Tunis, mentbri- Ju Conseil général
de Vico, et fie la Commission iiiuiri-
ciire de Tunisie, officier de la Lé-
(rinn d HiMineur. a W proclamé seul
raoiiiilat du parti ilémucratiqtx; «Je

LA NOTE

AU GOUVERNEMENT
DE LA

GRANDE-BRETAGNE
Pains, 10 Avril.

Le Gouvemoraent romoiunique il
la PTÏ^SI1 la Note ri-anr^it. qu'il i
aiin^si'-r liirr au Gtiuvinienitul de h
('•mudi-Bn-lagiif.

Dans ci-ltf N<»lr'. le C.ouvernement
frafw,'ais aflirnii', tout d'abord, que
la luyautt- de son attitudi' DP (JPUI li
st-r aucun doute, oar Ifs Ihiissai
ailit-t-s util couatamiwul élé U-
au couraiil et averties lit- sa poliU

Le OiiuverncniL-ut français b est
tue jour» dik-laré hostile à l'enlrtc,
dan* le basBiii dt- la Rulir, dp truupea
siippif-DK'nlain^ ail»-mande», en ajou-
tai il i;n<* crilr autorisation, »i elle
avait -V acconi-c. devait avoir, en
lous cas, pour rundilioii. l'occupation
niililain- dt- Francrurt il de Damtt-
U.ll.

Le 3 avril, il itifiirniail N-, irpré-
siiilanLs dans les capitale ik-s Puis*
swnws ftllw-i. |iar Iplép-amnw, dont
c<>|>it! «tait D 'UIM «n HK'HI-- Icmps au
sii^te dt<s authaflfiadefl des Puissances
•Jlién. k Pari», (jiw k Marinai Foch
étudiait Ifs mpsam qui ne pouvaient
être ni rvitéi», ni difféms.

l̂ e GoDvcmeinmt de la Gnnde-
Bn-lagiir a-t-îl bien eitviaagé tout le

PIANOS AUTOMATIQUES
Violes à main

TilÈS GRAND CHOIX
NEUFS ET OCCASIONS AUX PRIX LES PLIS REDUITS

chez GRAZIANI
RLE MIOT, 5, et RUE DE L'OPËHA

Lcmandez un
éé DAMIANI"

Vin du Cap Corse au Quinquina
LE PLUS ANCIEN - LE PLDS RÉPUTÉ

Jugement riu TnbuMl cm! de Bulu Arrti de U Cour d'Appel dt Buta
da 3? nuf* 1»3. da • février «M*.

VRAIE MARQUE
S. DAMIAM * O, BulU, Gap Cône. FHANGE

igw que présentent loe violations
^ucl*Mivwl du Traité de VersaUle».

A ijuel moment oroir»-t-iJ devoir
surrfttr dau» la voie rite conces-
sion»?

La France, «H tout ca», aujour-
li'hui, m obligée dt dirt : CBST
ASSEZ !

Elit m- dcmuudL', dailli-urt. a le
dirv qu'ave* ttiuu ws Allit-a.

Lu Note ee UTiniuc par I assuranctt
que lo Gouveriwioeut français ne dé-
clare tout disposé ù sassurtT. avant
d'agir, de l'aaiteuIJiuetil de »v* Alliés,
daus toutes les quwlîoiis interalliées
que peut soulever l'exécution, par

, du Traité de Versailles.

LE DESACCORD
FRANCO-BRITANNIQUE

LA t'HEXSE YlESSUlSK

VIENNE, 10 AvriL
Le* journaux autrichiens sont

dmià la jubilation devant le déaac-
cunl franco-britannique.

L'un d'eus II- souligne.>n 1 appe-
lant: " La défaite diplomatique de la
t'rauce ».

LA PRESSE ITAUESSE

ROME, 10 Avril.
Le? jiiuniaiiï italiens soulignent

I Hi-oord des lionvpmementa italien et
anglais.

Ils déttapprouvetit, i-n majorité,
l'action militaire ije la France.

LA PRESSE ANGLAISE

IJ>NDRBS, 10 Avril.
Le Times revient sur la Note do

(juuverni'meui anglais au Gouverne-
ment frat.çuis. au suji't de l'occupa-
tion de Francfort, Danunladt, etc...

11 prtVi*' (JUP cette Notp compn-nd
quatre pages et qu'elle e?t conçue en
lermt-s aigrea.

Kilo reproche an Ooavmieinent
franfairt ilrs inexactitudes dans son
Mi'iDciranduni. qui laisserait entendre
qur la f'Vanoe croyait agir en com-
munauté *• vues avec les autres
Puissance HIII^-S

La Note britannique déclare que
Ji-s PuisHanci^s alliées, y compris
1 AnglrteiT»'. ont. à diverses reprisés,
n-fu^ di- sanctionner une pareille
occupation de villes de la zotte neutre
par la France.

Dans son leader, de ce matin, le
Timrt dit:

« II est malh<-ureu»enirnl clair que
la conduite du Premier Ministre, dis-
sociant la Grande-Bretagne de la
F r a n c , a provoque une crisr de pre-
mière importance dans las relations
franco-angiaiws.

» tilt- a rats en péril l'unique ga-
rantie solide du maintie-a de la paix
mondiale q u W la solidarité fraooo-

M. IXOYD GEORGE
ASAN-REMO

Li»M.nw. in A\Til.
M. U..jd lii-jrgf. Pri'miiT Miuislnt

o\> la (irande-BreUuçne, a quitU' ce
matin LjTprpool-Strvfl, pour s emhar-
qu-r A deatinatiou d.- Marseille, d'où
il gagnera San-Rcnio par la voie de
It-rre.

- C.-I1»- excursiou par mer, dît le
ftaiiy rtirtmirfr, montre éloquem-

t ' dête i

COMMUNICATIONS
TELEPHONIQUES

HEJ.LIN. 10 Avril.
On annonce J>.- »uur^e sutorisée que

que Ira c-ominunioaLiom t6J6pboiiî»
(JUH* rntre la France el Berlin «eroat
rvtubliee trétf prochainement

A FRANCFORT
MAYUNCE, iO Avril,

Tuut est trauquiile œaialenaal i
Francfort.

Des renforts coutiaueut d 'arr inr .

Li-s troupes de couleur qui se trou-
vent k Francfort seraient retirée* et
remplacées par la i l - division d'Ui-
faiik'rit:, aotuellemaal à Nane)-.

LES COMMUNISTES
DANS LA ZONE

BRITANNIQUE
LUNDIIES, lu Avril.

D'après les dernières iiiformatioiiii
rwcues, a).O00 communistes uni pô-
nétn: dans la zone britannique d'oc-
OUĵ UolL

Ils ont été immédiatement désar-
mes, et serout renvoyé» en Allema-
gne, dis que des assurances auront
été obtenues du Gouvernement alle-
mand, rflativeuienl k leur traitement.

SOCIETES
ET SYNDICATS
SirtU'ié Stiute-Uévote

k d l I

Syndical des Employé» dt Cù
et dhuiMMtrie

Pu- jugement rendu e .
Il janvier 19*1». H oapMtkM k j««anaal
de défaut du tt Wobrt 1119, MB tnSfé

le tribut
d* ML AUOSM I

p»«w«* la^yiaya.^^

4U>UM ItiMnanM. «Ue * r—I Mail «I de

Pu- JuKenrni madu t<mluaiietotrra»wi le
1 r*Tr»*r 1ÏÏU, iur npiwwtlufl k Jupj—milll

k « t . u l du tt «lotira m a . m tnppé
' l } I l l ! liH O âi

mfnl qu'une uêteofe intrratîonate , ^ ^ t f ^ ' r ^ U î u J f u f * i î * ^ ^ ^
est Bonmue dans la question de J'oe- j i*m '- K««""w ^ la H^bUq^. a t «q
cupatiou du bassin de ta Ruhr par
lea troupw françaises,

- Bit* est lirahop qu mw <Hteote
complèle est mainteoant

EN TOSCANE

LA GREVE AGRICOLE

» Knve «gricolc est complète en
Journal -, k •
rêpwtiM «aaa I _ ,
HUM que ew frata potusat iMpaaMr IBO rr..

,.-,.., k loul par appHcaliiM da* art. • et 10 d*
* la lw du 10 avril I»U. I «• Éé«r«l 4

p« ouvriers agricole wa prrrtin- f((rkr nin, 463 du u>d* P«D>I, pn
de Rome, Milan et Turin n'ont r - " '"
encore adhéré A ctt mouvement, !

r-t la direction du parti «oeialiate ifttr
do ne pas abandonner tes |

travaux.

Le Petit Bàstiais
1 0 CENTIMES —

J O U R N A L
LE PLVS F0K1 TIRAGE DES

Rédaction A Administration : 8. Boulevard ÛU P»uia, ButU
J—». OUtAOïTlBR, Dlnotaiu, f|

QUOTI Dl EN
D£ LA COfiS£

II. 13 lr. fl tr

BUDGET
DE LA VILLE D t BASTIA

EN 1920

£n continuant la publication du
rapport de M. Thivr», notre distingua
Conik.'ilkr muiucipai, itoui Ufiioui à
fciiL'iLt-r et dt-nniT pour lu fa '̂oii ua -
gw-lmi« a\Lt la^UL-lk il sait étudier
les questlolii Ikualus uu*n:ulluliunuea
It» plus comple&eb ttt k» pi lis aniuct..

UUAPlTKt DEUXIEME

p p chef, tlt£

nliua J> ï l i u fr. 70: dan» utile «uuuua
.1 cumprisc cfilf oe J6U franoï, ailribuée
uu (kr> tiuplujii* »u âticriiurUt, qui D I -
ll 1 1UU fWI t qUi UL puTlltt â

g a t »

) truie* i

n w u a auatc (K t .U«
i-mr suite a» la haiiaan du papier et da

U Miur* On Uvre». . le* frau d£ ÛUIMU
al aii|>Wiflii *Jwr» M l porUn ife- t 7<Ht fr
a î iiM) franc», l'MUal iluuvr«(rts ulunnia-

Ui.a». oa l ï tr. tu a JOU tracte-
La papier umwe valant mamUnaiit un

«mire 1.IU0.
L'arUCIB T bW paru i

•eue aMiÉjattfM a«ur lai
liiraa» Klla aétan à «t

A J'ar

i, pm-
iM k 100 t

ATUDHI H Mi. p
calu 7JO riaam au Ueu tic *0u (raewa.

ArUeM lu. A ht b t i l M
rabh> «oeMnpy par la
CaaMK a H N ^ «
ttlHIM ttWC».

L'artM* l« Mi l^miteUcm dea Briea d'a-

1.16* fr lu, disparaît, pat ialU il£ la aup-

« Mita da prtldèrc, UMi navdu*
ihcpoMuoa di | - 1 r ' ' " du

L«* arOMM 14. 1&. U aMrt

du aipboaj de ta ato* SMt-»mlM: Ata
dM«t>r ta aun|* «• M ésrtt it d* ••

n. al r.Vll|rt Jti«|ua eo Jour, — .
u n -n MVr-nt ilu/ii|iifi rH.wo. — Tuli
iiiwiun .. vl.itt le ereiut de 1 UUO franc

k 1 100 frBÛC*.
TaUl * • U •Motion M: a«L44O f r » »

l u . l a a>' U VlUc.
ArtuI- î'i l-.- iralteiDral nu fooUtaisr i-at
n- u i -•••> friincs au UVII île H » tr. Î'J,

I iv:%; . ' Lui i l n naruieu» dva lavoir» pu-
b,-.-, k M V frjnfs i l.CBi) (ranca.

Article 15. KnireUtm des fonUtaea et ouo-
ailet d'eau : Irf* funtata™ cl cooduilea
eau, apparunanl k la ronunune étant eu
iiunala «lai, a p p u i e menl la emidulle de
tau Je ParittuJ.i, It est prévu, pour leur ré-

>lk de 1.000 en 1919
Article Ï 3 Le» frai» d'entretien de» fou-

LIHUE i-l laïoirs et UVÏ lonUines il* (Jimlu

Totat «• M *««Uan II I: 9*4*0 franoa

1 9
L UHltll .Ltli <1

rctfcleace
Uei arUile est porU d« T.ldU friuici a

IÉ.Î00 frwwi.
J s i déjà eXpU'luA, m cliapltrr rt*s r-rrl-

le» Biu-aunUBairEB. pur lu l une «jtiïcnUoo
0» 4.DUU francs de l'Etat pour U- trail nienl
ilts i>ilnlnia»alre* de ihiUer, la raiwu do

; ta délibération du i tonne il
mois d'ortntirp dmU>-r dnoi
a haut, lr Iralleflienl 'tu per-
dli-D>- ilr U plUS « i-té juirl.',

il k s tn-ïtjflrkltaos. d« U

uù unv mi(nui-ntaliuo de ïi.1100 mtic«.
La part DOBlrtbuUve *• la «Ilh dailH la

HMiUtBUact du fu*la lie ralrailr des aïeuls.
\te k t t«U m n r a larllclr 31; i-sl. ellu-

eme, «u^»*niôi; île ïiHI francs
Article 31 Fr»l« dhAbUkmeal cl d'ir-

oaw-nl du ponooncl dt« gafdkiw ili; la
j » . Uct arUck «M p^rlf d» 3 k * i><M) fr.

Article 33. Pral* île t>uTC4U et ohaulT»pr

11 liu hua k brûler niiua obUgu k p o r t *
rn'.lll k GiK) fnuiE. au Itou d» 45* lr. U .

Articl* 34. Traitâmes! et trmla ds barmmu

n d.-* pu-dUMB de la patt.
rie 36 Bala-faae de ta TDIC; 3n.blHi h-.

rjui r-ioc.-rm' r«-l arUrln, Je Iwos k
faire ouonalirv que la Nuiudpatit^ •
letude la qu&AlHQ du baUjage al vt

V ,to projet dune

ar <H)11 M «ont(Salutmie) a^u«
pv> <1e rend» U

'DT1TUX e l

:«in ils w ni
cpi :i fsut ^Mnen l WIIOJÏT aea
l'c*u ne tmle pmayw Jamala
lékiiuK dr» anulM, <|U M fau UN peu pw

Ariktfa 39. Prua ik bureau, entretien du
r. taBprimrts, ete.. prévus pour une
•e t .«M f r w s . an bea de I :• >o fr.,

itoprli

eh*, nt imprUMa <B*«n, porU i t 100 fr.
au Usu da 1.500

Tatai «• la I N U M I V: H.T71 frano*

k 13 lUavraBrn dea Mtlmrnln cm-
L. 3.600 «u lieu .ht ÏOtO fr M. m*-
i aoewlABaé« par k relèvement di

« «1 da U vateur des lm

Article 4(. Eebtin«< <to U vin*. <** MU
•«•ta miiii i i—ii «t rtyiamw d~ap)»r«iai
gM), et arUeh) 47. Btiakags da U vUk à
• " ' ' r . n p . * ™ , , rtr la rareté du

t'en procurer "*n quanUM »u(Diantf,pour
Lalraxi- au |Uti. vuln- UunuDlaalun, apr<«
.n unlvnduc mgc M. Marque, direelcur
l.> ijuui|M^nii; dv Luiuior-: rl d Energie, a
i04* uuil cun^tent de Hul^^lilucr l'*2i*âdi~
i- clL-ctrlqin.- A l'ecuuragi' au gaz Et, d a -
ij, mloa M. UBITJ'J'' au Heii «If relnslal-

-aicni k ÏO.0J0 trance envtran.
tffectuer le travail pur 1

plualeuN toit. Une niimmc de a
Jit ulTvriei- * la première tra~-'

\ulre "CunuuiMlUB, aprrs uni
ruruwllL'. a dt'cidii il Insrrire au budget
(- rranm suulFtueal p^ur l'Celairage au
el ll).0U'.i !r:iu.» i-mir r.-n .ifjjfi- a I i1-

trloilé. Les |in ,.,• . . I.IIIDB

. a aug-
t

LA VIE CHERE
EN CORSE

Loin de nmis la pn'-tt'ntiiin (l'être
li<s rcoimmisU^! Mais le tondit re-
m-ttable surpi entre la coiirtommation
jL la pruducliun dans notre chère Ue
nous incite à établir quelques don-
nées.

Devflns-nous, oui au min, rxpurh-r
pruuli

L'honorable au t car (ira articles fii-
iéa • Agricula u a t'ipose derniè-
•meiif :
l1 que les produiLs eiirsea alimen-

tant on grande partie les niarchùii de
Marseille et ^ Nia-, k-ur mich^ri»-
fei-raent sur ws marchés, i«ar maiiqu*'
d i-xporlation avait un écho en Corse,

il anieuail con^cutiv^ment une
s»e d'-s prix;

V qw U- oittri'iut d'exporUUun csl
I« ruine d<- notre [>ajs qui, par suiU>
d l r à t d luUuredu i t des^ p
et surtout dis oergi-rs. ocrait bientôt
un diisert.

parlayi- ni l'une, ni lautrv
de ci-B manient il i-nnsagvr U-n cho-

ujiiunt'hui. chi'z nous,
ctii-rc. Qui- luu Killu

cliei l'épicier, le druguiste, k drapier,
etc., on y IPOIIVH dt-s prix cxurbitaiits.
Kt, en Cor^e, nous payons les produits
manufactur» bn-n plus citer qu'a Ni-
ce, M«rw-ill(\ l'an*. Jusqu'en 11H7,
voire on'-me \9[X, la hausse du coût de.
la vif >'lait en n-tard sur cvlle du con-
liiienl; main tenant, elle est en avance
Et. pourtant, la Uurse étant i-sxentiel-
lemcnt agricole, h- prix dt-s matiérvs
aitmentain's <|tii y MMII n'-coltées ifc-
vrail Ctn- nlnlivi-int-nt bas. Avec le
prix suré.!i'v<' des produits indus-
triels itn|M>rl-s. on auntit ainsi un ni-
veau moyeu <lu codt de la vi*' tigal n
celui di*s autre» dt;park!n)cntA fran-
çBit.. Kl, mfinw, !•» di-hora de» pro-
duits gt'-némux des champs, il y en
a. pn-tiqi»! particuliers a la Gi>r»e
c m me la farine rit- chAuiifmes qui
devraient (irarder une valeur locale in-
ttvitwf. Maia, hélas! il n>n est rien.
Tout & t*t̂  saisi avec fuî-vn- par li-s
actapanurs et l<-s spéculateurs pour
« faire de l'argent ». Et la farine de
châtaignes, qu'on payait 5 rt fi fous
l«Julo, esln 1 fr. a» et plu»!

Par ronlre, nous constatons que
l'exportation dos jiriMluils de l'Ile, qui
élail pou ronsidérablr avant la gUBlT»',
a pris, durant n-s (li-niifn^ années,
un* grande extension.

Elle as pr*tH)ue dans tous les ports
et anr loufea choses. Kilt- procure aux
producteur» de sérieux profits ; ce
d<mt nous devons nous réjrtnir, car
il esl ttnn qu'> nt» pnrduckun, trop
souvent dé l a i s^ par In pouvoirs pu-
blir», trouvent un nix-nuragement
dans ta tw>nne venli- <1'" Ifiirn produits
II C8l htn 'lue n»tre tf-nv lit- ("nrse at-
tnv fl garde À elle li\* Irnp nombrrus
jeunes gens qui la diHai^<nt pour
eiiiirir après (lm Râlons ou drs pm-
J.I..IM mi^rabli», nù » annihilent
kurs faculbb. Mais, cependant, n<
iiiDimw Lit-il ahUgb* de con^lal'r qui>

le Cuût de ta vie. ekvi liu
i-nlc pundlolfUicnt à le.
\ju»! wmclure? Le prix uiuyea du

ton les clitwvd a lri|ilî- ! U etl alurit par-
•nivnt juste que IL-» pruducteura

tripli-iil k-urs prix de viuiW. Kt, vu
calculant axim, imua truuvuux (ju'uu
Uip tk»r»e, par exemple, ien inrgiTS

1 ut U't- pùturugHS. ullerli-, lu. plupai'L
k-iiijni, pat' ui^ ciilliuui d '̂lwiis«_'a
a pusse ILuiindie, n uni |m.s bien

jumtitu ili" pris.' de^Tuit'iit vendit!
U ir. 001.- lail iju ils vt-ndawnl 0 fr. A)

* 3 fr«ius lu f ruinait.' qu il» veu-
nent t fran*). De ui'îine ou devrait
«ir |wur 3 fr. 7D i'huiie qu'un vt'it-

daii 1 fr. i5 cl i fr. 'M, lo vin qu'où
nJail 0 Ir. 40, l'tf... Or, noua eom-
•s seuMihli'nient e» avaiiti- sur ct-s

prix et c'est leur exik>rlaliuu el nun
leur insurilsancf qui <_'u est lu causv.
It I-PL tfi'Uiin qui1 nus produits agri-

f, du lis îles L'L-utri.'s Ludiutrieh,
me Marseille, Nice ou l'ari& se-

ront tuiijours tn-B bien venilua! biais,
DUT quelque» peu lits de plus, i-at-il
uniaîli quv liu» jirutlucL'urs impu-
ni ainsi une nun-nelière inHRcepta-
K- à leurs c uni patriotes? Sous prè-
xlf de libi'rui du commerce, puut-UU
ll'anitr son ppiipre dejMirU-menL ?
uyons rsisiinnables. Avec un esprit
iML-iliunt, un aurait pu éviter le con-

Ilit el, au lieu daccabler no» IV pré-
ntatiU et 1 Administration de télc-
uiunitt< et de prulestatiuna qui nous
it diminué-, tm aurait bien fait de
erohiT un terrain dtntiiiU1. Un

ludmirabk artitk- de, M. d« Moru-
rerri, retciiuua coci : « l'exporta-

tion doit être libre, U ravilailUinent
doit être assuré K. Une Commission
iiiU-niyudical*! pour Uaalia, une Com-
mission d"-parti'infiilaie [HUIT Ajavciu,
cuiiwiitie» d'un iMinimun accurd, se
chargent de l'applicaliuii tiu principe
énoncé plus haut. Réjimiitsons-nuu^
eu, rt. en buna CursL-s. nt; nuU8 dispu-
tons pius.

J -A. MAHUNI.

SYNDICAT AGRICOLE

DE LA CORSE

Lr> luembrvs du Synilnai agricole
de la Corse, reunis e» Assemblée gi.--

irale, \o U du (vturaut, oui *MUIB le
H-II suivant, relatif k l'exportation

((«•s [miduits Bçricoli's:

que te d^vrinpix-imrat loilui.-
tal rt agrlcoh- do la '>«-*.- n<-

(iciil ,'\rt obtrau que par u w |iri>durUiin iB-
t.-nwv. duol l'rip<irl.ili<m rnl leiémenl in-
itt»|.rn»abln ; i|ur ta œotattn- altelnle porli-c-
1 ta IHn-rti' sbvihiF suriul 1rs plus aravra

Br>rta indu^l

r i<-s [irmluila .le lip [
UHIÉII il r"r.l-ot. <n mïuf kmps, lm a\m
c<:» imi<urUBtn< qu'il* "nt <lû taire :

Due L'hnpifBKiliiUI»"- tk tlr-T prolll dp Ifu
produits III k s r\pi>rUnl ira délmniD'1

L l l j
-, l'abaa>l»D
a rftfltiIUb.

Utils otilenns, «ni prv^r^H ri'«li*%

luihVrr'k ut fut» malertclir i l muriili'

( ..n^idi'rant qu'il ne Muntll il^i-vn'
•TIII.|H plu» ou m-tei im|mrUnt de (
ourla <|uc volent In ïFnliEucnLâ ou Icfl prénc-
BUIMUOB» qui I " (niMi'fil, ik preeoaéïer et,
Mirlout, * • inrLIrr à
et nature k dtilruir- ,111 wul-mcnl k rea-»
tn-Hubv rapplifïiii>n nu prtnftp*

I. qui-
qui «

ululi'iim.iin-» r|ul »•• «uni urotultN liai
î i r trmti r"irts *• ii •:<Tt« «al. ib-jt ru cl

' >lr>'imi auiquelles sin
d'apporter

nlhUv de l'-VTiei>mjfrj Ç tQgiiKf»,-,». 14

COLIS POSTAUX

L-' piihlir i-il mtoriii.' qiu1, eonfor-
nii'ineut k | eiiti-uU- iiilen>-iiui' u la
(Jummissu.il ili' r«iiliiip.'iit'.'m'.'iil des
ili nr-'i's e.\jAfrUl>lf?. it»ii!< sa séance,
du <i courant, l o culi* puetaux, dita
cotit- familiaux p'itirrunt dé^ormuis
""In- ex p-'-diéf libre tut'lit. sans inter-
vi!lion di- rAdniiiiistraliou préfecto-

rale" >

COMMISSION
DE OOarriNGEHTEHEN- OCS DENREES

EXPOHTASLES

atawM Ai c ««m 1W0

.Sur IIOÏ pn-awinti.' couxuoaUon j£ M. k
Prfh-t tic la Corse, tuiw lm memlirt» ua l«
:uitimin>lm étaient préwou a la aësnee.

A|Ha u l i l l

'renient rt i|uc tes produll
ieni talss^H m i popuJalloiis. Ir»
iuntcB tint éb> prisai

ivmplojrr, dans l.iur fabrication, n

' . i • : - \ i ; i i s du dtyar

«In. ~ Puur la «llk >if Propnacu. «tuée
m* un' niflun ^Ucile. le itn B-'ra «Wtf en

l'-cl". Pria BUT quai. Il sera arexé da* frai»

LI-H n'prelwiiljnta rlps jiruduclfuni de 3ar-
w: ('li-nrirnl .i-.lllcurs retlc dnnlmiUni da
rii à loua les cunsonunnieur» du déparit-
ipnl

llT l I iH)0 tAl
•ILiBl, M
tuthmont

LéjHMM
fol. l.i •:-m
fu-4 k Ha.il
runl itortl

tnnlrfoé» le* coort.
ont i-t* remplx-a.
« . - A U .Irntaml.'
nralssioB appruu>i l>»
i l au auj^t dm priai-
r a aonditkfn que te

omia fi
1,- IT>'f.t.

d^nuimii-r

anHfcM.— Sur b i
il est lUttàè Oja-aat

•lr M. Ir 1'
» tn**l«Ts pri-
sur» qui pnur-

hulUenn aoll

tenante de H.
•'anra phn k

HERNIEUX

,. H*M CHi-Htapn» Cotawb.

RAVITAILLEMENT

* ' • • . <

i 1



• '»"nrf« •» mmm: il traaa. »~f «.

"ïu£ a» •*££, \£ J ^J1^.
j uii'rff ilult *lr« .«'Uilu au (irt» * ' 1*

^ « u r ii- mer.: u»n " « . « * .«-Biuuk», p r -
,,iuOI ilu it-iUlaillviiicU!, 1» [iril r«*«*u
i)i«* mil»! ju'll *iill •

U M«: mfr.MtMiM Ml».
Ml PCTML: • fr. 10 * MM.

11 c l de Bi.uïJôu r.MK-W .pie I» "**••*»'

IMPRIMERIE
OLLAGNIER

EN VENTE :
L'ARTIGIANO

LIGUE FRANÇAISE

Le* ligueurs ayant n.\u leur o u *
d'uiviULtion sont i*rifs dt se uresen-
lei-«saus n'iard au liunuu de location,
cl»? M. -"«BU». I«r^UK-ur. car ail»
tardiiiL-nl ù «: n-ndir au bureau de lo-
cution iiuur y retenir k-urs places, us
TiMiiiTueul, vu ia tris grande al"-
fliuuct-, de nt ['lus trouver à « caser
convenablement.

COMPAGNIE
FRA1SSINET

HOMIRES M MOIS D'AVRIL 1«M

7 : lïAJacclo pour Marseille, à iS

ISUI poul

Mardi 13: d"AJ«"" P o u r N

*Vi£u 11: le aa.Ua puur JUrMlUc, à
U'iil.

.leiull i S ; île lial«l p">u* ™

Vendredi I t : ue B u t U p»

Duuiacbe ltf: d» Baatia f

Lundi 19 : d'AJacolo pour Marwlllt!,

Mardi iù : de Baolia pour hbracille.

^ M w e r e d . ' i l : d'Ile-HuuaiM! puur Nice. »
" j l ^ T » : «nk,-H*«. pour
1*v'*mîJreJl Ï3: «Je Bas"» P"ur NMK. i

i ; <le BwlU pnur UàU-KiliC

* "un-U1*?:' d-ÀJarcic pour ManrlUa, • «

"Lwidi 16 : d f B u l t t pour Kk*. t 19 ">eu-

Mardi î " : d'AjKci» pnur Nlc«. k 1» heu-
res ( 1 ) .

ltaOi 1»-. de B u t u pour

i. 19: < h e l

"l I ) — Le paquebot • Luunune - •!
ce b.TWW CUnl tuneepULk d'Élu •rrtlt

u.:li|urs juun. ilaaB le eourani d'aniL M
.'lisirt n'es! uiuttjue que tutu r*»en*

[nniaiirNï 11 il* Marseille pour Baslla, k

Lundi I I : <H Ni** pour ite-HouoK. t I»

Mardi i > : d . K M pour B « u a . k 19 heu

^ M c r e m U 14: de t U n e i U i pour »Mtl*. à

Jeu* 15: d. i l n d l h pour AJtMK *
midi.

buutdi 17:deNl<wp«ar
ra-

ts: du

LUMM 19: tic N*e* p«<tr C»l«. k 1S bea-

AVIS DE DECES
a l'honneur J • prévenir ses Membres
i|in' la CviiTérvnce sera donnée par
Y,Unirai itESSOS, à Oalv̂  le lundi
19 avril, a U heures, à la SaiJc d'Aw-

;KcoU- de» Filles).
£* Prétident,

RLTTESTIMI,

Notaire.

PETITE GAZETTE

pJî-'û- ïnwtk'qu'U* »•*•*•'•• dùpruui

—mignun • • I U T M I I

IOUVELLEB MJUMTIHU
.le vai»eiu CarlUli

l

luirukui du P«Ut •

ÂirpiirLeiueat Baulevanl Fâull

î «aresser k l ' t lude J* M* Hintfak>a, DO-

I ou! (jurilu, uir k lerrltuins de ta « ™ -
lt f v ^ l i l'Ui^diUUII <:lie\iil igiS lit; i

thUlLLEltS
HOLLANDAIS

DESSERT EXTRA FIN

ETUDK D'AVOUE

A VENDUS*
K.uiliet .l'-

o n DDUNOt:
L ni' d. >!•»-*d4<n- HufliBnt (ai™ cuisine.
b-'ailriiiser iù buri'uu *lu l*""** atoBUait

KUrmiE FIUNOO-HOU-MI»HC

Médaille dOr, tans, Wlf

Ageul UénOral pour la Corse :

DEMANDEZ PANS TOI S 1M CAFES

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

\GENT POUU LA GOHSE: Jean
WCIANI, S buuU-ivrd du PaUài,

M " MASSEL
DEMIS1IÎ

U Cabinet de Bastia, 16, Bouie-
vard Pauli, est ouvert du 1er au Ii
ue cfuujue mois.

Gabiupt et atflior de prothèse deo-
taire, ['iomlwigc or, platine et ciment.
Extraction de deuLt avec et

J.*B. OLLAONIER

Piùce dttiilair»? Bridge el courom»
en tout gt ure.

AVIS
A Ajaocio, du 15 au Su.
Pour renseignemenb et oorrBHpan-

daoce, prière de s'adreeew : VUto
1. route du Salaria.

Vendredi 1 3 : Ue N**e pour AJwelo, k 11
IK-UT» d i .

^»m«» i l ; de Nice pour BwlJ», k 19 h«u-

Lundi 16: d* Nle« pour Ito-RoUftM, k I»
heurn.

Mtfdl tl : d* NtM pour BuUa. k 19 hnu-

Mermdi » . dt HarMUU pour Bul iv i

Jeudi ! 9 : du Minelll* pour AjMdo, i
mtdi.

I j — Le pu]tKbal . LtUBoaa • «ffoeté
t te wrvir* «uni Mucrpuble d'être «r*l*
•lu l'inv* juur*. ' i « * ks ciHiranl d*irli, la
udparl D'cal iMlh|u4 i)u« •

Syndicat des Employé t de Commerce
et d'Indu*trie

, - u, i,,[.f- .1" -;ti.lif*l Je» Fjnploy*a

li.'û lunill 11

1$ Gérant: L«onut B u n u n

^ EFFICACITÉ
pour ÉVITER FACLEHIEWT

SOIGNER tNERGlâDE
Rhumes. Rhun*** 4* Crrveau,

Laryngites rt<rnU^ on lerttérém,
Bronchite* nigtn on chronique*.

Lemandez un

'DftMIANI'
Vin du Cap Corse au Quinquina

LE HLUSSANCIEN - LE PLUS .KÉPCTË
Tribunal i

. 11 m«r* t»03.

a la Cour d'ApfMl d« Battil
dn 9 rtvnar i«OI.

VRAIE MARQUE
. UAM1ANI « <••, B n U , Cap Corse.

ELECTION
SENATORIALE

DU U AVRIL

irais

UI'K1 4Uiicut eoiivoqu^B aujourd'nui,
Ajaccio, pour pourvoir au reiupk.-

cemcnl de M. Aiitouu- Uavtui, déiuifl-
jniiairtf.

U1 scrutin a été ouvert à $ heuns
>t fermé ù 10 lieurt*.

Les opérations électorales étaient
vsid-k-« par Iv Président du Tribu-
il de prtuiiùrc- instance d'Ajaccio.
,1 u premier tour di- Mrutiu,

M. OALUM, Avocat au Urreaa de
Tunis, membre du Cunseil général de

ico et de la CumniÎBsiOQ limuicière
le Tunisip, Oflicier d« la Lé(
! honneur, wul candidat du parti du
'Union républicaine démocratique, a
U- élu Sénateur, par 417 voix contre

L>ii; à M. le dock-ur Frauçoi» P

NOUVELLE NOTE
DU GOUVERNEMENT

DE LA
GRANDE-BRETAGNE

l'Aiiis. 11 Avril.
Lurd Derby, anibossaduur d AnglL-

l'ire à Taris.st-strendu,ce matin,au
Ouai d'Orsay, ptiur remettre au Pré
lidcut du tU.iisfil k U'xte du la der-
îîùrc Noie du Gouvernement de la
irande-Utfligne.

Cette Note ne sera pas publiée, maia
d'après I impression que noua avoni
pu rwueillir dan» les milieux auto-
risés, il semble qu'elle soit conçu

ies conciliants, qui pourront per-
mettre la continuation des conv.
tiuus.

'pt'iidattt. ct-tle Note n'autorise pas
l'undïassadeur d'Aûglelerre à pren-
dre part aux sôances dp la tlontf i
de? AuibiLHStideiird qui s'ocouj»

e (juestit'Ufi conceroaDt l'Allemagne,
Us terTOfs de cette discuaBion per-

motlont d'espérer que IPS conversa-
s continueront heureusement
ou» croyons savoir que M. Milli

rnnd, Président du Conseil, enverra
prochaint'mfnl une nouvelle Note ai
(niuv.-rnem.uit de la Grande-Breta-
gne.

LA CONFERENCE
DE SAN REMO

LoMHii-s. 11 Avril.
M. LJ'iy.l <itHtrgiT et Lord Uurzol

ont quitté Londres dans la Roir
tmur s<> n-ndre a San Rerao, afin
prvnilir |>&rl aux travaux de la Goo-
fén-nec dr la Pai*

AunstliH apnw la Conférence, M.
Ll(.\il (a^orp- i'( Lurd Curzon se rei

AU JAPON

EPIDEMIE DE GRIPPE
TrtKin, 11 Avril.

Lfcs journaux annoncent *|ue l'épi
ài-mïf <ic grippr. qui a sévi, Ihi '
rJrmi<T, sur h- Japon, a atteint un
loi li ion o\ rirmi «1P [wironnn, d>
plus de flfl.OO"! ont «uccombr.

Les villes •<» P>IIH ppmuvt^M son!
Tokio^vM 9.000 mort», r-t Osaka^vec
10.000.

Les autorités engagent les popula-
tions a porter des masques.

AUX ETATS-UNIS

LA SANTE
DE M. WILSON

NEW-YORK, .1 Avri
Contrairvmint à t<tut ce (ju*1 l'o

sprail , létal .K ««iilé «lu l^éaiden
• "amàUore p u .

Ses amis intimes ne cacbeol plut
ur Inquiétude.
Le bruit court que h PrésidfiOt de

. République des ElaU-Uuii a été
Migé de (V»B*T we w»rtiex m auto-

AU PALAIS-BOURBON

LA REPRISE
DES TRAVAUX

P*IIIB, 11 Avril.
La Chambre des Députes repread
niain fe«> travaux.
Le» couluire de la Cbambre étaient
es animés, crt après-midi.
La Clmaitire commencera des de-
uin ls di^usnidii des projeta de loi
ir les impôt* nouveaux,
PJus de vingt orateurs se sont déjà
it inscrire.

LA SOCIETE
DES NATIONS

PAIIIS, 11 Avril.
U Socii-lé des Nations a lenu, ce
ulin, uni; t^ance privée au Petit
ixenibourg.
In*.1 dt'u&ieuie séance sera tenue

daiit. la soirée.

L'OCCUPATION
DE DUSSELDORF

PAIUH, 11 Avril.
D'après les dermères informatique
mues, on s'attend, duo moment à

l'autre, à .occupation de la ville de
Dusseldorf |«u- lus troupes belges.

LE COMITE FRANÇAIS
DE MOSCOU

STOCKHOLM, 11 Avril.
Un télégramme de Hulaiiigfors dit

que des Français, venant de Russie,
sont arrivés un Finlande, après des
didirulLéa innombrables.

Ils rapportent que les membres du
Comilt' français de Moscou ont été
jolts on prison récemment

Parmi les rescapés arrivés en Fin-
lande, »e trouvent un ofllcier fran-
çais, M. Mathieu, et deux i+oldats du
x*t* bataillon d'infanterie coloniale :
MM. Vivii-ane el Dov&ui, ainsi qu'un
cummer^ant : M. Macbaut.

BOLCHEVISTES
ET FINLANDAIS

Uii-ESHAorB, 11 Avril.

La première Conrénaice des d*ié-
yués bolcbevistes et finlandais a eu
lieu nier, à la frontière, eu vue d'un
armistice.

ÛLARANTE-GINUtJltMh AN.NLt u>-AHANTË-UINQUIEUL MARM 13-OTllL IflfiO

UN VERITABLE
BIJOU D'ART

U machin* i «rire . »'in«ïl> -,
marque frençùse, * ! poche et de bu-
reau. I» pim mimuento rt l« P>"'
sertpus»; jusqu'à ce Jour, est en venu-
chez J. 11UHETT1, PholograplM, 2»
cl lit, boulrvani i'aoli.

DEaKWSTlUTKM TCH» U» MVm

SERVICE DENTAIRE
rtyuUtr itou HUérlnir de la Corn

H. DAUHE. CUmraim-Dmtiil:
a Ajaccio, inaugure on serriee wg""
iirr pour fonu demânt, txtnciia**.
mu de dmXinn, U nignra à Cor».

B i / PmVea** ele*e, B<mi/«™>. Ptma
a tau lea oentre. importaiit» *«

i t d'Ajactno, Corte et
liene.
Ua tournèea a«roDt feitaa en auto,

avw: lout le matériel nécessaire, per-
mettant de travailler dans las méraea
conditions qu'a Ajaccio.

Les personoôs désirant reoeroir dra
soins aonl priéas décrini i M. fi AI'
CUe, CltinrtUn-Bemtiile, 2, Goun
Napnleon, 2, AJACCIO, qui leur «»•
ra par retour la dais de «on pasuap
daaa leur localité et leur fouross
loui l« renwlgn-tn-nw dnuandés.

Le PetitJBâstiais
J O U R N A L

1 0 cranMEs — LE PLUS FOKl T1RAQE DES

QU

Rédaction A AdmloistratloD : BouiavBm du Pauls, Baatia

OTI Dl EN
AVX DE LA

M. Landry
MINISTRE

DE LA MARINE
ABAST1A

Nuti-f |x>fiulatj.iii MTII hieureu&e

d'apprendre que. malgré les [ID''O«!U-
pattonts très absorbantes qui l'appeJ-
l^nt k Paris, notre Ropréttentant, M.
Ari(.lphp Landry, Ministre de lu MH-
hn«-. ue veut [tas quitter la Méditer-
ranée sans venir à Bastia.

Après avoir débarqué s Ajaccio, il
a donc décidé de SG rendre en auto-
mobile dans notn- ville, où it arrive-
ra dans raprés-nii>n de vendredi pro-
chain.

L'acenri 1 le plus enthousiaste lut
stTH réservé.

1 m̂ prou] v liiir d'iuanda <i o pas
rk - s le» a

m
LEUR VOTE

dan» la Question de (Indemnité
purlemaaain

Le Pay» n'a pas été eïactament in-
formé de C«tlt' question si délicate, si '
coniplexe. U i^t bion certain que ré-
floil & vivre avec la simple indemnité
parl.-mentaire dans la hausse soudai-
ne du prU des cbo»w3, avec, par sur-
croît, les chargea qui incombent nu
mandat de député et de sénat ur, —
frais de OTTvf-ondanw, frais rie sc-
t'relarmL déplacements, etc..., — le.
Représentant iiu PrufJe, dépourvu
de fortune personnelle, n'aurait plus
qu'a mourir de faim. Sur ce point,
nulle discussion n'était possible, t t
nulle feuille, de quelque parti qu'elle
relevât, ne sVsl insent eu faui cun-
tre celle évidence.

An contraire, il pouvait différer
d'avis sur la question d'opportunité.
<:••!<,. ainsi ipie nolrv émilient Hepr-i-
pnntant, de Moro-Giaffcrri. avec deux
• ir ~KH collègue, grands bles»é« de
u-h. m-, MM July el Guy du Monlj.
avaient déposé un amendement jwr
lequel il demandail lajourm'men
1 appUcation de la loi, à l'époque où

1* : les prunes fixes et les indemni
tés de moi.Ui*aUon auront été foutes
pajée»;

'•i* toutes les pensions dues
bleues et aux rifonofe de U guerre
iflU-ll+lS, aux venvee, anx orphe-
lin* «l ucendanta des noris de cette
goem aaraot été liquidée* et ordon
nancée<i en application de la loi du
31 tmr, 1W9;

3-. ha arr^ages dus en vertu rie
I article y d« cette loi auront été
payés.

MalhnureuBemenl, catte loi vint en
diftcuMiao devant la Chambra, un
jour où M. de Moro-Giafferri «lait au
Sénat. M. de Montjou monta à la tri
btmr pour appuyer l'amendement. Il
obtint ftUflsitâ! de M. Maginot, Minis-
tri- des Pensions, grand blessé. Je
guerre lui-même, de qui l'influence
est très grande k la Chambre, les plui
recourante» déclarations M. Marina
certifia aux auteur» de l'amendoni'-u
r* volonté ferme d<< liquider au plus
lot ex* deltp» MfT^t. rnii- ni éfm

s amvudviui'iitK. — et il y f n avait
n une vingtaine. — avaient et* re-
.•h. M. dv Moiitjiiu. nu nom de M.
Moro-tiiafferTi. de M. July, s iu-

na ilivunl le desir du MinJ»ln'.
\] n'en ii'sic f»as niuitiB que, dans
•' circoufUiiic* où Iv moyen lui
it offert, notre «rainent R*prést!ii-
il <•! ami a pu trè« clairement aiar-

iiuer w>s intentions d*> dérenw, Wu-
i «t partout les uilért-t» de ceux

qui ont Tait 1B victoir.- do la France
ii: leurs solllTrBnceH et avec luur
"K-

M.ADOLPHE LANDRY
ET LES

PERMISSIONNAIRES
DE LA MARINE

M. Landry, Ministre du lu Marme,
a décidé que, pour les pennisBion-
naires de lu marine, empruntunt la

lie rie mer, le stationnement dans
> ports d'embtirc|uemenl, a\tml le
(iart Jus juiquubols, n-' surail pas
mipi-is dans la durée du lu peniiis-

II vient de dwidor, d'autre part, quo
t permi&iiuiinairfs allant en Uonte.
i dans l'Afrique du Nord, ou en ve-
itil, ftrraii-nl rtnlbûiirsés, pour une
frmissjuiu chaque anuée, d'une

partie du prix commercial de» pas-
iiff-a. Lkitnmu lia Compagnies de ua-
igatiou coiiseuteiil aux permissioa-
•airua dea réductions qui suai géuii-

ralt-ment du moitiù, c'est, en fuit, la
tiraluilë dont IIM jouironl. Ainsi se
trouve rétabli pour eux un avantage
IJUI It'iir avait ele accorxii1 petiiluul lu

il qu'une iiifitructioii d'octo-
11*19 leur avait retiré.

LA REVUE
DE LA PRESSE

C I» bruUltW âlL-munl.! de 18
B l

Q*e i AUUt * soutiennent

nol «nr-mU quo «« W*Mé a»
u «"."uW En .itrlu d l « W I -

ir.'H u r ailij. Klk d
itKi qn'ïllB le

la trmlU.

truiU' da Venuillloi, n
e, au* ftiUé* tultrat. t

pour t i trer 1«K nicuur

n f U u - « (l
uoiis uiw U
ait ut*niiu

Ulé. Il e u pénal» ( i ) vuu I» prulugu
m niliauitt mllitaim lniiiusée V»I k* m

tuulioO» p»aiiiiu«l el que la L^iuilnUun d u
l lUl Umliuiu d l'ulfùn; d
il.uurK - pernirilre d

IUÏII di» ruinlHlra. nV.L rcunl «fré»
uuo Lrau luagu* ilmenCï. La preuc a L-aïâ
nu gouvurtuauBut 6uo dctulr. UUn useord

me, clic • airiirouv^ rin.Uuli.ve Inui-
jsiuru qu 11 a'itgiiuMiit unlquci.mai de ru-
un llilt BCClKUlltl. CilUjiHeU plU» DCi tiHL
i iiuunleaanl i|U'.l luul euujicr nourl à
nlutyreLiALiûrii* «UuuaiuiJls 41A rjiae-

io» bueti ui-îmen du UTtiU ue Vanail-

ELECTION
SENATORIALE

DU 11 AVRIL

REMERCIEMENTS
AL\ ELECTElliS SESATOMAVX

Mes chère Amia,
vous remercie du fotid du cœur,

uis fier d avoir gruujn- vu si grand
nbre, sur mon uvui, vos truupes wi

solides fl si Ûdèles.

Seule, la foret; de notre commune
initié nous a animés d&us la bataille.

Nous en sortons grandis et honoré»,
amertume el sans rancumr, avtv

la ct-rti^uiie eululanlc des vicb>in-d

jcbain
K. I'ITTI-FEIUIAUUI.

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

riapr ifc SI. Pnul Bmulcl, <>tuilii<Ql en il
ch«rro«.lr toUBin.'. Mlle
. (llli- -I- -M JHIÏ'1" FN-f

rat ilu l<UTi>au <k Tunis

,1 «[«rtenwBUl ik rirwlruolii».

el rarti» * *
l (Uonri jMS-BaptiaU. à

COMPAGNIE
FRAISSiNET

SOUYEAVX TARIFS

: Siius-ScK-lairt' d'Klal au Uinh
dus Travaux public», diurne de

port», de la marine marcliai.<ie el de:
pfcheg,

.\rrète;
Les tarifs applicable au trauspor

dt-s jiajssa^ers ^luumtun; et droiti> i)
port uou tïouiprb) sur les ligues d.

<j(irw, sunl tiM'a uinsi qu il suil, i
'iiijiler du 15 avril 11WU inclus:

Traji-l direct de Marseillv ou di
Niw, u Bmitia, à Ajaccio. à CuJvi e

;
De Toulon à Calvi

et iirt'-tfT*a;

I». Mar»eUlti à Nice et vke-verm:
1" classe Frs. 1K 5U
a-daue 12 —
^ classe 7 —

D'Ajaccio u Propriano, du Propria-
o u Uonifacio et VILI- versa:
l" classe t>S. 9 —
^ ciusst; 7 —
:? cla^e 5 —

De Calvi ou de l'Ile-Rouese è Ajac-
cio ou à Batilia, d'Ajaccio à Bunifa-
cio tt noe-rma;

1" clasw.! Frs. 14 —
2" classe 10 —
3* classe ? —

Fait À Pari», le 30 mare ,tfcW.

Paul BIOKOX.

MAGISTRATURE

Par arn-tH du l»n«ureur e"!-
5 avril I1MJ, ont été nommes officiers
du Minislèni public («rô le Tribunal
I'; simple police du canton:

A Sarrolo-Carctipû,.,, M. Bonartli
uppluaiil du Jugv de l'aix, eu rt>ni-

.>lacement de M. Aiubrosiui, atteint
pur la limite d'Age;

A Piaua. M. AJcsàandri, suppléaiil
i Jugv iji> Paix, en rvnifilari-nn'iii
' M. Padov&ni. aémi^i.mnair».

SARTENE

l an.
;*liti uni- itifaal >fan- mtc
.• et qm *™i j™,,. jusqu'à . .

la plus purf»jte unie. Ui

provoqua ch*! clic UM m
lpt*t dr l.tnpi nxrta a> nklalanni-.
I"(IK-BI nlatm du tiapiirrui pflll
t l i h u o c t t w lira wWwtt»

l^a fatiat'vjia'M oui î u uî u mtr
cnurul. La paputalkn lauU enLii-
lew a UHiKHHW*. fn relu- eircon

nitrat. iinnl file •;•!

rnosloVrabtFa (amllle* dr
it il'AJ»i-( m >ttrtnt*s par ec deuil.

LES DESESPERES

Hier, h rinq heure? <lu maUn.
quartier <Jw Caiiaiipellc elait mise
énini jwr une aifUination partant au
numi>in» 3 de la ru*1 sans nom.

Dans œtt>! mai* m habitait un
journalier tlu n»m de Umbertu l'ao-
lini, api de 34 ans, qui, depuis quel-
que ipmpB. donnait des i

U d'*'t<>[i<iti<'ii v.'tmit biiii du domi-
cile de cet individu qui, r»rt neureu-

fiil, avait épargné sa fcinme, w
i-i.tant di1 «• logfr un*1 balle ilnns

la l̂ tfi.
[A- i>l«fw a t»lt' adinb" d'urgence n

'llùpilal Civil (.1 sa bh-itsure, quoique
JL-S grave, in* ni-'t lias, pour le mu-
neijl, ne» ji-iira i-ii ilangi'r.

UGUE FRANÇAISE
Le* ligu.-urs ayant n-yu leur carlu

d inviuilion 8'isil uriOs du se (iréseii-
ter Btms rt'Ui'd nu Jjurttiu dt; lix:atioii,

M. l'ugyi, parfumeur, car ails
tardaient ù ee rendre au bureau de lo-

•u pour y retenir leurs piur>a, ils
^ t r a i e n t , vu la Irus grandi! ai-

fJuence, de ne plus trouver à se caser
enablement.

POSTE, TELEGRAPHES
ET TELEPHONES

A partir {lu premier avn
manli, iMJiii appliqué dai

Lr? l<'pi-iip biques du rfigme u

Ëurtui: de U
Surluu Je <J
Surta» (ta (I
Droit d<- FO(>I

mt ih- lit mot*. *.ill 1 f
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i unnlIitiHÂB *uv •rti^lrlai IC'HT1

1 •VpplhJU*r9 m i aû Licirv u v
icr aiWricor <-l franco-colonialt Wk'BTJUibe» .
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1 M
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ri, i mw mnr* i mm mors. I trmt*
ur lm prcl
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rralioi^s.

m «1 un-

aluni 1 «OU frases, t
nrs ou fruUnn .le

d. ;,.itIM1 rranrs. 6

t un fracli"n 'lu 1

| M «• t>*rta

en i fil fruw«
iiV p«»lf »< rompo

r^laUona rginm<r>
È ilrinl i p.Trevxr «

k 0 fr 30.

M - r i - ••• —îi—i~. sm

itta 0 fr. «
KM h m
francs pour
1 fftuw par
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CVRNOS-PALACE

IJ , liir-<l •• >!!"'"• ''"''•'•'•
,j,,ur« ».,un,,i,S- .1- ««l>«laif «

al. | .l«mr.lrli.iror-
l 1 .-iitm

.(••lil'-
>llc vii
HI11.S }

- ••! u n

ni dViifUypr, malgr*
,., un eh.-f cui-

• français
ù-\ "^ Bit .'•l.fcwliit ll'ilfl '!•' MarwUle.

A Mrtir d'aujaunl'hni, l'no-IkTls
tal.l.- .lu rpm- cm^-ndm un «T-
vi,-.' » in-ix IK.: H «" «Tvic" « la car-
I,. H «ra ni nv^in- .1^ .l.inii.T satia-
raction aux grturm t̂s l.-s plus deli-

l

q icntale.

N
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PARISIENNES
6, Bou/rrarJ du Mail <ra f tt*oe)

Arrivagt * ««xttte. pour la t a u »
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rHEÀTREjMUNlClPÀL .

I
AVIS

il J. an Man-'tti, <ii"<

i MAMETlW M. GÛh-omli. « Fiume U Ulino. a
T i'h.miv'ur de lairw connaître a ea

1 cliiMilele un il a revu le Kuufiv et Sul-
[ ['.!>' |iour le- vignes Ainsi iju'uii stook

min-ll-s et tabac» >iu iF [murra
• À lie? prix très avantageux.

UNE NUIT DE NOCES FOURNITURE
DE H > l l DE CMAUFF"O*

m irotl-
I.»» n^utioul. qui 1K.11

• lA [ourftUurv tu IHJIS i|« rliu
p«4 du 113' r^giim-nl d'IBfuuiuriï, • muua,
ikvrunl •'•dreiaiir, pour luu* rwwelfn*-
nirnls. au bureau Uu rbef du tflilallhm, cuin-
lUanUitnt nid}^r du curp*. raiume Sain! •

~ Juwph. à Bullu, Unit lu» Juurs. asuf dl-
1 niauctir* cl f*U»\ lit 9 IWUTC. t II heure».

U M LE COMMANDANT MAJOH.

DEMANDEZ DANS TOUS les CAFES

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

in- I,IU[-S I*» «jwl'1* i'-*>«*t t»ïhii«HM».
MATERIAUX

DE COiySTKUCTION

CHARLES CLEMENT
MAUAS1.\I< <it.M:HALX, SAUflA

MOUVEMENT
ADMINISTRATIF

l ' i u» , 12 Avril.
M. LeulJ ViUiui, &uu«-préfcl île 8t-

Uu»itiii. M tiouuu^ p r rM de la Lo-

M. PAUL DESCHANEL
RENTRE A PARIS

J'Allie, 15 Avril.
U- l'H-siUi-ht de la Régublique, de

Mour «le Ni»», eal wrivé à P«r
lidi cUiquauU'.
Sur l*-* quais Ae la g a « de Lyon,
a (•& r.'çu par U>s mrmfam du Cabi
et. If I»ivfi-t de pulice, lu Uraud
liauclier de la U&ou d'IIuuueur,

LA CONFERENCE
DES AMBASSADEURS

PAIUS, l i ' Avril.
]A Conft'peuw des Ambassadeurs
•M Kuiiio ce matiu, à 10 heuroa,
•us la pn'iHdeiice du M. JUIHÎ Cam-

Iwn.
Loni Derb>-, ambassadeur (IP la

ETAT-CIVIL
du 30 mars UsA)

*&CÉU&>.'«i^ri-iW*

m n 6.) franc M"

ft-nr.sïiT 4 M françon â«mlu tiuiiio,

K U U
II * i!ic ptrth., *itr I» lemloére de la com-

mun. .]* l'iuuli J Al~w.it» oheiml àgd de i
au» ni»- Iwi. |ii«i "Iru.l l l r **Tirr« blanc )u»-

J -H. 0LLAQN1ER

U Gérm*- L*.imai

,
<iii Marie, mie Cu»ia,

l^ur Mit, M. et Mnw Muruuccl NvjU née
Prlheritu. M»« Kïlicw al M Jmepfa Cwwto.
dv Mar*"illr, M ri Mme BlUart, O** Luehe-
rttii de Marscllk:

Les Uniill*. MsUçl, Oanowa. C-«taio. Hi
maniml ummu. de î«tot-FloreoU sanul
Al.wi-1. lUipinm. rusorllL OUfMlU. Panl
Cirlc. H*iHf>kU, Vezuul. BonelU. l^dron
v , M a r l a o ;

ont la d>'Uleur de faire part 4 Irura |
r̂ BlB. amis vl runnalrawv '1* U perle
fruille qu'il» vieDEiral .Vi*prauv«r «a U par
ioonc de

Irur ra^r». talt-rn. rr. nran.riu.rf fl Uni*,
drrériée. Ir 12 «Mil IMÏ". t l « f •>" Bï '""
munit df* Mcrvnit'ali- tli- l ' M w

Kl !••* pnçnl <la^i>l'T .i MJO euU-i
mrBl qui aura ln-ti .mj itirl'lmi. niitntl
ci>uratil. k une keurv (ta I JJJITa-nudi

Maint* murluaire- ni* tk.tooeU». 8.
Lt prient t i n lient Ucu de IclLir da («in

Demandez un

DAMIANT
. j t Yin du Cap Corse au Quinquina
LE l'LUS ANCIEN — LE PLUS I.ÉPUTE

kMOttWl 4* TrilMMl civil 4a i
do « mars IW3.

Arrêt ils l» Cour d'Appel de I
du » Utner iMM.

VRAIE MARQUE
S. DA.M1ANI A C , Bailla, Cfp Cône. FRANCK

}r atôriaux pour Construction»

6 Bi*, Rue de l'Opéra, 6 /?u, B^.ÇTM

Agfnl dépositaire du Onmptoir Techniqw d<*s o r p * gras
Huil-s roinérolnn H dfrivéa — Omisses, etc., etc.

BxpMiliun dans toute la CÛTM : Oroa, Demi-froa, DéUil.

DANS LE BASSIN
DE LA RUHR

LE KKTUAIT DES TBOfPta
ALLEMANDE»

I'AIIIS, 12 AfriL
U'aprèti un telégraoinip de Berlin,

un annonce tifliciciuemml uue If re-
trail des Uvupe^ qui ne sont plu= iw-
cessain-s doux le basviu de la Huhr
a déjà commencé.

L'OCCUPATION
DE BADEN-HAUSEN

UALK, W Avril.
L'a télégramme de source alleuuin

de annonce que la ville du Uadei
Hdusen, fituitt' au Nord de Darias-
tadt, a été occupée par un bataillon
français de troupisi uiétropolitttiues.

L.-H troufH* frttiitaiwîs ont elTt-ctutï
me Italtue dans la forêt, dun» le but

' découvrir des soldaU de la
riclww/ehr.
Ju«)u à présent, tout mi calme.

Lan paLruuille française, a poussé
usqu'à Slwkstad, en territoire bava-

i, mais elle a reçu tordre de se re-
tirer imju

: Ifs grévintea,
chiffre de mj

La Cutifcreiict; a pris «somiaissance
approuvé la lettre d'envoi qui doit

accompagner la réponse des Puissao-
aliiéttt aux observations préseu-
par le tiouverneuieul de Hongrie

sur le traite de Saiut-Oennain.
L'ensemble des ducuinenU à remel-
t- est terminé, sauf sur un point de

délail qui reste en suspens.
t»n l'sjwrf pouvoir remettre ces do-

umeiib daiw If courant de la Ëemai-
i<- il la délégation hongniise.

La U>nféreliCT a approuvé, rnsuile.
ur la proposition dp la Commission

de lai'r*.nautique, une modification
l'article 5 dc-s conventions aérien-
•s, deslinée à faciliter 1 adhésion dea

Puisaaiices neutre» à cos conventions

LE DESACCORD
FRANCO-ANGLAIS

Le? juurn
tnnt la ti,4f

LONDRES, l^
\ du malin
sDrvwiiif daii

l^es homme?. d'Rtat frait<-&,4 sonl
as*xclairvoviuita poar voir i|u« I
|H.rhiiiw nVlli- df la iiouvi-lif N<ile du
....^.•nMTM-iil^r la Grant.r<-.lfvt»t.n<
s<: In.d Vf dans I a!wuran«' e<|Jicili
qi»> le M iliisler^ Ll«yd &-orge pst aus -
si «i«'-lfrmin« qufr jamais H im[«H«-i
r r ïwu t i r tn d.-s OIBUM^I ïln Traita de
Virsailli* qui a(Tedent !<• plus direc-
tement la France.

LORD DERBY
CHEZ M. MILLERAND

PâBIf.. . 2 AT

ml IVrby a été reçi
il du O>nml, à qui

\ la répons- ilu (inuventomeni
linunii-BrvUfliie a la Note

du Gouvernement frajn,-«is.
L iiofin-ssion recueillie dans les mi

ieuK autorisas permet de dire que I
liwusfiion enlre le» deu» (iouvernt
nenU a fait de sérieux progrès.

(lu p-s[iére que 1 incident va être clo«
rt-n prochainement.

d'- la

\#s vitlr* dr Chciiimiti M (Je Swig-
kan ont fleranrid.1 a
aaxon oV ne pus ^tre c»mpriwfl dans
In tout' dm opérations, mais le pre-
mier ministre liradnauer a déclaré
qu'il no pouvait imposer crltc irstrie-
tiou au

On signale des grèves partielle»

Drada. :

EN
SAXE MERIDIONALE

BERLIN, 1? Avril.
La situation, en Saxe méridionale,

présente beaucoup d'analogie avec
ulle qui s'est développée, dans le bas-

ù n de la Kuhr.
L'ampleur des préparatifs uilitai-
•s donne, limpressiuii que le com-

luaiulenient échappe au cunlrôie dea
autorités civiles, qui se préoccupent

de mettre k la raison le chef de
bande HœlU, que de faire expier aux

ganisatitius ouvrières leur attitude
'iKlanl lu Coup d'Etat.
l u e grande fermentation règne

parmi les uuvriers.
Do grandes manifstations ont eu

lieu à Plauen. ,
HœlU a déclaré qu'il mettra à mort

les grands propriétaires qu'il tient
nomme otage», el qu'il incendiera
leurs, di.maiiies-

11 a proclamé la grève générale.

LA DISSOLUTION
DELA

BRIGADE DE MARINE
IlEnux. 1ï Avril.

La dissolution de la brigade do ma-
riiif trlianll devait ibv effectuée
pi.ur li- lf> avril, aux termes de la
clause du Traité de Versailles qui ré-
duit l'efferlif il.- l'arméf allemande à
a^MWt hommes.

On prête au liouvernenjeut Fran-
çais, an cas où cette brigade refuse-
rait de SP difsoudrp, de prendre les
moyeiui li-fl pli» énergiqo«s, et même,
au bnnoin. d'emplor^r la force.

UNE EXPLOSION
A KŒNISBERG

LotiuiiES, 12 Avril.
U- ciirrespondant itu fkiily Mail te-

tégraphi^ a «• jornal, 6e Ber-
lin, qaunc explosion d'un dépôt de
muni lions s'ewt pniduile prrâ du KIE-
nisberp. et qu'elle aurait causé plu-
sieurs ci-ntainen de victimes.

CHAMI
DES DEPUTES

prénOmct de M. MOi'L PMRMT

U uéauce est ouverte à U beurM.
Toutes les tribunes et galeries aoat

boudées.
La plupart do* membres du GffU-

vcruemDiit syiit a leur bauo,

LES RESULTATS
DU

DERNIER EMPRUNT
Au deliul du la féanc-, M. Françou

hlAUSAL, Ministre de* Finance*, fut
naître à la Chambre lea résultats

du dernier emprunt.
Cet emprunt a rapporté quinte mtf-

liruds 9S0 vnltiotu, dont ù x milliards
trfti» cent millions en argent fraii.

Les comptable» du Trésor ont re-
cueilli, pour leur part, 5 mitliardi.

Les etabluuwuipui» de crédit, 4 mil-
Hanti.

La Banque de Franco, 6" milliard*
530 million*.

Le» colouit-s. S5 millions.
L'étranger, 275 milnona.

L'HLEVTION DE LA MARTWtQVE

Après un assez court débat, la
Chambre adopk les conti usions du
rapport de M. Marcel Cacbiu, député
de la Seine, sur les opérationfl «eo-
torales de la Martinique.

L'élection est validée.

INTERPELLATIONS
SI H LES FOHTLSES DE GUERRE

l'IuHRurs dêput*'s demandènl à in-
ttTj>elhT le (jouveruement sur les me-
sures que preudra IK I>ré8ident du
Conseil à l'égard des fortunes brus-
quées et lea scandaleux profits dé-
noncés k la tribune.

La discussion de wUu iuterpella-
tion est renvoyée à une date ulté-
rieure.

NOUVEAUX IMPOTS
L'ordre du jour appelle ensuite la

discussion du projet de loi ayant pour
objet la création de nouvelles rw-
sources fiscales.

La discussion générale est ouverte.
M. Boinard est opposé a l'im-

pôt sur le chiffre des affaires.
M. \ mrrnt Auriotfl.u nom du grou-

pe socialiste, réprouve la politique
fiscale pendant la guerre, puû exa-
mine l'encaissement des divers mo-
yen» proposés pour faire face a U
situation.

L'orateur trouve que ces moyens
sont insuffisants.

].*• seul remède capable de relever
niw finances est le prélèvement sur le
capital.

V. (harlet Dumont, Rapporteur
gv iiéra], expose longuement et clai-
rement les conception! de la Com-
mission des r^n&nces.

Lra solutions quelle apporte ont
été choisies avec la préoccupation do-
minante de donner ao Trésor lea res-
sources dont il a besoin.

L'orateur demande a la Chambre
de voter rapidement toi nouvmux im-
[•ots demandés.

( U *^n<r est levée.)

OtABA-VTIÎ-CWgUlEME A.NSEE, — » •
l i AVRIL « S I

Le Petit Bastiais
> J O U R N A L

1 0 CEMIMES — LE PLUS FOKI TIRAGE DES

Rédact ion A Admin is t ra t ion : B, Bouicvwi du Palala. Baatla

«ont pafmbki i)Êm*

QUOTI Dl EN
DE LA CORSE

ELECTION
SENATORIALE

DU U AVRIL

LES IMPRESSIONS
D'UN DELEGUE

Le tralii du samedi matin est celui
qui va amener n Ajaccio la majeure
[•artjp il<-* délégués.

Au moment du départ commence
â circuler, sur les quais de la gare, la
nouvel le LJU,' I un vient de lélépnoniir
d'Ajaccio et d'après laquelle une «or-
t>> de graod CoDoeil, compost de dou-
te membre*, aurai t d-tulf que M. Gal-
lim devait etM k JWLI candidat du
parti républicain démocratique cor-
M' Ik-tte itouvelle a vite fuit de se r>-
^landre et on la voit discuter avec aiii-
mabon par les délègues qui j« com-
infiitent divwM«»ent.

Le t ra io « t très long et il perd
quelque* • l in i lh» de plus k chaque
gare, a N W des déléguée qui a y em-
barqueaL

Arides de nouvelles, ces dêlégui-s
d.-M oommuiWM rurales s'enquièrent
auprès de l e o n eollégtiea citadins qui
peuvent facilement satisfaire U-ur cu-
rioBtLé i-u leur (uuion|atit la décision
ftutrêmi' du Uon»eii ites Uouzt.

rji arr ivant k Ajaccio, on retrouve
les collègue* partis la veille ; on leur
demanda de» détail» sur la réunion
du Conseil des Douze, sur la marclie
dit* débats devant évite juridiction
<:iipr^me, etc... Fuie, on ae mil en
quête <J'imft e t u u b r e , chost parUeu-
h . T t m t m diriicile a trouver.

Lt: collegn électoral comprend 7H4
éhcleurii vt-iius de loiis les points de
l l le . Au surplus, de mimbrrux amis
des candidat--' sont venus à Ajaccio,
quoique non électeurs, mais pour
pluiiier auprès des délégués la cause
d'- leur favoh. Un voit même des dé-
lê{(i,e* qui, ayant considéré ce dépla-
cement comme un voyage d'agre-
lïii-nl. t.til amené leur famille.

l^tU* a b u u i k a r e inusitée dt- vtiya-
g"'i,r> a provoqué une liausse. incro-
ytbl** dans II- prix des chambres d'hô-
tel : une chamhre haliiUbl.' *- paie
+.1 franc» et une chambre in habita! >1P
'M francs. Avec cela, des hôteliers
exigent du voyageur un minimum df
troi» jours de location (certains me-
nte exigent cinq jours? et, de la sorti',
une chambre uittonfortaLDlf et niai-
saine, e*l louée, en réalité, au prix fa-
!>uieui de soixante francs. Quelques
di brouillards parviennent à s» casiT
en ville dans des conditions un peu
tii'iiiij- muHVsises, A des prix moins
• «lnirlxtanU et «ans se voir imposer
de minimum de jours de location.

Le dimanche, grandi' animation
autour de la préfecture., où *• com-
menta li' piur-quoi de* candidat.

t u préliminaire, destiné à éviter
tiiul désaccord dans le grand parti
d Union républicaine démocratique
corse, devenu si puiseanL a précédé
l'élection **n*tonalp.

Chaque candidat désigna ses arbi-
trai.

M Emile Sari porta son choix sur
MM. flarlotu. Gaudin et fîregorj,

M l'i-rre-Françiiis du t^sabiam
porta I. «î.'n ?ur MM. Casatla, S.-L
l.avini ptMoreti.

M. ltaiiani sur MM. Guttoli. Masso-

k-n éviiiieniiîuts. <*1CU1L'UI ic* pro-
iMitiilités. La pluie qui, k un momeut,
iiimbe assez vioIt-nU', ilisperat un peu
la foule qui vieul s'abriter BOUS la
L k du «*fé lUpoléou piuidaiit que
les consommateurs «t^ibléa «'"' 1»
U-rrtuuk: awiisteul au d/'Illé, pUivant
le» noms SLF ceux qu'ils rwiuimaia-
« i l : dopuU-a d'aujourd'hui, députés
l'Lie-r, députât d« denum, candidats
•,u Sénat, boinmea iulluents, person-
iages haut pinces.

A un moment, un groupe nnpor-
aut diBseenti du iiaut du cours Napo-
eoii. U- BUIII des montagnards tra-
uus, bien alignéo et uiarctuuit au pas.
Ce» boninies sont les délégmia di> i ar-
rondissement de Sarltfne qui viwmwit
loua voter en ma»»; uour le candidat

1 leur choix.
D'autres groupes vtriuunt ensuite

et, vu déniant, manifestent leur ojii-
inoti en favi-ur du uaadîilat pour lf-
iut'1 ils vont voler. A ce oioturut, !'(•-
lit-lion nu fait plus aucun doult1 et
M. Uallini est d ores et déjà conâidê-

conimn élu.
Le (iepouilleuwnt qui suit n offre
us d intérêt que pour connaître le
liffre de la majorité.
Vu tlâlégué. habitant la Tunisie,

avant eu la maliiioontreuae idée de
ii-lribuer des bulletins de vote por-
mit la mention: <• F. (ialliui, Kmpe-
i>ur du Sanel », voit annul-r cua
lullftin*, car ainsi en décide k Bu-
eau, après une vive discussion.

LL résultat du dépouillement al-
liiUiant 41? voix à M. Uallini et 3»b
u M. Pitti-Fetraudi, le pn-initv est
iiroclamé élu. Ses amis lui fout une

•liim et l'accompagnent jusqu'à
u hôti't t-Q ohantanl des chants d al-

"™

U* K-niiltal» de lélection Bout les
nvants:
Inscrits
V»uuita iJJ
Suffrages exprimes ••• '°"
UulleUu blanc *
Majoritt! absolue 3ln

Ont ulileim :
M. OALUNI * i 7 v o i l [

Docteur PITTI-PERHASDI 3W VOIX

REPONSE DU BERGER
A LA_BERGERE

BASTH, le lu Avril 11W0.
H. le Din-cteur du Petit Riutiai»,

},-. lis. dans votre estimable journal
de ce jour, I article intitulé : « Le
Granit d'Aiyajula », signé Toussaint
Gontrest, architecte du (iHiverne-
ment.

ne m'arrête pas au projet qui; M.
(kn-treat soumet, à nous, » » compm-
niites. II me suffira de dire qu il est
miiidinse, digiif d'un S<''wsU-is ou
1 un Frnlinaiid d<- Ijesieps. L'i<l.i>, ••n
•net, de transporter le m«.n..'jte il'A!-
ifujola qui pfM- la bagatetli dr trois
>u quatre cent mille kilos à qua: l « s -
,\«, et, de In, sur une coiline di-s en-
i-iion* ou bien encore de le « trim-
baller » « travers les gorp-s .
ques du Uolu jusqu'à Pontenovo. est
uni idée, je lavoin1, p»1" *•
tout simplement Culi^st
pourtant qu'une affaire
millions (au prix <t» heiirrc actuelle-
ment). Je souhaite ardemment .i mon
Ultiitueux camarade de trouver le
« magot •• dont il parh pour m>ner à
1 *.!,,..• lin l'eKéculiou <fe

ainsi, M i M H BKMM W ettroment ta

LA POLICE VEILLE, £ ! SYNDICAT AGRICOLE

EX enfin, U. Gallini sur MM. Fa-
am, Muracciole nt Colonna d'Utria
Après un mûr eitamen de la ques-

tion; »pre» avoir entendu lc pli
de<< candidats, la Gominio

utive ainsi désignée procéda

projeL
Mais (il y a un mais dans

/Assembles' gt;n« raie des membre*
du Syndicat aprieol" de. la (inrse ijui
a été U'tiu-' n r i lûl i l il - Ville de Itastia
le 1) du courant, a. sur la [irrijH(silnni
âf IA Chambn' synifimle el H I imaïu-
mili- de sm meDibrcH, décidé la trans-
f..r[iialiri(i du Synitirat en Syndicat

iti'jiarteiuentai.
IJCS» statuts <n seront publiés in-

cessamment et un exemplaire en sera
adressé a tous les adhérente.

France et Angletent
Nous dHwnm qail j a nw OIMM qoe le pu-

AUX ETATS-UNIS .vin-). Toussaint Contrat.
ititi Hrtieli' •• in cauda v^nenum »
[,,.115 h u r e la flèche de Parlhe. II an
iinntv. in j>9H.*aill, que ai m jinijfl au-
rait « une ttutre gueule </ite la F
tante H'atactr projetée par k Contexi
muntripal d'avtmt-QUrrre ».

Mes compatriote» bastiais on
compris <|nil s'agit du projet -le mor
ami. Louis Patriarche, nlaiuain
membn* du ju ry du Snlon ries Artis
t«' français, dont je suis te nwi.rs.li
collaboralrur, pour l'exécution du
monnment aux Mort* pour In l'a
trie.

Je tue crois donc autorisé à ropon
dr.-.

Jp difl n Toii*aâint fionlrpst:
1- Ou ii iiniwnî tont $•• nnlro pn.jel

LA GREVE
DES CHEMINOTS

Cabinal de Baatia, 16,
nrd Pull, n i ounct du IT M II
ae tbaqiu moù.

Cabinet et atelier de prtpthiM ta-
tair.'. P lomba^ or, pimllae t
ExtractioD de danto arao at MM

lheale.
Pièce doutai™ Bridge <* o n n a >

Apres tnn
liru, ayant

, (Y
qui' du part
quecort*.

N V W - Y O M . , )-J Avril,
La ftréve dos obeminoU paralyse

(oui traite.
Le < inuverneuiHit prvnd en consé-

quence le» mesures lus plus radicales.
U envisage la mobilisation de

45.000 camion» mi l i t a i r e , de 70Û.O0O
camions privés, et de ? millions d'au-
tonirihilp?.

LH nombre des cheminot», aotreintt

r- :, —
U Chambre syndicale ayan

que ses membres se r^un
l è au siège du Synd

tous- les premiers lundis de chaque
mois, a 2 heure» de relevén, p»»ur l'p-
Mtmi-ti des mioslions d'aotnalite apri
i-iùi-; lu ivuiii..[i aura 11 u eve.-(itnm-

Le café Napoléon, dont toun les dé
admirent la beauté, regorge

de sonde . On discute «ur les chances
dm deux candidats qui restent

de la rraiWE, nolr<: alW« ilprou»*B
Mf.]fi.a-t-r- n,. [M. y,i- 1,,) IMI

L I R E
A LA DEUXIEME PAGE

NOS TELEGPA.MRIES

lar-HiMima J.-B. 0LLAQN1EH

*t qu'il u est doue pas tu druil d t «.ri-
juer;
y 11 doit savoir, comme moi, que

fautâmes Walace sont deu œu-
I* esseulieUeinent a^ehitecturllle^,

et nos projfts lie coniportPiit aucune
; ddrt ' tnt tclun' , cl queulin, IIOUM
JUS çoumieu adn^K-:. n aucun ur-
t t y pour composer nos t*i|uisws,

uar nous avion» compris, avant Toub-
aaint Oonlri-al, qu'un mélaiigM&ut de
1 architecture à autre projet, nous fm-
•iuji^ certainement tùmbés dans lo
;ciiif " t'ulitaiUi' Wiiiaw; >•, c'est-à-
Ure ilans une OJUVTI> minuâcule uu

mesquiiii', vu les dimensions dv. uo-
tre plaui- Saint-Nicolas. (Juc Tous-

it Contres! veuillu doue bien re-
er BVS critiques acorbe» uu mo-

ment où jKip-e BMUjuette sera expuséi1.
Serait-il màconUnl qu'oit tic l'ail

i> chuisi couunu arcliilecti? Mais
muuciit le faire, puisque notre pro-
t ae compoiie pas d urcbit'.'cturt:?
Ijii^uz-moi vous remerciur, M. Iti

Directeur, e t c .

Jeau l'KBLE,
Artitie KvtyUur, à Kastia.

LA REVUE
DE LA PRESSE

Du U M J H H TMmLATT :

La Autt française

i [rutile DM-ni ijuc *n |»i>ùUi.uc
ieimi^ac Uésirc «mctrcuienl e

Du PAU. HALL OaXETTC :

t'occupa.W» de Francfort

j» cl à ..imcllre l'Impér.Uit nei;cs»iUi
cwJrt aux Mtnianils qu'ils ni.- iluiveol
•••jtr ilo •« iKrubtr au» clouaoi du
de pal*. Lvs «UUJIHU.'H». en oc ilill

les rifÇlua» uvoUp̂ CK "1 Ie* «unes
turent arrtlOes u<-ù («r un impie

ai J*r inuguici: ih vunqtKur, mal»
d empêcher le puli mllIUlre ailc-

n\anU de nwipre \me tait de plus l«* fruD-
un cl plonger à BUU»(«u
uuiu tes burruura dv I*

guerre eu <K>Dônl IUJM: euuw k wo imtincl
UtL

la rttpontabiiUé de Wjlton

/équiTOgur du Iraild de pui e'aggrtv^.
En fait, t'KDlenlc «JTiïc à et duallune traa-
oo-^hmaM m p i r u n u te de nkmlé m*ia
par l'eKel d'uM nftùc aiMifcrtim d M taa

in «nwb renj»o«i*ka aoM U <«"«"«*•
mncnliqiH) ri I'MUM dt WHMa. SI. * VBT-
.llten. ta ïttl eaoMiUrd tk «onltoa « m m
i problème de ton»», ri M aU itBoèremcnt
<t.tt<io« lr*pm * l» Ytatat™. • « • > • "e*-

UNION
DE» GRANDES ASSOCIATIONS FRANCAlaCI

LICUE FRANÇAISE

Tuus les ligueurs que l'iieure un
peu matuuuu net lraie pas voudront
bien »L' trouver tleuiaii. matin, a. l'or-
TiMv du courrier du Marseille, uliu
d'y n-oevoir l'aitiiral teston, grand
olliciiT dt la légion tl'lioiu^ur,
membre du Conseil national de la Li-
yue Fratitiiisv, qui viuiit (louiiflr ù
Uustiu UUL- de ci's uonléreiict-'s daus
letquclle» il vxaie cl qui ot>tinri?ut
un si grand succéy tunL eu Franue
qu à Ittraoigur.

L'Riuiral Betton, père de ileux vail-
lanU oTiiciers giont'uwinent lumnùs

Ulioiup d'Iioiuieur, sera re^-u dans
uj-tTs-uiidi par ks cuiuaraiJi-» de ses

cht-rs dispurus, par la r éiiératiou des
Mulilùs,'lflL!S&iJs, lU:form<^, Veuves et
Ui'|JUn!iiiB da la gutirro.

Lu coufereuce du i amiral iimton
s i ra nuu wuieuieiil des plus ilil^rus-
smites, eUe sera égiUL-iiM-ut des plud
uibtructivtjs. Ce coulérenciur, esprit
émuiL'iiimeut supérieur, qui était iit-
j<i uflicier a 1 àyi- où beaucoup ne
Bout encore que. Ijcutun, c «at-â-dire
à 1 kge. de dix-sept ans, ii fait partie
de missions très importanti-s; il s est
inatl'UÎL dv l'exemple dea pays neufs
qu'il a habités, du Jupon, principa-
lement, où son (ils, brillunt officier
d': notre marine, un un una futurs
amiraux, a contracte mariage avec
la fille df l i l lustn; amiral japonais,
vuiuquuur du lu ,bataille de Ttiou-
Hhima.

Fils, petiUils H giuidiv d'amiraux,
l a m i r a l Veston compte parmi ses u i -
cOtrve cet amiral ifcsson qui, après la
seconde abdication de .Napolumi-l",
oITril à ce dernier du mettre k sa dis-
juRjilioii, alm du l\-. suUstrains aux An-
glais, trois navires a|ijxirtehaiil à suu
biuu père, très n e lie uruiuteur du llo-
cliifurl; Napoléon ayant Lésilii et s é -
tani rendu ensuite ù bord <iu BctUtro-
plmn qui devait l'ami'ii^r a Hainte-
Ueli ne, cet amiral Btssou, aussi bra-
vo que lldcle, ne voulant pas servir la
ikslaural iou, s'exila vuloiilairtaieiit
en tlgjpte, où lui fut confié le com-
nuiiiUemciit de, la ÛulU1 ugjptiemie.

Kn quittant la Uorsi', I amiral Ues-
son, Utuluin: des plus hautes digiutt's
iUilii'iijies, se rendra en mission un
Italie, où il compte de très puissantes
n'iations.

Afin que la comparaisuii que pour-
rait Taire l 'amiral ticisou entre ootn'
Ile et k I^-ninsuln vitisiiie soit i'ii
notre faveur, amateurs et proft-ssion
IM'IS travaillent H celte fin. LA reprè-
seiilalioa d'Alsace, interprété pour la
première, fois a Bus tin, sera, pour la
circonstance, donnée d'une façon
éclatante par la troupe- entière.

[j& df-coraUon artistique du théntre
et de nombreuses surprises très
agn-aWes <jue les amateurs se réser-
vent d'offrir viendront rubausst<r en-
core l'éclat de cette auirée du 16 avril.

Le nombre de places restant en-
core à donner est actuellement des
plus restreint. Les fB'rrumi.Ps dtjsinuit
«swistiT à c>H inoubliable siteclacle fe-
ront donc bien do se bâter.

i.lle l. aujourd'hui nu'rcn'd
lit-iirus. U-B meiidin-s <{>• lu Cli

syndicale habita >t llastia
es d'y aBsisttr.

Ordre dv four:

COMPAGNIE
FRAISSINET

S'OUVEACX TAIitFS

II est signale au public que les
nouveaux prix de pài'sapes publiés
par le Journal Officiel du 7 avril,

iporlaal, on sus. pour les passa-
i de classe, ies frais de nourriture

H pour tu us tes [«usagers les droits
port et de timbri' de quittance, le
il ci.mplet eutnpurti-ra les perœp-
iic suivante», au départ de llcstia :

.• ehtmu! [comprenant i« re-
u «uir; Fr», il U
ic classe icompntMBt le ra-

u OlFnanEhB, • 1 *
*1 à 1« MHTM, f
m U'omprcDiiDl k M-

] 34
cuirtiture) 15

nourriture) U 10

Les excédents de bagages seront
.•ri-us à raiaoa de 0 francs par 100

LE CHANOINE CASTA

La luipulalion de Ftaatia a appris,
dons (a malui'-e d'hier, avec un sen-
lintrnl de tn-s vif regret, lu d ^ è s do
M. h Chanoine T^sU, Archiprêtre de
'•pftfise-eathétfrale dn Sainte-Marie.

Ce dislingué el vénéré pastriir oc-
cujieit une des premières filure- ij;n.-
'•> clerp- du diitcèw' d \ ja<vj . ,

fiTamle '-rudilion A ]mr -•*
ite ciinra'|i4Htn de si1* i(cvi.pir~ - i

perl»! wra en jnKiculier diiulinir-iiip-
i-nl rvs.s«'iitie dans |,- canlnn de TET-
i-Nnva et aussi dans relui de Santn-

Pifln>-di-Teiida, si>n pays

™ II
•

ci si u ta u
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PIANOS

U liU LTtJlt |UUil-

i lit l i refiM- fjruelitlB* ùet r

nl A Bruit Ut» el 4
i*. Lu ],rjgri»^un tien rii,ii(Jt> dea IIJI<-
ii» Je IJ ^Jiiittt tloni'fik AWcltnnc Je
ui J - iumNitv à uno bugnu'iiLaUtiii Jai-

'.ii. ,tutiurrr du ffvUt Mutuel que le*

^ rriaLiuiitt. D14* lu lin de la £UwTc. le
ruiLmi" U'eiLcouuu tiu reo«B.u d'agiractaii

l'Afrique <ra Nord * iHi repris, l u s
u uni >'ld uuverto, ta m m , à UDHI,-

u. ,-Buiu tt Muslagannu. ll'aulre part,
ai Ivi'J, luguati de flaretlone a et* uu~

et » « résuJu.1* uni déjà {.lu. qu* ré-
f
raliuo nur>|u«o a pu

liaiu I* luorehv a » jiriau-
alrr» aunjuriks la wjik'lc Uvadnlti

-ijJi' nu Brésil cL en Artrenline La

' ilo ces |iaja. aima qui- certain»
tcnl-. mi'i loi pouvoirs jmMicii, a*-
dtfjà k divers*» Oiutapuca le»

ubile u rtatiufuetiOB d«B
rrlvi:. qui M SUD! iTldUlU
. ii. .il lit» titMllKes qui au-

^ji-ûcntiun im kĵ lOlDV trv retraite uui pu*
mil ik-tuv dL-nuïr •auslacliua a u u a i n Je

LA révision nUauUt'UGO des divers élé-

•ur t-iruiiii. .luj.i[rt=, Juait. aui pruvi-

ik l'.irlif une fiilunliim i r a prudente. L«
liUoii i.rtiinli- une au^mMiUliiia l i n Imjiur-

artion. -JUS IWUCIIUQ de* UupAU, ccllr ri -

lili ili yr,-t, ilt- J nuluiius. IJUI >>«rall rvpwk'

In jn.ui(ilf <!•• (• Ir. ÏJ ny
rn.ni le ï J^mw-r, i>- »>k

f-rj uw in iiji.nifBl k prcui

U été nus -n
Ht 11 fr - i

r JuiUet, *..uii

aux iWcLu-altuBR du «-"«•ri] ri a \ati. k l'i
Imite» tru reauluUaHs prrwntiV

LE SUICIDE
DU NOUVEAU PORT

(;>*l »v.-c j.l«iMr .jw, nui,» apprr-
uiiit J'ajtK'linratii'iii wm^klf ilaiis
fini <!<> l'aolim qui avait t>ntr <k «•
loiim r la luurt.

(j jimriinlnT.qui ntt un grand bles-
•'•. a eu une t'oitrtiiitf nunlele «ur In

fruiit. niiiM qu tu font foi |r« cita-,
lii. |

Lu l
lai

l lui
•• au

• -••ment pn>-
vmju- •••• suirxcita-
lioii <ji: JTI-matin par
un acte HT.:IKLLI, i.gii'-l, .-spérons-
]e. n aura aucune suite grave.

ETAT-CIVIL
•lu i.i An il l'Jtti

•hÉ A.fc.Bge, K. nxil*. * • BaaUa
* Lnrto. II » ,

A\

M. M«'-iiu f idfic, dt- (mssa^ u Ba»-
hn {mur «(uelques jours seultmmt,
|ui.' ii^ perBunutfi tlesiraiit Taire ac-
rurder >m réparer li-uru fùiuiuu, de
\ii|il(iir ttÎL'ii t>e Tain' inttcnrr au ulu*
UV. au iiiagasui de niusium1, lfl>, u*iu-
It-Miid l'auli.

PETITE GAZETTE

it |I>IICIUUIJIU t nutn c

STUDC D'AHOUC

t .dri-dtcr k M. Nluuua Vlaotl, t CtJvl.

AppurleuicDl Boulevard PaolL
AJ>parltQirULn Hiiu StUOl-AO t̂lO.
^ lulrctM-r a 1 LtuiM d« M' Mlaglliia, B

M- t.diifuiK ïjavetti Ouidu.

sur k terrlLrtrs (la la M D -
0 Al»aut,UB elieiai tgé de *
1 uruit ut- durrure bl»nr Ju»-

boiUte <• tj/rnos Saint-lluOtrt ••
h^unlim fn^nërak, TemD-eili 16 murant, t

B t ieum du "air, «u local th.- I Asiislance pu-

Vl-jvl. Ftutltaa d n uAriMloi de ctuuM à

t t u t dvnnée l'impbrUiu-e de retla rt-u-
alon. limit (rs i»cMUirfe« «un ciceptiua sud

AVIS DC DECES

fruit;»*, l ^ t u . corv de Etala*: H.
CimrWCaul (^ria, raponl tab^tor. «I Ma-
*Km- TW^ TRMrrHI. M Ptrm-Aa(re Casa-

IJ-- \ iraire» d* Sain t.1-Marie a'ac-
quittent du douloureux *-voir de fai-
n- («ri a la |x>|>ulatiuii bastiaÎM de
l t I

Otir* «• ••
en.lrinni ilans la paix du Seigneur,
muni dws sacrenn*!#trï de 1 fc^ise.

Kl la prient de vouloir bien assis-
ler à son fnt<Tmwnt <)«' aura li**u
jeudi prochain. l"> du raturant, a 9
liiuin-s du malii

CONSEIL
DES MINISTRES

('-nus, iy Avril.
Lee MintDtrt.'â IÀ feyuis-Sfcndtaire*

d EUit ee *unl réuniJ, ce matin, 6 10
heures, â l'Elysée, «oui la préuklen-
oe tte M. i'uui UeMtbtUâJ.

S1TLAT10S EXTËHIECRK
M, MiliLTiuid a mis le CoiistiJ au

courant de lu Hituatiun fxUrk-urv, el
nolamuitul ik* airairiTt il Ailcmo^ui'.

toi uuirv.il a fail couiiailn- au Con-
seil les JtfldrâUoft» qu U compte Tai-
n.', cel aprL'b-undi, ù in Chambre.

t £ REGIME DU BLE
Le N>UM-Svcivtiiiri> d'Elat au Ravi-

tuillemeul u fait approuver les priii-
cîjn's d'un [inijrt de lui détenniuaiit
le régime du blé, au cours des prv-
clmim'B ctuupaguu»-

AFFAIRES COURANTES

Le CoosoU B'est ensuite occupé do
U'Xpi'diUofl des alTaires couranl*».

EN TURQUIE

DISSOLUTION
DU PARLEMENT

CMssTAvri\opLE, la Avril.
1-e Sulum «ent de (nvudre un dé-

cret dissolvant la Cbambr? et le Sô-

CHAMBRE
DES DEPUTES

Séance du fS ArrU
• \iulin!

Présidence de M. ÙROLSSIER
Vke-Préiident

La 3t'tui<v est uuverU' à 1* heures 30.
L mi des swrélaires donne lecture

du pruces-verbai de la dernière séan-
ce qui «it adupté.

M. François Marsai, Miuistre des
Kinanci'», isi au banc du Gouvtnie-
m*-nt.

LES RESSOURCES
FISCALES

La Ctiftlubtv (iiiilu.tit la <iiMUHH
p'-iitTalr sur le projet dt- loi m-anl d«
n-.iiv.n^ n-ssiMirees n-w-ali-s.

M. Maurice Initreil, députe dv la
Maynne, (vjHvnd son di«;our», com-
niciicc hier.

L'<imt<'ur insiste vivement su
lit'-cet&ib' r|,» rvftjTnuT iioLrt compta-
bUitê puUiqup.

M. Chinntaignf-Goj/oti lui soocède
à la tribuiiv.

LOratfUr rappelle tpic le Minislrt
(IPS Finanrr^, répondant « unr eptm-
tion qui lui -tait adressé, déclarait
qu'il entendait assurer I sp|ilication
lie* luis ik- tinaoen. TiAtis par le
1*8 M Trient, rt, notaounefil, wlle rela-
tivr à l ' imp* sur U revenu.

INCIDENT
.L» VMIÏ de loratt-ur, d«jà Taible

drjHiis le drbut df wm diseours, de-
vi«-nl loul h Tait inintelligible, il veut
prendre le verre, il chanc^Ur, *a(Tais-
«• sur la Lribuiu', puis glisw jusqu'à
terre.)

On s'empir***1, .m h rcli-ve, on lui
pnidi^uc lea meilleum soin».

M. Ctuutaigne-fioyon reprend i
nuMUice: un le transporte à luiflr-
nwrir du Palais-Bourbon.

Lrs dépotas mnnirpntr;il Jeun sen-
timents de sympathie envir» leur cot-
liyiie par de frérwliqueii applaudiflaê-
menls.

CONTREPROJET
MM. Autant. Uranwiir. UnchB el

Rosier, député? t̂ ct«li«tp!'. déposent
un conbv-pmjet au projette loi pré-
sent pu-1« MiniRtro <1̂  Finance

O contw-projH i pour oltjct l
bliMement d'unr luxe fo contribution

[•ali-io tique, destiné à assurer le •**-
dw intérfLu d de J'aBJorlistsenient

de k delW publique.
Ce. eonlre-prujct est renvoyé à la

ionuuimon des Pinanoee.
La séance est Iwée à 11 heures 50.)

(Séance de raprèt-midi)

Présidence de M. RAOUL PERET

l-a w-iiace eut ouverte à 15 heurt».

DECLARATIONS
DEM.MILLERAND

A l'ouverture du la séance, le Pré-
sident du Cuiuk-U monte à la tribune.

IV silence se fait dans la salle.
M. mtlerand fuit tes déclarations

concernant les événeuH'uUt d'AJIema-
giiv et fait l'historique des faite qui
«e sont déroulée le ltf mare.

'• Je précisai», dil-il, que la France
iiBcci'pliTflil pa» que les troupe al-
lenmii<leu occupa&u-ul le bassin dt la
Rubr: et elle ne permettrait pas non
plu* la violation du Traiié de Ver-
sailles. »

U' Président donne ensuite lecture
deri lettres <rfbaiiffé«-s n «> sujet, et de-
niandanl l'occupation par tes troupes
alliées du baasin dt? la Ruhr jusqu'à

•• Le AI mars, nous seiubtioiut d'ac-
cord, car la delégutma allemande
de Paris nous disait que les troupes
allemandes n'entreraient pas dan
Ruhr, sans l'a&sriitiiueut du Gouver-
nenutut français.

« L* 30 mare, on proposait de nous
laisser occuper Francfort.

« Cependant, à la date (lxée. les
tr»u|*« allemandes n'évacuaient pas
la Itiihr.

i> Ji> refusai celte prupositiuu, car
.'acceptation <ie l'offre aurait été l"*u-
torîsatiuit, par le (.ouvernemeii, fnui-
V«is. de la violation dm traités.

u Le 31 mars, je t-ui* obligé de re-
fns-cr l'inten-rnlion daiw la Huhr.

u Le 9 ami , la délégation ouvrià
protfste ofucifllomeiit devant la liai
te Commission interalliée de Cobkotz
emitir l'.iit*T>ention iiiililaîre alle-
mande. »

M. Millerand termine ainsi SOD long
pi rrmar«|uable discours:

« Je déclare n'avoir jamais perdu

•• Les relations économiques avec
l'Allemagne restent toujours souhai-
tables, mais encorr Îaut-U que l'Alle-
magne itunne dt* preuves de sa bon-
ne foi. •'

II salue la noble Belgique, ce qui
pruviiqur une roanifesUbou dn plu*
chaleureuse».

Enfin. M. MïuVrand annonce que
l'accord < l̂ Tait f»ln' les Cabinets di
lx.ndres rt de Pari» pour maintenir
lcnb-nte eordiale vis-à-vis de l'Alle-

|W)ur la paix mondiale.
la Chambre, debout, mectame Ion

guenimt le Président dm Conseil.)

M. BARTHOU
déclare «j)jB.rl-r --(.il rnihérton com-
plrtr an» dn larnlums <\ac vienl de
fain M. Millerand et qui ont donné
satisfaction H U>HU> U Chambre.

EN ROUMANIE

LE TRAITE DE PAIX
III r .»BT, !:t Avril

Le Roi de Rnumanie a signé hier
le décret militant le Traité dp Versait
1rs, Mias réserve *• I approbation di
oorpa KgwlatiL

LE DESACCORD
FRANCO-ANGLAIS

Pvms. )3 Avril.
Dins les milieux Hijil'.maliqnes. on

considèrr <P"' 11 ne nient franco-an-
gtais sera terminé, aprea l « dteUra-
tione que fera aujnurd'hui M. Milli--
rtnd. k la Chambre <le« Député», el
elles que Sir Bonar Lftw a fait»
hier, n la Chambre des Communes

LA PRESSE ANGLAISE
UNi>B&8. U Avril.

LA pr: -*<• nnglaiw, saiu dlslinction

opiuiuu uu de parti, t«l m»wîm* a
w réjouir vivement de la On de la » i -

diplomatique fr«nco-briuuiAiqne.
Plmieun» journaux, à cette oooa-
on. rappellent W exploits de l'ar-

mée française et rendent a la France
le plu» chaleureux.

CONFERENCE
AU MINISTERE

DE LA GUERRE
PAHI», t3 Avril.

ne longue conrérence a eu lieu,
ce malin, au Ministère de la Guerre,
entre M. Winston Churchill, Seer*-
taire U Etat anglais au dÉpartemaot
de la (ïut-'rTe, et M. André LerèTre,
MinisLn' dt la Guerre.

Celle conférence a porté principa-
lemeut sur le» moyens technique»
d application des slipulationa du
Truite de Vmaillre, relatives à 1» Ji-
vmison et il la d^truction des muni-
tn.iM> et du matériel do guerre alle-
mand, spécialement le matériel d"ar-
liUiTie.

Le marcha i Foch assistait • oetU
conférence, uiusi (ju'un certain nom-
bre do généraux françai« et anglais.

Ou rrf orrir^ à tm accord complet

sur tous le» points.

AVIS
M Giùcondi, » Kiumt d'Olmo, a

rhoniii'ur àc faire conn*it« 4 sa
clientèle qu'il H reçu le sourre et sul-
falt pour lis vigiiia ainsi qu'un Moct
de cigar<ll«* et tabacs qu il pourra
c-Jer i lies pris tr™ avautag™»

A VENDRE
VILLAS I

MOTEL.
t o c chaudière tubuUlre. fc rctoat

SaàrtiHT à ». Jra* Gnsini, <8,

MODES
PARISIENNES

6, Bmtlerartl {tu l'utaii iau / • étogti

ATTivn^ de Moditet pour la aaisou
d Eté.

PRIX AÏASTAGEVX
A < t l . ) , | •

MATERIAUX
DE CONSTRUCTION
POVMITlSks GtSSIlALES

11)111 LUS BATIHESTS
JOSEPH LUCCHCTT1

45. Boultvanl l'aolî — BAST1A

=**-'*&*+*••&*• * • « &
NOUVEL ARRIVAGE

Dt KIMMh* lit TtJIHE l'LRTVIS
60 Irano las 100 kilo»

PETITES SEMKNCES i 56 frira
H7ACIXTHE DIAS, >«na> PoB,

Battvy.l -H- 1 I i«

AVENDRE

SOUFRES
IKIIKU VIGNE

FERS A MULETS
ETABL1SSF.MF.NT5

STAATH SUSINI
9, raf de I Optra

BAST1A

Ql/ARAiNTt-CI»Ul.lEMt AÎ-Nr.L. — S' Mi

Le Petit Bâstiais
1 0 tzarniiEs —

J O U R N A L
hE PLUS FORT TIRAGE DES

A AdminurtratiOD ; 8, Boulnvanl On Palala. Ba»ti«

TlDIEN
D£ LA COUSE

-, ss. «Tl "•*•-r—: i5; s,\ \ ^ -4^r

L'ARRIVEE
DE

M.Landry
MINISTRE

DE LA MARINE
ABAST1A

Now Bppre.miu- que uutre énùnent
-cumpatriule. M. Adolphe LANDRY,
hcfiute de la Corse et Ministre de la
Marine, arrivera demain vendredi à
Hastia, i ouïe heures, «D automobile,
par la route de Saint-Florent, venant
uVCilvi.

les tré» absorbantes ooou-
q l'appelitint à Paris, nuire,

iiainent ctunpalriote a tenu à rendre
visite a la Tille de Bastia pour lai-
quelk U a toujours professe la plus
grande affection et à la prospérité de
laquelle il porte le plus vif intérêt.

M. LANDRY. »prè8 une courte vi-
site en ville, au moment de son arri-
vée, recevra, à LTHôiel tic Ville les au-
t«riU5S et les corps constitués.

Dans l'après-midi, il visitera le
port, les établissement» de la marine,
nuist quf I emplacement du nouvel
Hôpital Civil.

La population, qui saura grt • son
reprwwntant Q> pn.lengrr ainsi son
séjour en Corse, pour rtiulre visite à
notre ebére ville de Basùa. saura
prouver cette reconnaissance en p»-
vuiwoil BUT le parcours du cortège
..ificiel et en faisant au Ministre de
la Haruw une réoepUou eathouaiaste.

M. Adolpfce U a d r y est arrivé hier,
vw* deui bew»», » Ajacoio, à bord
d- 1 aviso Yter. *oooakpp>* de Mlle
Landry, « fille, «le M. n A Su*

SYNDICAT AGRICOLE
DEPARTEMENTAL

DE LA CORSE

Art. V — A p«rur do n

brea pr<>irti
Art. • — Ta* iiÉlliln MM

•• «Mon. i—i w1» • • a i " •

•Mit m mmn. La ( • • » de t|Bd
perxaMto, M M I lut m à

9. — P.iUf lire adiiiii l falrt partie
du Sjudkât <,<-pnrl«iii«il«l .ir ta C W K , 1B»

imucuU poUutanl, dfiTûDL «jressrr, «u

i- Va cxemplAirc d« kure sUtuls avet:
>pi. du réedpia^ de dépût i u mairie -

• • l'ee ^eoiuide écrite, signée du Pr«*i-

3' Une eopir wn-ltad« par h> Préaukpi 9 i , | t
ts MUhénUvm, mit de lu dbtpiMiiiuii d«s
atul* qui aura autorise Li <fite demande
Gea plêoes uvrtmt iuumlw» au Bureau du

Syndical qui. aprt» leur FUWCU et aprrs
prit l'ivu do U ctuimbre •>adioale.

• B ï l .

Art. 10. — T.K11 Syndical *lhér,-;l p«ut
- -- I luut inuUiit du Syodltal A net

Président attrrrrwp une ii*<->LiratloD

JIL du ppooi^-verbal' ,le b dâllb«r»tkio
i a aulorlsé la dùoiasalon. el II lui ,>n eut

perd toul dr.nl au jiairiaimw ^u ndl-

TrnM IN

|ui-t.. de les BBUtenir «upr** îles {muvuirs
lutilm et d 'n réclamer U réatlwitloa, DO-
amrneDt co ce qui r»nr>~nir \t* chaTft̂ ïi qui

d': rWniDi <l> li-r. ka Irall̂ H -le 'ootoœeroe.

|)« prnpagi-r et tauiriaer Je» en^ai» de
rf>. dcnfTraJ*, >lt' marlihi^s el in«tra-
r perfet-UonBf1

m, proert» à
lei prix de

••tlt.O, nunin.: «Mlic
.<n)eot iUi >.-ot;api-
répumitot i[(ii- de I

l

luB i_prrs<nmollt.L n
-iitii Ju SyniUool,
étuLiuti de leur m

Arl. 16. — Le Bureau M n'unit, t*U^a-
ilnmrat, au alege iwial toute* te* fout <juu
• Pn<»irleiit ou deux <k *«• mombrr» le ju-

Art l?. - - La PiV^tti l du Burrau r»l

ucùLiim. prémile Ivi B^diwp. ^a voll evt
ii-pond^ruotc. en cua ik p.irUg*.

Art. )8. — La Ununlira syndicalo te cinn-

1- Dca membres du Bureau BDIUDI^Ï par
Ile. riBifonntoieiil 1 l'artklr 13;
t' UFH rnpmljri's élus pi>r lAssfmbl^f fet-

B»rs. a riWua dt ï pour «in
iiil lAjwctu, uaivl. tuH«. saru'iuii.
AH. y>. — La ChBabTB «yodlcOv Ml pre-

sl.ieç par k- Pn'sl.iriil du Syndicat. Elle **

«lie» len fuis- t)uv 1>< Pri'KÛlvliL vu illi d«
B membres le Jagvul aecevsalre.
Kilt- •omme le Bureau, rgnune il B«l dil
l'arth-le i.1
ElVr • pour mission spéciale de TériOer ai

les opératitnu du BurcMi asol bien aooftrr-
m aux statuts el aux lsttrrlB du Sjnutaai.

: 10. — L'ABBnnbWe pénénlc. eampo-
« luug k» meQtbraa du Sfodioal et des
ilenu .tel Synuicau a-iliércna un tic:
d l̂cguO ,̂ ai! reufiii une tait par an. à

U date qui wra lUve par le Bureau. Kl lu
ra, en outre, flru «iDvuquée «Ktraordl-
nii-nt loutea ha rote que k Bureau ou

la rj.*mt>r« symlkul* le jupera néce*wlr#.
Les décisiom suai prbw» i 1K auJortU al>-

U B cunvunUona dut.fnt it ir faitt» dix
>runi. au moUH. avant la réunion.el indii)iior
tes questloas k Tordra du Jour.

~ « le propiHiUoa k faire à l'À£wmbl*B gé-
r r l n n erunprise k Iwdre dn Jour, doit
formulée p«r ëerll el adressât- au Pre-

«hlt-nt huit Jours pU-bta wm.1 IJ

« g e o t a w i pvtir *• f
•BB̂ e et alto at raj«M« MI •*«•« d
LAr«--<h| "
irnMn HTM

Art 1S — La di««luWoB (M Syndlut M
paurr. Mre -nMOt qo> ») dte * «tf votée

CYRNOS-PALACE

L» DincUon du rj/rno* Palan
Uiuiiiurs nr-u îr-Tî e rfr salinfaire «
, • ir «Ifi l'ininr

..isT, malgré
;n rhi-f cui-
Irançuis e.n-

kv-'s au bi>f?»<t»l HtilH de Marseille.
A pdrilrfTdnjmirt^Hi. r"T<vll-n1"

table du Cyrtio* cumpreintra nu M-I-
à prix fisi; el un wrviw l\ lu car-

te et sc-ra en mi-sure, (te duuii.T salis-
faction aux gourmets tvs plus déli-
catti.

MAIRIE DE BASTIA

L'ARRIVEE
DE

M. ADOLPHE LANDRY

A 11 hruivs. Arrivée du Ministre.—
*• Miiustn; arrivant dt- Calvi .-n au-
uiuubik, sera rt^u par Je Maire et
M adjointe à MJII i-utK'e vu ville, d«-

vaut li- Palais de Justice.
Visite tu ville. — Le cortège se for-

œrra au Palais de Justice et fera le
Luur de la haute-ville, en passant par
It̂  boulevard Saitit-Aiigelu, Cwura ru-
valc ut la jrlsw ii*Aniie«.

Le Minislrt' se rendra à piod à la
Citadelle en franchissant les portes
de la ville.

Le cortège, revenant par le boule-
vard Saint-Aiigelu, descendra le bou-
levard du Pillais, le boulevard Paoli
juHju'tt la rue MM et ttt' rendra «
maie! »!-• Ville, en suivant le haul de
la place Saint-Nicolas et le cours Se-

A il heures )/- ' , Réeeplton à VHà-
t'I du Ville.

U1 Ministav recevra les Ourps el
Aulunt.'s dan» la salle d honneur d»
l'Hûlt'l fJtr>illu. — Tenue de viUe.

A 1 heure. Déjeuner intime offert

CL" la Munici imlité au MinistC'' A-:
Marine.

A 3 hrurrs, Utile au K ouvrait fart,
à rHwtjwe ririt rt à fUÔpilnl Mili-
taire.

A 4 heures, Départ.

U Mairv de Baslia invite ses fulmi-
tf-tn-"! u («Voi-iiT vendredi 1« cou-
unL en lliuntiL-ur de l 'arrivé un Mi-
ulre de la Marin-'.

CONGES SCOLAIRES

A I irccasioit île l'arrivéi- t\r M Ir
Miuisln- de ta Mariiii-, à Ajnc-rio et
à Bestia. iti fn-fel de la C*>rn<* a rl<-
ïdt' [pic lis élèves de-* ('-cuira prinwii-
va du cea lieux villes auront cnnpé
•dix d'Ajawiii le H a^Til et ceux île

B«-tia Je 16 avril crtirunt

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

SUtmtm. — La «natall de ta Prevu)U-
M N t U i t «Ptumi fc pm)«l d. lUttito da
la SMMU a W N a t a à b « raarrW. dix
IMieU «MOBvm tMiftratlre. k caa4UI wta-
k. • 1^ Ton raBatflaJ • , tm reém de rsraw-
l.in, .lool k *n*g« est k AjMKto.

IUL L •ULIIII — M.

Mato* de Pero-G—ewchte,

ptraat rétribué «a )«fé de pats dn Kcf (To-

a ITionneur dr prevr-nir «ra Membres
que la Conférence sera donnée par
VAmiral BESSOS, à (iaJvi, le lundi
19 avril, à H heures, à la Salle d'Asi-
le (Ecole dt» Filles).

U Président,
RlTllBIlHii

Notaire.

rande Siiîm- de tiala du ttt Avril

CONFERENCE
IIK

L'AMIRAL BESSON
Sr.n0 orHelcr de la Laglsn d'Honneur

Sutut la Pn-suienre
du Il.H-l.-ur EMILI; SARI

irc (•/ f.'vim-iitw iU-nt'ral de Bai lia

MARSEILLAISE
par Mlle A\1TA ilATTEl

LYRE BASTIAISE

ALSACE
uruRtf pjtrl'itlijij^ I'Q trois actëa

CXPCUK par toute lu Iroupc

Attractions. -- Surprises
diverses.

ation cbez H. PoggU par*

PIANOS
AVIS DE PASSAGE

M. Marius Blanc, de passage à EA>-
liw p»ur quelques jours* S'-ulennn.
prie |,s [I.Trciiii^ il-sirariL fain- tu
corder im n'jiarer leurs piamw. di
vouloir bien w faire inscrire au plua
ti'1, au magasin de musique, 26, bou-

PETITE GAZETTE

Sfnl n -ninc1- Hin'rh'iir ii(l)otnl d n aftal-
s p'ilili.pi^s i'i comtorrcliUci. M. d* Pe-
Itl il(.!!,( Rorr,!. rnin.sln- pMnlpctcnUaln

- tr riam: nnuK-dtTTlrMr rTAMiriIf! ; à la
i-hllon (le France 1 |,i H ivu- . M Miri-
fff-l^Tallofi', rnnsiil p'-ni>ra). rharg* <lu

»
pain* au bmaoc aura «eu, 4 BMU*, I*
1S avril g n m l .

Les raiWÉalt **t^oal» M l iaviM* k dé-

maritun-. *™i le U àm dit.

r j f

r i

,„!,„„„„„„„ -ai et te ci et ta -un ii T



FEMINA-CINEMA*D\/1 * ISTH.t TIOS DES CHAMBRE
DES DEPUTES

«u, faite» p«r Knaainr, le Uouyer
ijewent des SorieU iip voulait à au
cuu |» i i reconnaître I™ ̂ U e . «ui
traclré. p«r l'ancir g n , .

11 ne voulail aiiuu! pa» enUmer de
durawion «m- celle queatioo.

Présidence d* M. GROl'SMER
Vice-Préiitltnl

La aéonce est ouverte à 9 11. 30.
L un ileu secrvlaiiïu duuue lecture

du procès-verbal de lu séance
-• qui «-Kl mi» aux vuu vt aJopté

REMEMBER_

THEATRE MUNICIPAL

DEVANT
LA HAUTE-COUR

PrêiitUnct lia Af. LEON BOURGEOIS

Atulienct ilu

w t-M- — Le premier

•«pu>«>« Le*.— .\|>|>iiru-iucai

k-ur bkMii'l'rvri1, UDirit1. gnuaiTuBC k. cumiaii
vt 4II41?, pii'uavnwoL (it'i'CLitï. miuu tint satire-
Otinls Oe l 'a lun, li; u avril m u , à l ige de
81 a u .

Lia ubst-qurs auront lieu jeudi Ib, à 9
luurca Uu nutin, en i tgtae île Sl£~ilarie.

. ... . vendredi mulm, *

Les Vieain* df Sainte-Marie sac-
quilLeiil du duulourvu* di-vuir dv fai-
re pari u lu pupuitUiuii imsliaise dt
la uiwil de

•KUMImn L'AltCMIPMETIrE CA*T«
Cura ta U ParoWM

t-iiilurim dtins la put*, du Svigmur,
uiLini iii% ît̂ rL̂ nit.11 it& du i ij^Li^c

LI la JITKJIII du vuuluir UIL-II assûi-
l«r a BOU i-uli-rri-uteiit qui iiuru lieu
jeudi prinrliaiu, 1 J du 4,-ouruiil, à V

- • * du matin.

L'audience est uuverto k l i h. 35.
Le gpefUer en clu-f procède ù J"BD-

pel de MM. les wnaU'ura.
L apjK'l iiuniiiiul cuiuaience par la

Mil» I.

l'XE LETTRe PC BOLL " "'
l.appi'l terminé, le présidenl rail

<l.,imor Irotur» dr k lelln. de Ueorgn
Uoll, jitunialiiiU' alsai-ieii, protestant
cuutre Iw all..g«Ui»i» de M. Jtdiu Dt-
luliayv, tendant ù faire c m i re VK k

jourual, qu'il avait voulu fonder en
Alsace, devait être gerawnuftlnl,..

* . Juki l>ekil,nVe. — J ai M U)ut
«jmplenicul nue ce journal éUut pu-
Wié . Borlin. Je n'ai |«s d,| , u t r e

chuëe.

t.vf UTTHH DE l'unros
Le président fait duuinr -•nsuite

lecture dune lettre de « . l'iuu.m qui
luainUeul iimporUnce d« «es decla-
ralîou» concernant laction d.- Usel-
l« a Itio-de-Janeiro peur recluTcuer
le» apsstmenta dp M. Caillaus.

•iiwlla a éle envoya daim ce Lut an
Amérique du Sud, par M. Uleiara-
«uu.

.«. HOSKNWALD

U. lr,,vun, pro<:ur.-ur p ,,,-ral,
fan connaître le réaulut de M v i,,rur_
•oaUou.. «-..iici-nmil le u!moin «„„.„

l u e instruclion va. dailkurs, «re
(inverti' cirntn.' ce dernier |iour IIMUC
il-- r«ùx dan» un livret militaire.

AVIS DE DECES

U frases, a U.WV — nwvti. <

• l.>y< »fc L» dite

fr!.K«''rÉ|rli

. JMJ <

I Uliarka
irtoklu i l
wiw Un-

LE REQUISITOIRE
li-l IIK'1,1,.,,1 i,,,,,],,, ii | . |TOC|J_

r. ur géu/Tal i,»,uu,,,; „,,„,„„.,„,. a u

milieu de rallrnlin, pinérat,,. Ml l, ré-
ùili

LES RESSOURCES
FISCALES

de lu tijsvuatiitn géiJLTalf du
priait d*.- loi puitaul création de oou-
•rJK's ressources liscaie».

M. /ituri Fuuyerç, députù de ilii-
dre. demande au Uouvcrnenieul ce
qu il compte fair* au sujet de la rè-
vitiwi des nuufhi's de lu guerre.

U rappelle cjU u a Oépuw mie pro-
poaiUoii de lui, ayant pour objet de
conlifr la révision dea uiareiiée de la
guerrv, ù une UoinniiWun cumpmtée
dljumnies cuuipêlriiU. et indépen-
dant», choiab surtout parmi les an-
cûiia magistrats.

U cumie de Chambrun, dit que le»
prubieuie* iiiiaiiL-iers qui pfvoccu-
Jk-nl ttctueik-nical l'opinion ut seront
réauluB quo lorsque «eroiil résolua le
prtibl<>me wwiaj el le problème écono-
Ullij Uf.

3/. -irtout/, député des Bouelies-du-
tUiùiw, pnud la défense du «ummer-
ci-.

Sou discours esl suuvisit haché par
do fmieUuurs applaudissfiïients.

LA CLASSE 1916

LA HAUTE PAYE

La Cliamlm. adopk-, après nu court
ddait. le projet de Joi acconlant la
haute paye aux hvaaavs de la cùust

U MIME UE DUMOBIUSATIOX
U J'^l-ôs'tion tla loi teotlaui a

II-UP accorder la priHUr & démobili-

*?"°?. ml p e n v o > ^ « 1« CuiuniisMon
des Fmancw.

i-4 UBtHATlOS DE LA CLASSE

l* Ministre dt- I« Guerre déclare

'* « ;wm prochain.

(U wauof est levée à 19 heum.)

Le Petit Bastiais
GRAVE SITUATION

LUKUHBI, l i Avril.
U ailuatioii, en Irlande, préoccupe

viu'uient le Gouvernement de la
(imuUt.' Brttagne.

Le Oaify Hait annonce que des pri-
soiuiiera «ionruiner», inimiéfl par
uicbure préventive, et qui n'ont subi
aucune condamnation, anlérieore-
aii'iit, syrunt soumiu au régime de fa-
veur réclamé par les grévietefl.

Uu espère ainsi voir se terminer la
grève dt lu faim.

- • — - - • -

AUX ETATS-UNIS

LA GREVE
DES CHEMINOTS

Aitw-ïoitai, 14 Avril
l'ar suite de IViigagetnent d'un

iiouiLn* cousidêrabli: de voloutairns,
lu aituayou semble d'umélionr dans
la grève dm ulieniinoU.

Un a déjà pu uietlre eu circulation
un grand uoiubre de train».

îdtmi
J O U R N A L

LE PLUS FORT T1RAOE DES

da Palai» Butta

ABaifcSk-. iBkfM- » ! •» , •» ' • -> •» •« • >-« - f PV*. dinnw «.«. l

QUOTI Dl EN
JOURNAUX DE LA CORSE - 10.

• B O H N S a O N T S

Com &% il h «b.

atratagv » ' » » 10 • (M«i)4MdraiiiUi

de quain uultc

l Ot Irait

Qoat«riM*M LaC — .tpfarle-

nuw • i<n» <[•• mai tnna, el

W«N- J -H. O M ^ . P W . UF l-ari». el tiirm *B-
r.inl*. M. ri Mme ,\aluun; Tomrt rt leun
rtll..Clf

l.v> lini.ili* CdMfj.»-,,, ,|r HÛDUiturm B».
ni(..fi... .MAum, («.tu, Mallri, B.iaifM.u. tirl-
1111.I1U 0.- MUtwomclU. Uilunaa. BoiutiU. Tu-
nuBUU. MuruJuni.

irai U <>«utrur •h' fatfr part a leur» p«-

rriwlle qu ifa, v i n m i aé|^auTrr en ta p»r-

e très
celle

q
M. Li-ncouvé nrlra»-, avec

«fande |.r.ii.,i,,n, rhuliiriiiur

affaire.

Sobre ,k. » - u , , lr

imitoin- de M. Leacniivé pnriliil une
jmifomle impremioo «or loul laudi-
loire.

(L'audiriMT «,l |,.vw ii 18 heure.)

ri.Urlrur Ou (thttt ues
trtrr. Mark. r.,u*u.. dr( .•,(••
Cap- .lr «it acs.

1^» (>t«r<{ue« «iir»nl lieu

J 'V^nr£n,rVCà'ta'

UN SOLDAT FRANÇAIS
A OPPELS

IUu:. U Avril.
On mande d(>|.prls .)u<'. dans un

PMaoïwit. un soldai français a tu^
• roups (|f fnsil j r fthff .lr

en.pl

CADORET
5E5 BI5CUIT5 PARI.S

SES CHOCOLATS
SES CONFITURES

SA CONFISERIE

EN ALLEMAGNE

«-E PARTI MILITARISTE
, . fltllUN, Ij Avril.
lin. nruiL, diver, circulent au Bulet

" P ™ d l l i r i i ' " 1 l t o " quelques

DANS LE BASSIN
DE LA RUHR

•Aurunc
• bassin de la Ruh

»aillrurS ,Je s , ,0V

LES m u
OOLOUJK, U Avril

i w

LES DECLARATIONS
DE KRASSINE

le» déetaratioM ,ie Kras-

* 1 *

MODES
Mme mil OU, diplômes hor» con-

cours a Marseille, vient de recevoir
d «anrtuaeal dt

d â-ortùMot
tlemti a dm prw (m

« A u i

, MTeapondMi du Joon»!
socialiste viennois Ami, n résnite-
rait que Krawi,,, „ , ^»<, ] l l l I le i l l

" t u de pouvoir, pou, trucher I .
qu..Uo,, du p^me , , , de. dette, de
I Liât rmse.

Otte affaire m W T , réglé, miau'
«•un, dea n.-g.^ation» pour la paij
• I en même I m p , qUe loabs le, , u .
ta» ijunUons qui viendront en dii-

| | | | 1 L

SERVICE DENTAIRE
rti/uUnr aant t intérieur o> ta Corn

U. DALCHB, tÀinoWoe-uûto,
i Ajacoio, inaugure uu m i n rtgu-
« r pour i m i M u n i , dAwltoiw,
J<« * dente-., u KHgner. 4 t*r»,

ll»n»J«a !«• oaitre. Importonld de»

Le» tournée! «ront faite, «a auto,
avec tout le mUirM n t o a H i n , ! ^
nvllanL de umvaiijar dan» la» ̂ T r t
uoiidiUon» quà Ajaocie.

L a peraonne» désirant raeenair dea

Napoléon, 2, AJAU^Io, qui leur Ilie-
m par n-lour la date de «on
diu» leur localité el leur
loua lus nMtav.ittucmV

M. LANDRT
MINISTRE QE LA MARINE

arr ivera ce m a | i n a i l h e u r e s 30

LESAI UT DE BASTIA

K Ifaut^ s'incline;
UQ Fofaal de Gymo*, If plus beau d'aujourd'hui,
L» YÙRTUflur de n<i*mnbn est vrnu; — o'est celai
Cnf pPO**ftT la Corw «| refait la Marine.

I4 CUntra pataiwaît, ht-la», nou» avoir fut
Mali elle a \ile oyrert tat^UDdi aile divine.
Un tut iil>rt et idimaa»! (foiate rwlre poitafcc,
Idontque l'Etoitc (•«?«« uot auin fois a lui.

Soycf J* bitqvtn'i, L»r<di%*. dans nntrr ville;
Sue a pour vous h- co-ur joyeux 4e toute l'Ile.
• Viy* LAudry 1 Viw Lapdrr ! - U peuple trit, ^

D*JU «• t n spoiiU.nl, plfit. d'otpoir, de ferrcar,
Bft 4pw«e un euub«il : Qife vous ayej l'bunneur
U tauviT li f*Uto el la. ftrai.de Patrie.

Domniavi VEGCHINL

MAIRIE DE BASTIA

L'ARRIVEE
DB

M. ADOLPHE LANDRY

au Programme

LM dnwotitioos prûM à l'occwon
d« lamTée de M Landry, Minifltre
de U Harioe, à BatUa. tonl auui nw-

- i l (Mores 1/2.
Lr Umiatr» ter» salué à ton entrée

m villf, an W»w df Juatict, f»r 1<
Uairo dr Baatia ri \n adjotnb.

LPH honneura lui seronl rendus.
Vùtft rn eilte. — L* eortègp se f<w-

B P T . w P«ia.i de Juatim ri Tera le
Wur •> U haute-ville, en passant par
1* boal*Tard 8aiot-An««lo, ooun ra-
vale H la place d'Armt*.

Lr Ministre se rendra à pied a la
CitadrJI* en fr*n<*i*«ailt l « portas
.1- la ni ) ' .

\je eortf̂ iT, rMrYnant par \<- bflulp-
mn) 8»mt-An««lo, dmeendra k bou-
levard du Palais, I* boulorard Paoli,
U ru* Mitrt, boulesard Albnrt-I- et ae
rendra au Gyrnoi Palaw.

A midi, déjeuner intimé offert par
k Muninpalit* a M le adni.tr» de
la Marin*.

A 15 heures, réception dit autori-
té*, d a u la salle d'donneur de .Vo-
te» da Vitt- (tesme de ville).

A iê bearea, citiU au port.
A 17 heure*, dnte à rhotpice civil

iàrhâtAimt

ne, à 14 heures 45. (Entrée par la
purte de La aille du jardin de l'Htte)
SeVilIe.)Te»uedeviUe.

LM SoctÀaes qui veulent M trouve?
sur le parcours du cortège du Uinis-
tr# de la Marine sont imitée* à se
réunir avec ii-urs drapeaux el ban-
aicro? place du Palais de Justice, à
10 heures i/2. (Une pi**1 l e u p • * "
rêwrvBe.)

U Lyre BaHiaitf prêtera son gra-
cieux concours.

U Maire tir 'Bastta a l'honneur
d invit^ MM. les négociants «t indu»-
triflfj à donfier confçé à leurs -
ployé* à partir de 11 bpur**.
Ihciimt-ur de l'arriver rie M. Un , .
1>I uté de la Corse, MiDîstre de la
Muriiie, et de M. Flandin, Sous-Se-
orHmirv d Etat

A loccasion de l'arriTAo a Bastia
de M Landry. Miniitre <)<• la Marioe,
!•>• bureaux de la Mairie rwrteront
ft-riB^ toute la journée.

L-wmnrcs M • . m m » * • * "

d* la FM*raU0B rtn MullMa «l B*form*a
d- I* *-rtton de Bailli aoot prM. <l* *•• rt
n,f autour ite dnp«au de la rWériUon. an-

l k 11 hnne* U** P"»

ilwra. l T
tta & Iwrd dp l'aviso - Y I < T -

U t hrnpinn lui «ero»! rendas aiL
départ

ilorlla» iDVli^» à mùêt*r h la
r^eplWiW M. le Mioa^M dr la Ma-
rine «ont priées de M réunir dans la
aatlt du CoiiMtl munieiH, à la Mai-

d» C+lvi)
a l'honneur d^ primitif et» Membre*
qn» la Conférence »ra donner par
VAmtrai BKSSON, & Galvl, le lundi
19 avril, a 14 heures, à la Stlle d'Asi-
le (Bcole dea Pillée).

Le Préndtnl,

NOTRE ECOLE
D'HYDROGRAPHIE

Le capitaine au long-coun* qui pro-
f»ait, à l'école d'hydnigraplia', le

ooars ;vatiqut' de - manœuvre d««
navireit et «I''M embarcalions " ayant
quitté alélliutivenifiit BttaUa a donii^
ta dé in u si on.

Des démarebet), rfslAi's jusqu'ici
eana résultat, ont été faites pour avuif

1 rem plaçaiit parmi les anciens ca-
lai lies mari tu.
Ortie situation li.'-sorganise W
mrs et in' saurait s*' prolun^r mm
nïiv à la IHJIIU? niarciti' de 1 école,
fct, inPme, si file devait se prolou-
r trop longtemps, elle Berail tle na-

niif k arrêter non fouet 101 unnn-nt, ce
serait déustreux après toutes lea

Oilficuiltts que l'on a eava pour la n>
cuiiKtiluer.

lt faut repérer que l'uii trouvera u»
ilulaire, d'autant plus que ces fonc-
À#itë août ansez bien rétribué, puis-
qudk-s rapportent ï4u Innés paç
UiL'ia et que, d'autre part, on pt-u(
Compter sur le dévouemeut des an-
ciilis capitaines de mari m» pour 11e
pus laisser péricliter une école si uti-

LA REVUE
DE LA PRESSE

La détente
La <ttU>ntf cal si r**li* que II

Angtcttrtr* • pu dfnutoihr au pr«*ldent da
tilUrll quand 11 comptait tt rendre t San-

Noa* enjota MVUIT que M, MilkriBd a
iiliurdoon* M NfoOM * l'accueil qui sera
•il a M ikraKN »oU. car II 7 a tatértl t
1 qu* 1* <ttMecerd ail disparu avtai ipip la
.initfmUMn « U n allMa nenauneact. Sur la

declaraUgn que, aah» toul«i probaMUt*a. U
1 serait ainxl. notre Prunier a acocpM un
Inclpe U ilate du 19 avril
Le pr*Bnunnn de ta Couttrtat de San-

Reino comportera, dant et» ootvHUoo», l é u -
eneni déOnJUf du tralU »»CP la Turquie,
la* el>n|.!lrea briaûpun, nulunravnL les

•el militaire», «oui «aourv en nupens,
ut Hp«aae h l'AlleBuujQe au aulet de*

div> r s c a <t«iM«lea ipi'elle a a4reMéw aux
alU^e, «Bln aalraa etOla p I M l l pr>laauj«

Ruhr. C-frt MIT MtU deraat» qaut
•ntoil* tateraJUér «own ètn 1

méat r*Bom^ — 11 H I du œnUU pa

Rrfaitoru raccord
• «e pu» pwr rrtakx. iHaamil ta

B. IBM M«de • M è bot

a«tr — rt • • nhta
ilrBMlr*. Sattemanl, pour eala, k> bu»
e»t-P p«f prlBUtWWI. foglc* In fata qo«

l'arrord ac •'éUMara du premier coup, tt* M
• * • - - «• tjMl l'ab- de 14

Torts rfciproçtut
Noua eonimei coavt iaeoa , a f r M

de •>•'(«• qui h t d ' l r • * « tjuc

«unirai»., k IIH wlmftt d f
* ordre eiaMUqa> rt « ^ A r m « n ««Met.
r»UMMtaaai par adwUra da part el aTMIn
« e da« « m m aaDtaaallea est « d t tini

ta d t d M t d l t l d ta
est d t in

t di latalr» de ta
«e da« «mm aa
II M-mbta «M de*
Rybr. le iwiTcrtnaw*
un oerUia neprto dea tentatéa; aaaÉi eeel
UHÏ Toià admta, n réel» à blUMr tawera plu>
•ëTfrrBMBl l'iUltude •« ffniwntaiil brf-
UuBiiuf!. qui o aiirail Junaie dfl iMibler que
ht prtMlp* aaprétnr. m p»nu«|ur tmmçè
. . i A . Ajntdmîr m frwt unique dc*Mrt

ôoai m knrraïUnM an traite de

. puntlflc,

erunl de iut k Tablt'aii D
Ire-Dame de La IHUé. et &
lemenl k la praud" uien

La ranCare La • Lyre Bullaiac • a il* e*m-
ft/# L cea rite* et arrivera a OteUa (tunaa-
;he DUOJD, 1 U prmUn heure.

Cto prépare pour U null ilfa UlumuuUnas
• ne* oui éclairerait t giorno tout le

-, M. k " ~ '

DBLACORSB

Nouveaux pris de passaps résul-
Uul de l'arrâté ilr M. le Sous-^ecrétai-

d'Etat à Ta Marino marcliande,
tré au Journal Officiel du 7 avril
» .
(Le tableau publié mardi doit être
trement recUié et complété com-

me suil):

/)e;«rt du jeudi, à midi, chaqw

liratuUit») rra *S 10
cuwea (dvlla et rtqiust-
a) ^ M 60
oLuae (rdquiuthn>i»trt«
it) 18 35

Quelrîèmt eluar (niquIsJUonnaiiT»
• n 85

|)e]>art du dimanclu-, à 18 heures
êiwt rfu mardi, à fS heures, pat

déjewiar et H raattt 4* li««—i>ni,

S» «0
OiuilrleM* cla*M (réquuUUnmiairea

sPulenHnU - " &•

Po»t {oirila letileineal) 15 60

Départ du vendredi, à 19 hewei
Départ du lundi, à t% hevrrt, par

qwntamt

Le SoU5-SwrétaiiT d'KUl au Mi
; des Trayaux publics, chargé

'&, de la Marine marchaïuki

Cmufâerant que les frets adii
mijit en vigueur sur 1*« lignes de la
Corse ont étii établis en janvier UMÏ
et ne correspondent plus n ceux pra-
tiqués sur le marcliÂ, .'tant donnée la
éimSw d Ion** >« dépenses

l)

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

ri(««t. m M prapan k •<
t OteU*, sa le* HIM «
BMIT m !4»tn.-n«M da PRM KvfttrMI, <•

barnon. saUtires, elr..) ;
Considérant que Itti frais actuel:

•ont absorbé et ati-dHà par les «i>ula
hui^ <1e mannt«-t>lif>ri. oui «ont passes

Cotuidérant que lexi^lence
Trets trop rfiluit» a MI ponr conw-
owenM ÎTêl.Hffiier complrtcinpnt W
TDilien de la i:or»e (H qu'il est nrjmnt
de remédier a cette raréfaction du
tennagp;

V u ) . - H ^ ^ - ' - i n < I H ! I . , ] , - II'.

M f U i i M i i . i i n l a i w (

CTinptc «pAcial des transports mari-
tini^.

Arrête >
Article Rremiar. — L'article 7 de

.•fcrrW'rtn 6 f^rrler IWfl Mt abrog*.
Art. 2. — Le» tarifs de fret tar Tes

navire» affrétés nu reqnÎAitionnAtt d«
rttat . f«i"*n( paHif du <>nmpte -<p*-

•iaJ .iff le
n tnui*|.H

à partir >ln i T. .•
" i conformai

Art. 3. — Lee pr i \
MMifiit Ix.rd ù l»tr<l. Ut-

1 , - IlL

de diu
l \n l.rni

j

•ut H traiter île gré u prv
Arl. 4. — Lis uwrcliaiidi*':

dta-ign^e» wrunt faxé«-a par a*t>i

Fait à l'aris, le 30 mars I

Akoul Industriel
Bli-n: en o«toBi«
Bi*ru 1!n lût*
Lldrf m caisses
Luire en fûts

minérales „ . „

„.„, (4 —

n fftl» . „ „ „

ms .a ernane*. en poulru». Ju».
qu'à 10 Mèlrm Pr». IJ —

Buis ilr ptaa de 10 mèlrvs . 1» —
Bote [tî bUés par C ÎO —
Bn,fi m e m k w . *U —
IKna irantUéi (alasobefl <|-outll» ÏU —
BOL. de leioturc ÏO —

1S —
tu —

FÙU déBUBl
Luges tmta
U<*F«> ouvré* -•

THEATRE MUNICIPAL

GniiKl" Snip.4- ik liai» .lu III A>T.I

CONFERENCE

L'AMIRAL BESSON

du ltuclrur tu i i* SAB1
«ain « ren«rt7ter Muerai dt Ba'Hi

MARSEILLAISE
par MU? AMTA il AT lm£l

LYRE BASTIAISE

ALSACE
[)nmr pslnutiititi* -a !""• «!•••*

rxi^ul^ par t.<ul'1 la lrou[w

f.mntift Atlraetvm*. — Surprix*

Hirerte».

PETITE GAZETTE

r tut atrrtf iemb *o»r.

nJ-tir Ml 1

I I I»WÉI I I11• " — •>•



i>r..riutB. ktu<te tte M J<nit-ltttj/ti»te dé t'ttrttffu
il lui en «ouU-, «videainicid, de ne b u t u n de k Ruhr qu 'après le d é i t r -

mL-mriji complet de J a rmée rouge.

M. le procureur général

terminera peut-eln- demain >>n bril

écnttuuit nquiMUjire.

loUUI. Jtf*a-Au#U^ _ ' "LIMÎW. ^ L I * M .

. • ,a fri>«! L-I <*
• --'• «̂ U1 ^ruiiriu

i i'tlll fu-fa;» . Bjuil

loub-mcu Paoli, « ' •

| • . . . .• i.p iiuuvwr* It* (il

. :I..I.JUII m. iBl 1UL. i^i^jitUut Ut «et acK- • été ilépui
j rliiuiwi ilâd Jjrvffi-» Ju irUimul île cm

V clo.au Oipii»ol uitruL- Ut< matin .1 de I» Juautu ik- uaii t

•irlu'li-r VuUiuv il Valant,

AVIS Ot.Ut.Ct*

IMANOO)

AI rkLUuui il*r,--Jrju, amioB nolalrt. IUI

A V£)U>ftB£

SOCIETES
T

AVIS D£ DECES

•t

/ *

n i h i u r b e u l i M

yrim* >niut-llnbi:rl

M "uTîta* U S iiuûiilut Jlrjieno, t 'n tu , LJIVUH. (_

I'I •* ;J- i U-L.E i ., u,vLui»''.-a utuis^vo- lui. .ViwUit ci uij>(iuru. lie Luri,

Li; WUSSinLXT. (..•!•-. -.nu* t'i cumiajftij'JitC!* lit U JP> r

«"•MUE VtUVE •EJH.iHaEBI OATHEftlMPiANOS
AVIS DE l'

H. Jfamu / w . J,., . . ^

t ' . V " 1-/l"r" """ i""""». J«
, . ' , ' J ' " " " ' ' "w* inscrire au plu,

'•:~»-iu de uju»i.itU. « („.„.

J.-B. ULLAliNIEB

Lurent

demandez un

"DAMIANï"
Ym du Cap Corse au Quinquina

U . rLUS ANCIEN - LE .'LUS KÉPUTÊ
Juyemeiii rfd TMI.UIM.1 u n i ife tWtu Arrêt de ta toor d'Appel de Bastia

•lu il mars 1*3. du 9 février iù)4,

VRAIE MARQUE
S. UAMIAN1 & O , ItaMia, CM|> iUtrve. FKANCE

On
peut

gagner 1000000
t\t\ non

fr. ;vec

VIOLENT INCENDIE
A PARIS

Al FAhUHjUE DE JObtTS

M: UA GSOLET EST DÉTRUITE

mois VICTIMES
PABIS, 19 Avril.

Lu violent incendie s'eut déclaré, ce

matin, dan* la fubriqur de joueU

(J ruTuiiis île Bagni.Iel

Les pompiers, plusieurs détache'

iiii'iits de troupes se sont trouvés BUT

I- tli-'âlrv de l'incendie H la première

dura»*.

1 JI fabrique est jiresque. entière-

ment détruite.

Lee dégâts toul (trrà importants,

iK-ureugenienl couvert» par des assa-

Au moment ou on était parvenu à

—rcoiiscrire l'incendie, un pan rie

mur s'fst ûer»ulé. ensevelissant un

..l'Jicier dos (tumpiere, un pompier «t

nu gardien de te paix.

"" >us le» trois ont été tué» sur la

Un compte de uombivujt blessés

lus ou moins grièvement.

On ignore encore les causes de

incendie, niais ou ne croit pas de-

loir laltribuer à la malveillance.

ec

26 ,
francs

00 0 W U « U U U 100.000,50̂ 00,̂ . ,
tcbet*Bt<me OBLIGATIONà LOTS COMMUNALE 5 ' / . ° / o

du Crédit Foncier de France 1930 |
S» tireras annuelf dp 2 en a mol» * partir du IO Mal 1020

3.200.000 Lots
/ 1 Lot d . i . o O O . O O O |! 6 Lots de 5 O . O O O

1 Lot de 5OO.OOO*I 6 LoU de fO.OOO
' 4 Lota .: 2 O O . O O O i2 Lots de B.OOO
. 6 Lots ' O Q . O O O |{ 360 Lots de I .OOO

! ' - nvniii el le aold* p» iWKnwhtés prnJam 'i uns,
»F-éciat« «M 13 M » ÎSOO. — D.-, IF 1" vrr5Mn<nl 1

: : .'E <iu dire, COMM «11 éuil p«^ eomptuu, «t l'os
a c- ^ dn lot gagné.

/ " TIRAGE ta IO MAI 192O
Mandat-: ••.(<• tir vingt-cinq franOa i S AC> L O I T B A S E B i l t l ,

rhr̂ T-nr.iuCBtofTFMiaJlL «tttMJI. 40. Bue tflaly AI.GEP(t- «fwnwBt;

Tentez la Fortune I
La ' îamaia seule, il faut l'aider.

DEVANT
LA HAUTE-COUR

ttidenct de il. LEOS BOVHGEOIS

PAIUS, 15 Avril.

l.atulûncc .-si ouverte à l i h. 30.

Il « t aussitôt prorédr à l'appel no-

inaj «juj coninMitct* pur | a lettre G.

LE REQUISITOIRE
•M. le |>n>rur<ur «rin-rnl Lesrouvé

•(•n-iLil M.H K-ijuisiUiiri',

1:>-IIIIII.-III niagifîlral dininnln? qu*

;inirfrnrmrirl aljpntaud «-ncoura^e

•flaire par dps confirtoiif,^ faillis à

uuttii par Gaillaux.

Huivftiiicii que c* drrnier est resté

-tnnif du rappnfchemrnt franco-

'mûnrl. il va teuto d'arriver ju»-

\'>\ lui.

le riPbul (le 18.5. l'AllenHgfM)

bi-atiuoup uiir pais séparée.

K1I-- va t-nipiuyrT l'averiturifr hon-

f-Triis IJfMoh.r, farilp H dfsavouer en

tas dérhw. m qu'on pourra nnipla-

ft-r. quand il !.• faudra, |«r un reuré-

«•ulânl pli» fjuaJIuV.

Lipsn.H>r nVHail pas un inconnu

|'"itr (Jaillau», r)ni 1P jelle « U ) u u r .

d'itui I V 4 M M bord, mais qui s'é-

tait M-n-i de lui avant la ^p r r e et qui

eM fiiforp aujourd'hui son débiteur

'filiaux d.iail à Upschpr, au mo-

• m ut du la guerre, prés de 2.010 fr.

j 1. Allemagne, ayant nunna <*» rcla-

tions. fi.tifi,^ À tu Linr profiL

M. I'- procun-ur gynéral UicouPé

Ér.M-c ensuite tout au long |ps aais-w-

ni'-nlt» d. Lipschpr:

(>•« flTm-b. rarta par Upscher

r fkWtnr m Franc* p( retrouver

tain :

• }A r.irr.-siKmdunee d* Caillaux

" •<• Ufm'ht-r,

I- !>•.-, liéniar-hfu de Thérèfl,. Du-

v rgîT.

Lëmiiieut rirRwie ^ (•««

f»iHp ftns.iile du famiiix B^

(filiaux '-ri Italie.

Tous cca faila >w.nt connu».

Lacent i-naiio ce b-rri

toirc avec nervoniltt.

LA CONFERENCE
DES AMBASSADEURS

IJAKIB, 10 AvnL

La Conrërencr des Ambassadeurs

s fît rt'-unie ce matin, & 10 beuirs,

nous la présidence de M. Jules Cam-

buii.

Lord Derti,v, ambassadeur d'Angle-

terre, assistait & la séance.

La Cunfénncc a demandé & la

Conimiâsiun de» Plébiscites de Axer

la date du pléfeiacit*1 de Manenwerder

<tl de celui de Mmmhvini.

EUv s'est ensuite occupé du nnporl

do la Commission oavalf, spéciale-

ment sur J'éUt des .92XH» toune» de

docks llultants que l'Allemagne doit

livrer nur ie principe de la répartition

enlre les Puissances alliée».

L'ANGLETERRE
ET

LE TRAITE DE PAIX
UiNDHES, 15 Avril.

Les journaux aiuitmcest que le

(-•ouvcriifineiit de ta tiranjje-imta-

gne est fermement décidé a imposer à

1 Allemagne le respect du Traité de

\ ersaj-Ut'», itotainmeut en ce qui ooi>

ctTi.e le désarmenieuL

Suii ambassadeur à Paris a été char-

gé de demander au Président du Con-

seil ail croyait d«voir participer à

um- driuarebe soleoueUc et collective

de» ^uissancej* alliées, pour obtenir

du Gouvt-rueuKiit de Berlin sou en-

tit'rt' tiuumission aux clauses militai-

res du Traité do Versailles.

Kii cas de refus de la part de l'Alle-

magne, on coiiioieocerait par suppri-

mer tout envoi do vivres, en attendant

d aetres mesures.

LES EVENEMENTS
DANS LE BASSIN

DE LA RUHR
Item-iN, 15 Avril.

Le général Nollct vient d'adresser

•u Maréchal Foch us rapport den-

flomble sur les événements qui M s«nt

produit» dans le. bassin de la Ruhr,

établi par le commandai,. Grm», qui

avait é\A envoyé dana wtle région

pour pitrwr le contrôle militaire.

lx! commandant Gras» a acquis la

conviction que le» troubles commu-

nihtes, qui se sont produits ensuite,

n ont été que l'œuvre digeots provo-

cateurs.

Il ressort de ce document que le

mouvement uavrier n'a jamais pré-

senté le caractère bolcbevisli., mai.

uniquement celui d'un nonlèv«nent

Contre les troupn n%uli«r«.

A la fia de k »é«noe, le Minbfre de

la Justiae a déposé sur le bw«*u i t

l'AsserabUe o n piaiule contre le U-

|mlé Blasu, pour otime de bauU

trahison.

CHAMBRE
DES DEPUTES

S*tiiit:e du fi Avril

(Malin)

Préiidmce <U II. GROVÏS1BR

V P i U

U n«aiice eut ouverte à 9 h. 3a

L'uu d«s tecrétairtM duaiK ketun

du procta-vertai de la ateuoe orto*-

deote 4111 ml mù aux roix el d

LES IMPOTS

NOUVEAUX
L'ordre du jour appelle U suite de

la dbeussiou générale sur le projet de

loi relatif à la t a l i o n d'impôts nou-

veaux.

M. Lion Blum défend le contre-

projet qu il a présente visant l'impôt

tm ir capital.
Ce contre-projet emprunte le*

sommes nécessaires au budget ordi-

naire et à i'emprunt direct.

if. Léon Blum dit qu'il permet, en

outre, une meilleure prévis*» dw

dépenses d'outillage et de peMonnd,

par une série de monepoleg et de ré-

gies domaniales.

Entki, pour assurer le paiement des

deli«a exteTieures, sans recourir &

IVmpnmt, M. Léon Bium propos U

mise K la diaposiUoo de l'Etat dea va-

leurs el oomptos-couraDta à létnii-

ger

« u n rur toua U$
banet.)

D'autre part., un T*ste offioj: de ra-

vitaillement compléterait les ressour-

ces envisagées.

(U séance est Infa à 1£ tmom.)

(5Am« de taprit-mUX)

h**idtuct dt M. RAOUL PBRET

L'un dm secrétaire» donne leettm

du procès-varbal de la dernière ttma-

<* qui est adopte.

LES IMPOTSS
NOUVEAUX

LA CONFERENCE
DE SAN REMO

Pâms, 15 Avril.
Chirago-Tributte annonce que

l'ambassadeur des EUIs-Unia à Rome
•«oslera aux dèlibeniUoiM de la Coo-
fertnec de San Hemo. cumiue simple
obpen-au-ur. «ans prendre part à au-
cune d*iiiV ration.

EN ALLEMAGNE

A L'ASSEMBLEE
NATIONALE

JteKLisî, 15 Avril.

A la Béanco ,K- l'As««mbJe« n«t.o-

nate. la depuy socwlislc Hr,^, a , pen-

dant trois heures, développé un long

ré-juisilmre contre |a Rcichswehr.

U- Ministre de la Iteiehawehr lui a

KpijqBit verlomml, rt a fini par l'ar-

CUSH- if «voir livré k l'Angtetarp un

certain oombn- de document* déro-

I»é8 au GouvOTicment de rEmpin>.

U. Ministre Gtwlcr a déclare ensuitr

que Ira troupofl ne tertient retirera du

if. Léon Blum uonte à la tribune
«i reprend son discours.

M. Arùtide Brimt inltrrompl l'o-
rateur pour lui faire connaîtra lat
principes de la snlidaril< ioteroatio-
"•i" qui ont été posej au court de U
conférence interalliée de itrlO.

te premier principe admia Ait le
privilège de la Banque de France
pour le? réparations des otanniauM
de guerre.

Le second fnl celui que l'orateur
propote.

*. Uon Blum tmnuw son long
<liM-™rs en faisant reatortir qm ja-
lueis les ciroonstanoa n'ont été piu
f-voraik, pu», opénr le préler»-
menl sur le capital.

* AoMjmmrr <Wdare »ne .i on
«raine U técurilé au captai, il m h
pr<mier a donner sa part.

*• Marcel Hubert combat natte.
•nent kl contre.projrt de M. -Uon

Apees o> courtes obaemtieiw de
if. Werriol, député du Rhône, M de
U. Mariai taM, raaportm, tf.
t.«ral du budget, I. séanca «t |eTée,

TRANSPORTS
AUTOMOBILES

CH. GUITTON

UWATION

Le Petit Bàstiais
. J O U R N A L

1 0 lïSTiMEs — IE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction A Administration : s, Boui»vu<i Pmud*, Butas

MBI paynLi|«ai • Ktanw M rvçnei a u bqrtau du loonMl,

Q.UOTI Dl EN
JOURNAUX DE LA COI SB

A B O N N H M B W T È T^J A ^ 2 * *

Cana 22 Cr. 12tr. 8 li
Départ, a CoJoua* 28 • 18 • « •
!£r 35 • Ml . t O . -^•^fàiï&y

ASSEZ DE DOUZIEMES
PROVISOIRES :

UN BUDGET»

II faut au Pay*. yr(\ aux tacrifires

que la fitutuiun nige, vu biulyet

régulier cl éi/uUibré.

Le Srimt a failli >* fAch«r, il y a

quelques juurs. Saisi du projet de loi

deuiaiidanl trou» douziùmi^ provt-

FOiree, il a manifraU- l'intention d̂

n'en voter qiiL- deux. Sa Comnûssiou

di-a Finauceti Iv lui avait US* nclU;-

uicut proposé. U. MilLerand, ému de

wlte propoiiition et craignant quVlk

ne réunit une majorité, a pu»ù la

.]uwlion de cuntiauct' pour la

'•curter. Au Palais du Luxembourg,

nu u'ainie pas beaucoup à provoquer

d « criws ministériellefl. On y consi-

.iert- quelle^ font souvent le ji>u des

tuubitiuiir, plul'Jt que Iw affaires du

Pays. Il faut, vraiment, que lu d^sa»;-

iv.rd entre le (.ionvuruement et ÏA*-

^adAèe porte sur uiw question vi-

tale et ne se prête pas aux Initsac-

iiuns pour qu'on se décide à risquer

la crue. Dans l'espèce, U question,

bien que sérieuse, ne comportait (*3

• ncore 1 issue qu une. attitude miraiL-

pip«nte aurait certaineœeat entraî-

iiêf. Ausii, In Commission i>t'iuUo-

riak< de* Finance. a|*ré* en avoir dé-

libéré pendant une suspension de

séance, est-ellt: revenue sur sa pre-

mi-rc décision- Elle a roiia.'nU* ac-

corder au Gouvcniemi-nt les truis

liiiuziêuit-H qu'il dtaiftiidail el qui: la

Chambre des IM(iulé« avait cti

h voter. l>- Sénat a suivi sa

sion. U Ministère un pas été ainsi

mis eu éehac, el îl a pu r-jsler au pou-

voir. Il eut été fâcheux, d'ailleurs,qnc

dans Je moment où do graves événe-

lut-nt» se jirirduiwnt en .Vllemagne

d où il est indisfiensable de les sui-

vre avec une vigilance plus attentive

que jamais, noua restions pcniituil

quelques JOUTE sans (iouvermiwnt

autorité. Cett« conaidéraUon a, plus

que toute autre raison, déterminé li

tV-uat et sa Commiwûoo des Finances

à oe paa se montrer

Mais il faut reconnaitrr

qup le Sénat n'avait pas tort rt'Mrf

mécontent. Dam pwt, la Unamlm

qui, depuis u n s tongteapi, Mail *ai-

si. du (tmjei de« àcmùimn. le Ivi

avait rrnvoj'e pour examen «4 voU

trcnU-s-is heure* seulement i

jour où la loi devait être prou

I»BUUT part, h* Qnuverneniriil qui.

mieux que personne, sait combien ta

Kiliiation financière est grave et

hicii il importe de l'améliorer par

(!>•« mesures appropriéee et définiti-

\es, ae se haie vraiment pas de |wo

poser celles-ci. Un eflVt, Lien qu'i

tMiil depuis den» mois M drmi aux

alTaireft. il n'a pas eneorf rais deboal

un projet de bud^pt. r.Vtait «..n de-

voir impêrirux et urgent, pi

n avait pas fait sien If projet

r*r M. Klote, pnnlfcewuur do M. F.

Marsal, firojei <\m pn'^tait, il faut >•

reconnaître, k brancoup dr critiifiir*.

U CotnmwK.n du budget île ta

Gliamt.n- trnvatllr avec z.-le. c'fnl un

h(pmm*ff qu'il faut lui rrinln1, u sup-

pléer à la carence de l'honorable Mi

nistre ibft Finances. Kllc s'effirro d

trouver un ensemble d'impnis suTf

sntil p»ur fain- face aux besoins k

plus urp-nts. Mai» ne» projeta d'im-

(n'ts, c'i-nt le Gouvernement qui

rait dû en prendre l'initiative, c

g-u»e. C'est lui qui enmil dû en pr«i

ser le voit el on Faire sentir 1 impé-

rieuse ii.'*!«wil<' au Pays. C.Vsl lui qui

uurail dû exiger qu'où eu Huit aviic

le régimp an douzièmes proviaoires,

parce que ff rrpun' ilissiruule à lu

tûtoan ls ytiwtt ^miAw doit connaître

dans toute ua gravit''' pour l*>iivnir

b" résigner patri>>liquein<.nt aux na-

crinotw que la situation exige.

La France ne jwul pas vivre plus

tongtetnps sans nu lHidget régulier

cl équilibré. Elle eu a besoin, tout de

suiK pour gard-T sa conflanrt' in

flli'-mi^me et |K>UT gagner cille du

ileUurs dont elle ne fM-ut pas »e pas-

SM.T.

(•Hslim Diutucni.! v:,

àéiiateur tlu Gard.

tmis dt-ux membrew inamovibles d i
«mité .1. llasLÏH.
Lu 1res t'-loquffit t-pn-ub fui |»rn-

l'nté |iar !•• Mair^, auquel rî'jioiuiit
Auiini!. f.iiioli.- .1r-jî paroles lliitleu-

M.ADOLPHE LANDRY
MINISTRE

DE LA MARINE
A BASTIA

otrv très émiiient conip:lriole,

Adolphe Landry, que nous •UIIIIM

rt-ux de fêter d d'acclamer, il y *t

lque nioitj couiliit vainqueur ilu

Ifl iiuvi-mbre. nous t^t revvint hi r ou

alilf- df Ministn' de la Marin .

Aliit de n'oni'-Urp uuciin dt-U.il,

»us donnerons demain le cmupli--

i-iidu complet de cette inoubliable

L'AMIRAL BESSON
A BASTIA

Grande afllueiid' H Bastiu.
|>rts<jUe en u d n u ' Lem[w, a r r m

m u r u l H ' 1 r t i dmurul HcriSuii.'graii'l-iifticitr de la
pim d himneur. uieiul-re du L'.uii-
il natitHial de la Ltytie Imw'iur, el

notre, grand cuinpatriote, itf. AIX)L-
VUE LA.Mifli, d.-iiulr de la (V-rse,
ministre d>- la Murine, arconnu

une tr<* brillante -̂uiU-.
Arrivé f*r le Cortr-ll, l'amiral Hes-

M>II a été n \ u au debanjui-nmnt par
M Daniy. jin'-nidviit de IH w-ction du
"iisliji et membre <lu Ilonseil natio-

n\ «V la Liyue Française. a<<com[>a-
n.; de ligueur* luuLiiiaux.
Notre ti»U: a n-udu visiL", dan» la

•limée, au (jnuvtTiixur, au Maire, au
ous-Pr^Tel, ainsi qu'au din-cleur des

K D., un rie. ses ancitm.-. caniiirades
de la Manne.

A i."i hf-un-3. un vin dlmiineur Un
f»{ olïert par la rVdéniU«.Ti ilw Mu
li [«'•!-, Kletwtr̂  et IV-r'»rniés de la
pierre. Klaient invilés. av -c lar
fts.M.n: le «iiHiu-nn-ur di- la U
le Maire de Bratia. h- St-us-IV-M,
aiiihi que M. Andn- Oanly, délégué
général |N>ur la Oirse. el menibrv du
(rf)nwil national de la LÙJIM r'riH-

I n 1res éloquent discours fut |»ro-
nci- par M. (>na»i qui le prononça
i-c Inole la conviction qu on lui
ntmït. L'amirul lk-s.-on K-|xnnlil

, j - lqws pan.l« Lien !"-uti--s H ce d
couis qui lavail |in.finirl.'m'-Ml l"U-
cl... Kn l«inJ>"» 1-rev.-,. le liniver

t>ur de ta t:oi>e s'aKMH'ia aux
elrioli<|u^ >-mi*-> |«tr les deux pr-:

MIMIU urali'urc

!>• soir, un dîner iiitinu- fut «lï.-rt
«r la 1.1'jw Fmn<ai*e à son émuie "
.tnrér<>i.rifr ainsi «pians bunai
.<• la Fé.i'-r-ili l <l" Yï.ttutn Frati

* • lia.-Un. in-
wct ion, "t. » -

nnl Charles CUI

F
deration. M.
du (.misril n»'

i -
* Français*

Sari. Mai

niPr * * Mont»™,

Lililét,
.u-taiitâ

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

i -il Debonnc. v

,1. li - , i - I-, H^Uiti.™ « U JiMl-
,tt< r n i i n v , tut'ilalll-' «h- hrflU*', i M.

i\ Anliilno. iit-ri:((UL' <k< La feo*H.- lie

.ami- pour li's ïpuvrs et U» orplntlÉiiit

Dclora iridmlnlatriitioa. tam t AJnfi-n).

— M. Murattlull J^an-JaO'[it
"nliinlri- iln *i- rljsn* k la p*ri:i
Wiwal. ert iwmni.' a ta Ire olas

M. ~ M. Mf*um.W Franc»ti-X«-
uni' «uppl^anl ilu jupe ik paix du e
f'Un». In wmpto.-. mt-nl ia M. ûioi
nfini par U limita H'fiFe.

HOMMAGES
POSTHUMES

C j U
ruir], Ouc niiunii l
ti'nir les $r&& s d'u
tc perHUIlue ! Tuiiri \r* ^|lt<l^^^l
ailiuiruit-nt le n a t u r d de <•(• brigadi
d.ml 1« rôle n-Rurait jm èlre iiiiru
n-iidu (jli'il lie 1,- fut pur M. Alaw-1.

Trnijours [mrfMiti- IIHIIH h* ri'ilos
c o m i q u » . Mm.- |).e.nim-J j . .uu le r<-
k de Mme Duportul » w e un nntun I
el un entrain lulinirabli-s. E l l i i u i f

le toujou

i k è

IMTVHHI- le»ne toujours à IIMTVHHI le» r l o
beik-Bièr.-, »ù elle util il.'plover

i bé

ui p-ute û- ete*v»:er «Le la

siapul» Jeta-Uirtin. ilii 5*

j ^ l t «vuielt.

nnt :

CDiuiquo n b
Kn jeuiw marier. M

sut ;«' moiito-r lurlist.1 con^ominérj
qui, dès Iv premier soir, a sn «• faire
juger ti'lli- par nos habitues du lIieA-
tn-.

Tuiu len principaux rôies furent
jMiiittitB daii^ IAI Sait de A'IK-M, et
luus rivaiisi'ivnt d'entrain.

I J * r»i)ca (•cci'iiilair.-îi vinrent riim-
pléter ce auccés. car ils étaient inlif-
pri'lra par *d'excellents artistes que
Bastia a su apprécier « mainW rr-
prbps et qui sont MM. MirnuK Pu-
ktrvul, Itougi't, Andral,Panuor, Mme
Laudry.

SYNDICAT AGRICOLE
DEPARTEMENTAL

DE LA CORSE

L>u SM.fr* irturà, m Itnilut.-. ûe M LIIM.
I prit (k M fr-nr- U- q. m.. soiL l i frwiw

k- bbliul;

priï de 1S3 franco k i( CIL. Uvnc .n il.m-

l',Hir llwaf.Hi P« goiv. OQ e*l prl.' iCaJnii

11 n'csl pas fall d'euviri rimtn! rKinî our

. i tu 1*1-- * *• «"-tton.

cire • » " palnv. -

««il?I..- Moip-fi.ui.Biiii. nclli l ^ . . —
V At tMrel»-. dAfriqUB: • A risolumpul
n.M,.ral| M BPCHIW a la powsull» ncs Bul-
™-* k K- n.ivmbrr 1911. «ou» ™ (eu

I prru i- d'ua BTaiiJ eourag^. • • •* ' " -

bi.i|i» (jw Î
r*, .1 «i snpporlaiil rrrt-

^--^"in»; * Mé rlti. •

rf Erw»l-I>r-
A. *-pui* lo début.

i Ulte mi

NECROLOGIE

La irisU' nt
•j M U . ' l ^ l l i i

km Niolao d

e
JTUBC nik-. l« J-k '

SJO luji-t, el pour la^Jftlf w» t

•«ri prann l..ut Ĵ u-« odlrtar. i
'•Tls t ï iw

Mlle (jilli, ni» n.m i.-r..r>.. ..̂
B»Ua "'il'
k- rvp-l-
t)rrr ,i '
EU. •

AU THEATRE

LA M /T /»/- V"'/;.*>'

O vaudeville (pii déchaîne partout
où on le joue un n.i)-rir<' im|"«sili |p
à mallrixrr . a é|.t n'ii.lu tn-s nrilbu»-
meiil H Kanlia,

U u n n i r n l aurail-il pu « r e n-ndo
•ulr-mi ' i i t a w o des urlistr^ tel*, qu-
M Marshfil qui sut s-- montrer _<•
idus m m i q u e d«< coin rai ssainM mil-

M Ih-rvilie siiti rival dans c vau-
flrviili-, s<.n Pniule .laïf (•»ul.'s Iw pi ' -
ce- Tut le (tins hilarant il«- loU« I '"
jennes marién. i i i teri^' lanl «le man.
de mal tn ' le« silimlmn-' T i t i q n -
danx lriHiDi>ll<-s Ir- uii'tUi-nl — .*•.»•
l i , . n s a v w U iwlI-Siil'tMie.

O-tU' dernière, grmjiii*'- et afin
tante, était i n l encMw | « r Mme | j -

L«a « I q u allir^ UKB fouta ro
dérohlr, VTHI>- :k t-m» i'*s rantins TiW
pour LûnMfWr sa #}mp».lilr 11 uni: fir
al unlvci>''ll'mi-ut aitDr.'

In hciiii .liar-or* -ni ''"-1 prowwei

THEATRE MUNICIPAL

0/JWîtTJtlA HEIlASTlEA HAtHEITI

JW. Jean Marirlti. dirrrtrur artistique

A LA DCMAN3E

LES DEUX
ORPHELINES

PRIX DES ]*IJi(XS: Hjirawlr.*. 1 Verni».
TM Lottes. FatiU-ull*, S frixi-s; StnIU-*. Den-

is I.'IHPB, 4 framw; l'irlfiT'1. S fram-a;
slthfSitrr. I Traite.
wrii imnjD 0 fr. 15 )>or I>1»CP (raur Uxe

d'Etat.
1 ttralloa o»rveri-- phfi M. Puggi. parfu-

PETITE GAZETTF

LA POLtCC F«i CWSMF

CI U JÉ1



QCAftANTE-CJNQUlEMF. ANNEE. — N" i
M. If procureur
l iwr jamau jiris au eé

a et pn^nt» incunai
de CaUlaux contre le roi Al-

!••« .11' oiûriiT.
t 11 yrançota Ijcvrll Commerçant! déttutbij

h* industriels, négociant* et
s ciamtryant* démobilisé

( ^ iiiiîp dimanche 1« a.
rf vi Heures iiu malin, à la Mai
isalJf .iu Conseil municipal
d- (a formation d'au S

CONSEIL DE CABINET MaHre-UunMr ourduonii-r
Utttn-Oimtor Miller Jinillerte.

i'AitiH, 10 AvrU.

Lu- Coiificil u BtrHt- diver** meeu

ii Uiinlaiil a la rediu-lim des impor
tliunt.

l'uurraBl ) p r u d n jart:
1- L H uuvrttri prutettiuancb en u - i ,

mplMMni le t condiuun» V u ( l l i
«bUBir It grade du caporal ou bri

j a t .
Aotwte « ( yntOM Saint-Hubert ii1i;, « i outre, que l«t Miiiû-

-T ou bureau du Journal.

E lHL.iOUN
Société d'Assurant? Mutuelle

de* Mariiu Pèclituri de Baslia
U>» tufuibrea participant,, purteur.

leur» iHri-U, eunt Inïlliî. a unauU t I

l 1

1SOUVELLES
RELIGIEUSES

FETE DE NOTRE-DAME DE L*
MISERICORDE

[hoDilii: IN i-iiurjm M ivw j.alruiuli!.
iltwiea Ddw» a 6, i et b Ik-urv».
ufeliil Mes»: i 10 tic tiret, teiilUrdi- par

i l . rAri:iu)>rii'Uv SMBOO. i-uni de t*uul-Jtaii-
itupUxta.

• S lioure*. suint» lie la H

pttuubh..
i.rmirU.rcmiu pur la CvouiiMaJun ds I

ircitin «vi'c le Mloisu-i: >iv U Mariai!.
U St!«rtUiriî, MAZ/OM

CLASSE OUI
[.i'>i Jetiaen p-n, ajournt1* ôa la ti

1 T ï 1* ï!aBS 1<Jii aéi

FEMINA-CINEMA
Auj...ini uni. .'ii Mninaa , . , t l ggir

DERNIERE REPREfiENT*T'ON

LA CROISIERE DE L'U 35

La Prktuiv. Mme l'icm: UULHGEOld.

SOCIETES
ET SYNDICATS

1 uperu. l'TL'-H-m-u moisinjbmi..it-

I.E BLHEAt .

Stmdkat de» Dockers

pw orarf OH Katar.

Lemandez unun

"DAMIANÏ"
Vin du Cap Corse s;: Quinquina
i LUS A \ : I K L

p
Lb i LUS A \ I : I K

q
LE i LUS iiÉPLE LUS iiÉPUTÈ

t d.i T ibunal H i) tie BJIIU Arrél da b < i,ur .l'Appel d* Baslia
do tl mars 141. du » février 101.

V h A E M A %'.a.i:C
S. IIAM1AM A ' - . IU 1 p <:«rv.v

i d«ts Travaux publics, _.
_ !urv, du Commerce H des il
J réuuirairiit, en Conférence, rtiaquc

if, pour étudier le» questions
1-L'ououiiqut-H.

Le Gunwil a pris _.. | r .
awvssaires pour l'application de la
oi sur l'enseignement agricole.

L»- Conseil a approuvé le projet re-
alii aux améliorations et aux est
ioiih du réseau télé pboni que.

Enfin, il a approuvé un projet
allier de chargift-tyjM pour eonc
iuus de miuiti.
Knflii, la discussion a port*1 cur un

ouvt-1 ajournement de ta réunion de*
omeitx généraux.

L? Gouvernement croit nécessaire
' retarder eacon- de huit jours, afin
' ne p«n interrompre en ce moment
session parlementaire.

CONVENTION
ANGLO-BELGE

P.utiB. i(t Avril
U Itaily Mail *. dit «n mesure de

i-oir aojt»m*r que le liouverne-
1 de la firaiide-Bretagno prendra
à de* néfficiatioiis avec la Upl-

m- ,-e. on vue de la conclusion dune
convention militaire anglo-beige.

imuse.
Lliunoraiile orgu.i< de laOtusatio

duniu> lecture d une Jetlre de Uaiilau
û IÎUII cher aau Ooi», Je ivuiorciafll
devoir miuit u uàtul auprès du Rui

racontar» dont jj avt tjt êbé 1 objet,
et en euvibageaul uu prujel d'entre-
vue avw: le souverain.

Main «• projet ne /ul pas mis à
ixétTuliou, UaiIJaux w- préparant a
partir pour l'IUJie.

L'heure était particulièrement gra-

Lw espoir» quavait Tait naiu-e
l'i'iitrée ni guerre de la H'.-umanie

eloieut disEipéa.

A AUièuet, Constantin faisait as-
u*iiwr nos marins.
Partout, Ida armées «Ikmandia
ient vioturiniMg.

Cesi et muincul-Jù que choisissait
Liuiilauiiw pour fuire une graude ot-
ft'usive de jjaix.

Si iuaourjiUlilw que fussent les
prop<isiliouï de paix allmuaudea
•-•11̂  avaiDul uu grand relentiasemeut
'u Italie.

Ci'st à cette heure Ln.ublÉk- que
Uuilaus nntra m sçèu,- à Home puur
•eU-r, dau9 w pav8 S1 imprt^ionna-
'ic, du* giTint'a de défaitUme L-t de
i'icciioii.

I-à encore, Gaillaux a servi la cau-
• ailuuiutif et tralii les mlérels de

Kraiitw.

M. le procureur général Uteeuré
l̂«;iid loiigufmcuL BUT lm ëvùue-

m*!Uis de Kome.

ï Le» ouvrit™ prufeulounci* rie
plu» partie de i'oniwt aellve. mm» afà
Ini.rrupuon de «cnriDe ar m.jJo* de
•iw dopubi taur dtaùhllliwUaa «
lei coadlldiiu pour MBtr«ch-r un raî^

Les deaunik» dan «utdidala rtewoni p a r
venir k la dlrutloa de l'IolcmUnce (bUnUt
nM). k MuvlUt. le Mucdl la nul. M J ^

tilw MTOOl ippuréea <k:TOOl ippuréea <k:
HguMUque et da.

<! ik§ pumUotu-f H«i«v<! ik§ pumUotu
3" Mok-« doua*» par le Chef d« Corp.-

M Miuoni Harï-jÊu,. «
H raairwtnl; SL SUIÏWM J
lmre. h Bnudo; Mn,e Su

ul leur lllle Hery.

MIZXONI VALmE-JUUlMa-MKLENE
<!<•< OliSe, k 15 avril, » 1 â|p; dï 7 uut

l.Jnliuniullon Mura ln-u * Erbaïuneu f J

umu I T c u u n o U ) L « y n i d "

AVIS DE DECES

•00.000-.::^m

t Foncier de Franc
BIK tlraroa •nr.u»H de a an 2 moi* a partir

3.200000
1 Lot de I .OOO.OOO II 6 Lots1 L' 1 Lot de I .OOO.OOO II 6 Lots de EO.OOO |
1 Lot de BOO.OOO 6 Lots de IO.OOO
4 Lots Je 2 O O . O O O f 12 Lots de B.OOO 1
6 Lots Je- IOO.OOO I 360 Lots de I.OOO |
p a j . i l > i ( > 3 6 f r . e n s o u s c r i v a n t p * ' - — I J - — "

u n i l r v i f n i s e u l p r o | . r i c t ; i n p n u i n r e . c o m m e s ' i l é l a i l p * y é c o m p t a n t , « 1 l ' a n
S d r o i t à l a t o t a l i t é d n l o t g m g n é .

f TIRAGE la IO MAI 192O
DbMimr dn CflfiHT M«ii«i UâtMH, 10, Bn« flaty. AU2EB 'i" wwl.il) .

Tentez la Fortune ï
La chance ne vient jamais seule, il faut l'aider.

donc ans ,>p*n»inn Mtj.k aOnnl fcwl* *»r*»ll«
N o m b r e f l^ ut^fMV Q i n n o h j^^ls^tf 11 YM 144.

DEVANT

LA HAUTE-COUR

.lli</irnn'</u le \rril

Préiidmcn de U, LEO!t BOURGEOIS

*,! oUTt-rio H 14 Ii. iti.
a[>|iel ridmiiial cotnmniff JKU- la

nt> uinxlatt' aucum* nlwnoe.

LE REQUISITOIRE

fmti re-

M tic P l o -

l-ouvnir an plu» lot? Oui!
lia K-vél.-nl, , „ u u W | , p , , | l l i q u e

inr l'iiKin (jréaidinl ,lu o.nsdl
."Uipbtll fiiivpi., p>Hliqiii- injpitojâ-

!""<• »••> a.lv.-raurvs il 1,-iidnn'i 4
li. ruHun. .1» p,cle ,1,. luaini , „ , ,

AUX ETATS-UNIS

LES TROUPES
D'OCCUPATION
WASHINGTON, 16 Avril

l u v,f ,léb.i „ i u , u u | l , v é 4 k

OlumbR., «„ »UjBt d e > d l i | 1 H t l M , „ , , .
tiv-s it IVulMien tics Irwuju-S awéri-
WiHH'i* (Juttlljmljo,,.

1/ poui-mii » f.,n. ,,„,, | , C l l a l n l , r i .
r*'luw dt- vw(,.r les , l o u r w i u : I ^ . j ^
i|Ui Jui sunl Jinuuidrà («jur |« mai,,,
lien .Ira iraixl>K «niértcùiio. sur lo
Huiii.

AUUUHKII; M. Pli'lrt Vlwu*at et Madame ni*,
île i'ttriounJ. et luur forant: Mlles Pialri An
nelle, Jtanne <•! Uructeiwe ;

Le» fcuutlles IVirl, Uatirialll. CroeieeBM .1

uni lu Uuutour * Taira part i tetm „ .
rtnu, ami» et t u n o iai«a«i*. d« fa, «Me
cruelle qu JU viunnrnl de fujro en ta pEr-

Le PetitJBastiais
» J O U R N A L

10 CENTIMES — LE PLVS F0R1 TIRAGE DES

Rédaction & Admmlatrauon : &,
J.-B. OLLAOKOffi,

Ln tumurft mut f*jthlm 'i »»uir» M

BaaUa

> a u burrans du Jonnttl.
- *• page, diverws 0.B0, Judlc. 0.**

QUOTIDI EN
JOURNAUX DE LA CORSE - 1 0 CENTIMES

Mpan&ColouM 38
IUat«.r «S

1 6 . 8 . .
»> • 10 > Om u r<p—i paKt

TRANSPORTS
AUTOMOBILES

CH. GUITTON

LHIllTIIIN
VOITURE tMirtam*. H*

EN SAXE

LA SITUATION

et. S. rue th I

FIMII-I, .1 Kliugmll»! Ml élé ,HXM- I

laie». *
Hu-llz > ,«-is 1, laLUl t n e ,
uid umuire de ses p u i i , ^ , .
Eu WMtplaJi,-, le, comb.u o o l

<*»«-. >aul au Surd d. 1 '

MODES
PARISIENNES

I C, Bttulevurd du Palais «au / - t

Arrivai;, dr .»(«/,*, p , m r ta s

«ui n I.- «..iivi-n™,.,,! alli-mand
"il Uni! rnt-Urt- m .i-urn- pour u-n-

" ' ' '«^i l r -T | « r in. mi-mi-» iu.iyt:iia

m:e-.-r» *l,-n ni-'im-s itli'-i-n.

I--II1U1--1. r.il,- ,-„ Alsaco-Uminp

Hinln- .(m- I Allcmagn.- c..nsi.l,ir«it

-Hillan* r , l ) u m P i,* w-ul hr>mm<- <iFtat

n.i.ti.i» «ur m,l ,-n,. ,„„ „ , „ , „„
l»-llim.nii-H»llw»rr, J . B , , . ,•„„,

»l 'il nimit^ «iH-n-l, nu Itr-ichsuur
T> In On mai min l i ^ i

r-lnuraii |Hiuvoir.

A BERLIN

NOMBREUSES

ARR£STATIONS

p j f i a

n « M iUs«oul,.», ,., (,u
cure |xir1i-ar« di- |C11PS a n

»oi».i.i«ii.m,l,.,. „„!,,„,«„„ k
" • » ' ' •»Di™*-|,l , „
n-mnr de !„„ ~...

UtMA.\UrailA\.STulS1B,m
LIQUEUR VERTE

LE VAUTOUR

AVIS

• • h ™ 0 " " ? * ' . à F i " ° " ! dOlm», «
uiuuUIre à sa
• awufrc cl sui-
>si qu un stuch

- - - T d ; ; , , ^ ^ ^ ^ - -

RAISON MATTEI-LECA

> rfu Cap Carte

Pour ttmihiurt. la vîe^hî^, n'a-

gramiritig uu

On porU: à domicile.
\M Maison M thargu des e*pédi-

/'«/A MOhXHES

'l«\ mais, d abord, „« ( • • • / | ..lotŒtn. n ^ r u p i , , . 1 ' "
-•[JMKJUleyard l'aoli.

•>!••»>• IMTfON TOV* LU MWM

l
MINISTRE

DE LA MARINE
A BASTIA

Avw un»' impatifnci' facile a eom-
pnnrfn'. Bestia attpjidait son cher 1.4
i-miwnt RepriVntaiit, M. Atiolptie
Landry. ipi'i-IK' avait acclamé av.-c
••iiiboiwiasnif. il y a i]in'l!]UPs muis.
-» augurant au grand vaiinjuniir du
ili novembre i.M plus baulei d^ti-

ElJe avait hâte de le revoir aujour-
d'hui, où It-s VIPUX d'alors w trou-
vaient exauças.

l'ite fiiuJf t>uormt-. gnissic (tar i'af-
fliifiice de? grande admiruli'iir^ de
notre ai nvmpathicjUï n'pn^rntanl.
vi nus du l'intérieur de l'Ile, f'écra-
nait sur ïm tôtés du parcours an-
iioiiw |«r le Petit BruiHais.

Derrière le? fi-mUn-s [mvoisw» à fu-
• finit M Vi>>-ai«nt des gra|>pes do per-

MintH'S qui l'-nan-nt à voir leur élu
<i> venu Ministre.

l.'auU» lumisUirieUo arrive enfin.
£!!•' est Couverte do HoUTS, di' bou-
queLt H do gerbe», récoltés vu cours
de route, oltt-rts |wr les délégués
de UiuW It-a onininuiiia travvrsére
<jui vrnaienl aMlrmer leur» siaiti-
UKiiU di- fidt-liU' cl dt1 s\Tûf»thie eri-
wrs <vJui qu'ils tHai^nt IUT» df voir
place aujourd'hui à la placi' fjui, do-
puU loiipt-nijis, ttii i-luil dm'.

LA Miiustrt- <•*{ acrotnf«a£n<'' de M.
Flandin. Siiu.s-SwrfiJurt1 ri'Ktal à
1 At'Timaulii|iip; df M. M ou mur, Pré-
fet de la Cane, de Mlle HéLOoe Lau-
dry, son Httaclin- de Cabinet, cl du
ra|iiUiine ili' frégate Crus, de SUD Ga-
liiuet militait'.

La Lyre llattiaùe *• Simule la Mur-
hi'illaÙM' j» ndant que Ira Inmpps for-
niant la haie présentent les armes.

Au milieu du carré rVa*rv« ne trou-
veut le Maire. ac£uni|tagné de s « a<l-
ji.intr*; le* membres du tlonsril gp-
it<Iral de. la fiorst», les membres du
Uiotseil muiiitijHil tit- BaMia cl
ijiii-M haute» notabilités.

A I avant du m n * 90trouv la F»,
(i.-nitiuo il.- Mutilés, LH.^-- et R0-
(• -rm''-s avec Intr drar

L/' Main savane*" au ilevutit du
MnuHtrv et, au nom dr. la ville, lu
Miiliaiti; la bienvenue n [M'U ]XVS i-ti

' l ln t . l l

•tr cr
pl i» parllru

r c iiii.ili.ms qui voun n^co»rlki«t I
nr—1\.-- |*dmil noitfi sont !• manlfi^tti

• m i . . » - m . - {H>Mlttf.
..- . -pn-,1 It-ri, r-oionw un «liai tl.'Vip.r» \n
BT'*alil''« 'In m» Oharp! c<-lnl il'fl.rt" m>

inlrrprAle d'oui popuhllf* M-
• • • (, qui placo su voui

là Minixuv di< la Mariitc. vi*ibk-
nient ému, a doon«> lacculad" au
Maire d» Baalia en lui iV-|>on<lai)t:

I A Ki'd^ratinu de* Mutilés, EHesw»
•l llèiornip» BavancL- aluw, ayaul à
u li'U- !•• lifutenant Caiiuzzi, w>n pré-
i,it-iit. 0(- dernier ptvsfuU- W uwui-
;t-. - du liur.au, aiiu>i que lu us les au-
[•;> iilewn-s faiimiit [«rlii! *• <"'pttf Fé-
l*i «lion et qui w sont groupé» au-
«ur de leur drapeau.

Se «kilacbant du groupe des Muli-
ré, M. Dominique Vccchiui s'est
ivancé wn le Ministre el, au nom de
«s ouuaraiti's, a déclame sou Salut
i Dtuliu, ces tx'lli-s titruphes quu le
"fcr/T BAfTIAIS avait jiubiiét»

u;ro du malin el qui fu-
irnl rlialiurv'Usemeul applaudies.

U' Mmi;»ln-; Irts tuuchû <i<- .vite
•licatc alleiitioii. ciiiLirassa ce grand

U> Ministre w dirige eit«uité vers
-luplacemt-Qt uii sont gruujws k i of-

IkLrs mipêricurs 'H chefs di- MTVUC;
[tutti, actiiDipagiié du (ïwaveruci-r. -lu
Maire et du Préfi-t. il passe eu ivvue
^ trou [*•«, niaoaées devant If Paluiâ.
lont l'impccoaitii- U'uuc t-st beaucoup
ulniirév, et ijui «ont placées wu± it>
:umiuiui(li'iut>iil du colonel l'iau,
;i>muiaijilaiit le 173*.

fcli l i s a n t devant le <lra|>L<au du
M. Landry s'iiiclim' iwo-

;, n-nUaiil buuitvur au glu-
It-oiti <jm, bier eucorr. dé-

.J.ivait *>s couleurs au nûiÎL-u de la

Ih'Hîraut fain* un («rtuiirs dans la
,-ilii- •{•••> Ii:i f--l cln-n-. Je Miniittrc de
la Marine congédie stm aulu el niciii-
L>- o^iif un landau où jin-iiricut jilaco
ivi-c Jui M. Klaiidiu, Sous-SecK'taire
i tU l ; M. Muunier, Pn'-fet de la Oor-
ic. .1 M. Emil.: Sari, Maim de ItasUa.
)aulros landaus suivent wlun:i ci
,-.juviuirut pla^ M. I-' colonel Mau-
Tl. tlouverneur de la Uufw. el le licu-
:, i-anl-Cf.loi M)l Veine, Ch-t dKtat-
Mujor; Mlle Landry; le capitaine il.?
Irvgale. tiras ; M. L»a[ielo, ffuns de
N.n?-l

trêf.t do Jîttstia ; M. «h- M1.11-
It-ra. adjoint au Maire ; MM. AgrwLini,
t^tfta, Haeslracci i-l Muaso, Uanscil-

gi-n-raux; MM. de f^sabiaiica et
Dardy, C.msoitlers municipaux; M.
J.-lt. OUagnier, Din-cteur <lu Petit
liastiaix.

LJ- curtr-gt- unnisU-riol fut rr>;néti-
ii'inenl actlaan- sur Unit M>n i«r-

c((Urs par une ft>ulf iV-liranlr. Imu-
»• dv retrouver Muuslr*' son grand
iiu ltl novi-mbrr. c-lui <fi qui v\\".
i\cf, une jinifoiMk' >\~ni|ialhii!,
oufiaiicc la jJos inébrintable.
1- nombreux bouqu^Ui d< Iliura

lui furent oRVi-ts.aiusi ip i i M!l-> Lan-
dry, par d« gracifiifHw JI'UIWM IÎUI

ijui! le Uiiiblrc remercia «l i m l M »
Lu gniufN* d'élcvi-s île- l'h^ole dr ia

('itailelle a Miuliaité In. bii-nveiiue À
M. Landry, Ministre A* la Marine, qui
a bkn vimlii honorer ic quartier rie
sa viniti-, cl lui a offert d*-ux suf-rh
Untqmts artisU-mi-nl cmifretioniM*

IJ- wr\icr d ordn> rat as^ur-: d'ut
f<»çr>n iaiprccable par la p'iiilirtïM-ri
ftiusi i|u-' par la polir? niuu>i'i|uil
dinp ;f par MM. Gauhiac •'! AUtrrii;
qui Burent s"aw|niU>r <*• leurs fonc-
lions. si dZ-lk-nU-s &• jonr-lù, uvt-c au-
tant <k< IFMH que daul>riW.

U- fortégt' •«- dirigea vrrs lr fymas
Palnet- Hàtrl, 00 un d'^jrunor ititiiui
pijut «ifTi-rl par la Munici|*liW â M.
l<- Mini-lr" (IP la Manne el à sa nui

LP corli1^ Tut rejoint par le, natc
l'citcorl'- iiiuu-l-'rii'll" iju'iiiie pnnne

duuto avait rtii-nu à Saiiit-Flortul.
•» \u;a(p;ur* di- l'auto eu panne
nt !«.• coiiirt-aïuiral Urauclù-
it, chef du Cabinet tntiitairo dn
istn;. et W. RoUSîM-au, k- Iri-s dis-

liiigui' K'dat-U-ur inuritiuiv du Teinpl,
•ll.titr ili? lu Légion tl'buiuifur, dont
IOUK a viola déjà vu le plaisir de Caire
u ciainaissaiive û Bastia, lorsqu il y
int uvec M- Lockroy, Mintslri; do la

MUTLUC.

A 15 ht'ure», lu Miuuslru a reçu,
à I Hûtel Ut Ville, l'auiirui IJesau»,
Taud-orikfier du k Lt̂ gion d'Hoii-
utur; M. Eugtw Martin, prutuiur pré-
,idi-iit; M. Louis Iktssu, procureur

gi-uéral; il. k- coluut'i Maun-1, gi>u-
iTiii'in- de la Uurse, ainsi que les au-

tontes et corps cou»stilut*d.
K1* les rweeptiona, i« Miiûstru bi

une viciU' ù trevwrs la viili.1, ilestraul
uquerir de si-s bcâi>in£,ti'uanl à v\a-

niiuer le inoyiii de soluiioiiaer tous

ncis actuelles nous «ni cret-i^, U;-
umit à examiner le uioytu d'arriver

satisfaire las desiderata île tous.

LA VISITE AU POHT

Les réu'pti'jna officielle* termineras,
M. Loudry 30 dirig" vers li' Nouveau
;'orl, dont t éUil parliculièrcmcut
fjrecair.' a, à diverses reprises, altîré
attention de notre émincut lU'pré-

«'ii tant.

Ci'st au milieu d'une foule consi-
dérable, di> plus t>ti Jilus i-nthousittrito,

ic Ir Miuistrt: w n'iid ù li-xlrtmilé
' la juUvv accompagné du su suite.
Le Mnawlrtî de la Marine est rejoint

par H. iiL-nri Cierangeli, député do la
p, qui n'entrclicut longuement

avec lui t-t Jui expose sce vues sur li-s
aralioii» urgente* qu'il e t̂ indis-
isuble d oblL-uir, dans le piu« bref

délai, de» si_Tviere intérewiéj*.

M. Landry, ajirt'-s sêtn; rendu
C4JUI|>1(; dans Je dùlail des dégâts oc*

s jiu ', a assuré la
MunicijiaJitv de Ita^tia de sa |>ronipte

•venli'rii |H>ur fbti-nir toute salis-
facliou. b-s liavau\ scruot activé ti
arcorapli* dans dit, cooditioos de sé-
curité qui ne laiwroiil rien â désirer.

M. le MiuLstn- s t=*l «nlrelf uu aussi
de et-tle quralioti av(« M. Oaston Fan-
taozii, pn^i-Jciil dr la. Chambre de
cotutunrcf de Uestia, laquelle, on le

il, i*l iiitrrvL'iiue dès I»» jm-micr
jour, eu laveur d(^ travaux ulili.-*
indùpwisablcs au l'ort di- Bas Lia.

A L'HOPITAL tJVIL

fteVKUanl du Nouveau Port, le cor-
lig»- nimLsu-riel se rcn.l dircclemi'ut
à l'ilôpitaJ civil.

L'atlunlion du Ministre avait été
atlirtV tout particulim'mrnt par M.
le Main- dr Bastm, sur tes conditions
d.'j.l<»rnbl<'fl d'hyginn- et A; salubril.-
qui cararliTisent I>mplarenH'iit i-l Ii
ronctioiUH'menl (te od Hôpital, où In
meilleure volonté <l>w Ailmiiiistra
t«L'«, d « Médecins et du («crmiiin.-
m' n-usait pas ii aU-*nuer !'•* incoiivé
niants de lVïiguil.> do» locaux <t <ie
la prf.mis-uit'- dra malade».

M. Landry (rt.m»l <l'aid>:r la Mu-
uiripalit>' dans la rrussMtr de son nou-
vraii pnjjel dr nuiHtruolinn.

A L'HOPITAL MILITAIRE
A 1? hvurra 31*. M. b- Mini*U-e de

la Marine visite l'Hôpital Militaire.
11 est n-çn k la porte di' l'établiM

mt-nl par M. le M-Slecin principal
(kslaiiiff. l)in*deur du .Service
d.' Sailli de la Uor»-, rutoun1 de L.ul
Min personnel.

Vu>- .l'Unrw (111-II- t» )

Marwlle \an-Hi, accuiupaguw d'un
o boy-MHiul, oflrL- au MinisUv
uiugiiitique gerbe de IKUTB. M.

Lundrj L-1 Mlle Luuilry embrassent U
gi'iitille enfant qui leur a souhait*; la

Le Ministre a tenu à iuttpi%ti4- les
llit- df utalatini. Il a tuiiviw à et»
Tiiiem qu^lque^ parole d'eucoura-
L'ment, vi. a Lciiu u tUduifeâUT aux
lie'» de l'élatjiissL-uieiit sa vive sa*
hfttctioii au iïUjrt ûe 1 hygiiait: el de
ifi-drc «jui ri'gkcnl à r 116[Jliai.

LE DEPART
11 est i» heura 30. Lbeure du dû-

art appruclK-.
Pendant que k- cortigu se dirige

LU-S Iti .Nouveau l'ort, où lavtsu Vter
Tait »ca préparatifs d mppaivillage, la

tpulutiou M.- liàte wra Jes quais,
t^l uni1 véritable nutLr L*nLhouâiadte

jiLTtHiiiui's ijui BU prenne, sur le
ircours du Ministre.
Lu ji-lét est uoirt1 de mond«; toute»

•> ruiTS sont uiieoinbrik-s \ doa grap-
pes biunaiuea miut perchées sur les

iU.

Par sa simplicité et ses mauicres
alFabk-s, k- Ministre a augmenté en-
core la «ympalliie que la ville de B*s-

ravaii jaumis tuaufitiiï de lui te-
nu ligner.

Sur la place Sam t-Nicolas, M. Lan-
dry s arr-Hf quelques nûnultas pour

îster aux i-xercioes «les JBOIIBS gens
1" Etoile Filante », SociétO ik'

.rt t-t d'- gymnastique, et félicite
cuaud'.taeat te pnkident qu'il euowu-
ragi' (it: quelqatss paroles biinivi-illan-

8-

A IX heures * ' , le Miûiatrv et sa
suite arriviiit au jjui-L

K' ininu'iise ucclamulion rvti*ntiL
La troujn: n.-nd les honneurs; les ma-
rin* prisvuleut le» armus et la Lyre
Battiaùt fait entcndri' la Marseil-

itv.
M. Landry, Vîsiblrmviit PIUU de
it-UL-il inoubliabl>: qu il a reçu,

prend congé d«s autonU-9 civile» KI
iiitain-a qui l'ont accompagné t4 les
mercie.
ijuaiid il met le pied sur ÏYter, la

muaiqœ jooe le Chant du Départ.
Vne dernière ovaboo se fait en

tendre.
L'aviso s'éloigne™

Li- Service <(es Ponts el OMiu
aurait pu ni' pas omettre Je faire ar-

'f l>-i boulevards. Otte précautiou
Mirait '•{,• Au pltn bygiuniqws.

M. r.aHiui, fu'-naUnr <*) la Gone, a
adnss.-, dans la soiré.! d* jeudi, li
tèl'-grammo suivant au Maire A
Bantia

Serni de rtr-ur arec, vous tout, «u
cours du dê/eunrr intime que veut
of/rirez mi Miniwtre ,le ta Vont ~

Srntimenti affectwitT-

JUSTICES DE PAIX

Par <kvn't du 10 avril l&Û, sonl
m mm*1-! juge» de paix:

A l^ototirv (Gors, M. Natal i Jt-an-
Bn[tti»t<!. licencie en droit, inutitakur
à Aull&in, couMiller général de la
Corse;

A Uampitellu. M. PoleUi J.*n
Lf-ui1*-Augustin, avou^ suppléaiil a
tribunal &'. Bas lia. vn rouiplucim-n
tl- M. It-hr, IHIIUUH' i\ Suitu-Pietro-
i i T d

LA REVUE
DE LA PRESSE

• u KIWOHE«TER QUARDtAN :

rgrur ee vue et un kmptrameal C«Q-
j|Ui «uni il? U plus pimilv valeur au

luint di- vue DUQ n>Ukment du« problèmus
..... ^UJtlt,_ ttl|Ug S U H I j , , ̂  djplumaile t>n

je tt Uitlu 1« |iriK'[K Orient.
Bi qujLl* de puinum-B cunllnenule,

L- cuuiUK- La franc* a tolOrtl * la paix
ah; «1 itu rêlatilisiHUUeDl île rcUUnoa
Jus VULEL- k» KLUJI euru|iéeEM Br«nJ» V(
. bwu quu, du par sa puHUloo «tiugra-
l'ù, «ili: HUII tuuuu eipuW* i uns «lU-
;L plus ruUGœeDt eatmilp à ëmirLln ét!B

ïHiK'n-r que llncliieiit jiu lit HuEir
« • iur le r.:Lnui <lva [une! aile-
b lune D.jlre el le retrait Eimul-

U (Jette de la Belgique

, i heureux tte
..ut.r clKi et grand aiwiil ilu lu pim, au-
c dv, c*ui«» iM, HiUcruiil; LL ovlu «mue,
i-ijutu, qu'il d tu nous lairu eniemOT;
jjwi U v i«rli; Ut- lu tt.'lglquc. A eel lu»-
Jii Cvutu !• fiallir « ual l \ t l

1. uvUmt a

LuFt

>i> (r un litre», ik tKIi

Du 1

M Mil4vnuul. IJU
• a > i h »>D UutuiUt
XUlW ^C 1A 1 îtt*flirM*1*

•1-: ( w i ; 1
le (>y)i> 1

-ll« :. 1̂11
i ic lnuir

litlV B.I j
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I loi Mil 9
uii'iil moi
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^HITÏ I
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lUMIlt II*.

i.j* ÀIII^

•l'un i
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CARNET MONDAIN

Un grmiiù inanugr, ^••i.'lnv iluu- ta
plus birîcli' inlinnli', « uni. i4nnr.'.|i
dfa-nier. d-us ji-uut^ (j»-ua mi m )<• ni

» awortu.
. Bosili Hcancci, juge <ii- paix ru

Tunisie, ap|jartenant À une dv* priu-
cijial'M familles dp imln* arminlisste-
nn-nl, épousait Hlir Msrit- Bitt.-sliiu,
liili- Û<- noir? ticeili'iit ami, M. V m-
c.nt BaU^Lini, gn-fllrr ùu tribunal
i-ivil de lEa.Hlia.

Uu jeune lioaimo «ccom|ilt, qui
vuit s'ouvrir devant lui un Uv* bril-
lant avenir, ne pouvait faire niriikur
cliotx, (NJIU1 coinjtagiii' de M vie, que
celte jeune tilli' * lui il riaU-lligPiioi1

trwi vive et lef suliih^t inialitrà pui-
sées au sein de sa ratuilto, ont su faire
d i-lk' i idéal auquel il avait toujours

1J mariaKP fut célébré par M.
Knnle San, k très evmpaUiiqu>:
Main; de Ihstia qui adressa aux mm-
vi «lut marife qunlqurs pttnili-M biu-
chanteH qui leur alliircut droit au
oror.

Vu les rtrails rtSccnla qui ont frap-
]»• cruellt-mcnl la faniill<' rVnucci et
la famille BalUirtfaii, le mariage ivli-
pif\i\ fut C'-ltibrù a minuit «iaas l'inti-
mili.

M. le cbanoinc-f.rrMpr.Tlrv SinM
nîrRça aux époux 1rs devoirs «lu iwi-
riftp1.

Uni tùff** COIDKI'.' l^ntoin»: pour !••
marie, son owle. M Chnrl^Kdiï
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Tentez la Fortune!
La chance n* vient }unala seule, il faut l'aider.

I sitoire, M. le procureur général Let-
fouvé accuse Cailiaux d'avoir trahi

i pays, en favorisant la minée de
I Allemapiii' rt m cherchant ù t,bt*«-
• •• ia (*i.V séparée.

i'onr sali-faire soo opinion, a dé-
! elnrr l'honorable organe d.- l'accusa-

tion. Carllaox a'aurait hésité devant

Vous avez entendu, Meuieun, s a
conclusions.

C'est la condamnation politique de
(filiaux qu'on vous demande..

Apres ces ton^s débats, vous Irtra-
vrrtt que l'on n'a surgi aucune preu-
ve, rt que l'tvccuitaljiin est réduite, à
nous dire. « Prouves donc votre in-
nocence! »

L'ai*iiMtion a i-hejvhé partout cet-
ii- |in-uvu.

Klle inonda le monde de se» poli-
i'-rs; mais elle n i rien po trouver.
<* -lui indH-u- l'hésitation de l'ac-

• ••ttalion, c'est la Jeal-tir de l'accu-

AMEM>EME\T Oltltt.\
M. Cuériu ilévelii|ijK' MOU anifiiJi

miul portai il uuppivsgiôu dn dernii
alinéa il-> i'nrlic-lf 11, ivlalif aux ren-

itu a fournir par k-s contri-
^ur li-ur cliîfTrc daffairvs.

lift aiinnil.mt'iit est rc-niun*'

DISJONCTION
M.SJOSCTION

M. Bouyèrr iteinniide la disjoticliou
de tout «'I article du projet de loi.

U demande de disjonction e*l re-

:>, 3, i «ont adoptés.

ist levée à te k 30.

Séance de t'afiréit-midi

Prëndence de M. HA OUL PEHBT

L'un des secrétairiM donne lecture
du procès-vrrbal de la donii«re &>an-

est adopté.

LES ARTICLES '
[article

L'ARRESTATION
DE VON KAPP

Si,>t,hHDLM, 17 Avril.

Les journaux «lu matin donnent lex
détuils suivant» sur l'arrestaUwL di
\'MI Kapp.

L'ancien dictateur était parvenu
dons la Suéde da Sud, par la voie dea
airs, puis avait pri» le train pour
yutckholin

Do là. il se rendit à Sœdertelgf, où
la polira; locale le mit en étal U arres-
tation.

Von Kapp était muni d'un passe-
port délivré par les autorités) alleman-
des, au nom du docteur Kauilz.

D«près le» derniers n-twigni-
menU, l'ex-Chaucelier Kapp aurai!
H* découvert, dmis lia hûtol, et mib

état d'arrestation.
serait tranaporté de Suède BU Al-

lemagne a bord d'un avion.
On «e sait pas encore quelles déci-

sions vont ?trç prises a sou sujet.

EN ALLEMAGNE
NOUVEAU

COUP D'ETAT
l 'ur.s. 17 Avril.

s nouvelle jiarvntues. dtua lu
né.', de divers pûiufa <ie l'AIIema-
sont toujours aussi alarmantes,

rt cunnnwiit la possibilité d'un noa-
iu et prochain Coup d'Etat inilita-

ri-tc.

t " Iré» graiid nombre d officiers

\m
rtij.on^i,.ti n|,n-ii.l s

.ùvT il la t:omnii<tsion.

è» Bellement hostiles au l-ouvem*-
IHdlt.

Danlre pari, les grands proprié-
m-s ruraux montrent également an
al iTigipril hostile au (.ouvprnenwnL
La garnison de HisberR. au Sud de
Jpiriz, a envoyé une délé^alion a

Berlin, pour préparer le mouvement
iiiIre-rëvoluUonnaire des ofûeien
IDgéd..*..
I n grand nombfe de volontaires

ffluent au camp de Munster, où U
troisième brigade fa a, mann.
>ti«rt. refuse de ne laisser -lésanmr

après
voyei

• ponihU. Un

Apr*s un mois dViirpiêli!,
••'• mois •( ••ni|«-i>onenK-nl. vou
• .illau^ u pn^riK,. , |U

Hi-urlri .1 ravagé.

««l , '> . i I l«M|ieut4l in . : . Je mm
>"* vottlu .a! «

iMita I-s nj|..v antirju,*, <jil M* Mou-
ict, on Kwrvut la palme forgent i

AMEXDUMEXT XAILLAHfi j

M. Saillant tl̂ fx»..- un amendement '
alir n la las.- mir li>s Société* en

nom collectif et *̂ i commandite.
M. Maillard rlrvrlonpp son araen-
nifiil qui psi rcpffURst' aver un*1 ifl-

len-piiUon dn rapporteur.

AMKSDEMEST FALUtlŒS
M. A mire Ftillirrcs l'ail adnptrr un I

UMndrrarnl Irndani n («rt-r 4 50
(mur HH au lu u ilr k( pour IllO le

uiiD dr l imi^t giulml sur

MODES
Mme mil OU, ttiplômiv h.»r> . ,„,

w<uni à MtJX'ilIf, vient de rrwvui
un grand asMortimenl de

taux maxir
le revenu.

AltTItLE 6

La r.oinn.ission demande k la
Chambre o> énerver l'article fl

ARTICLES 7 ET SUIVANTS
Chambre décide de pa»a.f à la

des artieles 7 -t vivants.
L'article 7 majore de £, po,,,. 100 „*'£,

l'imptil nur li-s rélibalaiim agfe de w.'il.«"
plus .le ai an* ,H les divorcés rt U I,
P"rt" une majoration r),, j 0 pmir 100 " " "
pour les tV-nug..» M n B mfknb. ! / ' * •

L article 7, mi* aox voix, e*l ariop- £l™

(•rand *j»ortimcnt aussi d*
i/eudi à des prix Irtt avantautiif

Hue AbaUuoci, I. et r w de i

SERVICE DENTAIRE
riyulier dam l'intérieur de ia Corne

W. D-ALCilE,
* Ajancio, inaiifr

i~»f de denl ,
Vi teue, Hu>

S*rb)Tte.
1>H tournées sHronl faltm an aato,

n «moue*» mm p»r»il™ tl'»**o« *L ri^u

LA HERNIE
•MCIJtLISTI r.m-

ni qui avait fragné la guerre, et
d'or à celui qui avait mainte-

nu la paix.
A CaUiuux esl réëervét In rourutine

M" Aloutrt, âpre» cet exorde,
but un.- à une le» cluiruv* de l'accu-
sai ion.

ARTICLE AODJT/O.VXEL
La Cnambiv examine ensuite J'ar-

liclt' aildiUunud i-xcij'taiit le» mj]j.
taire» «ut* ui-nagc, les mUiUîrw ré-
foruiés pour invaJîdité de 40 p. 100.

(Jet article exonère ceux qni ont

des eufaute tués à l'tuiaemi.

ARTICLES S ET SUVANTS
Cet article rot adopté.
\J* articles 8 et » sont adopté».
(La séance est levée a 19 heure* 20

iiii. i-her .lu wi-reta-
rlu MinUtln- ilt- Ui Ma-

IIMII. M. K.-1U UatUw-
du K*'nj'' maritime
pari'iite des épous. M*
uius chcï M Vincent
h ont iMWBé mieUrae*

A L'ELYSEE

DEJEUNER DE GALA
hautes ninMfipe

rtUlUlWalrt

PAIIIB, 17 Avril.
1J" PKiiitleiil de la Hépulilique et

Mme Paul Pencbani'l ont offert au-
jourd'hui, r'i 11* heures 30. un grand
déjeuner i-n l'uoimeur du Roi do
Suèd*.

AU MINISTERE
DE LA MARINE

LA PESTE DIX AVli>0

PARIB, 17 AvrU.
Au MiniHlëre de lu Marine, on est

toujours 9«ii8 nouvel!*» de l'avis.
Somme, qui avait envoyé des appe-
lle détresse, il y u trois jours, se trou
vaut au large de l'Irlande.

du» titcU» cl île

ierale». Ue»ccOltB et ITALIE ET RUSSIE
IXINDRES, 17 Avril.

Le Daity Meut uuiiuiice qu'un ac-
cord commercial, entm l'Italie et la
Russie, a été signé hier

Cet aocunj a la durée d'une année,
et sera miuuvefable, moyennant un
préavis donné trois mou avant BOJJ
expiration.

GRAVE ACCIDENT
DE

CHEMIN DE FER

4 MORTS — $0 BUZSSES

PAIUS, 17 Avril,
malin, l'express Parit-Cher- M. POINCARE

AU BRESIL
PilUB, 17 AvrU.

Un télégramme de Rio de Janeiro
annonce que lex-jjresukiil de la Ré-
publique française, M. Raymond
Poincaré, est attendu (ri1» nrocluûuc-
ment au Brésil.

bourg de rai lia avant d'arriver
gare de VernouilH. â Vcrneuil.

LP rhifTre des victimes est
d érable.

On parle, ce malin, d'une cinquan-
taine.

A l'heure actuelle, le déblaiement
n'étant pas terminé, on annonce offl-
fiillenii'iil 4 morts i-l ÎA

1J>S secours furent jirompk'meat
jrpanifi-^.

S. E, le (Jardinai Amélie se trouvait
•e train, se rendant aux obsè-
de Mgr DechHette, Evêque

CHAMBRE
DES DEPUTES

THEATRE MUNICIPAL
DIRECTION SEBASTIEN MAR1ETTI

Marietti, directeur artistique

\ujounlliui . ii <ii

Prctidcnce de M. Arthur GROVSSiEH
ricr-PrétidentNOUVELLES

RELIGIEUSES
La séance est ouverte ù H h. 30.
L'un des sccrélairud duiuic lecture

du
dt-litt-

LES DEUX GOSSES
<>ruiid llniuit- fit N actes mî i UIL\ voi\ et adopte

IMPOTS NOUVEAUXl'RLX
Bal ^ unircâ. 4 francs; Faj

. : fronm; Parterre,
Urfâlre, v tr. M. Suite de la discussion du projt-t

<lc loi a>ant [iuiir objet la créalii
(!•• nouvelles rvt*jurcf3 fiscales.

LA PORTEUSE DE PAIN
DEVANT

LA HAUTE-COUR
Prétidenn de il. LEOX JtOCRGEOtS

PfUX DES PLACES:
Fauteuils. 0 fronts; SUUM, I . ,U-

Legnt, i h u e s ; Pu-iem,
tulliéJtrt;. 1 franr

rçu 0 tr. *5 f.«r pUoe

A1/S11MSTHAT1OS DES OOMM.tES I.'aiiilienrt- est ouverte à 14 h. 40.
Laj.nH nominal comm-nce par la

lin. «ur I» pUtc S I U I - N K U I

M |r SnuB-lnl.titlanl
v o i r «in rntlrërrs publhjut» PLAIDOIRIE

DE M" MOUTET
M. Je pn-ertm ur général Utrouvé

ITJ*
puti-n cinq pour ceat es

prn pour traia de la
YIAL

hier soir son réquisi-
est dtfnmV JI M1 Jtfeu-

d a n s e u r s de M. CBÎI-

un long «[ implacable réqoi-

U NE'I l! 'AVIULtWi

Le Petit BâStiais
J O U R N A L

1C CENTIMES - LE PLUS FORl TIRAGE

Rédaction & AdmiUUrtraiion : 6, Boule««r<3 du Palmla, Basil

• aui bnrtjmul ta JoarMt,
- ** p u e , d i i n r n 0.8». jiid

d'eji-

LA CONFERENCE

DE LA
LIGUE FRANÇAISE

Comme les années priVcétii-ntes. le
,wiln- élail roinbte. o-ll-' aimée, pnur

• ni-nilr.- !• rourèretwier de la LiK""

'il!''!'.V,l-r.iiei(T était. «>Ue année,
Ijiii.iriil !i.-ii..iii, tltml Ii» D*pulati«n
-t. i\ I •[ i> longtemps, arrivée jus-
,,w ....••'u..Ire Ile.

j'.ji'litul li'.'S siuiptuoieut, mu in au-
cun iil-1 .niiUtire. mais avec unit m1!-
l.-li et un** i>ré«!*i lui fait <(ii'-,
tlHiis loul ce qu'il dil. auL-ime [W-
rolc i*l inutil». faillirai H-SS.HI n PU
tu- triiiT uni* wiliite ri'putulum auprès
tW* esprits l'-lfVés nui savent appré-
,-i<T le r.nul >:l iiu'uii \-x\>
f.-ravf n'est pas «UfW|
nuver

lVentri1? tte l'unirai lîttffon fui sa-
luée par an tonnem- d'applawlidac-
menta, car L-- publie, à l'esprit «i d«-
lirat qu^ nous avini^ l>- lépitimi- *>r-
fcrupîl de posw'-iler a Bastia, savait à
.m. îl avait à faire rt u-tiaït à rendre,
| . . , m i w à r l t i i <iui, ce soir, était
J inMf Ht- unir» 1H-II.' vtlli'.

Li'iniiKiil runfériiici'T Tut |>n'
{.• i«r l- ii.^teur tluiile Sari, lt-
swiipathniiu- Main- et COIIMULI
u, ml tie Uuxtio. Pr«inl-iil dlioii
ik- ta b-ctioii de la Ligue Fruit»;

Sou diseour» Us- prewiilatiuii fut
Hllr•̂ i élo.|U4'lil ifU"' ileiieat. A vue pré-
ii-i.in «-t d'unu v«U aussi cuùn'
i|n ttffn'abl'1. il exp'^n I" mipston de
Ittrmi-al II - " . .nn- liéné-
*ole,«cce|. ' ^ • ' l l

i-iluaUo.i. : J- d u » ,
liai pio* ni. ,
[•itrtout rclfvi-i t uni'1 inini-ri
mie la Kmuw tuiiiifreiii
«mine Nation .•i.nim>- lii si.-nm-. nue-
>,,,|i (.• vaiuqut-urs, doit prospérer
t-l itnn-iir sans ei-sic Il tspose le
ri'i.'. r- miaiil la gwrn' , du nos infa-
litiil • - runfén'mi'rs de la
l-niur:n-, alliinl ju-iju aux (neittiè-
r.-. J,^II— du ft'uiil piirter lu bon
i^i.., ) • nVi.nf.irt, «'y iaiwint mèi
|,l, . - . r . ..umif !<• fut noire ami Kniilfl
l l i twlm. et ii n | " « " ' <•>""'• '"» i a

«H-rt.-.- -le ces runrér-iifs d.Mil .n»-l
qui-B-un^ fun-nl O.diléfS Mies l'tn
n-Ue» ili M. .Milienuiil. a<-lu.|l-iii.-n
l*m.if|ent du Ci-nwil. d-mt le recuei
i|«»s .-.uilen-iurt fait*1» I"-ur l" f̂-*11'
KraiM,»!*'' a ••'•'• "fl'i-tr à la l'eilara
t-i>n des Mutili»., Bltss.Vs cl Hj-fiini.i^
km de la vwiU> f*ilc par lamira
Uesson, dans le lucal de oeUe Société

Lamiral ft.»«>n. [«vnant ensuite
la parole, ra|Nw aw-o «-larté, prwi
sinii u-IMé 'T'iclsî »-nt adurllemelï
-, ; i lt! Français et de

,,- ;,,iilc, mis n,f[nii>nl>l''
m.'tntpiiliiaiiK't ><n

râlant ynis et r-n pr-nflani
(..ut H U grandeur de la

tta nt
milil'- «I de mauvais

11 faut cf-cr d..' In fortuiu*, on créer
Hts (•••^L-, en iTtVr win-i n''))il; il
Hit aii^i eri-iT de iioaveuus. Fran-
ii> <|ui vieiHlront fuiilribUT à reji-
e la Framv plus (îriiiide, [>luu forte,
un n*jw«"t'ie.
Kt eu U-rnjiniiiit. l'amiral Besson
iiqtelli' ii («lis l.s fti-tiais dont la
-nérosiLé lui >-Mt si i-i'iuiu.' qu'un df-
cl uiiiiisl'TH'l du 7 février a d-Viiié

lue le tliiuuimile 0 nmi.la lipin:' Fraii-
>î - urKiiiii^Tait duu* ti.tiir lu Frun-
', wiu» la ilinwth'm îles Pn^iilmls
i ses Seclions, uni» jouriric natio-
ilv dite " des mères de familles

U r<>iilï-n'iir<<o..liiit l<
tei-è.4 I]UV1I'' di-Viiil ubl̂ -l
ui( l'ail.' i k m n t un pulilir d é l
•um( oWei-iTil-î liv^ ••«•I.M'-V-
LiTsiiui- l'ai"'

il wtlï'rt jiar " •
'«V jolie et ti» I - - • •
.•utmmnt Oliai-l^ Luiiii/./i. !>• IIT.-
nué l^'-sidenf Je la FÏ-dëratiiMi.
Tnurhé di* celle délîraU- atl> nli

uaiind n-u.erria celk- charma
'une fille et l'embrasai.

Aprîts la eouféreiMie. la trou|H' th
•ul>' ijui jin-tail (ïracK'U^miiil i
nirmirH u c\iVuli' d'une façon i
i>tnilf l<; bi-l et émouvant drame
•ïu[i*juo Alsace.

Par «.•!. «iijrlaiidi.srtvm.'ut* fiitïi
iasW, K- |»ublic elitiisi qui t-nip

«ail la salle sul muutrer a i ix«r l i?
u.-si .xcelleiUs »iw g.'nér.-iix. <••
ii-n il suvnit apprécii-r leur brun
•ni. L'avis u n a u i n v était i|u<> la
-i>(i|H' qui' nous (Kissédiiiis élail în-
nnr-. i ibl .nie. i l mie îles j-lu? |.m;fui-
•« ijui' IKIU* iijini> jum
I iHi.tl luur îr '••• voir •
ru..1 tal.tif. upparU-t
nviiiii'i1» ui'-âtri-s d.1 Paris, ces artis-
•s [lonl t|uHi|iH's-uus w n l ili-s |>n
IIUT.1 mliî. »J>'s prtUHfs Ui.-ùtn's «I- 1
.ij.ualr. ttJrir «(HinUiiiéiiicnt el ^an
m une n**iiTVi' Ifiir p a c i e u s cou
•tiiirs. eu a j-prenant qui' la si.inS
N.ur iaimclk ils nal la ieul [»•; uif
II.C.T leur fatign.-. élail domnV a
.r..lit .le la l'édéralion tlet Hulil . i

II.>,,-s. Ri-ronué», V e m . » et UT|>ÏII
ni!-«le la liurrn--

i;i |i* li!-'-.*.'!. il in finiiiil*- p i m
•n-oiiiiiii^ai>'iil 'l l l t - fl' J"tI%-tr <l<1 ''•
jilinluru.S nrli-U-s ••Uil >l<' >•<•? p'^l*
jiii m> h'u.il.li'îiit J«". '!'• »»'""• 'I'
- l u i dr I amiral H--fsiiii i|ui. BTiM-ifi
vmi'ut. (lurctiurt IR FITIIHT («-ur
iHirhT la lunule |iaro!»\ nu larissaici
JH.S tl.lop.-s « triir é.panl.

Ils a]>|.m:iiiil. »'-»ral<nii nt. le I f a u
m~W du ilir.rl.-ur di- la l ^ n n p ^ m r
ll-i..'ralf (!»• l-UTiii.'TT- ri KiH-fpi' "|"
(rtur la rirwMn-lmiPf. a™' ' mninU-ii
lYtclairaoi' JH*|U'« «l»'iis tn-iin-s «I
mutin et nui aviiil lrnn H l'olTrir
liln- UT)"' "^ ^!%1 •'"» 'lifliciiUi

fa-, .1 . .(,i.-.l.-s t
.Iriir-. .. i - '"•:» l '1 I
crnyiHih, ^rutii u--»'ii*'ni oiTerlr
II niim df-s UraiidM Awum
Française». _^

l'aruii !(;• spcelnl**«rs. ipielqnew- j
UTC nltemlai-iit le i.n^rim.nw r..ni- J
,,,,; |..| .,„ il ,,'i.ll .'1. r - o 1 " !••'• ' ^

. uujH.siiLi.il' 'fr l'-nir .

QUOTIDIEN

Tuul le aioinl'- no r»'tii
• «file In* ii^ivablt; «'iree i'l,
Liruul. Unis jit'iisaiont que, t
: lait laissti alk-r à nu pt-tit excen
ius l'a^tial des prograuiniej*, dt» ci-
mile» et tliii lU-urv, M excès avait
H tait eu faveur de B : W ([UI, puur
,Mis, avaient ver»i< leur sang et *jue,
ir o.ii!-e,|ul-nl, il m- devait pas êliv
gn-tlé. Ils ^-UBaiiut .-u après ce («•-
L evoes, ii uu kur rusluit plus iju u
uvaiili'i' IVruie, ù ti-avttillcr gaicmi'iit
o.iin.g>'iisoiijiliit. aiiiB. <iuo uuuâ y

ivail incite laïuirai UCUBOD,

Le couréreiH-iiur de la Ugue Fraii-
raiae est itarli pour Gorte, Uulvi,
l- i . ..- --Tir de. M. Aiidn

la;ianiv, délégué
du ta ligue

inci|«l pouj
i . Tri*

I I

leur
ni *u.
•ur la
M qui

gue v p
u l i r p UK I

, t\ Taim ni r
r, b m leur

ag 1 h «uns r
ui \ a nu gra uwm t

jin l "s
art iu l I

leui|M,
I t r . a

énageM
ni K-ur

wsi: f l
c el (fcJU

™...s'O'SSH ol iulaasalilt'mi'iit, Iru-
liileiit }N>ur l'avenir ut la grandeur
: la Patrie.
Lamiral a été sulué sur les quais

• ia garé jwr sou ancien t^ainaradu
• la marine, M. Fuutaiue, lu symiw-

ii: ilirucU-ur ainjui'l u a M U
tmi rtiiUHUils |wur ia «élit

dont il savait iaiiv («viivi».
11 y a i-W. salué t-^dcintiul 1

...uletiaiil l.liiirles (Ittuozzi el Ii
louant Orsoiii, présiiloiil et vie

il dv la r'éiit'ratiou.

LA REVUE
DE LA PRESSE

DE L * *WTOM« >

L'Allumée Fiaueo-lM-je

^r le
iieu-

u-uré-

• lr>: urputi
l>«r i lut

i uriunni-
,r.-r qu'.

t N« rcui pas détarmi
ni uniqiif a iup4rt juaqu l

tieinn.
Lf et

'-ut W i
\;4..i1 l

il trnir

"lire touti

•M IIO«* MAZItMIALB i

t ' . lu/ri, /tf c/ l'Italie

uug.:jul .1.

DECORATIONS
COLON 1ALLS

Par rti-ercl du 24 novembn; 1013,
j | été accordées le» décorations c-u-

i Ange, tiimmui du temlulro de

ni l'Iyaw.-, putle priBcipal de U

:llnrh»nl Gilourtl

. Stfiih*ii.t|toU
c l u t ih'ii ilou

M. ildiMTtol Picmt-l'uil, O«|HIT»J dlnfui-

l-Mariu».
dr lludo-

rvJMttar au Mi

r^fht tic l'indi)-

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

LÉf1 rnropnln
lrlii>. •I.h.-r

•t l'apnu-. - , , - .1, la .I . ' i« . i . l l lul i»n ••* i » | " > " -
v . j w nt inclucUWc epi'Ale en- mie, depuis

tiil occuper.

[m* MUHCHHR u n i E t n MowiKmm:
(iflr-/«m uo/rc juiny-froid j

•"• ••••• i - - H s'agit i i u i o l c t u a m c ganter nwlr* ««Hî- '

mil» déjà, il tturnil trm et «r.vnlr «.mlta^e.
1 T.».» AVI qui, aqjouffl tau, •'«clWat

. Mftut-, k Vhunv j . - ludl. . >m n'a [.u ne-
ïrir In iraci1 dr reU>; i|U»trtrHW ï*ll*', ni
i'i' quVUr ftrtiU'njil.
'B a mi» >-a OUI irirri'sljlîuo ri Iraniif.'nl
i |ifisun de Lahi un ji^ehcur ol lu e*ch«r
l:i YMJIUTL', mal» on a'» |iu relever «outre
•Irm UuliThtiu aucune clwp.1 .

NECROLOGIE

•OMtUEUR FlUMCOia CUAHOVJ

rt p
ialt dirtRé. pt-n-taul pi
rf du iiraimlleui d.

rt. paîs • ai pris *
inni ris

«Ui un n p*r«
•un- k s-» mfaalt

« , qui cmnpltUI

rendiilt pu- I
1-$ p.-a.IrCH. H 3

u Cap.
(iunn&i «a l ï f lise SnJnl-

a wln-ss.ms a Mmu
ova. Umuniliu Pct
e nrnt liiin vives c"O'

LES OBSEQUES
DE M. TONELLI

Nous lirtoii^, dans la Déclic tir
trett:

<y«;t au niiiiHl d'une amuenn
lonibn-use lie notabilités qu'ont ni
H u. samedi matin, à 10 h.uri'a. les
-t^iijui'H dt- M. l'iiilipp.- Tonelli, jut'i
[i> |>ai> du ilfuiième canton.

Après la rén-munie n-li(rieuse, c*;-
éiir.'.- à l'églwc! du Mont-^rmel. le

,ortègi1 s'est n'iniii au oinutièrv d •
Bn-st, mi M. Orounl, irenuienl du tri-
mual civil, a prunoucé le dir>cour>

i t

pour
M M
hMB.
k M

J.-B. 0LLAQN1ER

O Oëranf. Làumnt

v h

H U H Jl If. T£ I L



Le Petit
•****..»• • J O U R N A L

1 0 uamms — LE PIMS F0B1 TIRAGE DBS
Rédaction & Admlnistratiou . a, bouinvud <iu P»i*i«,

J ^ B . O I X A O > N I B B , DlTwtaui, y

SYNDICAT AGRICOLE
DEPARTEMENTAL

DE LA CORSE

TRANSPORTS
AUTOMOBILES

CH. GUITTON

MANUFACTURE
DE TABACS

! l l"i» iuuuédiafcui,. i
li Ijomuardeiu, ni. bt Injupia auitri-
ettine» iiiUT\iendri.nl.

LA CONFERENCE
FINANCIERE

Sumatra cl Virginie, papier bleu,
lu paqurt Je 50 grammes, 0 55.

MaryUind papier jaune, k paquet
de 40 gramme», 0,50.

Scaftriatt, [miner marron, le pa-
•joel de & i groomiui, 0,45.

-1 It.VIXlSlttA T1OX DLS UOXAtSES

O1M OHCVJU.

ALLHJ»AU.\t-ALrniClllC-iTAJ.IE

omaî, 18 Avril.
le* journaux lorukmietu publifu
laatiu, mm toute péwrvc. !.- léjê-

iiivaut qui leur a été adres-
sé pur uni' agvueo d'.\xuBUTdaui:

» !*• journal viciuiois Miltai/t Potl
cl-V-lare ti-uir <it< soun» auturieét' que
ilrs nr-gociatioiis sont engagrts eutre
Ï . tleriiu t-t Vieniit- |iour la conn-

tilution diiuc nouvelle triple-alliance.
• 1 « puurp»rli.r« n-lalir» à mu»

Ti ij.lkv wrniL-iii hvs avancé*.

1̂ ' jiiurtwl njoulo , | UnIic
tl.-flanV prfle à a|i|iuy('r J.-* as-
i

, IS ArriL
La CouK.tviice liiuutuim), qui j ^

ImiU-r la gi-andu ijiu-.Lt.ii rolalivt a u

U à cuiwi'ulir ù l'Europ« central*
«ï tiendra le 21 avril, i Pari».

Assortiment de CiguMles Battus,
Job, Salionales, Alban, Bertvnuu.
etc., etc.

Tîiîi
II n'tit p u r*ji â'«Lvùt contr»

Un CAMM 4» ««Ha
provtnjnl du 173- r i m e n t dinfuUtria

L ' a i g r e u r jĵ urru c l D , , „,,„, . M "
<Ul prU pour rral» dv la V«tf«.

L» Conwrriteur: VJAL.

LA DEMARCHE ~
DES ALLIES

l'IU-.S 1,1 ci

Cigaret en botiei tt en paouett
L'OPINION FRANÇAISE

ET LES ALLIESPETITE GAZETTE

lrichii'iuieH tendant u
..ii jui-c rAIli-maguf, car flic au

rjjii lu rmitiji'Ti ji,

« Au c(t* ntl liUlUuice serait con-
clu., llluli,. coiiaeiilirail ;, r a

TJTO! méridional il lAatricbe.

aux représentant» uriuuiiuquei,,
la demawhu collective

'™ ie Gouvernement ailenjaiiu.
tille jeu,.,-el:, u u ra iieu •lu.i

après que i Italie aura doaué des n
Irurtiuo. semblables à ses rtprè,,-
Uinls.PASTILLES" VALDA

AT
LA CONFERENCE

OESANREMO

L
ANTfSEPTflJUES, BALSAMIQUES,
STIMULANTES . ' TOMQOW

NÉSEHEIT I» BnmehM «[ le* rom
des dangers du Froid, du l'Humidité,
P , des Microbes, d

DANS LE BASSIN
DE LA RUHRM. Millimuid.

V1M. Uuyd U , 4
ivéK H Sali R<>mo hier, ctaua 1 a|iriw

idi, out liuu, tuer »oir, à » Imuvs,
e réuuiou jiréuapati.ins aim dar-
iT, il m , commun accord, li-s dé-

tails du /irognmim.. qu i cuinuienoera
f l l î t l i l demain.

1J*S daiieiiigs sont ruprneileuieut in-
terdite.

MAliDl Lii AVRIL

QUOTIDIEN
JOURNAUX DE L - CO

33 fr. 12 tr 0 b
28 I« 8

AiWOLX. a, bouJ
[ AI|H»»-Marm»et :.

CEST INCROYABLE^.

•. «a, à Manama.

Syndicat dtt

"

i emandcz un

DAMIAN '
Yin du Cap Corse s]: Quinquina

LE (LUS ANCIE< - LE PLUS i.Ël'Ur.ù
logement ii T'ibuna! a.il île aUiis ArrM il" U i.©nr d'Apfwl de Bastu

ds n DUT* l«w. du 9 fé»rwr w*.

S. DAMIAM & '

PRIOR

fr *vec

francs

on i

». aél.iM a la r»- ft

1.000000
00000 r»

* ont OBLIGATION ù LOTS COUHÊUHÂLB B •/> °/o
du Crédit Foncier de France 1930 I

3200000 Lots
1 Lot de I .OOO.OOO II 6 Lots de S O . O O O
1 Lot de EOO.OOO I 8 Lots de IO.OOO
4 Lots,:: 2 O O . O O O 12 Lots de B.OOO
6 LotaJc IOO.OOO |360 Lota de I.OOO
OMf<ir.i.éOM>tit a la lot •péctals do 13 mura 1B0O — DÉS le 1- vi-r^m.'T.t I
M deviont SBIII pro|*->éUii<- du IHR- cr.minf s'il àlAil payé ooDipum, et 1 an
m droit 8 le tat*litt du lot 0>gné I

f TIRAGE le 1O MAI 192O
Mamditi-r**U de ringt-cinq franc* à : M . L O U n A R E P H B ,

Pm--.«irri.. CMËirT naWJU IUEMEK. 10, Bue d-Ialy. ALGER {'." **"• intni).

Tentez la Fortune !
La chaac* ne vient j*nuU> «cille, il faut l'aider.

l.« r«mU* » er*'ii onniiinrpitt ptr >r Crrilt p*Mtlim> Ato-i-fre iir,lr.nj, -..fli

Dès son arriviV a îjan n,.m o . M.
•Villi. Jir,uii,T millilitre cl luiii,.. a ni-'

ilfc que Ira car™ et realauraub do-
>M rire rmnra à 11 heures du

LE COUP D'ETAT
ALLEMAND

l

tluiis la malunT .l.-m.-,iU,H 1 ^ ^ ^
duuntini liii-r sur la pussiJiiUié

un touf dttat wilïtarigte.
t'«* uuuveUfla rontriidiclMirps suc-

ci*Mves iiidiqU«lt tien k d.«uroi du
"jowrnraiail aJlt-maïul. «t tnteol

-iiiH' un avi-u dt. M f a i l ) l t S ( i < . c t <(t,
inii-uiMiuin.- devam le («rli mj.

'laire.

AESSEN

TROUPES ATTAQUEES
I-'UU-IM»;, 1» Avril,

brait cm* quuuc bande de.
iuni.lc. n atla^ui., p . , ^ ^
uu.l.e,,,,.,,! de trou|», gouvar-
lata, ,,„, p . r o ^ 1 te

eaux H K>

EN ALLEMAGNE
LA MONNAIE

EN >H>RCELAINE
l ias . 1S Avril.

hur Junta d o rnilJv,n,,,U,.ni de
l f-Dipir,., l« manular-lun- ,i.. j K > r p w .
"«« ^ lurn^-u t*,«.nh « ^ ^
i«-W « la ennf«u.,.. ,(,- p , , ^ ^
' " U A rt c i lN ««H.» m pur™..,,.!*.

AU GUATEMAU

LA SITUATION

JteiiLi.v, 1S AvrU
I « journaux wHifirmenl que, dé»

lo cumuK.-ta-niui.ut d,- U st'iiiaiue pru-
ciiajiie, h,uh'K k» iruufivt d ariillt-n.-
dt- la lii.ici,3Wt.|,r, qui »e trouvent
•laïu. le bassin de j u R l ] h r ( a l I r o l l t d j s .
JMTU.

, i, „

LAREICHSWEHR
liLi:.Nt:. 1̂  Avril.

Dapi-es Je.. iiiIoruiutuiiL- nvuea de
JiTlin, des délaclu-uierita de la
llricluwehr uut fait, hier, leur entr..
« bicbuin, dans la province de Wesl-
j,l,alie

EN MANDCHOURIE
JAPONAIS ET CHINOIS

LOMUIKS, IS Avril.
Suivanl le Ckiaigo-Tritiime, de»

combats divers ont eu lieu, cuire lts
troupes japouùis et les troupe» obi-
nuises, en Maudchuurie.

LES OUVRIERS
DES FILATURES

EN GREVE
•-'•M'iitov 1* Avril.

A la suite .1 un couilit survenu en-
Irc le, patron, j,i (nuriers de, lilaui-
" " Ju LaiiMsInr,., sur une dcauuid,
d «ugmeutatioi, dp suaire», un s al-
u-ud ., uue grève gi-uérale JKJUT le pre-
mier mm.

On évalue a plus de iuixjlu | c ,„>„,-
br.. des ouiTiera pouvant ctr,. apta/lm

LA REBELLION

U, » « W t couc nuuit la n.-

" " " " • • " " •!« loneiut.nl

l U d e s « > O T . o l l w i t o r t

coulre ,B gouveru, u,ent ledcral
U, cauui. n w , e J u a ,„, au l r e . „

u™ du lltiiuue. * ^

LA CREVE "*~*"
DES CHEMINOTS

ACHICAOO
UlItAM,, | , Avril

A t.l,i..«g,, rt ( t a u > , c ^

nolubr.UA .uemuiou ont repril |»

Ce qui, dans l>-s i-véucuitiiiii* d'Ou-
tre-Khi n, est pHrltculu-n-int^iil carac-
tèristiqu»', ceel le calnii- il? uuln- i»fri-
ûion rrançaise.

IL k Fraudent du Cooscil Mille-
nunl A JeiTÎère lui toute lu Natii
«taame il aurait domain, n M» c A t ,
tuul le PaHt'inciil, pour tenir l£t>- aux
arrirganf^s K aux maniruvres de
l'armé* Bitclit-, soudain n'S8itBoité«.

Chacun di- nous w rend compte de
la gravit.- iti> la si tuât, ou et n-grelU1

qu'oïl l'ait laîssw^ pn'iidrc eut te lutir-
nuri' pr<*à4]u<' ifujuir"tante On «im-
\wn& mifiix qui1 jamais, mainte-
naiit, qnt' ' e raul provient du ce qu'un
a p*n, en ilMH, ini[>oi^, à Berlin tu<V
mu, une JMLT vonUtbl*'. fon..^'1 sur un
ilt^arniemeiit imiuixliat de roniiomi
écrasé. A re nj-dni'iit. 1«* Gouvi-nie-
tiwtiLs iel avec eux. il faut bifii lt!
dirv. les masses [mfiulair--». uvideH ilt>

uU'iiiiT iil d'u

ii", le I » ii« ne «e couieitl,
V. usiiingt.it, a I «w ii*i«*.. Ha «t-ru»; ',

ti«M> prècipiU', qui n'était pas lu paix.
On voulut épargner du sang et renaî-
tre à la vie normale le plus tût pos-
sible.

Mais, ces n'-serves historiques étant
fuik-s, chaqui' Fraiiçak, aussi, à
1 lu-un- pr̂ !H>ute, puise dans cas n-
re-iirs passifs, utir leçon (il- fermrtt'- ri
il<! tranqu.llil<> ilàiniv Un ne dinoult-
pits les misura qn il y a IU-H di-
prt-udn1; un l'-s approuve, d'une seu-
le Vùix, ejê  qu 'i-Ues apparaissi-nt
comme étant d*- nature a sauvegar-
der notre honneur et la Bwurilé de
DOC 'T.fdOtS.

Lu Prtt-dv a une « If-nue nationale »
(•xct'liente; les cunvrnwtii>ns en pu-
blic et dans le privé sont exemptes
d<? fiirfanterie ei de ce que appelait
le u rliauvinisme >•, illes M- n'-nuiiKiil
en iwi : « Nous summn las il être J
bénies ou dupes. S'il fuiil i-n finir,
n'é fie rimons rien fmur rela. fût-oc au
prix d'un elTort miiitaire nouveau. »

Et. cette iVHOlulion priito. tout le
nn.iÉdf, eu France, continue «on la-
l»>ur quotidien : la mue de ia Fortune
ne cesse de tourner; elle fwt souvent
irijust.- ou .l.fevaul.-, mais elle
tourne...

Il est indiscutable, ni effet, que no-
tre pays, maigre le» gréTi-s, les difli-
rulûa de tranuport, te? -tpéculalion»
t-ur le change, recouvre peu à pt>u ?<in
arlivtlé. Il d etTnrot- de n-pan-r l'cf-
rru>abJr saignée qui l'a alieinL si
rrueilement et ceux qui, à l'étranger,
lui reprochent de ne paa couaentir
auec oe worifices et de ne pas réagir,
•ont bi«m peu infornWw ou m&lvëil-
hmto. Nom allons voler dix milliards
d'impAto et noire Nord est tout au
travail

Cfs constatations de faits devraient
d'autant moins échapper à nos amis
H alliés, qu'elles sont doublées d'une
••-ndarice nouvelle <k> l'esprit français,
dont limporUneu t^aJe la pn-rérirn-
t- -: en prenant! attitude fiim- et ualuie
que nom «votu, noua «oquérom de
p lu ea ptas ui—ium« de notre for-
<» penuMBlB et n o n commençon»
à ' l éc tevqvapr te tout, u ion hésile
lant à maintenir avec nous un con-
tact permanent, nous non» tirerons
d'embarras notiA-m^mefi.

IA devise de l'Italie d'avanl-guerrr,
— • fara da fe », — pénétre chaque
jour davantage dans no» coeurs. r.lte
wmbltil un (<-ntmKMA '̂ -T'-'fpiî il [«-

de- -

milieu d'ubaslAcita i4 de ruines consi-
déraHM.

£ h bien, noua aussi, nous allons
« faradasner n. — puisque ce néolo-
si»mp barbare est entre dans notre
langage courant et bicntM s'introdui-
ra dans nos HHFUTS !

Noos VOVOUB avec chagrin ^ i " >
Wir le souvenir d'une oanmr-
(l'arniAfl que in»u« eHi^rinn? }>'•
rable on plu* r.^oi.de <n r--t
d'ordre iVdnomi^ue. Nous ortrihtatuns
HMT mervU que des soucis de politi-
que intérieure diminuent ails De l'ef-

fm-f-nl. <•.•.'.<' graiiilr <'-pot.)ui- iV la fra-
lfiiiit..- d.s iruih-ii' " •

•If bailyuit-tv et dr

Lat Holdola *it* Vcrtlun i't Ji" partout.

nouri k-ï Iravuiili'ur» revenus di- iu bn-
lailK1, pK't» A In n>i-<tuitni>nct.*r s-i wia
di-veuaH u«ws»ttirt' ; nuus avons pour
appels, le* admirable» ramilles d'à
gricuJUuirs t.-L tk' (x-tiLs cuiiuuirçaoL-
ou lKJurgPO.» (|ui oui tenu iu France,
à l'înt'Vii'ur, l«ii(iis qui1 les ebeff ia
]HÏILirait'ut, au fea.

NdliS VI'IKIHS lie [irtrTudLT, SÏIIIS
biurt. à notre elwli.m présidi-nUeUe;
imus n avons [w-. j Irkncjc aux
Hunes ; MUIÏ* mayun* .!•• trovailJpr .le
in.lri' mi<'ux. Nous souliaitoii* (ju'on
s'i'n apt'riN)ive H l»n>ln>H et à Wa-
Hhiiigj.Ki, coman1 on Nient de le faire,
avec beaucoup de cieur, ù Bruxi-Ues.

Paul BLI . Député.

SITUATION AGRICOLE

\UKÏ quelle ('-lait ia situation agri-
t-ole dans If, Jr|«rtrm^itl de lu Cors
au iJri-nûer avril ittflj, d'après lu
rapports offlcii-ls :

• I.' -, en nurUÎDB pQIBlB il l'Ile,
i! -W !> atfeireraae, et l i fulurt

.inl 'iri 3.111 f alteinl luur vuluni'

LA REVUE
DE LA PRESSE

O% L'HOMME LIBIIC :

Le tlrmrmenuHt de t'.Ulvnuujnv
U'iul, qui piiiMonl t\n li'H tUxin wruLa

'.: qLn-lmu-s iiLjivbiiBda «n^tniu ou (te ipiel-

•ctui^'T TAJt' Niî giK'. qiiLiaL £t son dénaraH?-

(•ocfgMlUiw, if* plu* rufpi-lc*. le» plu
«0C1-
n mm» dli qui k cabhwl brilumiqu" li
pria ni qu'il «a pftpovtr ui\ mire» guu
irnienls une dcliim dtkisin; va Cf si os

lKnuD-lt m qiH' oellt a,-U.,n
-, h. q,is.*li.|ire. qu* cell, p

tour • turc coonr au muod

Des \winitx, mai* /ww d. rpédumtt
financier*

(ji, i iir i u i.ii.iiniirr) vole les tau» qui lui
nrit |-r..[.-^. .~. r .ri mpn, mils que u BeleMe
KUUITI.T,- ]i,r.ii,>. Béo eoatrnlnf. c tnl fl-
•Itnij. .\(irt--. ji.nr iluasi fc ta more un

i h M p
tfte aw la fortune MUDUID. alla
oo*ir» désnmal* à d» taçûU •*-
l elwHtt», «I DM plu* t de* apé-

Aménitét f
M> dcvoM i>MiUr un n M pour U Brl

ftiqu.- qui n..u* fui elKn quand rllo .ÏUI

u HCW-VOM M M U i
La liciehvehr

GAZETTE
DEPARTEM ENTALE

M.I8MII. — H. Clirî^kflw Ai-rifhl, eoni-
n<̂  <'r<liu,iirt- ilt,1 pniiui^ru aL.t&r k lu per^
'vl'li'in tlt- Vadii1 d'Alinyiiii» util nvauu^ cum-
uls {inni-ipal de 4e catMC.

iVHTBJJCecU. — M Elteuut Uirionl

IUI:IIIJL'. Il était if& ik- ciDiIiunlt-OeUl ans;
I Itusse -une vi'uvu aTi'c cinq cnfanlo.

U ««ail tri!» ct*Ten*Jjl(-Bin.l installé «un
l upprovi-

Ira «ail. Il
imu,^. et tiliaill luul S

' l M.\fl(.-rur

l<> uoDnaiRâaiPal. (pu api>r*oUI«iil nrra
ilimi eara.-Urv (il son enipr-usciiKnl ft
DUT sa fil.-nli'l.-.

lut adressons loulfs uns pmukiléaDrtit il
Marlanl, à Sfi* i-nlanU et i Uiuto kur

famille. •

IMWt. — 11 est asconlé t. lorpbetln
lil l'aul .Niri'l, 1.' pi-n; BurveillBnL dr- [>rv-
1 rldsM- <l>w uLiliHautunuiU pfnllcaliai -

Tci, déc t̂ti? tlv rijialiitlJt: vatlt'iiiMjijn, uttr [»•••-
•km tie I.IOU trUK*. <1U Ï7 juillrl IS l i nu
ï i jula m u . TnU'iir. M. tucclil, h GarMni.

UM.OWOJI. — L i n brigather SpuuuU
i, ùi' lii f eampD^Uli: ilartlllcr..- culu-
, ili- SiiUiiM-a. etl aonuné piuiduruie

UN MARIAGE A OLETTA

n du I» i"ril 1910, le i

1-CLL'ia lie (Jim[)uri. uù la Lable de nue,1, rt

l£M Jouiius ••(•vtu ijiul» l'tuUuA iudi:

l.c (inipiuviit *'S allocaUun» nuIJUlnn aura
lieu à la Pi-ixui*UMa du nanti», Î3, rue ils
iUj ém, ica jour» «uivuiU et dju» l'unlre ci-
aj . («:

U i l avril, ùe A à C;
L< ït ATTII, de D k H ;
LR 23 avril, île J i N;
Le î l Airil, i l s U i Z .

Li; palRitwal îles alkioatiom aux asren-
iiiil)* uura Ui-u ï U pcrccpUun le» jour»
i-après «ttdgiMte;

1^ 16 Hirll. <ie I à 400;
Le 27 Avril. <!<• 101 a H00;
Lt tH, de H01 11 l.iiJS.

P. T. T.

eHi I Uu nwtUtr les tunclioiHiiilrHB durs la Ivl
caiiubune ;

Incident d'appuyor par Ions les muyraa
l'acunn menci- [tir La Piiilùralluo PueUli! pour
oouhtrïiv A m» memhrtis 1R tlrojl Hjoilioal.
twul .ca|inl>lu (InbUiilr la niaUaalinn d'un
kk.ii IM ik liro^fos, .le Ju*Lce et d'tiumu'
nllt1. E.-I H- «cli iront CD neclanunt In KtnW-
ntliuir l*i».UIt-, la U, li. T. cl l'IMEnuUaniili!

P. O. UJ Seerflaire,

ELECTIONS

,\uu

IMSTITUTEURS
ri.».!, 400

x W*

Igtli EDBpta « i n «DtlB BHaDU -l^
rt <k BHUIWW qnt mrwrtértM llu

ïi* A r^luo , M fut w •polhéos'

BuHciUw nul
Majunl'i abiotue 114

Rret4tal pour le chiffre ue* Hilïra-
es vx|niwvi 3* 6

Ottt obtenu :

•klHBl Anbrfx^leu ï»5 voix ELU
trïiu-lB Jcmi 1B7 vote
•««mû Jcaa-TuiHaami i"I —

N.dulire dt! voUnla &91
BuUeUa* nuis « . 14

Unji.nl" OJ.WJIHI U t
Hi-Unl jHHir le chiKn dm Mffn-

OKI oMrmi :
\ l i, i , , . , :uiU B ï S ^OlX KI .UB

Nombre <k vu Linl» ( 3

A obtenu .
Mil* Pniurvtr^ rmn^tar 63 rat> SXUE

Mata. : .1 du lfi fé-
vrirr l'.i.' iiiur île »of«-
Un au i>. '• d«pnuiUe-

l e s Services Hariliaies IVsJajii
D E LA CORSE

NULVK.VL\ TAltirs Ul. l'UCT

Car décision du Soiid-Sticr^uiin'
ri tUil au Ministeiv -k-s Travaux pu-
blie», cliargô ûv<- (Hjrb. de la marin-
iiutruluiude el dfti Pik'livs, W larif-
il<- rrt-t dur lef navin-s affrwtéB ou K-
ijijjBiliozinéti de J'Klal. four li
|Nirts i-irtctu^s eutri*' la Uor
t-ôU- frunçaist di.* la MfdiU'n
na-ri-rita, sont (i»'*s aiimi iju'il i-uii-

fll <te colon. d« ta. 4a jute. U»

«iel* ."...!.',...".."*."!.'**."[.",".'"
KK.fi-» «)gét«tea pour brwMrie . . .
UniCfi brutes
l.Btaea en balles non pnj##é«

MiFariM
l'Aurteaui en pa
Tuurtcim en UCB

-ml» ï l'aienol

„,„._„ 34 —

SPORTS

RELIGIEUSE i
.m. w . • \,i>n— i m. lY.n- liiinm-sfi:r«-t puur pwrir pipi au lil «4 !

HH; l»ul«, ' O M N ' H I M ta* hémurroid™. Mauuo Darot, H k Sxa-
dtioniifiH-, ravlauitii.^ Jans tva. ,



DIHECTUIS XKnASTlH.y HAHŒTT1

M. Jean Starielli, dirrrleur tniùtiqu*

LE PARADIS
l - C f e f W V..jd...,ll.., , „ , „ „ .

bi.mph* dan» I...H- In Krinr. - [

ï u r r . s m l tn/|>ur->Fdil<-

* I H p i r vtaM PODT u

Importation de toutes Marchandises — Exportation de Cacao
et autre* prod uiU coloniaux

..„,« .-,» », . « o a . UMTBB. Parât, New-Tot».
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TRANSPORTS
AUTOMOBILES

CH. CUITTON

Lemandez un

'DAMIAN
Vin du Cap Corse au Quinquina

Lk . LUS ANGIK - LE > i.US ..ÉHUTË
ug f̂flêol dj T-ibaDtJ o*it de BJ»U> Arrtt dé U <Jwr d'Appel de bs tu

da 17 man I M » . da t ftrrinr Wi.

S. DAM1ANI * C , B«>ll», Cap Cor*e

L audience est ouverte k 15 b. 10.
Après l'appel nomiual, qui com-

mence pur la leUrc K, ie Président
donne lecture dune lettre de M. De-

', Sénateur de la Creuse, qui
s'excuse d. no pouvoir assister à la
séance.

PLAIDOIRIE
DE

M- MORO-GIAFFERRI
Lr Prêsidnil donne emtiulp la pa-

roi* H M* de Muro-OMJTiTri.
IJT brillant défenseur Tait d'abord

remarquer que l'arrêt d'accusation de
la Himtc-Gour donner lieu à qudqm.
critiques.

Le premier point que iloil
la défense p*t l'affaire

M. Viviani, eu envoyant M. Cail-
laux en Argentine, «-t.il désire le dé-
feiidrv contre U foul«! ameutée, et, ._

f mps, lui permettre de rendre
service au l»a>-s, cesl possible « ,
lotis ras, personne, pourtant, n'était
plus quaiiiW que lancien Préflidenl
du ConaeU poor une telle mission.

Lra notas émanant d«> l'ambassade
française signalant cependant certai-
nes paroi™ imprudenk* qui auraient
él.; prononcées par j | . UailJaux.

M* de Moro-4iiatTf>rTi duoale cm
notes.

Il >< exact qu'au Br*iU, M. Cail-
Inux a r n u n l r p Menotti, un jeune
pHlririf-n italien, mai- lfi plus grand
meneur >(UP je connais», ajoute M;

11 put aller néanmoins en Italie, en
Amérique, en Espagne, en Suisse, H.
ni Caillaux, ni Ilumbert, ni Monier
ne août avertis de k. surveillanct'
vxvnée fur Dolo !

I.I voudra !...
Ou vous a lu une lettre adressé-

par M. Uoiliaux à Bolo.
Celte letfre ne fut pas écrite au mo-

ment du premier voyage de celui-ci
eu Eapagnu.

Aussitôt le voyage décidé, que Tait
Bolo ?

11 demande une audience au Prési-
dent de la République.

M. Cailiaux n'en fiait rien.
A son retour. Bolo estime que l'oc-

casion « t bonne d'être pris au sé-
rieux par M. (Jailiaux, et U lui fait
savoir que, daus une conversation
qu'il avait eue avsc le Roi Alphonse
X1IJ «rail parlé en termes peu obli-
geant de M. Cailiaux.

Cette opinion du Roi d'Espagne
provenait des racontars d'un homin •
politique ennemi de M. Cailiaux.

« Le nom de cel homme, ? » de-
mandent les sénateur».

•• Gaston Routier », répond M* d.>
Moro-Giafferri, condamné à mort

LE PREMIER MAI
EN BELGIQUE

HïtlXELLKS, j y Avril.
Lt Syndicat national des fonction-

naires a décidé, en principe, qu'un-
grève de vingt-quatre heures aurail
lieu, le premier mai, comme prolesta,
lion contre la vie chi-re.

D'aprê* le Journal du Peuple, le Mi-
nistre des Chemin» de Fer aurait dé-
cidé que le premier mai sera un jour
Térié.

m m m m mm
AVIS

.. I ; T * r.ytmrnl <l inr»nlon.> »}«nl t pa*-
îles nn/rii^s pour k ittafre, rmtrclivii
cffela de enu«n«a>E, te I

•FABRIQUE
DE CHAPEAUX

jur Homme*. Dama «t Enfmtt.
Fornipa en Petite el SparUriê.

ATELIER
de néporotuiiu et de bégraittaq*

en tout genret
Rue de la Marine (Vieux Port)

— RASTIA —

REMERCIEMENTS

Mail p m m w n i provenu M, Cail-
liius au suj.-t de Menotb. Au oon-
train", aul.nir d« lui H drewaient

Madame Wuv« Martno Manni rt
s enfants remercient leurs parents,

uni* et connaissances, di» nombreu-
>>i marques de sy^mpattiie qui leur
•-' été témuittnées à l'occasion du de-

de:

C wl M. Morgan, amliMMdear m i
t •ARIttO •MMNI

ETAT-CIVIL EtaU-tni», qui a présent Meuwtti i
M. Caillauv l^iniiunt c- denu«
pouvail-il & melifr '/

Lémment défenseur reTient lon-
sur l'arT

U- rMe de BuloT en SUIHC, était
eu m tu du (iuuvtruemenL dte le mois
duoûl

U Président d<< la RépubUque et le
Président du CUIISL'U avaient revu de
M. Ikuazcl, députa, des déclarations
du Maie de RixiLebrune, où U y avai.
des choses curieuses.

Jv ne fais aucuu reproche à M. De-

CHAMBRE
DES DEPUTES

INSTRUCTION
PUBLIQUE

LA CONFERENCE
héiidence de M. Arthur GROUSSIEt

Vtce-Prétidenti Avril.
La pn'iiiîtrc scanci' a éU' ienue tx

matin, à il heures, au P&lai» Dcra-
La Béaace t*t ouvert» u t» 11 35.
Luii des BMTtlairee douue Iwtu

du procès- viirbui de la séance préa
' qui est mis aux voii

aii d'Enseignement primairt
supérieur

Aspirants H Aspirant», 17 mai

\U*n. 3» <uu. luuraallfr. de Ba«. La Conférence examinera vraisem-
Iflublement la clause politique du pro-
je! du Traité dt> puîx avec k Turquie.

' • li/ivai a Aptitude à
ili' Ui \jyutiuistiii

LE PERSONNEL
DES PREFECTURES llan» les circonstance critique» que

nous traversions, il était du devoir de
chacun de porter à la counaisaaao-
tlu Giniv-mu'uiL-ut IPH renatignements
qu'an peuvail avoir.

M. Beuazet a afûnué qu'à ce mo-
ment commença, pour Bolo, une sur-
veillance qui devait la conduire aii

Aspiraulii ut Aspu-tuiles, 17 mai du jour appelle la diset
sioii du projfl de loi, voté par
CiinDilire dm ItôjiuU'S, voté avec m
dificatioiiit par le Séuat, portant o
verture <1P crédils n-'*Ctis8aiiva en v
de l'auguK'Utalion du personnel des
bureaux d«* sous-préfccture« et dea
prérecluret.

La Cliambre a adopté.

UùLure des iiLsoriptious, i "
ltKW.

Le» iuscripUuus soul reput* à
ou uctidi.'iiûi|ut>.

LE MINISTRE
DE FINLANDE

n UadjuiMtwn aux Ecole*
ormales jtrimaires
LutcurH et Institutrices)

Concoure, le M juin 18-M.
UJOture des iuscriptiouB, 30 avril

ilfcU
i'uur la constitution du dossier

, coiwuiUT lu BuUcttn
Utjuirttlimitai de l'instruction fu-
01,'jiu- ^V -i, muet; 11)10, page» S0,8ti,

ta a M.

IIJ, II», tfoulFvu-il l>auU. il ktra p r u c e # p a r
k n-iotoU-rr du dit M- Mintjaluu, k U Tente

PAAU, 19 Avril.
le Pr&iilfiil Jt' la République a re-

çu, ce matin, en audience solennelle,
le Ministre des Affain-s ^ g l
Finlande, qui lui a Tait k remise iiu

['Ordre luaaiidai» de la
Ri.*; Blanche.

M. Paul Deachanel a retenu le Mi-
nisire .4 déjeuner, ainsi que sa suite.

oIuuLmru nu plus o l r u l
eucbériMeur. des tnunaulilsa ol-

IMPOTS NOUVEAUX
SuiU? dr la disciwsinn du

de loi a\ant pour objet la oréadon i
nouvelles ressource» fiscales.

La discussion reprend sur le lext
de l'article fl, présenté par la Com
msisiun.

Oe toxte est adopte.
La Chambre adopte également

fHfsqtie sans discussion, l'ftrtide t
ainsi que les aKicles IQ et suivant

La Pnilc dp la discussion est ren
vtiyi» à demain.

(La séance est levée a midi vingt

PETITE GAZEXTE

LE DICTATEUR KAPP
HKIUJN, 19 A>TÎI.

D'après li1» deruii-n-s
revues de Stockholm, l'ex-dicLateur
Knpp ne sera pas extradé.

Le Ganvememenl suédois considè-
re son prisonnier comme réfugié po-
litique.

.r.ïIie liuiiicit.-ui. U luutc ciuiniuuiW uiie
M. lkirm>[£iLi, dir>vviir Uv U Un iijuc

France liuaurajr*. clievulkT de U Lt%iwi

. t l du Madame, ntfe Aiu^u-i Ut

M. Alfred Marlini eal lu fuDue île pou

d l Compagnie de
, duol U)

balgiœ, rt qui OU-DJ SVS opér»-

LE BANDIT HOELTZ
BERLIN, 1» Avril.

\A- bandit Hopltz, qui répandait la
dans une partie de la Sa\e

racridionale, a -̂ec ws bandes comniu-
iii^tt>s. a été arrétéù Marieubad. m
Ifa.hème.

Burot, Ltuuu{iier, Cuvomorak. Uurlf , Perrin:

JJurrtl. HLO|ULS les e i -
cl Palroa ; los c s - x i l d a U

Pi'Usaon. McaoUut r« HJviur: I e i - LA GREVE
DES CHEMINOTS DEVANT

LA HAUTE-COURTi tus. 1!» Avril.
La gr<.-\r des chemiuots continue.
AitVmi graVi' ineidciit ne a'ral pro-

duiL
L'intervenliou du l¥.f.-t «le Turin

n'a donné jusqu krî aucun K'sultat.
Prétidenct de M, LEON BOURGEOIS•! ulresrer

u i-aul. propn-!l*ir«, a

EN HONGRIE
P»ws, 18 Avril.

Daily Mail uinonce tpic l'ex-
GhapW d'Autriche aerail

SALVATORI, SCOTT & C

THEATRE MUNICIPAL

( J U A R A N T E - O I N Q U I E M E ANNEE. — V 175 i ax AVHJL 1DS0

Le Petit Bastiais
• J O U R N A L

1 0 CEMTmEB — LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction A AdnUnlatnUûn : s, Bminm: au M i t BaaUa
T..». OLLAOima, DUMUu, aj

QUOTIDIEN
JOÇJl#*ei DE LA CORSE

J^ ,fni iZN.
— 1 0 CENTIMES

,*m*Ntè

LES PROFITS .
MIRACULEUX

(juand une urgaïuattLion sérieust;
Ben décidée pour le lu un s nie en Cor-
se, que k prugraauue ei**)Ueot pro-
posé par M. Goty et lee amis de l'Ile
aura comauncttoituit d «xécutiitu ;
avec conslructiou de quelque bons
hôtels, insUliaUoii d'autos-cars et ba-
teaux à 1 avenant pour la traversée,
Cymo», l'enchauteresat; Cyruon con-
naîtra la fortune.

11 D«rt pa» niruflirit 4e fixer k
23.000 ta moyenne dm touristes et à
ï\) journées la dorée moyenne de
Ifiir séjour, chaque journée représen-
tant, tout compris, environ 35 franou,
e<ia fait: 35 x 20 x 25.000 font dix-
s^pt million* 500.000 francs; on peut
dire vingt millions de francs.

Oue [i'pffoHs, que de troupeaux,
d'heures de labeur, de transactions
IIP faut-il pas à nos braves bt-rgers,
même royalement payés par la Socié-
té de Roquefort pour atteindre oe
chiffre». Calculez le nombre de sa-
pins, de hêtres «t de chèvres qu'on
devrait abattre,; la quantité de fro-
UH'Ut qu'il conviendrait de semer, d«
ceps à piauler pour valoir ces mil-
lions à la prospérité du la Corse.

Par le tourisme, Us viendront tout
seuls, sans exiger la mise en oeuvre,
d» formidables capitaux d'exploita-
tion, Ban* bouleversements pénibles,
«ans risque» et sans déboires.

Je rappelle un intéressant exemple
donné maintes fois par le Touring
Club de France pour démontrer l'im-
portance et ie rôle économique du
tourisme. Le Moût Blanc, notre roi
do) Btimmels, bien français, mais pro-
fitant à plusieurs, sans dommage, sou
nouai, son édification, moins encore,
n'ont rien coulé. Il ne s'agit ni d'une
Tour Eiffel, m dune Pyramide, ni
d'un princier caste}, ni d'un cirque
merveilleux bAU par les Homains. 11
iid réclama pas des aièclei el de» mil-
lien d'esclaves comme, les ruines
lointaines d'Angkor, celles du Bœrcc-
iMBdcer. Son entretien ne figure dans
aucun budget. Il se dresse depuis
l'aube des révolutions terrestres, ira-
loisible, formidable et offert a l'ad-
miration de tous. Tout le monde en
connaît l'exiBlenoP, encore que beau-
coup de Français ignorante le situent
m Suisse.

En 1M3. le Mont-Blanc a rapporté
53 millions de francs, ayant reçu
400.000 visiteurs du cote françaiB,
:&QMU au cAte Bttiftie et 275.000 du
cdté italien. En pttoes de cent sons,
cela représente le doable de sa hau-
teur, avne, en plu*, 400 mètres, soit
une eoloone de 10.0M mètres, soil en-
core o n pièces alignées, un ruban de
414 kilomètres, qui, à peu de chose
près, ferait le lour de la Core (son
périmètre, pris k l'intérieur, MJII
éclianorun», étant de 500 kilomètres
piiviron). Le même ruban de pi to
de cent MUS devrait être doublé poi
mesurer la distance de l'extrémité du
Cap Corse i la pointe de Cala Fîuma-
ra, toit deux foi* !«• 18S kilomètres,
et il en restaritt pour plus d'un ru-
ban du Cap Corse i la Tour de Bra-
vone, la ptns grande largpar d» l'Ile
(84 kilométrée).

Les visiteurs du Mont-Blanc ont
dépense, d'après lec statistique*, en-
viron 50 francs par jour {au taux de
1»)3). Je suis donc plus que modeste
en parlant de 35 franc» a notre é.p<t-
quf. Mais, répliqueront les sceptiques,
on ne payait pas alnni un louis, mèiw

dans le» liâldà de luxe, comment ins-
crire 50 francs et les légitimer?

Ou croit généralement qui! lu Luu-
ritme est seulement aiTaire. du trans-
purt et d'iiokl; H> tourisk serait un
simple animal, et1 déplaçant pour
manger i't seul I hôL'lier en liri-r&it
b<;néflces. tirusw.' erreur. D'abord,
I'IiOteUerie figurerai t-elle pour la
plus large part que cela u'indiquerail
[itilkuKiit d»a gaina û son avoir,

Hju'elle ne fonctionne qu'un fai-
sant prospérer truulu aulrus commer-
ce*,lesquels nu'lteuL à rendement plus
iiiLeniie le» lad us tries du p&p, et, au

•emiur chef, l'agriculture.
Ce- qu un petit ménage débourse

chez le boulanger, le boucher, le frui-
tier, l'épicier, le marchand du vin, en
dix autres bûuliqms, l'hôtel le dépen-

mille fuifl aux m^tnes endroits,
sans compter l'utilisation de nom-
breux employés.

Mais le touriste, à tout instant, tient
ouvert son portemonuaie, achutanl
cartes postales, snuveuirs, livres, cu-
riusitéw pour son plaisir; obligé sou-
vent do se munir, en cours de roule,
de vêtements, de linge, de chausMirea,

iffrant des voituns>, s arrêtant aux
cafés, aux petites auberges si dépas-

it presque toujours la somme no-
tée pour sa kmrué*.

Hn Suisse, plus de deux cents mil-
lions tombaient ainsi, clia<njt> auoiw,
dons la caisse des coounercants. U
faut ajouter le? sommes considôm-

d>-> (--iitisaftions entre gens de
l'industrie, entre niarchaiitls. On
fient tlaus un pa}~s pour soa vacan-
.'it=. ou y découvre occasion de traiter
maintes bonnes affuirî'S. quu l'on
n'espérait |>uim. Le tuurisfne reste
j» ut-ëtre le meilleur agent de négoce
pi>ur lfi. haute comme pour la p-tite
iinlu.strie.

Si doue les Corses ont » cœur la ri-
cKtiSso de leur Ile merveilleuse, sou-
ci d en exploiter avi-c un légitima or-
gueil les ressources piltorRMfjut̂  i-t de
rendiv par la Lémoignagi' vivant tin
leur {ttilriolismo, qu'ils aident le Ton
mme chez eux, qu'ils l'instaurent
sans retard-

Aucune région de France n'offre
pomme la kur tant d'avantagw, de
facilités et d'espoirs.

Emile nOirs-PAfUBSAC.

LE GENERAL GRAZIANI

Le généra] de brigade Hameun a
été nommé chef de la mission mili-
taire française à Budapest, PU rem-
placement du général de divisi
Graztani, dont le mtour on France
est imminent

Hl—•!• Il I— I -" ~ "**" "

BULLETIN
HEBDOMADAIRE

— La plus h*ulP

_ M. Loul» Utsnrui ••! le nmivwui rt-
darlmir en chef.

— L« ûtnur «npna.1 • prochilt e
umoat IS mlllitr* 7 » -IUio«. dont S
Utnk «oe mlBhas w w ^ n i r e .

_ U TWMrtB «V L* Ckaatim dm M»
. été l'<*o*«l». p « r M. «Utanr t rto P™

ui conplo t s l t Je télaiitit. en Rmnic.

i^ime Uarlsli-,

~ U. l>urar>iur neu l de d4po««T '
rî puBiuufi tic tul tcUibmt i la li ^ "

t i

a dei, niinea. C c ^ La p

tilt UBL' propiiBiUon On lai qui

UlItlW HU prÈS l̂Ut! llu lhV BiiHiinjilmut.iiin
— Lu KWiii«tii* dit lUiaiw * o ic lu du

irli »u.'.iahM*. M llognua, tJ.'pulC, ctiupa-
u U\LMJII- wk j'.-iir M. liernut iluis l 't l ic-
iii du hLujru ilv Lyoo.

— Le pape «iirell donné son agrémenl i
lt nomuMlioa 0e M. MMTgïrie comme am-
b w a e u r de (Tance au(.r(-s du SAlnl-SifgL-.

— M. Pouiuard consacn- aa chrooique de

c *\luAVùa 1 ueléru.
a • du 1

MAGISTRATURE

Par J«rrvl du 10 uvri
saén BU^pliitmli' du Jug

.n i'i.rLj, U. Ple in

cédé;

-Mûrie. adOlcn mtt

suppleani. en m i
ras, Duiuniii Juge lie pa

wirt d'OrcInu. M.

l M

limite d â g « ;

i^lueucolo. H. Acn

-mplaeeœeDl de U .

ulte l iage;
C i U l di a

'ar iWcrel ilu 12 avril 1 9 Ï 0 . ont 6li nom-

me»:
ItuLtsier yrÉ» 1« tnhuniil * - Ba»lia («B re-

IIFBCP à Lu PurU1 M. LruncUi Juan-l-un.
i rumplacemenl de M. ViûcoBalnl, dénus-

nnndln! va sa faveur.

Huissier Pfê» l e tribunal de Calvt i>'D ro-
li-uc- a Ihv H-nw*e; M. rVfrandi Jean-H.il>-

,lu. i n ri-loplae'oii-nt il.' M. Muiiu-Ulin.

Pnr arrêt* du PToouiw Rendrai (lu l î
«rtl 111*0. U. Pkdrt. «uwWiuit du jupi de
paix, esl nommé «Rider Ou ruinu4âre public

ECHOS

,.«» Mminial-'s françaises ue ï co l cnt pa»

d'tvcnUU! Elit» rtml «W«tord «..lennellc-
mml nu reonnl amgrèa de l'Union FrmnçilM

pour le suitr«*tB d*» r « a a a .
Pour éclairer M w n s de ee t a u ijâtUlltt,
raul «.voir que limptoe*bl« (aawml do n u

«racleusM BOlfraKetirs, k l é M l e u r Aloian-

«r« B«rard, n feriU dww « • « p p o r l *vr k

, Mme T»01l«l q » « H t

l des lriwnph«

Au montrai où U Chambre W wler n e
utcllc unoMUc lt «ml piquaal d« niemr

effrt. de K préoédwU f»»Ue
h. ta l t ootofcn l t l> :

L V f ^ l - * -««rieur. "•«•' * **«
de ta fenuM. *> >• «»*««-«. *> »• -*"•

tut

suiitrj%.u--î=is-'i
est anuteUd. M«t» « ^ ""ntt. ne n'applique
m i t la prtwm el « r -mewlc a "JW pr™'

1
"-

? « , l . (Jour 4 . U « * ^ . " " ^ « r t e l anu»b.W

" • - ' omit u w TaulB BrarP. * «Mouru

UmoM « i prison ivee «ur»M: il
itJé. C«tW faaiBW, oui k eroporw

H, bO tnatm . _
— N* eroye* pa*. d'alHeun. <pie I» to-

me -mit f«rltouW>r«nMB.t »»1 *u« P«r »• '*•

n i . - n * , » l l n'a p u elrt ni dU>. al n'f"rw

Subil la ini, la Jusle lui «l w* fa»'™ "" '

— Mata, ••!! e.1 mftrt. n»n «P""«« »
pardoaaé« : ta VBUÏB du mlilUire lu* t I <
U « MM *nw «ID*ml «M asuristMe, n*m «i i* « » ' " " •
IBJH par « ik est paalérieiir a l» mrol île aon
mari

— Au emm 4'WK pertÊttow», ffi «"Idil.
BIW. a U*-P* *w • » ' : t. «1UIW « " « « -
pifun- » rwmwUtw: il «cra - l « s " " <"»-
d u n i , mata m le <»•« «I* 1 'ép'«i« rinpohi
est la* «u froal. la hauoe wra aiuairtie*.

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

e Um« Cuuulalli,

unhm.

Nuiu L'I M.

OLETTA. — Ces jauni doraient, ont u
BU. k OlelU, les UIJHIMJUCS da M. Krmiçoi
LkL-uiu, iirunrldUlrv, IKCL'UO à l'àgc de 7

• Messieurs,
• Jv n'ai pa» vuulU

•n-uvll nuua fa dulle
i'^ïtr te tribut «lea trta vifs re^rels, (|uc
u t̂ruuvt: pour la perte oulitlu d'un tricell^Bt
ni. L'anaigUacB nutnbreiue qui m'onluun:

Uit axwt va quelle cslime la population de
union tenaU PraBiliifi Omtlaani, et oette
np était largement mdriiiif
Aj.r*a tvwr arhnvé den élude» .joe bMU-
j île nos euojpatrïotm puurHutr îiL le plus
ii'Dt en vue de se procurer des fnocUoos

«jui I.-. Élulgnenl du viUa«e, Fraoçot* Cl»U-
• d'Milrv nmliilivo que de raatnr au

L DUUT no plus le quitter.
ti'affection profoade pvor

-Ol ratncni-, auUnL que le
droll île vivre dans un mUieu qui rayait tou-
jours a«duil par b douceur îles relations el
qu II préférait à la vaine agitatluB des tUlea.
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t>fu* LOI m-u Cl-:-

IDIC d. >JI prus-uni
JCitlT tlaU

n-iucsL k liSeelii'a d<-j M'H»

«al aune de sea malins» que de «es M -
des, par looriBUé dn BOB oiracttre. Ift

rrauebue de s e s Mtvohetm. s e a kumeur t m -

xm (*fate.

M lumlLe f«adalt sur lui Ira plus twllm

^'riuirm, et elles ae seraient réalisée», car

•i! fniîwt pour «e tréer HBC plane bannra-

La hr,-e <lu eurps a e Iule k neuf B S U -

rurli'ftt! a'eal Ui.Tgr V.TFS U jtsre. Ol
eil a c lé place u*n« U»K voltur- tpA-
•'t transpurti: k t.urtc, où '-nt eu uev

le» obsèques et J'WhumaUoo.
N U H adrcsBODs MH bien sbicèreB tomto-

l iances k M l n^Dt- ïov i ir prianipal MatM,

t Urne Mall . i . « leun. enfanta « i - à loota

leur faaillk. »i dur.:m.m *prmi»*a par coU«

autre ûi», HalUvu MttUl . aapiraiit s a

d'iafanlcnc, l»mt>« e*orKaw«Beiil, ks

ioot ittiH, au tour» da la twullta d«
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LES DANOEHt M

LA HERNIE

Demandez

" DAMIANI"
Vin au o'âp Lorse au Quinquina

LE l-LUS ANCIEN — LE PLUS HÉPUTÉ
•Incarnant dt' Tribunal ci?il de But» Àirti da U Cour d'Appel de Radia

du il mars «03.

VBAIE MARQUE
S. DAM1AM * C-, BuLU, C*p Cône.

1.000.000
00.000-"-

.t me OBLIGATION à LOTS C0MMH/#H£ 5 ' . . *lo |
da Crédit Foncier de France 1930

r*»»» «nniiBl» de 3 on 2 mon • partir du 10 Mal

3200000 i>
4 Lot de I .OOO.OOO H * 6 Lots de BO.OOO
1 Lot de 6 O O . O O O || 6 1^*' •*- ***• *»*•-*

LES CONFERENCES

DE

LA LIGUE FRANÇAISE
VE>AO>, ÏU Avril.

Après Iwlli- réception GorU1, BOUS
président l ' rmdtnl Guelfucti. Ami-
ral Besooii rii,u adiuintbJiïuieut Calvi,
patrie grand navigateur Uhri&luphe
Culonib. Conférencier éloquetument
présenté par .Soua-Prefet heureux sa-
luer dans Calvi où Landry, Ministre
Marine, est Maire vl Président hon-
neur SL-CIÎUII Ligue Français»?.

Au départ, a. fait roule avec capi-
taine Capart, ancnui Aide Camp Ma-
réchal l'étant revenant foire confé-
rences Amérique, auteur de Comme
il* vivent et comme ils meurent, sou-
venirs de la Grande guerra yu'il a
héroïquement vécue.

DAHUT.

CONSEIL

DES MINISTRES
pÀilI», JU AVT'Û.

Les Ministres et Sous-Secrétaires
d'Ltat sv août réunis, ce matin, a 10
heures, à I Elysée, SOUH 1A présiden-
ce de M. Paul D<

CONSEILS GENEHALX
-• Ministre de l'Intérieur a Été au-
té ù déposer sur le bureau de la

Chttmbiv un projet de loi tcndonl à
reporter au d mai la dale de louver-

ire de lu première session dus Con-
•ils généraux, de manière à pouvoir
•nnellrt au Parlement de voler le
•ujL't de loi portant création de nou-
illes ressources fiscales.

AFFAIRES COURANTES
Le Conseil sus, ensuite ocoapé de

l'expédition des alTairus courantes.

ténues, pour la saule de Mme Cail-
lUUX.

ijiifl ontne a commis M. Caulaux
en Italie, par ses relations et tes ba-
vardages?

t-n.-s relauoiu tout Cavatlini, que je
voua abandonne.

Hranicuriti, qui fut l'agent du llou-
verueineu. nlleiuiiiid, peut-être même
le nôtre.

mcardi/ilOcuir de la Légion d'hon-
d honneur, un ami de Qiemeuceati.

Un dil qu'il n'a fréquenté quu dm
gins véreux.

Je crains qu'on ne les qualifie ainsi
que pour lea besoins de la cause, pyjft
un ne fera pas état de «es relations
avec un homme aussi considéré que
M. Martini.

L'ALLEMAGNE
ET LE

TRAITE DE PAU
l'Aiiiw, Lil Avri l .

La démarche proposée par le Gou-
verutahiit du la (irande-BiYtagne et
ajaul puur but d'avertir le Guuverne-
uieiil allenuiiid des cun&équences
q u a urai t po ur sou raviUIliement
IVtablkitenimt d'un Gouvernement
hostile à l'exécution du Traité de Ver-
saiiles, a été rfrectuée auprès du Gou-
vernement allemand.

Une Note identique a été remise ai
Sous-SwréUure d'tltat des Affaires
étrangères pu- les repréâeiit&BU dea
Puissances allié*.

des négociations qui w poureaiveat
à San-Hemo, que l'Angleterre Tait
toul bun pussu>k- pour obtenir l'adhé-
sion de l'Italie à la pratique de Iiofd
(jrurge.

L'Ilaliti a beMin de charbon et A
pétrule, et l'AngleterR!, qui « t à • r i -
me de lui en fournir, exploite eetto
situation.

EN ALLEMAGNE

AGITATION
REACTIONNAIRE

UKKNK, 'M Avril.
U Goutte dt Von et le Berimer

Tagtbiatt nigualeut une recrudM-
cence d'agitation réâctiuunairu dans
toute là Puméranje.

IJJ Worwatrrts afilnne égaJemeat
que le danger est aussi grand dans le
M k l b

LE TRAITE D E T P À H P
LO-.VUÛES, 00 Avril.

La République du Nicaragua a n -
tiûé le Traité de Versailles.

re
DEVANT

LA HAUTE-COUR

Audience tiuie Arrïl

LBOX BOURGEOIS

Laudipiice es) ouverte à 14 b. 4<».
Aussitôt après J appel nominal, la

parole est donnée a H* de Moro-Gial-
rri.

PLAIDOIRIE
DE

M' MORO-GIAFFERRI
LL- ..riliant tii-rt-rwur cuiilinui' sa
id.nri.- par W (.iT&irvs d Italie.

LE TRAITE

AVEC LA TURQUIE

AGCOBD VRANGO-llRITANNIQUE

PABIS, 30 Avril.
Le New-York Herald annouoe que

le fait nouveau le plus important se-
rait .adjonction uu Traité avec la
IUIHJU.P, d'un accurd frauco-hritau-
mque aux terme» duquel la ilutti de
la Grandt'-Urvlagne uerait, uhargée de
la poliLt- des détroib inlernutions-
lii*»,.

U autre part, le port de GaUipoli se-
rait occupé par un détachement in-
terallié placé sous le commandement
de la France.

la pha do

, 6 Lota de IO.OOO |
2OO.OOO 12 Lota de G.OOO
IOO.OOO 1 360 Loto de I.OOO

fr. en w u r m i et le ioMe par ncMosliiéi p
oonrorniLment t !• loi epAclala dm <3 n a n 1SOO D
on devant ami prA^nrUit du tnrp, canne sll éuil
• droit â la tAtelite dn loi g e e

4 Lots Je
6 Lots Je
«Mjnhl»- 35 fr. «n MOKHnni M M «oWe n*r m*»«ioB)iié» pendant

- Des l e i ' w n
ptjé comptait, *i l'on

f TIRAGE le 1O MAI 192O
Jamdat-pmU d» •.nat-abxr franc* à : AC. I . O T T B A R E I f 1 * a ,

D.r̂ ,-flT Aa QtfDlt FUm.HU. «JEU», *0, Rn» d*Uly. ALGER M- rmnatu).

Tentez la Fortune !
La chance ne vient Jamais seule. U faut l'aider.

I** TMttM * r * n r»nn<n(l*« par jp OrtWM pvu»itl_f A M H M Roui mlnrttW
e"«si donc un* op*r«u<m Util* ofirtat taou rinn.'*-

Lt hmil que les elTorte du Souve-
rain-l'ontifp pour amener à une prw-
f^ant le paci liste le inonde catÈoIi-
qu« auraient rencontré la collabora-
tion d« M. UauJaui., émurent l'opi-

M' dt; M»ru~<iiafferTi parle longue-
n» ni de l'altitude de M. itam-rr w n -
Uv M. Uaillaiu.

Il n*l ensuite question de |« dépê-
«•h* de M. HerbeUc, où il Sagit ^
(-•ursuili- contre Cavallini

<>u> iM.un.uiti> fiait dir ige en
rranw, elle avail été demandée par
' IIMIIK, uniquement puur discrtdib-r
i-HvaJIini, dont on connaissait lea
il- ns avpc M. Uaillai».

U- d^Onspor examinp mmmfnl,
•i n* let, jucidituLs de Vichy, M. Uail- I

• 1 J * - — ' - - ' depré-

LA CONFERENCE

DE SAN-REMO
KOMK. -A) Avril.

Les dernièro informatiunn parve-
n:ies dt San-Bumo annoncent que lu
pris*- de ctuiUct des premiers Minis-
t r e aurait continué l'oppusitioii an-
glu-italicime à la thèse française re-
lative à l'exécution du Traité de Ver-
Baiiles.

PARU, 20 Avrii
Le rrai sujet de U Conrércnoe,

quels que soient Ici communiqué*
publiés pour amuser la galène, est la
la politique des Alliés vis-à-vis de
l'Allr-magne.

La lb.*t; de LJoyd (Jeorgi- et de NiUi
est dt faire rfiiailn l'esprit de conci-
liation dans lu lunnde et le moyen
d alléger, pour 1 Allemagne, le far-
deau des ubligatious imposées par
notre vicUiire. Uc que la Frtnoe ne
(«•ut «ccepter, car cet allégement Mi-
rait Ikti À »e8*Jéf»i3.

LA PRESSE ALLEMANDE

CHAMBRE
DES DEPUTES

Séance du 20 Avril

(Matin)

Prétidence de M. UROUSS1ER
Vice-Préiident

La séance est ouverte à 9 h. 45.
L'un des secrétaire* donne lecture

du procès-verbal de in séance précé-
dante qui est uns aux voix et adopta.

IMPOTS NOUVEAUX
L'ordre du jour appelle la suite ae

la discussion du projet de loi relatif
à la création de nouvelles ressource»
financières.

La discussion s'ouvre sur ]'article
2y bis qui est tidopU'..

AMENUbMENT
Puis, M. Chtusaiyne-Govon déTe-

loppe un auieudemeul lundant à
ititenir ù son taux actuel la taxe

de main-morte.
Cet amendement est disjoint et ren-

voyé k la Gommiâsiun de» Finances.

ARTICLE SO Bit
La Chambre pusse ensuite à la dis-

cussion de 1 article 3u big qui a pour
'bjet d augmenter le nombre des ver-

sements, de semestre en semestr*, pmr
ktqnels les redevabkw ont la faculté
de s'acquitlpr dp« droits dv mutations
par décès, mais, sous certaine» ga-
ranties en faveur du Trésor, qui se
trouvent énuméréa dans ledit article.

Après i échange de quelques obser-
vation, ort ariiote est adopte.

U •eue* est lerfe a 12 neorea 15.

<mmm
Société • U* Inlxmct <

y,
•«u avait dû choisir i ItaJif

A propos de la Couféruitcc de 3an-
Rcmo, le WarwaerU dit que l'AJJema-
gne était pleine de bonne volonté,
mais l« Traité de Yt-reailles a Tait re-
naître k' DûliUlrisaie en Allemagne.

Le militarisme a été écrmsé a la
suite du coup d'Ktal de LuUwiU,
mais roacDUKiion de Francfort nenl
mainteuant de comprumi>Urc ce rap-
prochement qui était bien poêaible.

Tant qut la Franco Vuudra que J'Al-
leniagnr paie tout ce qu'elle lui doit,
cr.He-ci ne puurm que faire son poo-
siiiJe pour tout payer, e» allendanl un
changement d'orionlation de la Fran-
co, pliu f.voraole a une entente.

LA PRESSE AMERICAINE

IUHIB, 3J Avril.
U ,\>H-y«nfc Herald dit, an sujet

MODES

PARISIENNES

€, Boutevard au falau {au /» ilagt)

Arrivag.: de fiotielet pour la. Miaoa

PRIX AVAATAGBVX

FABRIOUE
DE CHAPEAUX

pour Ilommei, Ifamtt et HnfanU.
funnes en PMUM ut Spartene.

ATEUER
de Réparation* et de Dégrmtiagt

en tout genret
Hue de la Manne (Vieux Port)

— DAST1A —

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 enrnuss — LE PLUS FORT TIRAGE DES

TlDIEN
DE LA CO/ÎSE

à AdndntatnttOD : 8, Bouiuvun du Pauls, Baatia

RELEVEMENT

BteotOt. noue aurons l'honneur *iv
poMéder parmi nom M. Richepin, «te
l'Académie Frmnç*i»e, qui vient pré-
coniser dans nos HH-fa-ln-ux d'arron-
dissement, notre rvlévenK'rit éoou.Mni-
que ni moral par Lu coopération.

Nulle» conférences ne méritent
d'être plus suivies et écoutées.

Les amoureux de ta parai? r trou-
veront le chanue prenant dune élo-
quence chaud* d poétique ; lett hom-
mes d'action, un programme prati-
que qu'ils auront tuut intérêt n réali-
ser, car il D'est plue discutable au-
jourd'hui que k Bnprématie -€ODO-
miquf appartiendra aux peuples qui
sauront unir en commun leurb pf-
lorts.

Lorsque, en 1K44. «prés une grève
stérile de tis^rands de Iwne viBsjt-
hnil oavrien de Rochedak (Angle-
lôn*) foodèrent la Société amkitle
de* équitable* riormien de Boeht-
dale, dapt^s W princines d 'Own,
iia étaient loin de ae douter qae les
qiialn- soas versés par eux chaque
semaine. «Uweiit ae transfornipr, à la
lin du siècle eeo&ié, en 1AXI Sociétés
coopéntivea, comptant on .l,mi-rml-
lion de l a n a t m , wndant pour qua-
tre cents milHaaM de marcliandtae»
et n-al liant plus de trente UIII IUM de
béuéôces anDMls.

On connaît Anmleninit l'extraordi-
naire nécessité d u o mouvement ana-
logue provoqué en Allemagne par
Sctiulze-Dolitich qui imagina la
Banque du Peuple, en opposition
avec lr sncialisiar de kari Marx.

D'ailleurs, la plus écrasante prouve
de la force de la coopération se trou-
ve dans la guerre dernimv où Inr-

et barbarf Oprmanie, H*
p . a vu M mor-
gue brise* par les forces mondialra

Hais, ri les Sociétés ODOpèratim
de rfinnn—•ttim sa de production

bres, Nat-€lln. à eUn fMrin, nTIV
•OEM et à aftae * pamnàr nàene
iùnmmifmmml n pays, .pfcnle-
mmt le BtMrr?

Ici, notre foi n'«nt plus auani ro-
buste. Ce raWfWeot ne nous paralfr-
Mot fmiifcli * * par I acbnn nV ces
SnciMéa rt dn poovoin publics
BMiéi.

U Cane ne pe«t et M doit ttre,
avant toot. qu'on payi africok.

Sur de «kslea e-pami, la fntiliU
df son Ml « t enaitt; la vtriMÀ d*
•es eBMb perswl toètn la cultures
iwdittmnfenMi, rabandum de s»
raai superficielles. capU<« et amena-
f#«9, autnnai* Ion» 1M espnin.

Mais les dooné«s qui dominejit no-
tr*> avenir agricole, dam DOS ptainei
nurtnut, wul» endroit* où il pourra
s" réaliser, «ont l'assainissonent, les
rnulei, l'irrigation.

Le premier étant en voie d'exscu-
ùun, rwtent te» deux autm.

Oui M oouuH riniuffbanre de
noire riMtn routier et I Mat Unv-nU
We de no» vetn dwnHières, à via-
biiité précaire et touvent même im-
pombk?

Ou'rrt notn- r*««Q fcrr*? Qui igno-
T* qoe la production ne dtwnt un<
richette que lorsqu'elle circul» et qui
c'est le chemin de fer qui doit aller
la chercher pour la transporter au
lieax de consommation, sinon elle
Itotiirirait sur piacr?

D'autre part, nos plainw mis*
va>ur inU-juivr dépaawrmirnl nos
bewim « r«ad«iM>at H, alon, le ba-

uu doit Ctiuipléter l'œuvre du rail.
Mais celU.- production est dumiiwe

par le problème de 1 irrigation de uo»
plaiius.

foiiU u'e»t besoin de démonsk»-
uni. auwrdtes «t tombiez si-rioas
ms criminels si nous laJBiiimis
l̂ r 4 la mer une seule goutte d'Hiu

ut nos rivièn» avant de l'avoir fait
servir I B X besoins dtt notre agricul-
ture.

Mais oea rivière* k régiuit: Uirrcn-
L'1 Loalent toottii en contre-bas de

no» l>Lrres cultivable ; il ift donc in-
4c, si I ou veut les utiliser,

de li*s aménager au moyen de dèri-
itiou& et de bassine réguiaU-un
Ln ejEumaifl de l'oKlraordiiiaire im-

portance qu'aurait pour nous cet
aménagenieiii,exeB|ue qut nous con-
naissons lt- rok'ux., uiais il en existe

•ureuBt-niLiil d'autres, nous fixera.
Au cours de l'été dernier, le Oinie

rural a commencé l'étude dt* l'ulili-
salion du Fium Orbo.

Maigre 1 exceptionnelle séch
de 1 annw 191» où le Jebit H i
de nus suurefs est tombé au liera de
ce qu'il est normak'mnit (1). celui
du Fium' tfrbo s'est nuunteitu quand
nifme n cinq et-a la litreu « la mcuude,
débit pouvant être facilement doublé
ut plus par des barrages de retenue
et cela pendant les années le» plus dé-

[>r, mute litres • la second** dti-iinetit
ngt-cimj niilIiituM di- niùlres cubea

d'eau jw;r an. doit un volume pouvant
auvrir duuir mille hoclairs d<- ter-

rain d'une couche d'eau de deux mtV
hauti'ur, irrigmtion plus que

sut Osa» te.
D atitrr part, la dérivation de cette

in'me n vitre donnerait une chute de
.lus de deux o-iils mi.-tr.ii de hau-
eur vl serait, partant, gém'-mlrirr «le

furlilité et d'énergie, cl nuus savons
[imbieu « a deux facteur» nous font

défaul et combien U serait urgent de
Ifs récupérer dans no» différai,*
cours d'eau.

El, alora. qneJa que soient W pa-
>, k déùnlên?9sen»'iil, l'atta-

an pays des amptîraU'urs,
leurs nowûbilitp* financitlTra k-ur

de sotuliimiKT n »
în.is questiona primordiales ? T-*ul
•n le souhaitant ardemmenl, il nf
nous est pas [wasiùk àc I espérer.

O qu'il Taut et c- qui nou« pmiH'l-
tra rtr IMIUS rekvcr. c'est qut-, pendant
que l'idée de eonp.-n.liul. va s*? p*mï
riiuMT ei s'affirmw en I^PIX-, qu>- l'K
tal i-l le Département oouacntent pa-

les

avait été adupU-, lr 10 mars dt'rnk'r, à.
l 'uib, put* I uiidininilv ili'if AiiBUCUi-
buiiti uu (iroupeuuruU, réunit» DUT '
l'initiative de. l'Union de a Inlérêtd
écoiiimiiqufs, a été repris et approu-
vé déjà par uu très grand nuUlbr*.' du
Clu.ti.brvh île .^jiunittri;^. df GUain-
htvs- syndiualta., d Associations com-
nu-TciaKti, mJustricllt-s ut agricoles
et df Connais aiunieipuux.

Toutes (M or{ÇHinsatiuiifi deman-
dent que lu foniitiouiRUu-itt L-ontinu
et régulier des servies publics soit
assure et que le Pays soit mis a 1 ubri
dt!s cuenées révujutiuniuuruà ilirigétB
couln- sa vie nit-miv t t ev*l c«rtai-
nf nn-nl dan» oe «JUS qw, l»our faire
œuvrt1 utile, la Commission des
Travaux publics orienUT» se* tra-
vaux A amendera le projet uu Uuu-
vL'iui-inenl sur l'arbîtragi1 ubligutoii*
dimt l'uisufuaaiice i»'«st plu» M dê-
niunlnT.

Dans son rapport iur k pruji-t du
loi portant création de nouvilh-s n s -
sources llscalt», M.. Gbarles Uumoul,
rapi>ort«.>ur génfiral Su budget, exa-
mine la question uV̂  iniinupoli-a et
s exprime ainsi:

On ne saurait mieux dire la vrrité.
Ln question des mouoj.olea a i-lê, eu
ellel, ptisk-i; par l t HÛIU di-t Intérêt*
tifnvunijues, lors du scrulin du ll>
iHucniinT. Euvirun 400 depulè» «"l
vlr fluî- après avoir approuve le jiro-
~- iiinif d« cette organisati.iii qui

ibal 1rs muitopolra, défend l'iiù-
t,u>ive privée et nkilame la liberté
CT.mplele pour lo commerce eL l in-
du^trie.

Ils le peuvent et ils te dorant
Eux seuls soni «& amure de coet-

tn: entre les Bains de Société» coopé-
rativet et du reste de la populauun,
tes outils iodMpen*abies à notre Re-

A.0R9
Conseiller Général.

CONTRE LES GREVES

daiih If» conlhb- i-ntr- .m|)I.»y<-»r
nnpli.}-^. il eut util** de imti-r lu
rèl ejn'apporip A une, telle qu^t
niiUmmpnt en re qui concerne
crèves uan« Ira servie*-* publics, ton»
1^ milipun irilimenirnl liés * la vie
«•otiomi'iu- •!" l'«v-

[„. v-.i'
orsMir
travan
IKlal • i.

DANS L*ARMEE

COMMISSION BTBSCHWE

a, vue do U reconstitution île lu
uinisMuii d'fdcrîme, pn-vui' jwr If
lenient 'le la ScHicté militaire iJ't-s-

crinu- pmlniui*. fondée le K.1 fpvrier
19K4 cl «ifcTm- le 29 juillet IW^, Jra

fliciers de rom^ôment, B^ialistf»
l'escriDif. huiiiuuil BHHtiu. et ilesi-
r u ï de faire partie de. wtle Onnuuis-

..ion couiiui' membres, le feront toii-
nailre au Ouuvemeur de la Goret-, le
plus tôt possible

I1. O., U Chef tf Etal-Major,
WAYUSL

LES PRISONMERS

DE GUERRE

M . S O M B I U O < M F I S « U C E S

>»us i!-- l'jivilti ousiMct». il esl tiaé lie prt-
îr It: buri i'fi clt Li -< Eitïvue ûû Lk CunMî •,

urvn t-l Jt'jà «sourd, car noua vvyuaa qua
Ssinliral d'Initiât!te de n* t l iH ' ' i vuié Une

-, rfu.cLtun « qaa le

Urî EUJtaUA il? dét>Ut IJUi! faU
pas île ttrUBer H Ciavel d u »
reuflue Mmérmirv par h s olr-

BVIUI-IICM. Il ailleurs, u lou*bl«
• d«)à taii •«• pn-UTfi. avec

Iruh.-..li-jr-umik <lv 11 Cvnr, eolrc i luu tu
i-urJ.

Noua EuuluiiUms U même envlablu lunfé-
nt peu bantilt: criinUon

duol ritiaiiiiratnit tw rL>cuanuuuic, en ou-
par un pril d'iviuL-gutm : cinq francs
ta

Les Services Marili«sPg8Uu
DE LA CORSE

l»ar déei&iiui du Si>U>-Si'LT':lîiira
d'Klal BU Ministént ut» Travaux pu-
blies, chargé des ports, de la marina
marchand.- et îles P.'^hLti, lea tarira
de fret sur les navires alTrétés ou ré-
q i t i o m i é s di- l'tllat, |wur le» trans-
porta «in«rlué!> uiiln- la Uor&e et la
cûte franïai&t- de la Méditerranée ou

Kt-eerta, sont iUéa ainsi «iu il suit :

MH.'VEAUX TARIFS DE FRKT

PHtémtùm é»t MutiUs, Réformé,,
Verne* ei Orphtliiu d* la Gtwrrv

!,rc \.'n\.'<. ,(,- içii.-rrr <t<vfiinn* air* nu
• inirrs roplHlra

%nat prWw
.1.- la F***ra
mt i* un du

(,.*.l^i«r.!. ï rk.uii.Ur : ilunao Inslnirihi»

l^ Scer'l.'lie a^n-ral. A MARI.U>

BIJOUX

PERLESFINES
!>• Hi'préstiiUuit du GninpUiir Dia-

rn.ir.Uu de .Nitv achète TOI S III-
JOl\,BHILL\\TS.PHHLkSFt\LS,
nu maximum </r leur raUur.

11 av tiendra a la dûpositiou des
perbonJH'tf desirtuses de réaliser cca
jjfrationa :

A BAtiTIA, les *5 et 26 avril, au
ïyiHw Palace Hôtel;

» COHTt;, le a* ou le 29 avril, à
l'itiitet Paoli;

t. AJAUL.IÛ, les 1" et Si mai, à ÏHô-
kl dt Fraiue.

N. U. — 11 se rendra même à do-
nei~ iluns tout le d é pur k ment, si
.-, uilen-sses veulent bien lui écrira

Discrétion absolu?

COMMISSION
itemyiidUttU- Uv I kxjiurlution de la

Hègioit iii- Hastta

MM iea Ueiulircs de ce
u; prié» <i'MsiKLt!r k la réunion qui « i n
•u s.imtiii a cuuranl, • huit heures ei lit-
h.1 Uu iH>ir. duu us« de* Hli t t île I* mairie.
L'rdrv ilu jour: iitwrr* i preadre pour
su HT U .fl là <lii pouro«atwtc (•«• vina

d'LUn: c

PETITE GAZETTE

uull' PicriouL Ministre pi-
.•/ ihj wr-iro du iJuffra t-l
i AUratere dm \Satrt» étr.

lr, s.nijuLlLiiiu* uni, M. ̂ tuuttwa Lao-
i, f»i, ijt*|iu» iiuc^utrs juurs. l'heuraux

1«TI- d un supertH.- parçu».
Nuu. lui ulreaMNU > * piu» FUTIUBIU lé-

>II.UI>O>, auui qu'h Mme LuocunU, D É Ot-

logis Oraalcja Jeu-Pau l ;
U Dru Ji'ia-AntoMi-, ts>

l M. PraBcoll a n d ) GuMa,

J.-B. OLLAON1ER



THEATRE MUNICIPAL
VlHECTtO.\ àEVASntW MARlHITt zÀ

1

,1. Irahi [1 1 pas de o que la

t)UARA>TE-ClNal.'lEME AN.NEt. — .N- i "

lL»rtnaree Ange If-M«™

AibarUul liane, *j u t ik

DEVANT
^ LA HAUTE-COUR

Imliett'eduif Avril

Présidence de M. LEON BOURGEOIS

Syndicat det B

CAMIONS BCRLIET
CNAIIH-t.

ET ROULEMENTS A BILLES

en Stock

REMERCIEMENTS
ET

AVIS DE MESSE

•ri-Hal Um-s ]..n-iua, aiiiln •>[

n''> iiMr>[ut--. ili- -avuipaltm nui

tauiiipnw .-s.! .puvi'rtc II l i heure
d.'Vaiii uut' salie liHérakmeii. comble.

LajifM.'l nominal comuiunce par
Mire K.

PLAIDOIRIE
DE M* DEMANGE

Le IVi'-i-idi-i.t donne \& parule n
thiiMiiyr, If troî iî-niK ri di-rniiT i
fi'n.-i'ur ili' ('.aillaiiK. qui préstMili-
w» U-rnut! la défense df son dieu

<• Après lus superbe» plaidoiries
M- iîoultt A » ite iloro-4'.iaffHTi,
m*' faut rcpoiitire aux concluKiom de
M. le IViK-urctir Générai requérant
contre Gailiauj» l'application dfs
ck» 7T t-i 79.

•• Pour qui- le texte df 1 articjr T.
ri-vnm- w«i a|i|ilicalititit il tout -I
bord qu'il y uit i-u UWJIU'UVIV ou i
tel limitée avec l'eiuiumi, et, t'ilstn
ont' ces nuuui-uvre* ou ilitelligenc
aient eu &•$ HTHS t-nuiu>'r>-H [uir In
ariide- Or, dan» J'L-«pèce, un seul <ii

. V u c*"i l*u"1*'* '•"' P*"""""* ("''ri' iiupul''
iniÉrc (filiaux, cVsl «l'avoir st-coudé, I

t
Demandez un

"DAJHIANI"
Vin du Cap Corse au Quinquina

LE H.US ANCIEN — LE PLDS KÉPUTÉ

VRAIE MARQUE
S. DAMIAM & C-, B«U», C p Cor- . FHANCE

(ralti-DD jtûr ui]|mide
• Nous duTériuis auwi BUT les io-

tiTj'nttitiouK des mot» : intelligence
a vu: ('ennemi.

»• Là- Miiiintére public proput* h la
Hautr-Cour cii" ilirr a'il y a contact
inak-riil ITIIH1 l'accusé et IViinemi.
Ueia suriil.

u Je n ai pus a établir que ce con-
tact a fie criminel, qu'il y a eu, à la
suite de ce contact, un Tait qui cons-
titue j'intrJligence avec l'ennemi.

» C'est n-nverscr l'ordre des preu-
ves et obtigtT l'incullpé à prouver
qui* li' cunluct qu'il aurait eu avec
I enufiui tin pa*$ été criiuiiiej.

>' Vous dites à Caillaux: X'out avez
i-lé en contact avec Minotx, Liptcher,
Vataliïni, Halo. Aliueyrexia, Lenoir...
Prouvez-moi qu'avec aucun de cet»

m» v..u» ..ayez eu de trmHa- ( j ^ ^ ô n .
lions a »u pairies. <

> J iuvwjue l 'ami rendu par la
('ttimioM'jfi d'iiwlructioii de la Hau-
-Cour du Justice eu cv qui concerne
jtulalot et Laomliy.
< Pourquoi ont-ils bénéficié d'un
m-liru? Parce que la preuve n'était
ts faite d'un accord criminel entre
\ d I riuienii : le contact n'étant
urtaul pas mis en doute.
•> LA ini-ute oit*un1 uurait dû s'ap-

jiiii|ULT ù Caillaux. «

HT un srticli' nouveau qui donnere
oatutraeUun aux auteurs dee divers
aineodenjciit» qui util été prAn-nté«.

•Séance de faprèi-mùH

Prétidtnce de M. RAOVL PERET

La Béancc est ouverte à 15 heur».

L'un dee ucrétairea domu lecture
du procés-vertwJ de la demie» séan-
ce qui est adapté.

CONSEILS GENERAUX
Le Uinûtre de fIntérieur dépose le

projet d«* loi tendant à retarder jus-
qu'au 3 niai l'ouverture de la premiè-
re se»diwn des. Conseil» ^éiiérauï.

(jroj.'t de loi esl renvo>é à la

QUESTION
CASSAGNAC

TROIS NOTES
ALLEMANDES

PAIÎUS, 21 Avril.

M. Paul de Cassagnac demande au
Uuuveriit'mcnl quelles nicsurea il
compte prendre pour le maintien de
l'ordre, à la suite des evéuements qui
ee sont produits à Brest et à Balforl.

Le MinUtre de ta Guerre répond que
les u-oupes ont fait preuve de. calme
et de sang-froid au cours des derniers

! incidents.
J 11 n'y a ri<?n n leur repr<>cher.

Mais on travaille à ia création
dune gendarmerie mobile, de maniè-

; re à pouvuir laisser entre les troupes
et la foule un rideau d'homme* spé-

Gouveraciwal Armand . Tait eMemeal o l l l r l l n A , fom a s ,ipi^.
parvenir (mis Notes à lu Conférence -
de? Ambassadeurs.

La première tondant à obtenir des
IJiesque l'annéeailtunnulr toit ja>r-
f de 1U0 « aXJ.IWO hommet.
l^-s effectifs devront romftretidre,
outre des uDÎtt* d'infanterie et de

valerie, des batteries lourde» et des
tjroupes d'aviation.

Pans la deuriême Sole, If Gouver-
fiil ultcmand demande tfaulori-
ilani- la zone neutre, au lieu d'u-

til?* fixe*, un effectif détermine.
Il demande au.x î que le nombre

bnttrrifir toit porté de deux ù ante. I
Dans la troisième Sole, il transmet '
Noie ad rossée à In Cotnmissioii de

dirigrê par le général Nollel
de la dissolu lion dm garde$

'habitant/.

. Uons.

LE RETOUR
DE M. CLEMENCEAU

I'AUIS, :M AvriJ.
U1 traiji amviuuit M. (leorges Cfc.

mt-noeau, qui n dtbarouo « Mars.-illtf,
est arrivé en gare de Lyon k y h. 'JO,

lie UOUÏIJIVUJM-S pcrsunnalil^s «t-
Undaji'iil, sur le quai, l'arrivée de
l'unc-ieu l'i-Miiilent du l^juseil.

M. LJeuii-nct-au a remercié ses amis
et leur a déclaré qu'il reveuail t-u-
chujilé de son vovage.

Il paraissait complètement remis
(tr #on iiidisposiUon.

CHAMBRE
DES DEPUTES

"•"»<" ./H .Jr J e
{Matin)

résidence de M

I ice-Prétident

séance eut ouverte à 9 li. 45,
un des Rflcrélaires donne lecture

ocBi-vfTbal dr la séance préoé-
'i'ii Mt nus mii voix

On
peut 1000000
500.000

f .

francs

200.000
100.000,

aa Crédit Foncier de France 1920

3200000 Lots
1 Lot <lcl.000.000 1. R T.»». j . tm »_—6 Lots de BO.OOO

6 Loto de IO.OOO
12 Lots de S.OOO

360 Lot. de I.QOO

' 1 Lot Je I.OOO.OOO
! 1 Lot de 5 0 0 . 0 0 0
4 Lots Je 2 0 0 . 0 0 0
6 Lots J: IOO.OOO a.vww
payable 35 fr. «n ÊavNTinM et kt aolde j>af memmlÉtéa pendant t an.,
conrijra.émeiit k ia loi mpêeM* ém 13 naara fBOO — Ot* te l'.pnnWBi
oa dertf>nt seul propriét^-ie lin mi?, aimait s'il étaii payé comp4a.t. M f'Oa
a d ra t a u touiita an lot paon*.

V TIRAGE le IO MAI 192O
p,-»-!^ •>,, n f t l FkMJU. UJECa», IO. Bn« «flair AUJEB M- «mmatL

Tentez la Fortune !
L> d»ao« M Tirai Jamais «ulc, U faut l'aider.

«I Sooo I I H aparltanaj Menu ngnat lerji* ««raoUe

p

IMPOTS NOUVEAUX
l--Mr.-du jour •{•pHlr la •uit'

• I'l «Ti-Hlioli

I'M-BI.-S.

U discussion reprend sur l'artlde

AMKNIiEMKNT D'ALBIGNY
^»r rrt artirk, M. <fAutngny pni-

- 'tl-- un ami-nib-Difiil nk-vanl de
•i»V(T«»r* p
'I- cirrulalinn sur | . i vins, noires et
• >-lr.,mds. H (ilrc do ta«e rff p
I |-.iir une p.^riode et- trois arts
"nul.
M.Maurier

mu ii.lem.itt fait rcvctnr la (;bambn>
ur I.- vol* qu'elle a p m j s u i ,
<l"jJnnl >t»n amcndrnM-nt.

Malfnv i!.-u> obwTvaUon. I *m.
if ni est mi« aux voii H adopta tiar
:l»niixnMitR2f<7.

V Movrirr pniWl^ rnnlre
IJI ™'>anrc «s| «uiipfii'jii,-, afin d«
nn-lln- aux scrutateurs de vériflfir
'- -ulUt du Hcnittn.

Reprise de ta Séanre)

j LA CONFERENCE
DESAN-REJKO

-SiN-RiiMo, 21 Avril,
pii suprême a oonUiiué au-

I jourd'hiii IVxanit'n du Traité de Paix
IVHC la Turquie.

La délégation ottomane reoerr», le
10 mai, à Paria, les prélimiosirea de
paix.

Kilt- etinualtra les limites de. l'Etal
turc, et dtrvra aoofptpr l<s décision»
priw* par im Alli^ concernant les
xone» d influence française, italienne,
briuMiniqii)-.

UaUium deviendrait port Ul»re, ser-
| vanl d.- il.-lM>uch/- au Turkwtan.

MM. Millerand >-l XilU d«^in>nl que
| la Cwiriiraïae de San-llfiuo L-nuinc

* travaux rtans le courant de wtie
| smsaine.

«JUS, 2\ Avril.
\u Sew-York Ht-

« SUI-HCJDO lÀiéfmithio * m
journal rju en dépit du n-cn-l qui en-
toure les délibérations «1.- 1* Confé-
rencf et de la séchen^t- des c>mniu-
niqué,, Dfneirla, il est facile de se. ren-
dre compte du désappointenKQt d t t
nM-rabmi de la délégation française.

M. IJoj-d George, complèbansnt
sur maintenant de l'appui de l'am-
bassadeur d'Itaiip. est |cel à Mumet-
Ire n la Conférenep son projrt de re-
ronutruction ^tnoraique. de l'Alle-
magne.

Mais, di Jeur coté, les représentants
Mnçaii maintiendriritt vigoureuM-

mMil leur point de vu.-.
Us iront mémp jusqu'à rnsommaji-

r-upatinn «k- |ft u-talité du baa-
in a> U Kuhr, si lAllemagno ne lui

fournit («s le charimn qui lui est si
nécessaire.

LE TRAITE DE PAIX

L'ATTITUDE
DES ETATS-UNIS

YVMHJMJTON. m Avril.
La Commission diw Affairea exte-

riruiw <.i,iuute pouvoir dépwer,
avanl la fin do lu nemaine, une réao-
Uution qui marquera le retrait défloi-
Ut des EUHs-Unis des questions «la-
tives au Traité de Versailles et dm
affaires européennes.

Daim cette déclaration, le Uouvdr-
nemeot d«s Etats-Unis déclare qu'il
conmi-ve ira biens et propriétés de»
ennemis saisis ou séquestrés pendant
1* guerre.

li afûrme le droit pour les EUta-
l. aïs d'être coiuiidéréit comme la Na-
tion la plus favorisée, en ce qui con-
cerne le commerce avec l'Allemagne.

Par contre, la résolution ne fail pas
miiiitiou de la représentation des
Ktats-Umit au sein de la Commission
des réparations, des indemnités k re-
cevoir de J •Allemagne.

Ils abandonneraient ainsi tous la.
droita qu'ils detienimnt de ce chef.

L'ATTITUDE
DE LLOYD GEORGE

L.INU1IES, ^1 A v r i l .
Le* socialistes anglais blâmenl

ITH. sévèrement M. Uo>"d George
pour sa /whLque hésiuiule r | provo-
cante relativement « l'occijpaUon d«
Francfort par W troupe» françaises.

POUR NOS HEROS

LUËUVHE ABTlSTiUUE

MODES
Mme Fimuu, dij;lûuiée ton oon-

>urs k MaiT*-iUe, vient (k rucevuir
gnuul aMMtrlimeiil de chapeaux
tHei

linuid «jwurlimelit ausai da joiù
luiU a dis prur trei avantageux.

HUB Abaltucci, i, et rue de J Opé-

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Hommes, Itomei et hnfanl
Korme* en faiUe t l Spurune.

ATELIER
d» Héparmtwm et a

en tout genre*
H"* dé la Marine (Vieu* Port)

— SASTIA —

. . . • H U t t l »
TRANSPORTS

AUTOMOBILES

caaunroN
LOCATION

• M. Giocondi, à Fiume dOuno a
I I honneur de /aire connaître a ' M

s ainsi qu an stock

Le Petit Bastiais
• J O U R N A L

10 cnmuts - LE PLVS F0KI TIRAGE DES
I Rédact ion A Administrat ion : 8, Boutovbd du P»IM1M, Bastla

Q U OT I D I EN
JOÎLBUAOX DE LA COUSE

LACONFERENCE DE SAN REMO

M- DE MORO-GIAFFERRI
TERMINA AINSI SA PLAIDOIRIE :

MOUt VIVONS A OUt EPOQUE OU DE£ POUSSIERES BE IJU-PETRC FLOT-
TEWT DAMS. L'MR ; AH : niCNtM OMt Dï H'ALLUMEÏ PUS LES aUCHKS QUli
ff-TKIDMCMT, MAI» PEUVENT, CM RALLoMANT LES FLAMBEAUX ISOi.CS. ALJ-O«|

DAKS LKB CITES EMOORIIIES- •

M. LE MINISTRE
DE LA MARINE

AILE-ROUSSE

M. h MiiiiBtrv Jo k Marine, acoom*
\mgaè 6f M. le Sous-S«c ré taire d'Elal
« lAviatioo, <J« son haut étal-major
••t de M. le PréM de la Gore*, a reçu, a
Ile-Rousse, un chjJeureux aceueil.

Les hfcbitaaU de la charmante Tille
u paotiœ », dont les opinion* poliU-
,]U« soot toujours iieU**ni«nt traii-
cliéei, na i s u n s l'ombre d acrimouie,
ont fait preuve, Jaiia c«lte circuns-
tance, de la plus éléganle urbanité.
Tous, en effet, sans distmctiuii de
parti, onl tenu, par leur prenenoe, k
hiinorer l'émUtenl couipatrtol^ dont
la \-aleur et le mérite personnels, non
moios que la haute âtoali.iu natio-
nale, loreeut uuiWf«U«iaeut i'adnù-
ration el le respect.

Les MhwMira pui-mAmes du dé-
puté de Calvi se sont joints à MS par
liMns el à ses amis, dans nn* sponta-
n é et intelligente unanimité di" e>in-
pathie.
t\-m patois-

Tout» les maisons Atawnl p«TOi-
sèes, et des ire* de triomphe « dres
saient rarioo

A la porte de la mairie. M. Ch. Sa
vrlli, nutre sjmnaOii.Tii* et infetiga
ble adjoint, a lu un beau diacuur
j.lein de lart et emfffeiul de la plus
ouverte c o r d i a l .

M. le Ministre a répondu éloquent
lut-nt aux mènes neotimcnta, en fai
Ktnl des declaralioi» qne les Ile
Hi>ussiens ont «oewiLues avec une
.•libère eonflaaee et qu'Ut ont longne-

Avec une râiblê coorkHion, en ef-
fet, il a arnnné q « : • Ik-Bout.
fairi, qui pmuent povr des rHle$ ri-
rait*, sont, au coHtravr, dam Mù
prit, deux riilw jumelUi ayant droit
eux M4MM égmét ».

ApH» les diRrotm officiels où do-
m i lient tou j ours do néeeMi
fnvoQcupatioDS d intérêt, nous avons
<• nlenda ka pan*» ingéaut* M fami
liera dw enfuis. U éltit bon, en f
M. qs>* lea voix du pur sentiiwot
lissent entendre pour honorer datis
le Ministre, le compatriote Trois
fîbarmaatea petite* fflles, toutei blan
cbet, friséM ri Ktrmiwwt**, onl rc
"té, tour i tour, pour «Un «t lews
compagne* des eooêes publiques
qu elka repT^wmllwnt, de fort beau:
compliMMU bien UmmH, que M
Ministre, peoché, pour mieux eolen
dre, d u t k ••iiiMiiiii.l 4e la fouk,
• ematé ft*M une Mariante «oUiet
tude.

Puis, pour que la voix du wnli
ment hii, ellR-mènie, unaniinc
grande demaiMtle de MnsU
Jewme-d Arc, MIL Lili Marini de !..«•
I " " « M , a prononoti un discourt* tji
nous «ommu beureux de reprodui

Au uuui de mes compaga< , je
B dire notre joie et notre orgueil

offrir un salul respiTtueux et en-
au grand compatriulc que

DUS êtes.
Votre nom. Excellence, est connu

usque dans uotre petit monde d'éco-
lèrea; son prestige,que noua cnril*-in-
ilons comme dans un rayonui-ment

gloirv, se ni£iL', dans nos esprits,
u prestige d'autres noms illustra
ue nous garde l'histoire de notre

•re Corse.
' Ainsi que ces noms du pft.«âé, le
Tf, désonnais, nous L-»1 p.itrioli-
smc-uL cher !...
. Nnus aurions grand'peim', Excel-

, le devines, à pénétrer.

la veille au wiir. nous eapé-
qii'iï wrait arrivé par la vitir di-

DUT; dan» cvlli- d-xirable 6v<'iilualit>',
les marins de nuire villi» KR din|ni-
Bai™i à lui faire, sur U-urs barques

i, uue réception qui n'aurait
manqué ni dt> pittoresque, ni d'à-pro- i

NOS ALLIES LES ANGLAIS ET LES ITALIENS
OM OECLJWE, DJtNb L£S MILIEUX KRITKNMIQUES BIEN II»FORMEE QUE tM

E aOUVEHIIEMENT FR*MÇlUS WStfTt POUR L'OCCUPATION OU BHSSIN DE I
UKR, ATIH D-*SEUit£N 6ON RAVITUlLLtmEIrT EN CHARBON. L* (MANDE-BRI

TAONS. APPUYEE PJUt L'ITALIE. METTRA TOUT EN CEUVRE POUR PROVOQUE*]
LA REVISION COMPLETE DU TRAITE DE VERSAILLES.

M. le Mi. stre, nous eh
iir-anmofits c

nimw as- 1 *
•aiatë oue '
•cueil n'a '

nui ni à »on ampleur, ni à sa cordia- ; '

.uoM atem-
nu pourroo.

'itutricei» in-

lu s|K>ntanêité de notre

i;nce, i
dans aes détails, la hauta i

f'tcs honora, mais nous
voua assez de cœur pour nous l'ima-
giner très pnuuk' A très hautt-, partt-
iilièrenii'iii grdiide «t haute, à t'heu-
> uû iiîii-i nv« été choisi, ptinr coo-
isrer. sur de lam.'iitaWes' >t gl<
ŝ minfs. à la vie df noliv France

irotV, triomphante, mai»... nieurtrip!
» On nous dit qu'une IPUVTB de Re-

onstitutiuii et dt* négénératimi est
[Rmeose et toujmtrs effroyablement
Inre: mais on nous enseigne aussi
|uïl faut que la France vivf, f[u'flle
-si la » Vertu du Mondp » et que la
l'ertu ne peut mourir...

» Aussi. p«n«Hré.-s de cetti' rut^si-
i- et de rotle réconfortante certitude,
tat-ce au piwl du noble labeur au-
|ut>l sa iiublimi^ m&w donne un
île providentirlle mission, que dans !

rlmiratiou. la container, la sécante, |
us n'ganloiw lî î homni"s qui ont, \

vûtame vous. K^ra-Hence. reçu la ma-
gninf|ue charge de l'aonomplir.

M Excpllcnpp,

Tonti» les ••m-rgirs de l'cspril (*
du cu'ur ne sonl )»s de trop pour réa- t
li*»r la n-Bumx-tif-n o> nuire Patrie, I
dans l'nrdr». dans le bonlu-ur. dan-s J
ta liborl-S dan.» une Paix a janmis
inviolée, aussi H VOS activités, à vos
forces humaine d'organisation, du '
polissant»- et de prévoyance, nous
prions Dieu, dr toute noire Foi, d'a-
joutpr ci-tte autre Torre dont Lui seul
dif no«p ei par laquelle, de la ruine <ka
semences ijuf l'on croyait mortes,
germent, au centuple, les riche* et pa-
cifiques moissons...

Vive la France !
Vive la Képnbliquf1 I
Et, par voo», viww la Corse !... »

mmcvliati'ment après, dans la
salle dV la Mairir denirrc av?c gaiel/,

II lieu la rrWption orfiriHli-, au
cours de laquelle M. IP Minisln* a «*«
un mot aimable pmir li->ut Ifi mt.nnV.
puis, la Municipalité, ilntil toua l<st
nif-mbr^s étaient présent», a offert un
rhanijuign^ d honneur.

L* foule nombreuse qui l'avait ar-
clanwi. à «i» arriviV, l'a ewoorté jus-
qu'aux port™ àei la Tille.

M. Io Ministre n'a passé qu'une
heure parmi nous ; mais nous lui

L'ALLEMAGNE
ASQlAtT SES ARMES ET SES

DEPOTS UE MVSITI0\S

LA- Times àanne des précisions sur
„ iinanUté d'arme cl <V munitions
trouvét* dans la iwrtie de la zsnv neu-
tre oonupw' par les Fraudais. Et ces
provisions ii;ttenL une singulure lu- (
mien- sur la questiuii du d.JsannB- |
ment allemaiul. i

A Hnnau, les Français oui trouvé

PRIMES
* LA SERICICULTURE.

DU LIN ET DU CHA
CULTURE DE L

Françai
i.SOO fusils, 53 mitraitleiises, 8 lan<je- \
mines, 3 cations aveu 50U ubus à ex-
plosif puissant jMiur chaque canon.

» De plus, lu StetiLTheiUp»tizei De
scrt.il que l'armature des principales
forces en <'«3 Ji1 raiibili-y.lt on. 1/S
hi-mmes. ancicus soiiH-ofllcier» ou
feldw-elieis. «"lit arimirabli-nipnt ca-
mouflés en ins|MwLi>urt( civils tt en
empluyés cl sonl c l u i r ^ <lf diriger
les moiiveraciib et les opérations.

LES MONOPOLES
Dans M'n rapport sur L" proji-l oV

lut portant or>;alion (te nouvelli-s n»s-
hources IÎMVW, M. Uiarlrs l>um<iiiL,
ra|if>orU<ur général du bmlgi-l, exii-
min)' la question des monopules et

ii

j|..nh-. l'1.*nl--ur> ih- tain

l ibii itrJiiKH aus

en faneur *;

Pour le PREFET :
it ^Mcriïlairc Glatirai,

POSTANA.

POLICE D*ETAT

L.' 19 Avril I93IÏ. à *-pt beun'» ilu

• i l Bureau <|r Police .!•• la Ville d'AjJcO

Bc-nt Tintas bti agtnis àe police <lr ta villo

rt'Au.rcu. j"Hir un* AwocUIhui amkato

,!.• pn-v(.;iinrr itrs Kmp. "••?* île PDUM d'A-

l.Ber ; 1"

ùrcli';

Scrttulre: H. Hooen,

li-ur du la

ik p-i-

E m t k
L'A>»nrtslU>B •micah

On n
l « question d<«
fft wAe par r

« u m i t mieux dire U vèriui.
l Hé MI

eu
nopoles m Hé,
i H rf™ intérêt»

Toiomiquer !
nmrinbrv K'iviron 4)"' d-'l'utM
"té élna apH* av,.ir appr-u^ ^
gramme de ceiU- orpain«jlinn
mi oombal le* moiw>r«..i*. ' l ' r ' " '
nitialivr Pnv,-e et K-clam- la il-
cpinfileti- pour lu cututiiiTn- i'l l
dustrie.

INSTRUCTION
PUBLIQUE

NECROLOGIE

lk avili sept i » . U prltte VaWrte.
u U voir p u s n , lurlla cl œti^

r<inu-mp..<r »»n rejcnnl rt'tM

triip noir», j'y U&ctlà s

UJ ptjuéL- irieW CL lUeiMlrw,
LËIS otnèqueB lie la puUte VaMrtfl Suttotû

mL eu tlfu à Erijaijuigj, BUD«dl 17 avril, au

ullk'U II'UBG tuulc eoniiiiJérable qai *e prciv-
j l l . recueillit-, miluur ilu ceroueil recouvert

i une jolie gertif Je Heure al purlé par dus

eimes 1111» haliilliks il.- litanr.

L<-r> fortinns du |tut~'k éUl<-ot lenus par

lii.ilr,- ^iUiuradu» ite La dcflmU'
L.'B â lL'li'E. <l«* •ICUI CUSBVS Ot R c i l k il»

ilii s <.'t l''ura tnMlln.iiH'̂  avaient tenu t >r-

inhuuulluD a eu IJ«u uaM 1s ravean fa-

•iix adnswww • M. Su non*, k • ^ p a -

ie nvlatrc n haBwulJlL-mtiit connu dans
W canton, t Mlm- Suuuni. néu Dl<u, Dos

a I'IUUOI cl •SLrWtcs,

BIJOUX - BRILLANTS
PERLES FINES

Le Rfprrécnlant du Comptoir Dia-
ninnlin de Nie*- article TOVS Bl-
JtU X, BtltULI ATS. l'EHLES FIXES,
«u Jimj-iiinii.i de leur ralnu.

Il M' Ufiulra à la disposition des
jnrsoiii.es d(-sireu*.'s de n'-aliser ce^
u[iéraiiiiits:

A IUSTIA. lw 25 t-t i» avrU, au
t'yrnos Palace Hôtel;

(. CORTK, le 28 ou le 39 ami , à
YMIrt Paoli;

i. AJACCIO, les 1- et 2 mai, à YH6-
icl de France.

S. H. — 11 se rendra même à do-
micile ilans tout le département, ai
lea u.tt n-ssi-n %-euleut bien lui écrira

FHtrrétion absolus

ACHAT DE CHEVAUX
U tli«(rS. *• rcoi>«to d'.U-k-i. aniwm HU-

i-'miii! d-Bp»**. pïiitr l'»rh»t rie ehr«nt de
.elle, dl- ,1 t l 4 « . ilr .-h^Viim hM*frr<-# <-l
irni-nla di-ml-sanfc- n** -n 1917 tien I9tfî:

lit mol. l i heures, Ik-RimsM-, pl*rr Pa<>-

I i nui, 1 « I m i m . -V»''rio, drvaat U

* Port*:

l, riartiluilr *• l'VTlTét du Comité au
Uru d'anhat ne peut #tre R t rml^ d-mr fa-

LES PRISONNIERS
DE GUERRE



U NwnlM du suir. lA deux parte* d'eoliv.
ilr l'Oralulrv Gfruul mnerir* au* fldrirn .
|<U'Ur tli- H-JJ! iieun-t) rt quart.

« U n i U MIITT-AIITOMIE

un Mt |.nr .raB.iater 1 La h-'iiv^in* q u j
H f«Ji aimu .''-'Ur (Ihojwtk, en Iwnnaur de
Noire-if «CJC du BQU ^vntwil, à * heurvi du
«olr

L» ctolur» M Itn dlmunetu 16 courant
Lu mette k 7 httira du mmlla.
Ccmiruuulon gtoénle DlstrtbUtlUD 4 »
iige»

•rLi.'u.L'uk iU Itt (ÀITK uuv u
lu a* S.7DU Ttuw# * Ulre u

NOVVCLLO JUMOUMEa
M bunvili. juge .ir |ia,x de Jtilana, c i

<•.. ic .. 1 «ufuwciue t u , , , t.[ M. Uaacw,
jufci -li> ptis. île Mucu i , 1 l i Irotaiemt cl

— M. BiiuicHj Heiil-Mctiu-, cuainu* * r

SOCIETES
ET SYNDICATS

Icdémlwu AunouuU1 df* CheiniuoU
(Section du iiaslia)

Le* Cht-HiiQ.jU HJUJU
•b,t<<r à U Munioo qui
butl IIVUI-VÏ.

Prier* ù'fUv txtcl.
Su ta. —- 1,B lieu Je la rénoiua *< r,, r-iimu

dan* i après-midi.

Société des Sciences Historique* et
Sotureilei de la forte

Le» mciuMv* de U &>cidlt! twut prWs île

L» h«uv«iw prépantoir* k u K. . _ .
rrfei Nhlhl I nL^jjj^ j ^ MiTatciç» «tUTat allEll

«TllHlt EXIGEZ BIEN

LES VÉRITABLES
PASTILLES VALDA

DEVANT
LA HAUTE-COUR

Préiidenct d£ H. IF.Oy BOURGEOIS

PAUIS. •£> A v r i l

Cour de Justice a re/elé tes conclu-

siont du Minûtèrp public et a déclaré

CAILLAUX Joteph-Pierre-Marie-Au-

'juste non coupable d attentat à la su-

rrt,- extérieure de CEtat par des ma-

nu urres, des machinations, des in-

tflligence* avec l'ennemi.

l e Traité

L'ATTITUDE
DE L'ANGLETERRE

ET DE L'ITALIE
Psnirj, £> Avril.

Lo corresfM.ndanl da Xeir-Tork He-
'i, k San Remo, télégraphie à ce

journal:

•• J<- i-uis iurnrnié que les Gouver-
nements <li> la I .rende-Bretagne et de
l'Italie »n| (K-Onitivemenl prévenu le
•r.'sittnit du Conwil des Ministres
nuirai* ,ni il ne faul fin* s'attendre
i ri- *|ijt- laJNanro aiu.'l<t-italienne
irriiin' son consentement aux projets
rcililairrs d^ la France i

UN PRET
A L'ALLEMAGNE

BEIUJK, S2 Avril.
t n consortium aaiéricain va con-

wnlir un prrt d<> 50 millionB de dol-
lars, û l Allemagne, j*mr l'achat de
d-'iiivei aJimentaipwi. .-I rembouwa-
ble daii« deux ans.

LA CONFERENCE
DE SAN-REMD

LE TRAITS DE PAIX

AVEC LA TURQUIE

SAN REMO,2S Avril.
Le Conseil suprême de la Conré-

iviiCT de la Paix a continué aujour-
d'hui la discussion des clauses du
Traité de faix avec la Turquie.

La France et l'Angleterre décide-
ront ultérieurement du sort de la Sy-
rie.

La Suéde ou la Norvège recevront
mandat sur l'Arménie.

Smyrae Wnéûciera d'un statut spé-
cial.

I « travaux de la Conférence se-
ront Urminéfl samedi soir.

Les Membres du Conseil euprfme
quitteront San Hemo dans la jour-
née de dimanche.

L'EFFECTIF
DE L'ARMEE

ALLEMANDE
.SAN RKUO, £2 Avril,

H esl question d'auturiser Ip Gou-
vernpmonl de Berlin à porter à un
chi/Tre supérieur à 100.000 hommes le
contiogenl de l'année allemande.

loi portant création de nouvelle, re«-
Bources fiscales.

La discussion s'ouvre sur iarlicle

U Canon riaW présente un amen-
dénient portant emnéralion da U
taxe pour les spectacles organisé» p^
les Fédérauoiu ou Socieles, d u s le
but de c<mlribuér au développejncol
dra diven sports et à la préparation
militaire.

i. amendem.-nj est adopté
La Chambre vOte énaienumi I'SKQ,

n.ration de la taxe, pour les œuvre,
d éducation |»|i[Laire. les moliutet
organisées par le» patronal-».

(La séance est levé* a midi 1&.)

iS/atici d* lAprlt-liidi)

Prindmct de U. HAOVL PBRET,

La séance est ouverte a U h. 46.
L'un des secrétaire* donne lecture

du prooet-verbal de U séance précé-
dante qui mt mis aux voix el adopté.

IMPOTS NOUVEAUX
U Ubtuuiiiv cuiiliuiie la discus-

sion du projet d.' lui portant création
de nouvelle* ressources fiscales.

La discussion n'ouvre sur l'article
3t>, relatif au* permis d* chatte.

Vingt et un amiïiidemeats sont dé-
pofiés.

La Commission envànge une for-
mule Iransaeliomiellt) aocordaot un
permis général au pris de cent francs
dunt vingt francs pour les commu-
iet,, et un permia spécial valable les
tiurs fériés et dimanches, au prix de
quarante francs.

Apres le rejet dra 21 ameudemacts,
' texte de Ja, Commisaion est adopté.

SENAT

M
Demandez un

DAMIANI"
Ym du Cap Corse au Quinquina

Lfc PLUSJANCIEN — LE PLUS f.ÉPUTÉ
u g e m e n t d T l l l 1 ftt d.j T<ilxntal <:i>il i1« ftutu

u 17 Durs 1W3.

VhAîE HAHUUË

b < our d'Apprj de BaMii
a » (évrw wri.

lï'anlr.' part, on déclare, dans les
milirux tiritanniqurs bien informés
que si ]<• • .ouvcrriemi.'nl franraia in-
siste pi.nr r.iccijfialion du bassin de
la Ruhr, afin .rassinvr son ravitaille-
ment en charbon, la (.ranoV-Breta-

apfmn'i- jwr l'Italie, m.>ltra tout
-n ipuvn- pour provoquer 1B n-vision
~—ipléle du Traité de Versailles.

U DaUy Mail dit que l'on n'a [HT
il pas 1P eïgnn d'une améliorai

s la situation.

AU FINISTERE
MEDECINS

ET GREVISTES
Or IMPKR, Oi Avril.

trs m^ecin» du Syndicat dn Sud
du Finistère viennent dr décider^Uns
in Congrès lenu a Ouimper, qu'ils rr-
uwTaicnf I*'urs «oim à tous les chô-
ii*-»r« ri à IPIIT famillp.

LES PRETENTIONS
ALLEMANDES

l'AHm. ix-Arril.

Le Ctticayo-Tribuw reçoit rie so
HTwtpondanl i Berlin un IAI.'^raro

me annonçant que le (lr>uverne.m(;nt
allemand n laisse! entendre hier qu'il
»e dùpmuil * ex i^ r le retrait des
Irnupes française» de Francfort et de»
autre* villes occupé**.

j

• du 9t Avril
{Matin}

Présidence
df M. BOIYIX-CIIAMPEAVX.

Vice Président

U séance eat ouverte à 10 heures.
L'un des Secrétaires donne lecture

du procès-verbal do la dernière séan-
ce qui est adopté.

LE RECOURS EX CASSATION
L ordre du jour appelle la première

délibération sur le projel de, loi por-
tant ffKKliflcaliou des lois des 17 août
i!H7, 9 mars I1M8 H 25 octobre 1919,
PU ce qui concerne Je recours en caa-'
M lion.

Après une vive discussion, les con-
clusions du rapport de M. Boivio-
Champeaux sont miara aux voix e
adoptées.

LA CONSOMMATION DU PAPIER

Discussion du projet de loi rtgJe-
in.-i.tanl, | * r dérrH, la consomma-
tion du papier.

V. l'Abbé Collin attire l'attention
du GouveroMnenl, au cours de la dis-
cussion de ce projet de loi, sur la si-
tuation de la peiile presse qui éprou-
v les pins frrandwj difficultés pour
son ravitaillement en papier.

1* projet de loi esl adoptë.
( l* séance est levée à i l h. 45.)

CHAMBRE
DES DEPUTES

SéanreduttAvrU
'MaUn)

Présidence de M. i

U séance o t ouverte a 9 heure. «0.
L'un des Secrétaire» donne tetun

lu proccs-verbal de la dernière, séan-
ce qui est adopté.

IMPOTS NOUVEAUX
Suite de la discussion du projet de

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Homme,, Uamti et e n / a K .
Kormea en PaiU, et Spnrtfrt..

ATELIER
de Rèpamtioiu H de ùéyravtogi

en tviu fienrei
Rue de la Marine (Vieu Port)

— HASTIA —

MAISON MATTEI-LECA

ALIMENTATION GENERALE
Ml-rf ÉIM

(ffros it délai)

I .n ro«e d. table du Cap Cor»
l'roduil d« la Maison

Pour combattre la vie chère., n'a-
cnclei que je beurre extra ûu Mendia
7 franc» la botte de OOU g r ;
3 fr. 60 celte de 250

Huile omeitUHt.
porc. - Atmtimem de Pnmaaeil
™ " " potaeèrei. — BomUit borde.
lou«. — Sou/re.
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Petit Bàstiais
A E N ? ; .J O U R N A L

- IE PLUS FOKI TIRAGE DES
JWWU^PX DE LA COHSfé&ÛÙ*f^

LA TOURNEE
DE CONFERENCES

llK L.\

HOUE FRANÇAISE

L'amiral Bwstwi vient de terminer
sa tournée d« «nWrence* dans autre
belle Ile df Com, d'où 'l reparl en-
thousiasiné

Après linoubliable réception de
BksUa aussi K™ndi*»* (pje UJuchan-
te U se rendit a 0<>rU'. où toui avait
M orgwù» à ioubaita par M. Ou*l-
fu«i , pré9.denl de secti."» en rrtrwte
du Tribunal du la Seine, président de
]H section d« Gorte, ainsi qui; pw M.
Muitlui. l'»MÏ ^ si-mpathiqu^ uw-
re et par M. Simenn de Buochber(i. le
très devou.; délégué de la secUon.

Dans uiw salle comble, ou se re-
marquaient notanuaenl M. Nicolai,
bâtonnier de l'ordre des avocats. M.

4iJ..iil dr In *«ïli.irï, dMama dune
| fav«n meumparabif U belle pièce de

wre: Le Retour.
' Matinée n'aurait pu être mieun

réuMie q»e ne 1̂  fut celle de Calvi, où
le caractère intime qu'elle revMait ve-
uail ajouter uu nouvel el pui»wi. al-
tn.il.

combattant de la grande guerre, cou-
tteilliT niiuiicipal li'Ajaccio, W nou-
vt-au délégué de la Ligue Prançaue
dans cette villt, qui a bien voulu ac-
cepter cw fonctions qui lui ont été

-olTi-rtee par lamirul Btnwon rt |«r l*'
l

Hépobliqne; M. VinoenWli, triturwr
dfl la Kwuen ; 1*» autorités civiles, mi-
litaires el eccléjBMUques, le cotif»-
renciw fui prtMnlé avec beaucoup
d éloquence par le présiuVnl Gwlfuc-

Le nombreui public, qui écoula le
cenféivncier avec la plus grande at-
tention, munirait, par « * applamiis-
nenn-tib apprubatirs. combien il cuta-
prenul la purté* de la coHfem.ee el
combut. il complaît eu tirer profil.

U réception de Calvi fut ce qua-
vaîvnt été UMMVS 1
cepl-i-dirr oia^nînqii'.

U. irtm ééwué" ilel«giw<-. Mme Sca-
glwla. montra ct-U.; fois-ci rticore
son grantl taH'l <!'<>rpnii*liOD el.
pour i m w au ehef-d'ivui-R qu'rlle
realiM, elle ne recul» devant aucun
sacrifice. Son lele el snn deYOuem'.'nl
w>nt trop ronnu*: en ref»""; l 'Hop
Bcrait anpcrru.

(Irtce * M. Balteslàni. If tr^s 'té
Tooé el trfe actif présïAnl de la sec-
lion, et gr*w à Mme SeafrfioU. ta * -
oeptia* de Cdrî fol une de celle»
dont jamais l'amiral Iteaton poarra
oublia- le Mnmnir.

I* wmrAmvoiM- fol prtaentr
beaucoup de talent par M. Savelli,
If »ymp»lhiqne rt tri* dUtingt.4 »ouii-
prf'fel de CâM. -pn In DrteenU à on
public au«i nonibrrux que choisi, oi
l'on remarquait M. Ordioni. pr*si
dent du Tribunal rivil ; M. Ottavi.ppr»-
curair; kl. le Principal du GoUège,

é de tons lea membre* de
l ; rarchipretn- Ricci,

c w n a p e Uml *oa clergé ; les
offleim da «mtr*-l«-piB«tf «"'«>">
ainu que toute* le» autorité* civile*
et militaires.

Après I* m*«tBtrt.e conférf-nce
qui fut fort goûtée rt apprréitV *'
Kmmanuelli chanta, d'une TOIJ bir
im.Hii.li llf— ->'•*-"-'—* •*""'
non.

ta quiltant la pairie du grand m-
viitatcur Christophe Colomb, d'où il
rapporte un »i délicieux wovenir, le
coufemiokT #e n-ndît à Ajaccio, afin
d'y cunUuupr la mission qu'il s'est
volontairement imposée.

D« circonstances toutes parltcu-
]ienw n'avaient permis de rien «Tga-
niwr, de rien préparer à Ajaccio ;
mais, fort heureusement, et, quoique
prii- au d^|w-urvu tï la deriiiêre mi-
nub. un grand blessé de la guerre se
chargea de loul mettre sur pt-d «-n
l'cspaci' de quelques hi*urw.

Oe mutilé., M, Silvy, «Hrivlaire pé-
n-ral d.- l'Office départciuenUl .1L-S
Mutilés, fit l'admiration de l'amiral
RPSSUIÏ par l'activité qu'il déploya,
par sou initiative, son énerve <iuau-
cuii oontn-tenip» ne p>»uvait fl-iu»n-
ter. par son tact pour tout combiner,

insi qui- par la muoWtif Pi la délica-
wse dunt il sut faire ptruw.
Dans la firainle sall^ dvs fêt,-r de

IHoH de Ville, gracir usinent uffprif
par M. Péri. IP OWOIW main- d Ajac-
ci«, nne foule iiombreuao s'était mas-
sé»-, lin y remarquait la présence de
M pimuiia. rfprésfiitaiit li* Pivfft de
la Ors r absenl. ftccamptui»*' <•'" Ml111"
Pontuna: de M. Péri. mair.'d Ajaccn.;

M I»t>>-rnrti. viw-rfctMir de IM Cor-
du «imuiandaiil de in Marine en
tf. d<- M. Italitmi. i<r.;«denl de la

mniiseitH. iir-i»artementale; de M.
mzi. préttidenl ».<• la Obambr.- de
niinpnNMJe l'iiip-niour PU ch.-f d «

|MIIIU et ctoansseV*, ailla, qut̂  de tou-
1P. In autoriléa maritimes, tnililairo.

i l » que comple Ajacci". On K-
piuait é l é m e n t U présence de

deiiR «nteien génrraux 'lu ca.ln' de
Hw-rve de la Marine : M- P.^giale.
miicamcien-in*pM-leiif, ei M. Drago

t

i. Bulia. pUce Salnt-Ni-

l inMt *a Q.mlM «

. ^ ™ ~ . ^ , . . ~ ftpent
dans les ptus beaui airs d'opéra.
MUa PUnacci, Marini. Atloir. Cana-
va el PilleL Klles nmil toutw prei
(j un r«Vl talent

Bh flm.1 p m m Agtleiwnt 1« i
n n Andr*e fi I>on Pierrftt, qu
cuterent on ne peut mi
lia morceaux. »

U matinée comporta aussi U par-
tir eomédii1 et une petit* nièd» >>n un
acle: Le Phoqw, rx^ul"-- par Mile
Fl-Mieeschini et par M. Vinooitolli,
provoqua un fou-riir général.

M. Batlwlihi. le tre* " "~~~

Lo fiTOiipr tW mutilés, tn'-s nom-
rt-Dx cl impressionnant [>ar la ̂ ra
ilé de Irtirs nmlilations. f'.'taipn3
•M* massés sur le coté gauchf de li

salle.
ly conférmeier fut présenté par le

1res sympathique [wpsirlpnl <1" Tribu-
nal civil. M. Z m r o . *.nt L'ut lr mon-

a iléjà eu l'occasii-n d'upprivio1

talent oral»»iiv, ainsi que le« cmna
sauces approfnniHes.

L'amiral Basson obtînt à Ajanrio li
ut^nw ?nrcfs que part-iut, car là rom-
me partout ailleurs, il parlait de 1 "- '
au public qui «avait compr.'!
l'exposé des proMèmes sociaux qui
lui était j "«é : qui savait apprécur
IVloquence de» cbiffn-s cl les rni-ton-
n iw . .U faiUi autour (IVnx; i|in es-
timait que- cette élr»qwiiee po* l t iTO

esl acluellemenl la sculi1 qui pair-"
iner un résultat pratique
« In cnnré.rcnee. M. Ball«

, ,.r,.Mf artiste A- la P^rtr Sai
Ifarlin, toujours ù d*"voû  aux a
vn* F.eritoirrs, a tharm-1 tout s'in i
(Htoire par A* magnifiqiin^ pni>
qu'il d*clama avec un laiotil qui
f->t loul particulier.

Un servit* d'ordre parfail avail
rpani^ par M. Marstracci.c**t A

dire qu'il fut irréprorhaWi-.
L'amiral Besson qui avnil su

précier le lonr de force fuit par
Silv7, Uni a r*n rélicite <H a félk
également ' p commandanl Pinelli

U- conférencier Je la Ligue Fran-
çaise, itmtré ii B«»tia pour s y réem-
barquer, rapporte de noire Ile un sou-
venir fiiUiousiaslf. U vuyage qu il a
fait dan» un très «unfortable wagon-
suiuu que lui avait fait réserver M.
Funtame, »un ancit'ii camarade, tuu-
jours très dévoué pour Uiuk-s les «eu-
vrt-a inmnuui l 11- caracU-rC d'un pa-
trii-tismt; bien compris, l'a vrainit-nl
charmé. Koii voyait- l'a charmé, uiiti»
la . égaltnifiit, parfois attriste. Il a
été attristé par la constatation <Ju
cumpUl abandon de bt-aucoup de ri-
gions naturellement fwtilLw; il a été.
[larfuia navré on coustalajil la (wu-
vrelé réguiT au milieu do riclu-ssi-s
ùitxploilées. Mais, connaissant l'ar-
deur t-t le courage des Curaes: eon-

a ut k*ur tiitelUgi'iiti' i-'t K'ur iiii-
Ualivi', il esl reparti plein d'espoir
pour l'avenir df ce pays auquel il
&'e*l attaché, gr&tx au maguillauu ac-
cueil qut, futrtout, il a n-cu

M. LEON VITTINI
l'UEFLÏ U t LA LDZtHK

Noua avoiiii (ieruièrement an u
la nomination <k> M. tAni Vîtlini
<f.mm.' l'r.fet de la Luzi'-iv. Notre d
ljnauéd«nipalriol>-a\«il nt,-ii
vier (fc-riiieV la croix île la
illioniK-ur, en récompense ilf
ulliludr |"iidant les cinq du
il.- sa cu.)>liviU>.

Nnurt miiiuiR'!* heureux de repfu-
ihiin.* l'article que lui laitisacr*1 l<'
iirtmd Erho du Sont et du Pat-de-

i du sa capLiviU-,

t. M. VLUini. *ouà-ïif«''fel de Sainl-
Oueiilin, esl nniuiné. préfet «Je la •"-

M VilLiui a éli' 1 un des bauts
hrncliwnnain^ le» |-lti- épmuvés de
la «nuiii'- pu'-nv ''l il a muiitré, dans
' pires vni-isilurii-;-, un tuurag»- di-

i: de Uiil> W ell^Mi.
AluTît qu il j*arUul de Si

i sur k* onirt1*- de sun —"..— i
tiques bt-ures. avant la prise de

i-cUe ville, HOII nuloniubili'- fut cribl*V
(1.- balli-a t-l il fui griëveiuaul blessé à
U UiU' i:l H la vu.»**.

>' Laiv*"' i*'ur mort sur la roule, il
fut ramas»' |«r uni- patrouilla cmii-
—ie ranirné ù Saiiil-Uuenli", gardé

vu'v it pendaiiLdeaannét-s, en liul-
aux. ptTs.'culioiis aliemaxide», puis

i-vnrue à HaiiUiitiuL
» U il fut arrAté de uouvwu el
ivni". crtti: fois, cumine otage de
(r^tiill<?. T I Ulhuan
» Tous tes camarades „ .-rr

i ferme «Ui tuile « a vig.>ureo»ea §i
.rulions el MI ikA: t-iulr française
i faix- ili-1 nnpiU)>abk rnm'nii.
.. Sa santé fat tirs éhraiil^- à la

«aile des jrrivaUons ^ui lui fnreol im-
puMHi la-bas. Il «Bagua wpemtanl
Sainl-Uueiiun dt"* »"" rew>ur e n

rranc- el il travailla avec ani. ur « la
reronslilutioii de *<»a arrondissement
dévasté.

La Rentrée des Cendres
l)K

Jtf. JOUSSAINT JAALASPINA

EN CORSE

\A- M avril dernier, le arçuril C»Û-
1,-iiant la ih-i-.uille lUoriHIr de «-
Tuiuaaint Malu-spuia. le n i e l l a ile-
irtité de, CaJvi. aucumpagn^ du uelil
k-Kuril de «* liUu Marie-Mu^t-Jern.',
ui^rk en bas A&, arrivait à lte-R«us-

W J | , Pierre tloluinbani, vi«-«onsut
aliach,- au oiiui.U-'re des aftitire*
é.rarifiTn-3 neveu et cousin de» d..'-
fi™H convovait depuis l'arb les
drttï w*p6 »v t - r luulela piélé *• t'af-

un'-mr M. 1>- ctifuii'i'if MarU-lli, «:ur«
,rile-Ki.uf«'. ln'-nit le* deux bw-rwi ej
Je «HIV»! s*' mit ••!' rviuk' dnvcUnienl

^ ï ï wiSin- dîioiifw.* àv feuillage qui
ei^ail de char funèbre était cuntluiU*

me serûtf'ur liililc, \ ttitvnt
»ii, qui, trwiltr-dmui ans au-

LMirnviiiit, loi* du ri'limr en Corw.; du
M Mulaspinu. \ «menant )wur la pn-
,,'ién- f..L sa n-im-tle «.un*pie, >j
avait conduit un bitii autre «1 tout

rt HI-IW-HW!" la pnpalHlhia, cUrp-
t.He, s étail fortti- auiievmit • ""

r-.itures .1 la mftwr Tut une lx-Hf -
nmonie t«iuU* <1>- min ' i lkduhl « B U
et dinlimité faiuiliak Iwlgud.nuse :
MTMriin- i»ws '<" vidap- ua>uul ele

vi-rti el aueunt! invitation u ayant

i aonie de rêgll*, M. Uallrtti.
de Helgudere, cons-iller d ar-

tscoi'iil, protumva un b.«u iii4-
m d'uiif v..ix où tn'mblail leim»-

,.n et M Louis l^ilniiibaiû, av.ica
la 'dinr do Itaslia. cuuwiHw p'«é

,,il el fill-ul <lu défunt, dil les paroicL
que l'un va liro. on «• r e v i n t la dis-
tincUon de sa pensé.- rt l'atlt-ctinu

m cœur.
Après les disc.iur». la fouir «uml
immi Kl«rm- ri l'i» c.ndui.iL

11,1 Malaspina ri sa prlilc M«
ur,,-..i. ao cavrau d,1 fa Cha|rll.T SU
Croix mil *iraleurd'-nii'Ur.' diTnii'P

A. M.

i IIP JistaJu-
rtMenions i1 • .

•. IMIUT nul». U fui MJrtout •*-

BIJOUX BRILLANTS
PERLES^INES

u Comptoir Dij-

w>o Dis qui. "PPUfa *« "u»1

<nn, .VM ^im,li,.o; qu'il »->'l

n ' w lii-ndra à la disposition dus
.rroiiiiir» iWinudis titi ^alis-T ci-s
.iHraUons:

\ IÎAST1A, W 2 i ri 26 avril, su
ù;no* PaUve UCtrl;
';, I '.CUITE, 1M 28 ou le 20 avril, a
/loi. 1 Cooli;
« AJACCIO, les i - cl 2 mal, a I Ho-

lel de France.

S B — II se rendra même à do-
micile dans loul le département, »l
" i inlerecsés veulent bien lui ,-erir.'
aux adresses ci-dessup.

Dûcrérion mbiohie

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

ma scs amiii seront heureux de
le voir appelé à un.- pr^lVctun.- et plus
d'un A-partem-nt envin-a à la Lozère
un pf-ÎK de celU- auK.rite cl de «-Ue
valmir. "

ACHATJ)J_CHEVAUX

t. Mk-kcl F

l. (mur l> t , , .

un. Oim.V. unit» jfrmtiif
lotletlc Mi er*[-- <w Ohlae. ftll «

, „„!-,, p-r ™ « M r . M rnn»*Ui

e|>pi. M\to RMHV CBril

•-•rn-Ht.
nliRieiiw. l « J

- •« re».tlmil duv :
un Inneti rtca mi'

. . . . .a ai et 11 *n 11 Tt 11 U I I IC II la .a mn ai
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VK NOUVEAU CONTINGENT
PARIS, 23 Avril.

Suivant les dmuèrt« nouvi'Uus re-
pues de San Remto, la nouvelle pro-

iti

Ir Payt que CaUtaux aura été
condamné, *am avoir (te défendu,

àûttvenet-reut de tel te vérité ab-
tOitlf »

Us paroi™ de M' Démange produi-
t fd

p , uelle
position, relative à l'envoi d'un
ti

| CfJBJabMjrE H ^ f£L£
U-uilfl» de* atintel»* m » UBLa g

t une profonde aetiMliuu

La Haute-Cour BC réunit eu cbam
CUIIMYII pour s*- pmuuncer

I application de la peine.
PETITE GAZETTE du êoir, le» d<

°u*«rtw
<]« aa^l heure» oi qua

SOCIETES
ET SVNDICATS

âuJUut curablcn l'unirai lletoua • eu M -
tail &_• so

1

I

lie! ilt trtgtutt «le 3* l'Iaw, ascré-
urj^t, de la i i* k'ipua UT, «»t nutn-

IUU rfiLif ,ic brigwla , j t j . oUna, mcrélmlns
du trésorier.

— L"«ïKkn gendarme Plein Jeu-Paul e*t
nwijiiy dans tonne et ufftcM à lia la1 lé-

•MHirMtTUHU DC LÏTAT
M. Murroiigvli. L-aBdi<lHl uillllalre elaaaé.

•t aoniit' pr,'[..i»t il'ulcltcr dv B" CU*HJ à
uturu des tjlmi*d (]£ U?mlJy

In ion hnttcnuik dvx Mutilis,
Hèformét, Veuves et Orphelin.

de Ut Guerre

.JÎ*' ,f U""aLre' * <• •«"<* * Butta
w PUA. de «• préBBDUr rt,» | e ( , ( , , „ ,

Lrimutu, uttuocuuii. m. buulsvnw Suin

!•• S«r*Ul« e^ér.j, A. MAHJANL

Union Locale
Ltm lurnibrts du r . Union Luea]u . ï £

VM». dUMSler a la r.umuu qui aur» lu
wmedi n ( « i m i , É m figure. l w U f l „

iuuL- II>K(5^ rtfpr''iulra 1rs li'çmia de p
lu lu avril' cl lu» emire d'emuimble. les

23 avril, eltia.-nlajri1.
ï î avril, movi-ii:

L'n «ul i
PrMrt du le rapp..

an Bureau du Pal»

un de ttattia
enee, cause départ, Matai N u BIUM
mer UUiiasl urjttons, le , boulevard

THEATRE MUNICIPAL
DIRECTION SEBASTIEN MAR1ETTI

U. Jean Marietti, directeur artistique

VOUS N'AVEZ
RIEN A DECLARER

PRIX DES PLACES: Balgaolre
r.'s Loges. Fauleulla, 6 francs: SUlMa. Ifeu-
uilmes Lopea. 4 fr*nrf; Parterre, t franc»;
MULtiiUiMiiT, l franc-

'a perça 0 fr. Ï5 par plaec p«ur taie

ampaguie du Gaz de Ra
e»t acheuS7 de I^B^JX
»on (roitéa, Lui h m des otlrea.

DEVANT
LA HAUTE-COUR

LA CONDAMNATION

Audience du gS Avril

Présidence de M. LEON BOVRGEOIS

Les membres de la Haute-Cour se
simt réunis, ce matin, a 10 heures 25,
en chambre de Conseil.

La délibération a porté sur les ter-
Ki» de I nrrtH.
Le début de celte soance a été très

Certains sénateurs ont proteste con-
on commise par la

nsst.'.
La Kéance prit lin à 12 heures 06.

Yin du Cap Corse au Quinquina
LE hLUSlANGIE» - LE PLUS KÉPUTÊ

u ^ n a r a i t d d T f i b f l n s l c i v i l d s B à s t u * * . . .

Matériaux pour Constructions

L'audience est ouverte it 14 h. 45.
Toutes Ire tribunrg et irai em>s sont

lOiulérc.

L'ARRET
Le Président donne lecture de l'ar-

M rédigé au cour» du la séance de ce
matin..

Il déclare qu'il n'y a pas lieu d'ap-
pli<|iirr à Caillaux les articles 77 et
79 du Code Pénal.

l*ar < trv. Caillaux est déclaré
cotipalil,- d'avoir, pendant la $\
in.lauinienl pendant les annéra
iftlOet t!.H7, tautâ Paris qu'à létran-

r, eiittvtfiiu. avec des sujet» des

dnncvs ayant pour résullat de leur
fi'iiniir Hé-; r> "tisr igné ment pouvant
nuire à la France.

Le bénéfice des ci rcoi m tances allé-
nuantre est accordé à J'acriisé.

En vertu de e t arrêt, le PHOCU-
HEVR C.EXERM demande lapplica-
titm des nrtirW 7«, 401 cl 463 du Co-

Penal, it des articles 4» et 368 du
Gode d'Instruction crimineIK

M' DEMAMtœ prend la parole.
- CailtaiLT, au rémittent défenseur,

n? peut ]ms être placé sous le coup de
l'article TH. puisque, pendant les deux
années qu'a duré l'instruction, le ca-
pitaine Botirhardon n'a jamais rongé
que l'article TU put s'appliquer à tac-

<• Aucune question M fut potée à
i Cailloux sur 1er points que rirait ret

article.

•• Lorsque la justice militaire a été
dessaisie, lorsque te Procureur Gêné.
rai a reçu Ir dossier el requit tins-
trurtion, il ritait les articles 77 et 79,
et excluait rarticle 78.

» Dans ses réquisitions, U n'a ia-
mait risé larticle 7fi.

•• A prit ces vingt-quatre jours de
détxit, le Procureur Général, dont tes
réquisition* mules, n'a pas fait d~al-
' " " ' " " * r « article, et U réclamait ce-
pendant «ne condamnation politique.

« Quand j'ai pris la parole, je nai
P«* parlé de tarHcle 78, on ne m'avait
pat dit quon pouvait rappliquer.

» Si an me fanait dit, f aurais peut-
être rfmsi à vous le faire écarter,
< t.mme jai réussi A faire écarter les
"> tir le 77 et 70.

• rnilUau 'st. aujourd'hui, déclaré
••oupable <tun crime, dont U n'a ja-
mms su qu'il était accusé.

" La défense a le droit de vous dire:
Vous atlet condamner r«if_

taux pour un crime pour /*?«,( it n a

•< M défendu. •

Je prends acte devant vous et rf#-

L'APPLICATION
DE LA PEINE

U Haute-Cour rentre en séance.
Le Présideul donne lecture de l'ar-

rfl qui condamne CAILLAUX A
THOIS ANS DE PRISON et aux fraù.

CaUlaur est, en outre, condamné à
" " ( an* d'interdiction de séjour et à
dix ans de privation de set droits ci-
viques.

Caillaux sera mis en liberté dès ce
soir.

La levée d'écrou aura lieu a la prï-
sion de U SanW.

CONSEIL DE CABINET
I'AIUS, $3 Avril.

Les Ministres et SouB-Sccrétairw
d'Etat &e sont réunis ce matin, à 10
heures, au Ministères de» Affaires
étrangères, soua la présidence de M.
Miiierand.

LES GREVES

ES ALSACE-WHRAME

Le Conatiil s'est occupi- tout dabort
des grèves en AJsace-Lotraioe.

LES ARTICLES DE LVXK

Ministre du Commerce fait adop-
ter un décret prohibant l'importation
dî  certains articles de Juxt-, dont la
consommation peut être limita.

Des dérogations pourront être auto-
risées pour les objets d'art ou de col-
lection,

AFFAIRES COURANTES

Le Conseil s'ait ensuite occupé de
I expédition dtw affaires courantes.

UN EMISSAIRE
DES SOVIETS

LoNnnts, 33 Avril.
Le correspondant du Daity Sews, à
n Renio. téléRraphio à ce journal

qu'il tient d'une source digne de foi
qu'un émissaire du Gouvernement
des Soviets a été envoyé a San Remo
et qu'il a eu un très long entrelien
avec l'un des principaux hommes
d Liai des Poissances alliée.

A la suite de oel entretien, il aurait
envoyé À Lénine un rapport très dé-
taillé.

ungent allié dans le but in ds
Ruhr ne sera pan discutée.

On fera crédit a l'Allemagne qui
aura jusqu'au 10 juillet pour revenir
au* stipulations du Traité de Versail-

SAM HSUO, 23 Avril.
Une haute personnalité belge a dé-

claré qu'il est complètement Inexact
que le mandat arménien ait été of-
fert ù la Hollande, en échange de It
cession des bouches de l'Escaut à Ut
Belgique.

Aujourd'hui, de son régl«i»nl dé-
pendra la conclusion de l'entente mi-
litaire, projetée entre la France, l'An-
glcIftTe et la Belgique.

La solution de la question du Lu-
xembourg est en bonne voie.

CHAMBRE
DES DEPUTES

Séance du US Avril

(Matin)

Présidence de M. GROUSSIER,
(Vice-Président)

La séance est ouverte à 0 heures 40.

IMPOTS NOUVEAUX
U Chambre a repris ce matin la

discussion du projet de loi portant
création de nouvelles taxe».

Au sujet de larticle relatif à la taxe
sur des chiffre* divers, M. René Le-
[fhvre demande quelle sera la consé-
quence de cette taxe qui va frapper
les contribuables d'un impôt supplé-
menUiiiv di- cinq milliards.

M. Bokanowtki, député de la Sei-
ne, rapporteur adjoint, répond que
ci-lte laxt> egt uniquement un impôt

a consommation et quelle frap-
(<era tous les objets que Ion achète
<»u que l'on vend.

(IJB séaiirc est levée à midi.)

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Hommet. Damti et Enfantt.
tomes en PaWe rt Sparuni.

ATEUER
de Réparatiù ff

en tous genres
Rue de 1. M«ruie (Vieux Port)

— HASTIA-

A COLOGNE

54*0 EMPLOYES
EN GREVE

GÛLOQNR, 23 ATTÎI.

Plu« de 5.0c» rmplnj-és de banqw
« Mat mis m gr^vp.

Toutps les banques «ont

LA CONFERENCE

DESAN-REMO

VON HEFF
S»» RIÎMO. 23 Avril.

Van Heff, chargé d'a/Tairen d'AJla-
mapne à Hnmf. «si arrivé fluKuir-
dliui » San IVma

UNDERWOODJOHSON
On annonce l'arrivé, à San Hemo,

*• M. l'nderwnod Jnhsnn, unbasM'
dfur d™ Elalf-tnii k Romr, cnarg«
1 « li- PrMidml Witaon, .r«,,™i,r

au» rfance, de la Conférence comme
observateur.

Le Gormeil .upréme de I , Confé-
•nce f)e la IHix recevra I» diHSgaUon
l«r qui abordera le problème alle-
md.

Wun rataata
Ic-u; H et fc_ ^ , ™ _

L a tanUlea UtoHal.
Pirorfl. ARMUBI. OnUei, Sw« « lo r i

Oni la douknr de fin part M I pvMkm,
ami» et ronaiiluaitec* de la part* «railla
qu'il» rtnnocol d'Aprouver n la j niiaMi «•

MATERIAUX
DE CONSTRUCTION
FOURKITU/IBS GENBKALXS

PftUlt LES RATWKHTS

JOSEPH LUCCHETTI
4o, Boulevard Paoli — BASTIA

* I »
AUTOMOBILISTES»

Ai^iw'n*s*,.sr'*** *•*'—'

M | _ ^

l/OlA>ttHt '£> AVRIL 1»«

Le Petit Bastiais
QU OTI Dl EN

— LE PLUS FORT TIRAGE DES

AMORTISSONS

LA DETTE

La ChamlW dl«cui> le projet de
loi «jewit pour objet tn fréatuti) île
nou*eiiefl rwnuurors ftaoaJeB. Disons
tout d« iiult que le vot« de ces res-
&OUPM» De résoudra p u l'énorme et
I roulant preUàme flnaxieii» en Tare
(JLiqufii nou* nous trouvons. C'est »>-
peniUet huit cailiiard» cinq cent mil-
lions rf'tSBpAte nouveaux qu« Ion ae
propose de demander au coniribua-
lilt-, Mais la Commitmion du budget et
;i« Miihalrp des Finances ont, l'un et
! au&e, iuaaà okirenvot i enteadre
qu" tous ces milliards ne suffiraient
pas & f*J*r l«s <Mpease* fhi btirip-t
nrdiuairi1. Il faut, au traie, compter
•*ur une prochaine et importante aug-
mentation de ces dépenses, puisque
te Goovernement a anuoacé qu'au
«Hirs de la pnWnte année il umet-
trait di> nauvp&ui emprunts. C'est
qu'en effet les paiemt^itu que la Tré-
.wncie anra à faire avant le 31 dé-
cembre 49ËU atteindront un chifTre
<iui variera >'nlrr 45 et 50 milliards.

II lui rmdra dune demander Mitre 2a
r\ 30 tniDiards h l'emprunt.

Il n'est pas besoin d'être un gntritl
Anancwr pour comprendre qu un
enfiraiit nift* 1 in-mriptîoti an Imif-
gpl des siimme* nécessaires au [*ii--
•aenl dr »«• àun*i»j|f* rt qop ces nom-
mes ne peuvent êtn- fournie* qme par
l'impôt. Si donc non» ernpruntoae 30
miliianis cette aanée. noua aurons à
voter dix-huit cent millions de francs
environ de nouveaux impôts. Et, tant
que nou* aontùHMKHM a «norunicr.
le chiffre tin ûBpdfa s'stosrolt». U
viendra un moment où eet »ccrot»8<v
metit continu ponm présenter de sé-
rieux danger* aussi bien pour l'nrdrc
politique que poor la p*ii socialo.
Sen douk-iVoii d*ns les milieux où
l'on d«vr*H s'en prtoeooper?

LlMnoMbie Ministre des Fïnanoes
na pense qu'aux besoins d* M Tréso-
nrie. On comprend très bien qu'il nn
ait le souri. (Iwl nur lui qu'on l in à
vue; U IfMit qu'il paie. Mais, tout en
veillant k sJimpntf-r les caisses du
Trésor, il faut veiller également *
pas fournir de prêtai* aux boule-
wsniwnts politiques pi sociaux. Il
no faut furtout pw oublier que la
question financière ne peut pas 4tn>
envisagée ÉD faisant abstraction di
k^w«4ran politique et de la quentior
sociale, et que toute solution de la
liTMiaii n qui anrsùl pour conséquen-
ce de crier de gravm difflcullfis poli-
Uqw» K soti*Ie», quelque avantage
qu'eJh paisse offrir envisagée du
point de vue exclusif de 1'équilibm
bodfiMum, doit «tn- miK d«

Or, it* soJaTttMM qai pmiswnt
ar*ir tex préfêVenom da Oouvem
tnent. ainsi que ce41en qu'a proposé
an voie de la Coambre la Commi
sion du budget, s'inspirent trop ex-
oluaiwiHMtt des besoin* de la Tréso-
rww. EIN uWigillt M considéra-
IKT» d ordre politique et social. Kl!-*
dftnandent aux impôts indirocU près
d;1 Irnif fois pluti qu'aux impAts rfi
reets. e'est-è-dire qu'ell*» ménagen^
la fortune acquise en surtaxant dans
de Tnrta proportions les ntijpit» ft l<a
denrées de coniMimuiatinn. Msis re,
n ««t peat-4tn DM là" leur «faut l<
plus grave. L*ur vim radical ctt île
poosaw a raeoroiMNnent nmittaut

.tu la dette publique et. par COIIW-
il, IL i ttu^iiiriilaliuii pvfjuliiJre et

des .mpdtx. Elles tendent à
troîln> ind«Ûniineut It* charges du
ntribuablf t'ii augmentant sauncfs-
la deUfl dt» l'Etat. RmprunUr et im-
IMT It-llu est la politique à laquelle
, demande su Park-inent di- fit raJ-
r. Klle n'twt ni pnliqur. ni pnl--

voyuite. ni prudente. Kllc uu sera ni
L-ompri94>, ni agrèV par le Pays, car
III' n assure pas iluvant lui oette pers-

w*Lvc d aBiortuttenienl rapide d'une
partie importante de la dette publi-
que qui seule lu ferait consentir à «Je
lourds sa* rilices. Sans cet amortisw-

u-iit. il m* faut compter ni sur
n prompt relèvement de nuire
iliiatiuii (ioancièn-, ni sur Uil

dévelvppemeut puissant àe riotre ac-
ivite économjqat>- L'un et l'autre, c»'-

sorit hidiupensabl-n au
de la tranquillité cl de la

puix mteritturps. DRS partisans île la
Révolution violente sont smiU vrai'

•nt iiitcn-ss*» à ce que l'Etat de-
•ur. chai>rA d'une d«tte écrasant!1,

Uirn légers el bien imprudents st>»t
ux qui JIP 9't'ii rendent pus cimplo
qui BC re-fuscul à adopter l'idée de

la contribution exceptionnelle qui n'-
irait le problème tiv. l'uaiorliiHO-
it, sans elle iitsuluble.

Sénateur •/« Gard.

Irunt KtlfmniiJ: juin, i buuiwiilé el puuraui-
vi I eno..'iiji hiiiui n-,til. I um^eliaal. mal«r«
plucleur» ifBlâUfes, de Barrfter sur d*
u..u^llcn [nwttl.in» et ivoliauol en tnita
Juuri de eomnnls inc->&3iits, miltrr^ iic« |«r-

igur. |>uw Ju • »i. •
unli-nu. ilu 7 •>'• - '"«>-

tixiaut lis ]ii. i. - • r H "

piTtunl [total d'appui t r ' * luru-oi^iit urtrd-
' 'i dérenilu par un* EtarniBoa nombreuse

•i-Bulue, dont la otulUi a prutwfué la niiill
l'uneml; u |Kiiirsulvi t\ itiMsculil pendant

«Liïujii^tri^. |>iH« aUaqui^ L'adv^nalrt1 I\\A\
Lt'lr4iKtidil BUT uni? nourelle puuijiHi^ I vu

LE 173* AU FEU

I,- brllr li-Hiie du 17J-, notr.- i%|-
iii'iil curai- qui ctiitiple jiarnii les ré-
ginicnls «l'élite, a fait l'ailmiraliuii de
nul'- la populaliini qui lu vu ulïgiiè
urs de l'arrivof ifa> mrtre émineul He-
in'M ntanl, M Adniphc Undr>. Mi-
i»tn' dp la Mann.'.

Kt Ibus les Cors*-» qui avaient -u-rvi
tlatis et- bi-au n-pinn ut ou qui, tout
au inouïs, avaient <u quelqu'un des
liurs s'y i-tant amvert <Ji- gloire,
• lan ni nere df voir son glorii-u\ <Jra-
[•rau onu'1 de la fourragèru jmitii' et
)•' la croix de gutTt* portant quatre
palm.*..

' lnuH ceux qui contemplaient ce
IPIH emblemi- à 1 iunlin- duqueJ

tnnl d,- C, IINPÎ. ?..nl TH..ri*, n.ma p«n-
luisant If»
valu l'iii-
u^rc aux

evis.' .-si \a>itmi><- ••[ Discipline.

\A fiiurragiTf aux couleurs dp ta
médaille militnin' a été ciHtférêc ai
173* régiment d'infanterie, à la suite
des quatre magnifiques dUtioos ci-

la CM* d« PortlT. Ml» 3(1, farte*»*! or-
gantafr •( Mme p*r I>owmi. «m obj«clll
•tleimt, a I W M M M narrhir m avinl

(IVnlmln, l « «i . I l ri t l aflftt I»I1, s
I •i>B*nri'iin> tapnlaïaa iM eoHn»! B "
<lc curpn d'UNi IMBU » "

JH.I J-B|.|llil

ne* dp iruitpti. £ miB'.iDwtn"riir i'I p!u* de 411
nllrallleiue». • (DtSeiiHun 'lu géainl-fm-

LES MONNAIES
D'ARGENT

Les Accapareur*

feront bien de s'en dessaisir

b- titiuviTiieuieal a fait anuonci-r
la ccssatinii priK-luiiiu' ii«- lu frappe
du la inminaii d'argent. IVn df Uiufis
apri-s, il atrra prucî dii, pur f'LLil, au
retrait de*> pît^^s blanclIPS.

tf aucuns vont crier ù l'arbitraire.
Us auraient tort. K" opAranl ainsi, lit
UouvKrncint'nt n'aura pa.- en vue de
juuer un rnauvaù tour au public. 11
s'ugit l"ul simjjlraienl d'une .[ui-sliuu
d ifonuiiii,-, dont limjmrtaiice n',-st

ArtoelJeini'iit, le» pièces blanches
ct.ûtml j.lu* cher » lEtat qu'elit-s
n'ont Ue valeur réelte.

Le prix de larp'nt, du lingot d'ar-
gff\t, a augn.en.i- dans une pn>pa>r-
tiuii telle que <̂ >nlinu<-r la Trappe d<>
la monait' d arg»-nt serait exposer 1 E-
t'tltat u subir une p<Tt<- cousidùrable.
Tant qui- 1>̂  cours du in.lai l>lanc se
ninintinn-iil n île* \<m normaux, il
y avait inlrn-L, jn.ur \<- Tn-wir public,
à iraiisforcKT d<* liiifjiits (inrp'iil eu

w prnlti]ii''iil en pf nuimenl. I opiim-
tioii wt désastreu^u'.

La raisf; ci. circulation d>» produits
d'une nouvllr frafijip n'aumit. d'ail-
Kurs, d aulri1 réâultal que. de favoriser
les calculs, peu louables, de nom-
bnu i sjutulati'urH sans acrupul<s.
llt^iui» 11M+, le nombre <lra jiiéo» di-
vtionnaires en argent, émises par
l'Ktai, dépasse ik«' millions. Or, UJU-
b-i rrs piiKin ixil dis|j«ra connu- fur
rnchantemenl.

line o-rlaine partit- nsl conitorvée
jalousniunit jar dm p-ns iguane et
timon», qui ne w rendent point
compte de l'inulilite de leur geste et
de» cotisât!'nota gravi?qui en résul-
b'nl futur noln: nilualion financière
geiréralf. Dautnf sniil exporta ,
di-pit df la KurveillaiicK exf-reA-, a

lie. Ce Tait est di'ouxtùr piir Ira «rr

Vinîio^l/p!Udè ffixjanr, <!<- la Itaub-
S«voie et <ie ta Mauru-nne.

O s agiis^menb ont nleiiu 1
tiou du <À>uvernenv-nt <{ui, pour \va
rombal t iv , a dû prtMidn.* d.^ mfT(iir»'s
énergiques. La w-psahmi île la frappe
den pièces iliviKinnitain^ d 'argent ••st

e. il.- r .. Mai

3-, - Sou* l'haf-i: •"
ai,tn du Ucnlensnl
if corps d'usé in-'.*
t.!mtraMit «prit di
au 31 anfit I t ln. un • '

1 \tiaçii, fWItOitOl le* qualil.'-
rt. »«rrf(ir.r n ri ahm!(n.lL. . k mfyrt* •

,|,,nl rc nupnia-iw rt(0inrnl n'a Jamali r*»*4
.|r ttlre. prrijMi tl -l'ait « vl^nl .Ir ilunn-»
un B.mvf I f l a'Jmirx'ik «•iiiDiplo. a •llaqu'i
el eate«i> un \ill«m: i.arlH>«IWr««ii«iit torUOe
H 1«H a w r l rt» piller k I*

appliquer. Auparavant, * -
runi -^iirl/Tv (.( mi.^s <'ii j>i-Htiqui: les

.!< acoiiril '-litre les deus
"i-̂ séea. li*a pièces fran

t,,. :.,»l plus roura en Suiss.
>;l 1rs IIUMM-S helvétiinies ne seron
jiius admise en Franfv-;

a. l'ariîi qui, jusqu'il IH- jnmr, igno

l'utiliwr a son U>ur. U Chumbrè de
Commerce de la capitale a êW «uto

, nopnni'-r de»

Lnliu. in. Muiuiam va metU ê eu
liiiliuu dm jetons d un Hlliagn

cheï aclu^'lleiueiil adnitfi^d., Lefl
is seront... dure», (mil» duuUt pour
itT luifc-mir.'-n.rui'iil — Utllt qu'ils

seront neufs, — ù cnux qui les pos-
séderont, I Uiii&iuu de revoir iea luuid
d'or d'antan.

La première mesure concvrnuut
uik-rdû'liou, eu France, de» pïàx»

iuisse» et, «n Suisw, des pièces fran-
•aiscs, aura uu CITKI immédiat.

Actui'lh-nient, uv.r ^ ' truiwa Ue
uouimit' française, ou peut loucher,
'ii SuiiiH-, l'équivalfiii eu papier
t.uujse. qui poBvail t'-Uv converti ini-
mikliatument tu uu billet frai i vais de
1U0 frajite.

L'opéntliuii est de nature, on le
iroit, à ti'tiler ciux qui ne a'embarras-

h.iil pan de vains scrupules de lu mo-
ralv el du jiatriotiâcif.

L)ès que It;» moaurett ci-dessus se-

ijounl'liui si nuvb, sortir de leurs
icbflW. Les garder par devera soi

serait dangereux; un risquerait de
* jir plus, uu jour, entre les mains,

qu'une pii>ce sans vak-ur et dont la
ISWSSI ou esposiTai I mëine à des
>ursuites.
Avis donc à ceux de nos lecloura

qui suraieiil détenteurs de pièces d ur-
.1 diviaîounairuti.

K. R.

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

«M. — Mans n-Irt num^ru 'lu l ï aortl.

<k M Auivic oloaLani. f.-matin du ea-
i (k pmmitTr timu^ itr «jfCblncliiiM. «s

n-IrsiU, nwirr <k Purri. nu (çrad* du cMtl -

uiDanbk nulm de Purr) n i ank4«r de
fam ordre (kpub k SI aura 1*14.

CONSEIL^MUNICIPAL

Lr Conseil Mon ici pal est cxitivoqu*
|«»ur mardi '-'~ courant, À cinq licur
du soir;

Continuation de Coran du jour.

Au o u r s de cette séance, le Hnn-
il examinera !•- cahier an chargrs

du nouveau service du balayage.

DECORATIONS
COLONIALES

Par divers itécrpU. ont été nommée

ou promus dans l'onln» de:

L'ETOILE NOIRE

il. OtLaviani Don-Paul, commis aiftill-
toiinalrr nu HMIcUrv dw (Jvlunlea.

11. Urlmaldl An loin»-Marc, eaplialna >U
ir«JIkurs luukiDuU.

M. Dr» Maiiv-Juaeph, «Ijuitaut du la u a -
iua dti secnJUire* d'EUt-owjar cukiBittu.

M Lt.nHrdi Louis. adJuiUat-slief ùt U<
aillmri (vttkjnoif.

U Blanchi liaminlqii*-rjiri»ioii^. oapt'
du

MAIRIE DE BASTIA

sdv pein à pri réduit

In grand, nombre df tickets de
pain a prix réduit, du mois d'avril,
u'onl pas encore été relùVi*.

Li-s intéres'ws sont priî a de se i»é-
nter à la Mairie (Secrétariat g«ué-

ralj.

BIJOUX BRILLANTS
PERLES FINES

Le Représentant du Comptoir Dia-
mantin de Nice avbête TOUS BI-
WX, BRILLANTS, PERLES FINES,
au maximum de leur valeur.

H si' tiendra A la disposition des
H'rsuuiii's dttâirtuso& de réiilistT cea

A B.\STL\. les 25 et 26 avril, au
yrnos Palace Hôtel;
il COHTE, le 28 ou le 29 avril, à

II6UI Paoli;
k AJACOiO, les I - et 2 mai, à \ Hô-

tel de France.

N. y. _ |i s e rendra mé
micile dans tout le d:parU-ment,
t* intéressés veulent bten lui écrir

do-

Discrétion absblvt

CONCOURS DES P. T. T.
N*'U« mue* le jtlajHir IÎV r^nvlctlrr qn.

iinl>r* 1919. pour 1 emplot 4r itnni-

Nona (haann ei-aprta h M drj lia-
MU* qui MMI tu ft»cnX>n « 10 tur IU»1

Hllr* SUrnU M M , i m te aum. ;
licall R -M.. • « * b amarir* 44*
,, n«e k num*« 9 » ; r m e h l J. •
im*ro I » : nulautl P^ • « « h- T,
Itfi: LDICTI XL M, aif-r le mmrfr.. l-f,:i;

n M., I I M k numéro I 3 « . Taraorin A .
In vantera I70S; Lonsal M-T . i tM

PETITE GAZETTE

MCIMILLC DE LA RECOmAIBSJINCE

M
•la

H PlMetil

! Alphan*--ti>
tonlale.
riknix-, adju.ku

Joseph «tarir,
PlTTtrl.irp iV

*Bhi*l."ft iH runtirittrf*.

1 • U McUna

n Alpn-Marl

runrtln

îlî'Ïu.
N o m

lanpé w l le nia
•rrn, M k .om
i. <t ,k M.Jan^-.

r UunltM-ilH-r. L
.k M. !>• <l-i'-l.'i

• r tw In tulun

rvV Mdun

r M-ljnt.r

*po«i d a.

. i
lUim

nilr
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ETAT-CIVIL

v u . apiir.ii,,., .vtv ^UMir que U. J e u - • H I M I T !
• l-,ii,r,«. .-iiHhaat en «Inril. Ua «• H. k *,.-„ Hwh. manu. ,i Ku».ll- >

l.iipirtiii Fraofow-utrUuhi-llala, 41 u n ,
Ci'Uiiufrçint, d* PaatvdiiM 'Italie!.

BcrctUnj LucrtM-Mai-ls-Paullaij. 13 mol
île B M I U

Ira ffienihre* ptrUct\nnU de ladite
fconl prW» d'asWMer *u» f«r#iaoiu«t
roui lieu, m*nii ï î avril. «• rrgnt»
J'iM. en 1 liiionrur ilv Irur piirunnr Salnle

zu*.
Lei te<mw <U piano

bl

1. * et* umii, daui l'tt*t> d* iécèt ie U.
franco!* Lu|H-rtiu. k nom .!• M. el Mme U a -
thaal Eilouard. dr Pttaleârrw.

tept heure»; p u d ' t u m i 10 hciin
diKlrlbutlon de Heur»; fe mAt. k b t w i m ,
\Lêyre9, nuivlït rtu SaJut

MM. le» Menfaileurt et membrai
rturc» Mot inviléa k «Mialrr h CM cart-

Le \1«-Prettid*nt. Joseph GANOO

THEATRE JWUMCIPAL
ûtRECTIOS SEBAST1ES MAUETTl

LA PORTEUSE DE PAIN

VBIX DES PLACEri : Première* LogN.
Bjif-uoire», t francs; Fauteuil*. 3 f r u a .
StaJlrt, t Irvxa, Parterre, 1 frtne; Amphl-
iru'atre, 1) fr. SU.

En Soirée:

LA JOUEUSE D'ORGUE

PRIX DES PLACES: Baignoire*, Premiè-
re* Loges. FauteutlI. S ffUif». SlalW, Deu-
xième* Logea. 4 Franc»; Parterre, ï tranna;
Aœpbitbtatrr, t frtac

I! ser» perçu 0 I t O pu place p«n- tau
d'Elcl

PRIOR

MODES
Mint' mii'OLt, diplômée hors oon

cours i Marseille, vient de reoevoir
un grand assortiment de chapeaux
modèle».

Grand assortiment aussi de joli
deuil* à des' prix Irèt avantageux

Hue Almttucci, 1. et rue de lOpé-

AVIS DE DECES

Mme \\r jowph IMIkasi;
Mlk FeUcif Putteani;
Mme \\t Marte l>ccflklt et M1» «ofuiU
U ut Mme Banttttomj Pullrani, tonwr-

raimr de» fiypnuiiques, 1 Fontainebleau, et
leur fille,

Ont la douleur U» fam, pari t l*unp p#-
r*nla. aisl* el comutuanoe» de U psi

iiK J.-B. UUAGMKH

U Gèrent: iMarmt Buium

i. 22, Boulevard Faoli, 22, BASTU

Grande Vente Réclame
A ïoerauiou d« la noovtll. ni»,,,. I, PARADIS DES DAyES oilrr* I,
u w de plus n p i m peninuu, nul en «nui réclame un loi imrô

APERÇU DE QUELODES PRIX :

0.000 nelrn VOILE iMPRlKt t U. lot de
TÎMM arglrà en rfclu« J dn 5U au «(

"*"»• • • • • • • 2 M l Soldé le « M l . . ,0|r.

pour chemises poor
valenr c e f i

A œms.

1OO douiain» ASSIETTES } 1.SOO mètrea 1NUIKNNE
pour ménages et restaurants * belleur ménages et restaurants * belle dûprwi

pour S jour» seulement r «leur « . a
duuzaiae d'awietlts i e . e s ?

A enlever de >uiM. UNE AFFAIRE VEU. URS IV UB HOMKES. belle

VOILE DE IXITOS CRF.PE DE CHINE SATIN PAJLLETTÏ

On arc pffl ea pay^m^nt I ar^nt

Au Paradis des Dames
22, Boulevard Paoli, 22, Bastia

M. DESCHANEL
A LA PREFECTURE

DE POLICE
PAH», 24 AvrU.

Le Présntcul de la RépubUque. ix
compajué du Itiniatre de l'iul
et dee officiers de sa Maison militaire
s'est rendu, ce matin, à la IWectun
de Police, ei a rtanis, à de aumbreuj
gardieas de la pûx de§ médaillée mi-
lilairn», des oroix de guwre <•! de!
mNiftillf̂  d'hoiiQPur

M. Paul Dftwliaiiel a adi-e«^ uin
vibrante allocution ù ces agents
l'ordre public.

I CELUI].
I'AJUS. ^'i Avril.

M. Caillaux a quitta «ujnuntbui,
à \2 heures 40, la maieua de «u
Xfiiillv.

M. ruiu», Préfet dp Police, s'était
ndu, dans la matinée, au Miniature

de l'Int-Tii'ur, [xmr conférer avec M.
<g, au sujet d* t interdiction du

, .'l'r,. prononcée par la Ilaute-Ooui
de Juslieu contre M. (filiaux.

Le Ministre du l'Intérieur a i
à M. Baux une formule ordinaire
__.rf»tt d interdiction, la Heute-
Gour n'ayant formulé aucune indi-

ilion spéciale.

L,- Préfet de Police » est rendu de 1
a Ja Maison de Sanlé de Neuilly, où i

procédé à la levés d'écrou'dc M

LA CONFERENCE
DESANREMO

L'ARRIVEE HE M. UA/ltilS.'XtP
PkRiE, 24 Avril.

R llarrissof. attaché spécial a
unlwwwte .1 . , Etals-Unis, à Paria,

es. arrivé aujourd'hui à San Rei

u.* IU.T du Prrâiikul WiboD.

.V REPRESE\T.i\T
M LALLEMAGSK

RA> RIÎMO, 24 Avril
IJC hruil court axir, malfrn1 l'ener-

Klntalii.n de M. Millerand, le
rmi'nt allemand a désigné

fnvoyp. qui p*l tii mulp il^jn pour
San R«*roo.

Tout indique qu'il sera reçn offl-
dii moin*, par M. IJoyd

- '•( r*r M. Nil».

M. MILLERAND

ET M. LLOYD GEORGE

MM. Millenind <H Uojd (h^rp- <>ni
inféré CP matin, à YWAA Royal,
n<lant plu» >lr ilmj hfiirv^.
On assure (jur la conversation Tut

I-ancord « t à prn p*s complet ntr
•te 1 Alkmaffw, ,ur

lommagn rt des n1-
farnhiiiiî.. ni mi que sur les onnmu-
IMUI4 d'action rnto AMî s.

C"t accord M-ra aotHnis demain au
^nneil rnipreme d^t Alliés.

"• proeMer, an p lu un,
1'évaJualion du montant des som-

w- qui d-rrroDt Mif- r^lar»Vs A 1A1-
maffm!, * titn» dp piparalioru.
!>• HottnraemKA tUcmuid ponr-

i fain- «Wwtion «or w point, par
mUnDMnare de «AU reprénntanl,
ii sera convoqué ultéri«umnei.t par
» Allié-,

IJ*" Moming Petit wçoil de «on *w-
^pnnfiant A San R*>mo la îvlatiou
une interview qu il a enp I T M M.
ill-rand.
U Plaident du Conseil fnnptii

lui a déclaré qui' non Gouvernemenl
loiubt-ru facilfiui-iil d'accurd av«o
(iuuveriietucnt mutais.

Il a fortement iimsié sur l'iuipi
Uucc primordiale de laUiaooe fraa-

Au court de cette conversation, M
Millenuid t'eM tniicketneni dùelaré
parlisaii Je la reprise dw relatioos
('ciKiomiquM uormaje»#vflc l'AJlfina

L'inipression, daod le« milieu:
fraaçata, est ûetkment TavurabJe a
accord.

La Coiifépenct' ne siéger» p u de-
main matin.

Elle terminera, après un ex
approfondi, le Traité avec la Tur
quie.

La délégation francaûe a ajounw
son départ à mardi prochain.

LE PROBLEME
ALLEMAND

Si» RMMO. 24 Avril.
Le Conseil suprême de la Confé-

rence dp la paix a abordé, ce matin
le problème relatif à l'Allemagne.

D'après dit. renseignements pui»
à une source sûre, l'accord entre 1.
Puissances alliées pourrait bien être
réalisé, et le désarmement de l'Alle-
magne serait volé sans plu» ai
difficulté.

L'accord rat déjà complet entre les
représentants français et belge» si
[outes jt-s question» du Traité de Ver-
sailles, intéressant les deux Nations.

CHAMBRE
DES DEPUTES

Séance du i4 Avril

• Matin)

Présidence de M. GROL'SSIER,
(Vice-Président)

La séance esl ouverte a 10 heures.
L'un des secrétaires donne lecture

du proFèe-verba] de la dernière sé*n-
? qui est adopta.

IMPOTS NOUVEAUX
Sutt>- de. la discussion du proji

de loi relatif à la création de nouvel-
les ressources fiscales.

La discussion s'ouvre sur l'article
120.

AMESDEMEST LBBOVCQ

M. CJiorlfi Ubmtcq, député de U
Seine, députw un amendement au su-
jet de la suppression de la taxe de
luxe, et développe cM amendement.

H. rbartft Dumont. rapporteur gé-
néral du burfp-l. combat l'amende-
ment.

Lr députa du Jura fait reasortir que
cette taxe ne doit frapper cependant
que toutes Ira dépenses qui peuvent
friiemml ftre évitée*.

l>ar contre, «raient dispensé de
iU" taxe de nombreux objets, tels

w bicyclette, chausaum, v*te-
ienta, !*;..„ au-deesom d'un chiffre

LE VOTE
Le Président mrt sux vnix l ' u

demf-nt I^boucq, qui est rejeW pur
40R voil contre 106,

AMMDBMBST DVMESML
Par contiT, l'amendement déposé
ir M. Daiwsnil, dépoté de Maine-et-

Ixiirr. relatif k la auppremion de la
U de luie sur \n petits b*Wa, ett
adktplé par 303 voix contre 243, isaj-
gre l'opposition do Ministre des Fi-

el du rapporteur général du

(U léuec wl levée à midi die.}

Présidence de tt. RAOUL PBRBT,

U séance mit «mverU a 14 L 45.
L'un dea meretains donne kwten

u procèa-verbaJ de la HAUT» prfaé-
deote qui est mû aux voix et tdoptt.

U Cbéunbre rpprend te diMuaaloa
l projet de loi Hâtif à la création de

AUVtlIm ressources fiscales.
LA TAXE 61 R LES HOTELS

M. Dûment U propose un taxfe tran-

sactionnel, établi néant trois caiégo-
rien d'IidteJi.

Le petit bâtel sera laxé 1 pow W0[
Les pûlaaea, 10 pour 100;
Le« ndteb moyens, 3 pour 100.
O nouveau texl* eet flnaieauat

adopté.
Larticle 120, sur la fa» dt hue

est adopte par mains levéee.
Sont adoptas égaienwnt:
L'article 1^1, dëtenoioaiil ]«a com-

tûimiaaB.
L'article i£i, ainsi que l'artiale iS3t

qui édicté l'obligation de toute vante
sur un registre numéroté.

EuOo, l'article 124, prworivftnt U
communication dea livre* de com-
merce aux agents des contribution!
directe*.

(La suite de la diacusiioQ ttl ren-
voyée à dem&ûx}

AUX ETATS-UNIS

LES ELECTIONS
PRESIDENTIELLES

-NEW -VOUE, 2i Avril.
Doiu une lettre adresser i un délè-

gue à la Conventiou nationale, qui
doit choisir les candidats démocrates
aui futura élections pnSsMenueto,
le Président Wilson déclare que la 9o-
ciéW des NaUona devra former Vej
pnucipol sujet de la campagne élec-
torale.

NOUVEL EMPRUNT
A L'ALLEMAGNE

PÀIIIB, S4 Avril.
1>8 Allomands entament de nou-

veaux noiirparteni avec les financier»
nolMndaie pour la conclusion d'un
emprunt de ̂ 5 millions de florin».

I du Tret Saut Staoremeat et V«ken-
Uoa de U Sainte ReUque.

Prltrr to coMWérer le préwstu K^m nom-

SOCIETES
ET SYNDICATS

totation de le Jeunesse de Pnmct
Dimaiteh* 11 oourant, perccpHim « • • a* .

•Uona. 0 > t l l l brar«* dn natka, etwm M.
inwMU. 31 , m e d> I Op«r>.

yndicat des Ouvriers Boulangers
Le» « n n i e n boulMpr* *cal priria tt'a«-

•»Wsr I h C ' • - -

& k i

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Ilommr,, Omet et en/wtl
PornMa eo PaiUê et SparttrU.

ATELIER

«n roiu gfnru
Rue da k Marina (Vieux Port)

— BASTU -

l.i Mil ai AVRIL lit1".

Le Petit
t * ^ - r . J O U R N A L

10 CENTIMES - LE PLUS F0R1 TIRAGE DES

QUOTIDIEN
DE LA COISE

RtdacUOD A AdininJartration : B, Bouiavud Pmuoa, Bestia

POCft L£ TOIH1SMK E!* FRA\CK

L'OBLIGATION

D'ORGANISER

CmtaMiia ppasiiniKif̂ , ii courte vui-,
jugrnt par lnjp la venir sur Us <
m-menU pn-seafs. Ortw). I heure
ne*, pan j^cuwmi-nleu»olcii]ét': |
ves aosuriiif>, ajjitatjuiiM niaisairu-s.
reveodication* injustilk-cs. fuiblt»s.-s
îles pouvoir* publms. perturbation
économique. p.mverni>iu*'ht ù l'uidr
drapédients, justifliTaifiil pn-w^ue la
lassitude, sinon te découragvnieut.

Mai» cfiix qui aiment fia^ionnè-
nirnl la Frano. qui sont pémHK's do
la foi dans un immortelie.* destinées,
savent que celte épreuve nVst que
jia.isa^èr*1. Noue n'avions pas su pré-
voir la guerre, nous n'avons pas vou-
lu préparer la paix : piiiawut Iw deux
t-rribles leçons nou* fnjsra^w à rvsr>-
! unirai s p r |>our que la plu* r̂ >0ti'Usp
t-t la plu» éclatant!- des victoires »-• *>
traduire pas p*r une suite de dé-

Ah ! oombien. en cent conférences,
avant et pendant I armistKv, n'ai-je
(«s répété; - Malgré tous nos san-
Rluitd Mrtificps, Dialavré nos martyre,
in guerre n'est ri.'o: trembluii.s iliiu-
lilier les difliriiltfs di* la JW.II. ..

GomWen de rois, non sans êhr blâ-
mé, n'ai-je pa.n crié: .- Restons Fran-
çais, M comptons <]ae sur uou». ré

disais nussi. quaud. chez nou^, tout
éUil pour Wils<in: •• Av^ugie» et in-
RenRé-j. voua uurfz le prix di> vos
ut*j|.ies, de son ignorance 6V nntre

i-sprit chevalerrsque, île nos efforts ».
Je revendique ilavuir rfii publique-
ment, alors qui- l'immi'iiH' tnaj<inté
x épuisait d>nthr<EWiaïmf. lors <!<•

dt-cliration di- guem-, c>nt peul-<Hn
le plus pTrand malheur qui puiette,
nous arrivir n.

Je rappelle CM choses afin de bien
souligner que je DO croyais et ne
crois i|a'«i Mb* admirable Franc,-
ijuil « r a t que In boas Français ait-nt
eortscéeoce d« u n k « r r dr wm grmn-
'lear potv q w jn—in, M M npn>-
i m tas natn pteee an prenier rang,
non pour amervir. non pour instaurer
nn impérialisDe îoipnMiMe A notre
im-nUtlité, tnyvs-le, M. WUimn ' maiit
[«•or toQjovn Ubénr, toujours ser-

A l' , «o dépit de looa

pp
"bstio«BMal D »ufm de vouloir, du
fUœr MM deroir» oatoonanx bies
au-demn des droHa tndtvidwOB ; ds
l>*n M eamiaerc <pK k farta» de
loi» « t le Urn-tm de dweoi).

Notir inratigftbtt Touring-^nb
flèche d'exemple, afin que le ton*
nsmt? apporte la preuve Ungittle de
"Htc nsumctàoo. Il ae souoifi pea des
diffletUté» pi^entsa, i n t m w r l qm
poor le* vmiacn. El pesjrtant, il son-
lile que l'on K pUiM t panlyMT l'ea-
s«r, si faieuiHit orienté, de notre
tounane. On augmente l a tarifs de
fhitmns da for, on dinimK te Dom-
>r. dos trains; il flwt que te tenace
M An«clM>r montre le méchant eut
'*'• nm rontra, «4 exige nn statut pour
<Ni. U ooBstruction de« hoM* do-
^i"nt on problème compliqué. Parmi
1 «t nou-

qui faau le
fruste oofele de soutenir nos insUtu-
<ions tonritttlques el notre T. G. F.
cii parUaulter.

Voilà qui va satisfaire les partisans
ilfs bra* croisés, le» trisU.'s partisans
dt- ••• l'aUcudoua ! »

Et» bien non, il convient de baser
plus que jamais notre programme rf
de le r*tli6t'r quand nî me ; d'uulant
qw fn>s vithin? de lu Suisse, HoufTrant
iK ui^uj^ EUHUX, ne t-lionient point. !

Si nous ne sommes pas prêta, au .
moment voulu, le* wlrangvrs comme ,
«vant 1914. franchiront la frontière; |
l<-s milliard», car il s'agit de milliard*
it récu|rvrer |>ar le (.mirieajc, iront ail-
leurs et même cher mis ennemis. L'î-
uaction comme IVgoïHinf sont, à celle
heure, plu» <jue de la lâcheté, une
trahison, un crime contre In Patrie,

Nos Syndical* d luitiative auraient
tort de dormir i-t d'ewunipter épuque.
plus prupifi.*; ils doivent liewjgik-r
plus Tertnemest que jamais, inalrui-
n1 leur* concitoyens, IHS éduquer
quant au rôle, aux bienTaH» du tou-
risme ; ne pas cesser A* n'-ppUT que
par lui. nou» possédons le moyen le
plus rrfjcace, le pi lin rapide •] inijior- i
ter. sans l'thang'1. »an» Iroe, lor parti
d>* chez nuiib |iour sauver le monde,
que le tournoie, lel que l'envi agent
lef. C. F. cl l'O. \ . T.. app<»rt»rail un
n-mètle quaslm-'iit iDimédial à la cri-
w du cbangfî.

L'élément de résunrectiou, le voila;
OIKÎB. ayons H ca'ur de n<»us y consa-
crer lutaJeineiil, en dignes Français,
pour celte idénif h-rre qu'est mitre
Ft*nct'.

BUDGET
DE LA VILLE DE BASTIA

EN 1920

Nou* Irrrainott- aujoiird hui la jm-
blicjitiini du nTDur<|Ual)lt' raj>|iorl <ic
.M Sativr-tir Thii-n*. lv dévoué Coii-
M-III'T iiiiiiiioi|MU liu canton dt- TtT-
D.v.-i-chia

UIUPITRE DKUXJEMK

DEPENSES

*..->.„-.>, V

Uini affaiTnlt? | cluique arUrle-
AM 67. Mpi-niH-ri .1.^ .Udû^. ta-

Art 68. o^jw.jwrt, a , , ustatUa a s - '

Arl, 7il SubvrnUan au Bun-tui ,bi

du Hab l'aaleur 5 ^
Arl. 7Ï , Sutit-enUon t l'Amie d ts

Vieillard- „ 4Or) —
Ali 1,1. Siilivestioa «un tteor»

ilu Hun w-ruurs iuo —
Arl ~* SUI.V.DLH. à la Soci-Me

AH. Subvïntion I b

ArtJele Sa.

ArUeh M
•1 aa Ljnée, i t .

Aritrla U IWp
WTIlB>nul. . I W )

vur T m ( d aerga da
theatr-, u passe de f«g rnaei. t 1 ÎW fr.

Artlel- t0. Outiwtiii» à la I.JT« ~

Hjrt-lles <te la Cône Ji>0
An. 77. ëulitentiirii A la URUB

OOPBC Ciwtw le paluiUaiw H —
Arl. 7M. Subventlm t Ja SortCI*

île* ancien» S.nii.-or8cl.T» . . . 100
Arl 79. Subvention i la Société

1-. J.' riauvetagt! tkm Naufropéi
Hr Fraore 31VJ

Art. s t . âubTcnUoo a la ?<Kitli
du l'Atfsistaïuw publl.jue 100 —

Art. « j . Subvention «tu S y a d l a t

.T. Slll.TcuU.il, In Soctelt*

K-ifn» Eui-
10e —

I1.34W —

r. t n ras leilrénu
ire : 30j( [fuira

<h latelstanr.-
hl

apMM
lbrda. InOni!,!, et

t i l ï

aie l'OBrll-lllUICC IDLtli-

<fc IrUlHiHtaDM BUS

s Sut>v<-altaa a la F
Mullk 1IIN riMIVH

L,. HUbM-nlmo à I h-itpici- rivil larlIelF BU)
iU»,«r«It. U h' l-r.-f.-l l 'ainul s u p p i t o é c par
ih-ii* Tus uu t l . T j i i r b l l

" rranr» * « 0 fruot

TataU te M •ajcifen M: U 1 1 fr. a

irrédll nff^rtlil a u i

Hill tic î.tMJi) rranrg

i II .-si bon (Jiic voua) »«fliifi mm l i s ™

ai1'1 •'• 'I- 1 h-. . .if... fr •„ ltflfl, i i i» r

ji.tik'i- celle Oi^a-.-.- «IU'UUX «iwiillnit addi' j ""J1"'

• 11.-* >wnl libre

l'uUI dea ik

Tutal çrBèr.A d. » H,•pense» . . JT'J |t}0 SI j

Kac«d«nt des i

Fr». 2.072 1S

Par- une Ih-W OtM'iT'ItAh-. pas di' >i -~ . -
tfoo. ni drr lirult; rien qut ilu rvctimii'^ii-ui
et di: l'ordre C n ( avee ml son que uni» M
s*ml iVHën: ("PM une rtt* t r n rtuwle.

belle f«U>. ra pff.'t. nurqurra « U M loti u -
na l» dc> la paroisse : pllir a eu un succi'-s qui
a rJéfji-ii^ LouLe» | » .»p('r..iiCBB.

L> mérite en rc-ri.nl loot eeU<r k M. la
Durt. dont i>n mimait k w'-li-, I acllrlli', le
IHUI poût, cl iftit a ,>i# vmli.nTit Tinio <1c la
Wle. à «•lit; rctlitiviMp |HipuUtiim d'Olulla,
1 dt' r p»ur

l^ ~ , do mu* iir>pa»f loul oc <iue l'on peut en

MBltm! tmitex If» OtrilvUlléM tlvDL j e vcm»
ai purii' an dtî.ul OK i-t n.t-iu.rt et qui sur- >

• -• - vewi é.|iiïlU)n--r le bud- 1

Le lundi, ttprfs m e »iaitc s M. le Maire
lEMii. l«>aw.fnwiir m ua tour dans le
ll ip- , M. h «juilp WIIÏM «fuit tu la *!-

ur ua d a nuttinmla quJ dumltx-nt ca
l' pamrTjnu qje furnip tu <aUé^ ilu Nrfi-

»: trouve OHUa, la |>-. rit; des rillmTos

.•ni[Hv«i. incnl •!<•» DJêl-j à brader le*
pui-s d'un l..nf »•«}««» M.utgBe .h- la fo.

i i I l t f M l l
sa rértlf d a u leur
j natuiv l»u| à fait lYtcnuu de M l'or-

<tn l'hifiT, rajotUK daiu ut pariai- d n
n Jour*. lt'« r.u«cmx rammi^ (mr Ira lit1—
m prtnUoltrfft. itriivuiLi el dl««rU. Jet-

Iriir» nu le» Juj •-uses aiu CCUIM d« Tu.1»
u M-miocllu. « ; « l uuluur du •oia le
m mmi .'( la tle. k r6*c eaehaalvur dont

TramOaUiia du Tahleau

„_ I-

M.410 —
M M * ~

IH.4M — I SUT U porta dr V^çlue, In p
1 — • BNnrnU. ~ une t

Arlinte Prvuln- Araortiwwtneol «c l'em-
prunt de 950 00* mtK> au rxédll roorMrr i
de PraBM (1.1* aaa«4>^): 53.3*3 fr. (0 . j

ArUcIo î lin ilimiiaiiiH de l'eoawtal im
M «18 fra*m (T- aanlM) : «M tVsani. {

l."> tra\«Hï praJeMa h t* ^aes Sakii-NI
IT.II.>., >nal iTumij"*» k tM pou phM tard. K»
alli^irlanl. «IMM itraiiartinn * rure paner
l t t d tM rt

H- ttauw vtptrre da la
•dulnBiM ilclu I V » .

Bh-o dm Urnh'ii nnl rmiM m rM? otr-

CONSEIJLJVHJNICIPAL

pour manli ï7 couranl. â ciiM) heun-s
du soir:

Continuation de fardre riu jour.

An mur* '!.? o-)l.- -S'iuici'. le Con-
N'il rxaniiiii-ra !•• calii'T iti-s cluii^rs
*!u uouvoau st'rvice du Iwlayagi-.

BIJOUX BRILLANTS
PERLES FINES

U' Rrpmt.t(Unt du Comptoir l'ia-
nmnlm o>' Nkv ncliete WH'S IU-
Jttt V, it/ULLl \TS, PERLES Ft.SES,
BU iiiarin:uni de leur valeur.

Il M1 tiendra à la disposition <les
ppreoiun^i ilî sin'jjM ŝ de réaliser m

A HAST1A, Ira g P( 3 Hini, .ni
r>rm>« AnWrc JVd/p/;

A KflRTK, le » mai, Ù I'0AV«/ /^«/t;
17/rffei" Aioft.-

ti AiACCIO, le» 7 el H mai. n 17/»-
M de France.

B. — II se rendra meW n do-
•nl, si
écrire

W*cr^rton ahto'ne

. s rndra m
nnnl. dan» toul lr ilC;mrt.'n,
1*-̂  int-Tcs»1» vciilr-nt bien lui

t'HVGIENE
DANS LES HOTELS

A i l S l l j l - l tl< I l l \ * . - l . - F . - - l l i ' - l | . " . l . l

l i< S j - n d i n a t i l !

f>' pour le oVvi'li.i.f.TU'-til du li.uriK-
mc la mativnt»' SnstallaUon dm W.

t Cr»nn.J«>i-'n. AMW ut >M«uawBt «la
t <\u> [•notwe rt qui i 'aplff lot . a :

1 twptaad u«a tauentattë <>• tw
Ttfl frane». en f n w r * » na-

ît Mrs».1 [.nnUHratt-. Apre* ji! It-H itn(icntir)iirt 1? [tour

ta Tin li n ' n ' M



p f no*
_ - w •iuuroul Urer

| . f i f H'- i i . i t - " i i - iii»iuii'-s p a r te T .

i;. r1. i't ii' Ï \ t. rit- itajslu». liai» leur
iiittrêt e4 dans celui il.- file.

MAIRIE DE BASTIA
'/';•. 1,,-ls lie l'uni à jiru réduit

l-ii pviuit noniluv dv tit.*k<?ls ili i
pain ù prit rr.luit. du niuis d'avril, |
n'uni [JHB i!iio>rL- atit retirés. |

Les iul^res*1* suut prie* de se pre :
sL-uter à la Mairie ^Secrétariat gwin-
rali.

PETITE GAZETTE
-Mmm
IN. . i M iiuilwut. Sou»-Preret do Biut-
...•ni r-olré» lut'r par U vole de H k c

'!. t'UllIDI'l iUJ l ï ï*

EKTRMT DES « I N U T U DU OftCFF

DU THWUNAL DE PAEMIERK IHVTM
CKTIUIT O U MINUTE! OU WIKFra

DU TRIBUNAL OC PREMiaWE IHCTAMCt

t* M*rra» iHinUoi.juc. &J<L> dr U an*,

I. f- ' . ' in. r i:>m, k -smala Tètent, OaU

i •

'térn, Gallon, " "

Juacpti el de n«BOCU • " ••• ••<- - •••"•• ™

&trè di1 25 afl*b tïi ie el Ut- JtJartc-.tJiltiUbjm Cdtiu'flual Lwuclivr
i. rianla TëM>»ii Ua l lun ti, oj.urinl i. Pruprfaau, • cL-ut Irai»-* n a-!

t,n ni.,|ltl. ,-i .1, oiftm- uusaibr. |HHIT »«-«ir. 4 PrupruDu, le Ï3 utf-

'"•" ' OTiiOtre tsi ' j , dan* un ttul d<- spéculaUun IIU-

-,.no» * " • • * * *
r i i

 "
u l e n L l !

 u ' ^ f " 1* bauitae ùu

: i n iciu, F
1
"'

1
 <•* lu Tiiivk de «abri, va la furUuat en

. .- ... u'pll- vraie k un prix au-duMua du eours qu'au-
k i-uiuuicUri. mu* U- rail iWU-rtnimS U ooocum-iK* naturelle el

lut» l«glcUll\r» ou « - iu,rc da commeree.
I prvblUtkM dr *t.rU« „ . a r i l l l l l n ( i . ^ p h u l i ^ - ^ n l r a J t u e „ , , a

ju«. liifiit i-ii rar«flires de aelze, sera pu-

" ' ' - j'.urnaui le • Culiifnbo . , la
- . ]«• - Has lia-Journal - , le

LA CONFERENCE
DESANREMO

SAK Huit,,, 3» Avril.

nui-e <|H JH, l'aix a U-uu àujuurd'hi

La premièn- r^uuimi a eu lieu
matin, île 10 hi'Urra à midi.

Au cour* <k> ce IU- pfuiiKJii, il ti'tt
<jue»tiuu que du prublétue adriatiq

La dciiui-iui1 réunion u cunim^ii

i fra

ÛUe de M.
.^-l'T principal d« la Banque

'l'indu, qui • lal*»é de al IMUU

:• notre ville où il • "Jxscupi

, , .,..-,„ iJr» tmoée* W* tootlioat il*

. a u ^ i r à U «JCtunal* de Bwtia. avec H.
Vinrent Muon, chef de LnUillott au T U-
n l l k - u n al^rliMW. cl>i'«aU>T àf la Ltitfon

(l'bcooi'ur, deeuré lie U cruli de guerre,

avef pauncn. ijui a fuit »«til«moient *OD dc-
J l [ m b k guerre H àcc

oeodoDl dune txt

«l a leur» (inuLlts

k' guerr
famllla b«6-

&o01 desljnn1» pour cimipow
tiun ilt l'cuRi'hn |>rufo#su»cacl d'aptlbide aui
r>Di-ii"H« ilr Jiifti- île i>»ii lions le rcistuà-t de

m t:.iur JAriwl d.' Baati«: (rés ident M. la

cucxelller Aulwrl. Membre». KM. Gaue-er.
mucsl jo'at'rat: Lera. pn^ldsol au Tnbu-
c*i de Ba.it)a, de Mari, junc Uinslruiliuo k
t^arlcnf ; l.'*lW«a([?H'. juge ii« juiili Ji

1
 Burgo.

.Nutarm, truutirni? euefarle, est rniDuné à

Kvrcui'^uil. j . ru ouvrir citiigorii:.

— M. BrigBull. r.Ttvi-ur buralisU i Pi-

s frais

Pour I* Or»f(Ur du Tribunal,

PA4UUELU.

VU AU PARQUET:

La ProGuraur tf* la Rtpubliqua,

!.. l.»ul pur applicuti
IiJ.T i l S ilr !• I.JI du 1
l<i .liVn'l .lu \i juillet
ul 'lu ï ï ....flr I7'.'l, ii iri ' I I . 4ij;i •lu i 1

POUR EXTRAIT COHFDMIE: MATERIAUX
DE CONSTRUCTION

CHARLES CLEMENT
ACIn." GEN£IIAi;\. BASTIA

LA QUESTION

DU CHARBON
SAN MÉMO, 25 Avril.

NOUH avons annnmré, hier, f
Miil.-rand avait coufét/ pendant pk
d.' deux licures avec le premier M
;IIPIIT (jf la f Irandt—Bretagne.

Au r.mrs de ce long enlreUen,
• Lloyd liporgp a promis île fain' inleu

sificr la livraison du eharbtin à
France.

Il a promis également d'insisttT i
la livraison intégral., dn charbon

BASTIA, 22, boulevard Faoli, 22, BASIIA

Grande Vente Réclame
loLcaioii de b nouvel!* tuiaou. le l'AKAUlS DK-* itAUfciS ma\^À la

-du*;* d« i-tus en pus persistante, «n-1 en v nte réclame un lot imo-.rtant
de marchandise» diverses qui i-eroul ven-iurs «u t^ssojs 4\x prix du uuun.

AHEhÇU DK QUELOI IS-. R X :
o . o o o œMrcs Voll.K IMfHIMÉ ( Un loi <le CORSETS

rjNKUl, anglais eu réclame « <lu 50 *u OQ
• * • » * ' " a 4 5 I Soldé le corset . . 10 Xr.

M. LJoyil Geurgc a promis, en outre,
«l'insister vivitnent sur J'exéeulio
«1rs aulri-3 repaxaliom pri jialur.' di
!*ar l'Allemagne.

LES REPARATIONS
PECUNIAIRES

i-flNDRBt. £> Avril
Le onrspiiiidajii du thiiiy Mail

San Homo télégraphie ;1 v,- j(,urna
« J'appmnds dt- boniK- Miiuiv u\

l

Mous sipn.ilnns .11

cour du UnulfY&rd du l l ikis . numi^i g ;
IVUB k« bflW lutte i l n malnoDa Envirno-

•uni» H- plaJfnt-nt Tivemnit -1- cri •'Ul .le
ni»l[.riijnv!i- auquel II fauilr» rvmMtrr *\nal

l l k

l _ e o o mètres cROb
pour chenisefl pnur 1JO3

valeur 6.BG •
S " C r l " *

È

tau» »
i

f
L»

S A 1 OTTtS comna

- . 3.W.,

l - o o o mènes INDIENNE
belle di9p<>).jtioD

1OO (fbuiaiue-i ASSIETlTKii T
pour irénaees et rcslaurat.l» |

pour 2 jours seulement T
la douzaine d'as»iett«s, i e . a s t

1 4 5 } Sac lUê In m.-l e

A enlever de suite, UNB AI'FAIRK VEU. UHS h>UR HOMMES belle
qualité. '

de lAJk'magiic seront répartie-- eii 3C

IJ? moulant de chaqne inimllé sera
tri** prob&b]r:nit?nt de tntis milliards
di- nwrks iu or.

Le. ehïfTre miuimum, auijut'l un
)ini|M>w> (ji- fixer l'indemnité totale
vi-rswr par l'Aik-aiagne, .-al de M) mil-
liards <],• marks en or

LE TRAITE DE PAIX
AVEC LA TURQUIE

'̂M>!iK.s. '̂.ï Avril.
L..» j imniaui piiblii.nl ur, U-l..

*iTBnimp il*- S(ni Rpriio disant qut. Ip
Hrpnwiiluil anicipox ,1e la Tnnjui
mirail ilpclmv IJUP ] P (îiiuvpriiptnPi
•rilimui, artuel ne signera jamais le
Tpaiit- <lp Pais.

LA QUESTION
DE L'ADRIATIOUE

ÏOII.E DK (Ï)TON CHII'E UE CHINE SATIN PAILLETrE TUSSOH
LAINAGES. GABAIIMNE el mille autre* a r t « e , . e r o a »crilife i ià

liftas, ^ô A\TIJ.
In qnesUou de

Li'B iiH'ml
MOI- pn^i .1

ir*a. rn 1 h<
Zlt*.

nepl bram;
ffl*lr(t«ilifl«

•ni.MiKl.-i

" " * " " •

; p«wi-
de ftVu

k* du ^

i t r !>'U

BrHr
n.; k
si tu!

IL» di:

ir pâli

HrHI
• IU

ODICH Bill I I I -

n»™- s . i M L -

v t partir de

t & heures.

piy m ni I d«m .oéti

Kn « ' qui «
rAdr,atl<|iif,
mettre d'acoml.

L'Ilalir abaïKlunnerail m rwendi-
mti.nis sur la Dalmalie, mai;
rirvi. ndraii ville libre i-t serait
wtili'-c diplomatiquement

L'Ilalir aurait un mandat sur l'Al-
L«iik.

l.r «rt-PrtshWll. JoMph GAXTHrLFI. j

SOCIETES
ET SYNDICATS

'luimhrt S
tlt» Patron* Boulanger*

/i)Bi'« lumli ir, murant, i 10 hr
mlrr du J.tor: UU«I'"« Utfcet».

Cordonnier*
• I,** «itrfc-rii i-.inliinni'ni <(̂  Inutm naté-

'.rti^ ftrdil prhHi il .««mlrr il U r̂ tntjrvn rte

indJ t i «vrtt, t Iti hiMifn «M nutlo.

ordre du Jnnr: i^maple-mAtt de b Cnm-

Au Paradis des Dames

22, Boulevard Paoli, 22, Bastia

iMiiimiieiBimiiifiH
CADORET

SES BISCUITS P A R I S

# 5 ES CHOCOLATS
SES CONFITURES

SA CONFISERIE
lHj»i««m« J.-Il OLLAONIER

U Qfrml: Unmt JT

CHAMBRE
DES DEPUTES

.VfiM,.' '/« i?.5 . I ra /

(Malin)

Préiifùmce de V. GROUSS1BR,
{Yia-Prtiidnl)

IM séance pet ouverte à 10 heuna.
[Vu do deputps aMiatent k « a t t

séance dumiuicalp.

IMPOTS NOUVEAUX
IJI riiambri' continui1 la discussion

du pmjfl de loi ayant pour objet la
cn-ation de nouvelle» imsources fls-

AMENDEMENT B AUTRE
M. nantie, députe de l'Hérault, sou-

IM-III mm «Q|f'ii<l.*mpiit à l'article 124,
teintant ii rentire obligatoire l'iiiBcrip-
linn (]eH courtière en marchandise.

Après mie courte discussion, cet
am>'ndom«nt <*nt adopté.

L'ensemble de l'article 124 est éga-
limt'iil adopte.

1J» Chambre pause à la dwcussion
de l'article 125, relatif aux pénalités
à encourir pour fausses déclaration*
au sujet de l'i ni pot sur le chilTre (tes
afTaireH.

Après uno vive discuseion, cet arti-
cle est renvoyé à l'examen de la Coni-
mi.ision de* (liiances.

Les articles 1St, 127, 128, 129 et
130 sont suceifHivernent mis aux
voix et adopta [«us débat.

La Chambre alHiril^ la discussion
de rarfirle 131, poruuit sur la t u e
île luxe aux spiritueux.

Plusieurs députée délUenl à la tri-
bun

.-st lei 1 à midi trente.]

LES INCIDENTS
DE STRASBOURG

PtiiiS Ï5 Avril.
Le miiuvcnicnt grt'viste avail don-

»'• lieu fi des incidents dune gravité

L'ordre est enfin rvlabli.
La nuit dernière a été très oalme.
Aussi, toutes les (n-rsonnes qui

avaient été arrêtée» ces jours der-
niers ont été r e l â c h é cet aprèe-mi-

EN IRLANDE

NOUVELLE EMEUTE
LnxiuiKK, 25 Avril.

A Ixjiidondfrry, mie nouvelle emeti-
(• seal produite au cours de la unît

d'-rniéri*.
es agpiiLs rte poliee, arniéa de fu-
, baïonnette au nanon, sont par-
tiiH à disperser II fonte.

r Puxariieilu »«o-

r«p«raUaBB ool «u faJUa

>lu VaM r — i l . BL^ektan. ****""
iMmlM «1t la aan

franei pv >our.
BMaiAl itÉM el t 1 trmm.

1E b a u par jmr. i » «Mafto.
FM- JMT, •eNB4« taM«.

MAISON MATTEI-LECA

T*\*p\umr M

— u a r i a —

AUMENTATtON GENERALE

(groM t 4ètaU)

Agenl dépositaire de U BociéU fran-
iae AVO.VDM.
> tu ro«e rf* | « ^ du Cap Corn

Crnduit de l« Maison
f'our combaUrR U vie chère, n'a-
;-foi que le beurre extra fin Mondia,
rancs la boite de 500 grammes ou
r. 60 celle He %0 grammm

Huile comestible. — tiroÛM m m
ire. — Assortiment de ~

ma
otage™. — Bouitiù
5/

in
Fromage* —
ouitiù Uorde-

^ _ _ _ ,

Un porte A domicile.
U Maison »« ehargw des «xpédi-

a rinterieor
PRIX MODERES

OLARAKTE-UXWIEME ANNEE. — V loi MARDI ÏT AVRIL W J

Le Petit Bastiais
1 0 IZHT1MES —

J O U R N AL
LE PLUS F0H7 TIRAGE DES

QU OT I D I
VX DE — 1 0 CENTIMES

RédactlOD A Adminlltrmtioi

A LA
LIGUE MARITIME

FRANÇAISE

Une beàk> cérémonie superbemeul
organi»ée au Trocadèro, celébrail, le
18 arril. le vingtième anniversaire du
la Ligue Maritime Krançaise qui, ces
dernières aimera, avait reçu un si ma-

JT, lorsque M. Milleraiid,
«ut du Oonstil, tu

avait pris la présidence.

Le Préaident actuel de la Ligut Mu>
rittaw Française, M. Chautnet, ancien
Mioistrr de la llarine, avail offert la
prMdeBCe de cette grande solennité
à M I M éuinent HeprésMlast, M.
Adkrfpne Landry. Ministre de la Ma-
nne.

Autour d* M. Landry, avaient pria
place M. Qnauinet el se* vict<-pr«si-
di-nla: MM. Laoour-Uayet, Uloarwr,
I amiral GuépraUe, le •.-ouunandant
l'.hôllpeau. Y avaient pris place .-ga-
h-meiat. MM. Honorât, Le Trocquer,
i amiral Gnuidciémenl. reprvs-nlant
le Pré«id«it de la République iwp£>
cbë.

Ka priotoa de hisiUrra marin» as
aurai* te Mmcc d ordre Pt rendiul li*̂
honneurs pendant ini.' la mnsn]u<? du
S- i hgJMimt d'iafanterie pr ia i t »,->a

COTrCOUn.
!>• diKftours prooonc-1 par M. Adol-

pbe I^ruln, produisit sur les ligueurs
qui sont*M*jfijl tians la 1res vaste
salle du IVocadéro une impression
profiimie, il fut trwt applaudi. Nus
irffcuTs, qui 9i>iit tous de fervent» ad-
mirateur» de notre eminent Représen-
tant, Mrant heureux de voir ce ma
gniAque discours reproduit m-e*ten-
•v (tant m» colonnes.

Apr« h reininr tjm médaille de la
Ligw Fraoçane eot lieu une tria bel-
If partir artistique, où |PS «rUsUs de
l'Opéra jouèrent d'une fae.m remar-
qualde La Itoixmuwt de Faust.

Pour ocu> solennité, deux centi ar-"
Ustw d« lupéra fchuristi-a«t..rches-

n». avaient prétr- Ifur gnt-

Ùuxewn de M. LANDRY

aMnm nac p*ii qui,
«M «M r«panUoM

1 anrlue uUuiu ie comsof l.:nulné

n [WUTT»I1 prul-etre |n.>D«vr de la aorle

Luit

>• hirv

Mali tant rjut ia rcrUlude ne noun sera pas
a«,nuéti que nous niuron» p l u >4mai* tw-
M.IU Os d«r«ulrv non UrulU par Kw unira,

une forte manne nuiu tst Inlupciu&blt:. Il
fi»ut qui* ÛCHJK pul̂ MoQa détendit IIOA edlfit,

qui; DUUB «oyons en élat d'usurer tel fOHJ-

munlcalioit* de lu Krantc d'Europe ivre celle

pknn-nL dtmt Je foula» te ivl d y • quet-

quet Juur», et i|ue 1 uB 0e peut rôtlur u o *
t̂"e ^merreiné de tuutei \OB Hchc^KS qu'elle

(•usièikv

Mous «v..n» beMMn d'ellf. ilWM lu palK
mi'nit. [Mjur nu us rupri^nUr BU duhu».

Dam h t IKTIB iutatals» doutre-mer, l.ir»-

qii'tppanil. ptiruwt le pavlll.in aux trois

couleur» qui cUqui »us vcnl», ta allhoueUe
Oléemate «t Uvre du uvtre frmnçiu.. loraque
tletiorquenl sus manfi» aux allurtè [ranebeg,

au regard clair, un vott qut lu France esL

IUUJCHTÏ pulMBflk. œalsre lus «ffrtu»*f

nK4irUluure« qu'elle * (Wfues, on a le té-

DuAfBOfn dlrerl cL viviuir. dt' son péme. dos

n-Ffeourava duiil elle ill»i>u»c. «le la valeur de

«m « l a o t t ; par là eat eoErcleno le respect

<(je nous aiuBU nu euaquénr, el Boni uti-
vOi-8 h s «ympallim dev peuple», [ ar le
plu* graod proHI à la d-ta Ot notre ii.Juence
p<>lluque t l morale, el du noire eipaluiua
tn-noiuiqu*.

|juuvunii l'aviijr çih» tù celle rL>nvkklJ'in dit
(.rofondemenl ulaline dam l'DptnlnrL Ucja
«oue I HDcien r*gto*. M * - * homme* d'KUt.

donl If plus funeux fui CoUwrt, uni reuasi
i liiilor ht Franct d'unv puraiutncf tuvalu ttt

(.rcinlcf arrit*. kur OMjïre a pérlrlllé apivs

D suit L'.-laln»;. La hie^tw lolkne

ili cl.' proffll«r de* tofon* ilimnÉta
u ireat l'acUon UMiUliHSifue el

•|,,Ui-EvÉrfin qui a permit t l'AI-

rr.->T du luuk» piiNrej. dalLi l'es-

,a.- nnr ^flt'rallon, uni- niorlwi

la ileuikMiu: du BKwita a<ïnl la

puKjmlv. !>«• suuteBl. fut Jail-
11 qu.il,- UHUIM. leUnaella qui

rœur. qui Urinai»' l 'opDl el

la n m è n marlUnw <tM boni-

( (

mrr (lu L.;ni(w t̂ mw1 Kl U Ligue read en-

nirt M plu* [ir^owui a*rrte« es nrgaal-

un i K I n..u>.D!i île prâpanUoat nuriUnH-

qui rururroal |n<ur U Martoc d'eic^lknU

MTTileurs

Voili qii-ilr » t Inorre de ta L%u« U s -

nlimr rrançuisr J'imr que tous ta pour-

taiTMi w e un iclr Umjnur* aecru. MM

ei.rtatl.inm M k ITwiidt^t, w Mml p u « é -

L'EPIDEMIE
DE CREVES

oix du Peuple, orpmo HP la
.. publie une statistique int»1-
! è t

La V p p
G. <i- T.. publie une statistiq
rfasante! c?ll.- dea grève» et muiivi»
ni«nt» ayant Maté pendant le >oni3
d,̂  février 1920-

Noua v voyons que 120 grèvi* ont
^ déetenchws en Kimiwn au wur»
du mon dernier; «wi (crèves «ni pro-
voqué k chômage d un toUl do :
U . : ^ ouvrier».

Sur w» IKOgrèna, 47 nétaiput p«^
lerminf»" au tViaA de mais, 2 du-
raient depuis novembre HH», fi 'le-
r.ins décembre 191H <'l ai tiipuis jan-
l irr 1920.

A not^rnue In g**11* m n u v i ' 1 l l l f n b

de Lyon, Sainl-Ktienne cl du Nord,
ainai que la grève des cheminots, ne
figurent |ms sur celte BlaLulinue,
puisqii ih ont éolalé au mois de ma» .

J> WIËLUfflt
M. ADOLPHE LANDRY

.Soti'i' .-iniiii-nl Iti-pn-st'iiluni. M.
A>i»lphe Undry, Ministre <U: la Ma-
rine, ayant H>- saisi, lora de son pa»-
sajte fit Oorw. des doléance» tiea mu-
tilés cl rérumié» de la guerre deman-
dant ù ce que h- bénr>uce de la loi du
2 révriiT llWi) »oil i-tiiulu au réist'au
dt> la Oonw, s ts t occupa tuimédiaLc-
menl de faire sulutionner favorable-
mrQl cette questi<m.

I>- SicK'tarial particulier de M. le
.Ministre de la Marine TU.UM commu-
nique la leltn- vi-aprè», ailn<ss(;- à
M. Landry, par M. le IWfel de la
Corso :

Moit U- Ministre.
bira voulu «iROsk-r a mon a
W bètW bèatàce du quail <k pLu:,-

B csl pan ciquuuti, HIT le n 's t ju du la Corut,

aux mutilis d<.- ce il^piiiipaitiil.

J'ai rhoooeur de Tout faire connaître que
la loi du i fârrtvr tttti préioil qui- te bé-

ni'lïre ilu ^uari ii/6 (klacv »ora JucurïW aux

OÎULLIL'S et rOfonni!» Tuyap^ont sur les grasiU

rcwii i ï d'lBl«r« g^rrfral.

Luroce iniUi^wi d » Hutik>« ei Hisromi**

df la guerre a > s l pniuacupv ib' fturu éten-

UTiM rrfarrjl tneal H aux tramway*.

Kn ™ qui conremt k Ut^wtnmenl de k

li.M-sr, Je lu* «rtUElirmi-Bt étudier U quvs-
bMI pw M rUfnMrur en Wief à .fui J'ai
tlt ibaiuli

1
 un mppi#rl à oe uijet . Le Conseil

^ m n l vn ui-lit-iTcra ilaiw »a frucbuai- «-•»-

iwraBl dr lu suite qui

e itv ttu's wnluu.Qln le» plu» r

U ITdfet: Maurlc Mut NI EH

CONSEIL^MUNICIPAL

' Uoii--il Muii
pour manii 27 ooti
du aoir:

tfioJ r

onftHWKiort de tordre du Jour.

u cours di' «'tic w-aufre, k1 Con-
seil examinera ••' cah«T dvs charges
du lKiUV<au WTVÎW du balayage.

LES FETES
DE PORTOVECCHIO

A l'oocuion cli- la foire oui a* tien-
dra le 15 mai prochain, à Porto-\ BC-
chio, nn l̂ >mil>- di-s Tel»» a éli; cons-
Ului1 ««.ILS la (jK-sidencc de M. "Jutin-
za (Jftslnn, niain'.

Le programma <1M aUracliniLs of-
fc-rti-s aux nombreux vUileiirs .•st tfa-a
•dus va r i^ : n¥»lra. coiirw» «h- biny-
elette», jeux » I» bi«u.\ de la poêle,
niât dp cocagne, cuurwfl aux sacs,
n.urse de firuf, court«^ dàn<s, ba-
Uulln df! ConfrtUs, f.-ux il artific- et
bal publir.

Uwt courses dp chevaux auront li>;u
fur rhipfHHlrtimr du Slabiacxi.., c,<m-
pltlTiimt transfornu'1 "t

du

N.-iis iMiinnm hi-ureui daiinijnwf
aux éleveur; que trois jirix .l'une vn-
l.ur utiniiiiftlo «le I.(«»), "<»• *'t 3*X)rr.
strtml "diapuua au cnurs île la ^•ll-

Lfs condiUona dÏTigaifiroin^ et île
diftattcw permeUronl aux ctif-vmuT
di- tout* origine et de toiil bar de. Taire
vnli.ir leur» niiaJilfs rfs|«--;liv«-*.

K11 outif, dt-s priim-s ni f*|»V.w «•-

rinii-ns tl»s ru .̂-> rln-valint^., mulas-
aii-n-s, ovint*. tKt%in.'s, |H)rriuos »l
isines, aiDfïtiiws sur \c champ de foi-

L.' programii» dénnitir .J.-s Mes,
prix ul concours wra jiulilié sons p«'u,
[•: tout porte • croire >|Ui: de loua les ,
niiris de l'ilfi, te» eh'vr-ilT* tir.îneronl
ver» celte région Ju Su.l. iu.il Imumi- ,

SOCIETE MILITAIRE
D'ESCRIME

rl»i>r. nunl»li>ralk' U uillet I

aï.ilr, pralanl lu an», drttloppi le guûi île
IVtcriui.: iljrjH Idriiuïr el travailla i cl^vf-

lu| prr il** lien» de ciiiiunuli:rii; ealrv l<pit uf-
UCIITS île l'urlivi' m II-H otUcJsr» de r unifie-

ùiuil. a lUeidi- au luoik-iniiin di' U euerre,

«U- H recuulilot'r ul dt travaltlu du b>u-
vi au. plu» qui' ]unuuà. a diïvi<lDpper leserl-

me ri t Ulalalviur le» liras •If ramaradvrie

("tioâii* qui ftnt *H»ur.' |icmJMil lit puetTL- k
i l d a

Le i; 1101 11i1 ilrrcleur *'e*t r^cuMtilu^ ïvec
i.imme pn'sidtnl. H. \e giiiii'ral Mordaeq, et,

ununc TiEe-prtskk-nl, M. lr pWral Lnijjaf-
ul, fummand^nt K- départe DM-ni il'- ta ^eint

née.

Fronde serualoe aura UfU à l*»rH, *Hrs
1<; ÏU juin, «l in- tout lus odanuiion» quaJIQti»
pour les L'priîinoa mgii.iwilf».

l'uur •luniKT plui4 d'ê4?Lut t rcet manlfesia-
11(,IIB i-l (trus»ir i-jp^/nn-nl h-n rang» •!•- la

twddlé Drilltai™ d*E»rtrae praUque. te Co-
tullr dinvlinir fait appel à tous les eamara-
A-», oflteier» île l'arllvt cl of(lci«fB de oom-
plL<m.-nI, pour H'uuu-iire rumine mprabre* de
lu. S>KI*U\ IJI cv

Boiii-nwnt Qx£<> à

LE PRIX DES PATES

U- Minisln- du ILiviUiilluuiiiil u d -̂
iffi' <ju'À (KU-Ur du ̂  avril tlt*', les
II.-S fruir-hra et sèihr-^ no pourront
r>.L VI'IHIUI^ nu-d(-y>us des prix 11m-
inia ci-a|niIis:
Par Icri <lt1laillaiib, nn publie, au

quintal nx-trique, net, sur »-agun. ga-
re Ji''|-)irU uu |TIS en nifig&âili:

J'ùl.-s Mwlicti. en \nui t-t cabisc!'.
!"*• francs les 11H1 kilos: tu pa'jii'-tà
li.',**x> grammes i-ti'ti raiisf». itli) fr.;
ru paquet» dt- £M gramnits et tu oais-
si-s, 3i> francs.

Pâli*s Traichcs, eu vrac et 111 cais-
se-, ? O. 9M le kilo; rn paquHx de î*#)

mines H i-n v*ïw>, i tr. ih 1rs
5cm ^runimi's; en jtai|ii>Li d<- ^50 (,-r.
iL .11 cnisM's, 11 fr. 75 Jtt» 2T*i grnnimra.

/•? jiriTt pourront Ain- n*aj^ir-;s jiar
fabricants de lu franc* pour mise
n banilt- un paquet de BTH) grani-

COMPAGNIE
FRAISSINET

avu
MM. li> Ctiargr-ur? M,nt infurm.-s

qur h* paquebot d'vanl -juitUT Hast i a
le vndrt-di :*i avril pour arriv-r n
.Nid- h> (irrrui-T mai. rmbanfut'ra sfu-
lemfiil li-s iNtga^i^ fW pa-«s«fr?rs et
In poste a l'ixrliisii.n di' loutt' mar-
chandise

AU THEATRE

TOUS VA YEZ MES A DECLARER

SoinV In-s p'iiNtii' 011 Ions los ar-
ti!"Ui4 ri val isèrent dVntrnin.

M. MarshHl. dai^ «111 rolr- rie mi-
i/tmt, H MniP Drvnurwl, dans son nV
k de Jtfwie fl»^onf. ohliiinMii lr grand
<>urrès anqtii'l il* snnl ooutumirrs ;
ils ^urt<tlt rendr.' n merveille les «i-
tuahc.ns li>î plun rmil&stiqw^ qu*%

wKn[«>rli- n- cher-d'ii'iivrc de fou-
rin1 dlii'iiut^uin i't \Vtb«r.

Lr rôle du j-'inm itiarii- clujt (fui ,
Ihitemipliim nMffi' par le d.maiii.T |

uuUnn lit plus in-
lil , luil nii'lu un ni- |M-ui

mk-u\ juir U. Ua-vilL-,
8uu nvul. le N- ? ijni' I un teiuiH i-n

iVM-rvf. ÈL- uiiititruiL. -u lu perso
ili' M. AlOii't, 1<- dipie (Hirlfitairt-
jnvcàli-ubt.

Kt. rie mPni" -j'en niiitilrail !>• d
imrli'intiii'. M. Mangue, qui iuti'r
Uiil u lu pt-rfK-linn k- n'.li' d.' i'i
tjuar. Je uiaifliuntl île cl ma n aux

Mme Murqu^. iluJis Si.n nik
hmirltc. fut iv i|u ttli- fut luuji
Y t à l i i i b l

ut
urlisa

rr iniisfcabli.
u>- p.Ts-.jmtiiuit Mniv Lt-ru
uiitr.T la plus st'thusuii

» qui" l'un jiuissf rvve
n rûie avec un ualunl IMIii;iiau

fail.
N'oublions pas H. Andrul. M. Du-

krrval cl Mmi* Landry, Daiw k>ura
rôles n-sjiwlirs de virui cuusin i-t île
jt-ui»1* lianc's. iU iixwnu'ri'iil leur
piTsunnag?

KKl, « leiitrai atun-1Kl, KT!i(-t « leiitr
d'_' luui- k1» artiste*, ceux^i, a la On de
la soirée, eurent « déclarer

AJACCIO

UN SAUVETAGE

I NtUAHUI KSAHDK
EN J'KRDITHIN

Bim qUf les ranvlB d>- wureUge Bai

miSiluo di' {wrciiurtr ded distancis
jMirUiileï,. celui de nutrv piJTU placé a

l b l

.nij.<mail de cinq IHHIIIIMT..

r c««nt «aa L. l«ir>|ii.- « w -lirifri- \^ra
/,u- .1 la niooillB dano une anse prèi du
o dl Fcnu.

laî'l il>' r-l^mr au

BIJOUX BRILLANTS
PERLES FINES

L. Ri-pn^nuint .In Oimploir Dîn-
Dianlia de Nie- «cbêtif VUS III-
J1H\,KHIU.A\TS, PH/lUiS FIXES,
au mnriinum de leur r-ili-ur.

Il si- lioiKlra à la disposition drs

<>[N;ntlions:
A ItASTlA. !<>* â el 3 mat. au

Cyrno* Palnre IIÔM;
k OiKlTK. le 5 mai. à VHiUtt Paoli;

YHôttl Paoix;
k AJA(U;lO, les 7 cl K mai. « \ltû-

tel de France.

N. B. — II se rrndra m/mo li do-
micîlr dans tout le département, si
les intén-Hséa veulent bien lui écrire
au* adresses ei-rfessn?.

Discrétion absolus

THEATRE MUNICIPAL
IHHECTUtX SKRASTŒX MARIETTI

LA TOUR DE NESLE
Srand Orama hlstorlqus • * tf* ca*w M é'ipi

l'TlIX îtE? I'I..\i;ES: B/i^noJn-s. Pn-mtV-

r ' i 1 nffft*. rWei . lN f. frnnra, ^laites. l i«u-

i , . i | . .» l.-uii-n. 1 Irmin. I^rterre. ï fr.ini>.

M « n feivu u T. t i par (.1 .rit l-,M W
Jl . l .L .

-LA •:•: « c i t» Cl * 1 71 Ti 11 11 11 1C IL ) • In thti a,



PETITE GAZETTE CHAMBRE
DES DEPUTES

*ynd\i-at <let Ouvrier*
i Ourriérri VerruiceHen

. lu 17 u n , ob 11
«ur dowu; ulula. M. (H-

«o»clcur aUguIr* tu Hl-
Séance du 96 Avril

(Mmlin)LECHARBON
AUX CHEMINS DE FER

DE LA CORSE
Prétidenee de M, GROUSSIKR,

lice-Président)

at Hector (^rt«lU «tant en In i lu te dt
tc U dame EUsaitetb Loutre, (ait
qiw toute jwrvuniK qui traiterait

r J r t oliJtU ou O*n-

•-• h, rap|«irl*T cuntre
,1 du Palll BuaWIOH.

f

MODES
PARISIENNES

<>, ISuuU'vard du l'aiait i,au. t* éloge)

Arrivage de Modèle» pour la «aison
dEW.

iurpïus uifc- le» pal
MMUirea conaUluenl U liaae de l'iUmenu.

ir U population
puuvoin publiai pour

qiiK' 1 jitrtttaUon dec aeuwuli'» suit
le- d* facou a a«*urer le pkll
de* fabrique», ce qui aurait pour coué({ue&ei
d'UtcnieuliT la prudurtion <te* pair*

en même lr>tn|». d ussurer le travail p
tir» membre» du Syndical.

Le Syndical des ouvrière ri ouvrière
imt-eltien confirme aa lettre au MinUtre du

pfilTK aUrore taire* de pruvroaitri- «In

ili-» prli fliés par 1rs circulaires ministérielle

fcmet le vœu. ilan» llntérel de 11 popula
tl»n, que leu pmivuin puMirs. charges île
M-ivtre. surveillent le prit de voutr de» pal

ttwiw Un M' JACyCtS idlSGAUJS
Solaire, à Daitia

L< 11 mal m u , a MUf heurt* du matin.
t u l'élu dt d* M' Miojcslûo, nuUirc. i Baa-

Ua. 16, Boultmr.1 Pauii. il sera procédé par
le nmmKm du dit M* »UngaU>a. à U resta
sur adjudication wjlunt*tn? BU pJua offrant
t l lUraur WKiienauur, *l*a imuMuiilds al-

. purLaat le mj-
l à l ' U d

l.rs membres pnrliri)UDli< de ladite S

roui ii.-Li. rui.nO 1. avril, en I église Saint

tlnlrp île» rtrAmaaies: Mesura t partir d
•«pt tîfurfp. pTMul'm*»»* à lt) beure». avv
dltlHbuttoD Je Dr tir»; le *jir. a S luturo
Vfpnu, SIHHM du Salut.

Lfl Vlrc-Cr^lcnr. jM^ph OANDOLF

framlaf Lot. — Pelit
ili^ctiau**tffl Ui la iuai»4>n
niéfc 6 Uu buulevard du l'
11 ruill« tic la làmul^roicr
!>ril d« **pt miJie fraut».

DHiMm LM. — Uigaai
l«uul au précèdent *L iK

LinqiiiiiLe HûllB traocti, ci

T r o l i è w Lai.
untigû au iirecj
;m*s a prit
tni c a l

Lot. — Le premier
taift Oi- La iiuiuun, b u u l d

|>rU Je MDgL-clDq Billta tt

Lot. — UeuxieiM

14.4HMI —

La*. — Appartwaaal
e rlugt, <JOW Murd de
ugo, »uf la mue k
.j uulJe fnuics, ci . . . &.M0 —

put Ut> On. uiilk Iranc», <u 10.006 —

HBIUSSM) LM. — uuaLncma
élagt Ue ht dite uutsua, «ur la
mise à pnx do dix nulle TrallC*.
Bl 1B.MÛ

REMERCIEMENTS
ET

AVIS DE MESSE
IVCIUOLKSCA)

lulaacu remirrir t.iute ta population ihi o«n-
tua de Vemeovalo et plua parUctitHireaiei
relit île VeiuolaKB, et les parenU. u n û i

nuirqun de armaalbiM Uiaoigaée» k
ca«oa du décès di leur Uni et frerc btea-

«U&a
— Premier

a;usr dr ViauuLuca, le mercredi ï» « Ï
tiuit heures cl demie pour le repu» d* rame
du ehtr déniai.

AVIS DE DECES

l.'altbé D. Aiip. Imi. .--ir.- .),< P.-nls-rti-i^.
•an' . .•- l'Iiurnlp-

irs earants. Mme Vn Pmrgt el •«•» DIIFI ;
" ilitutrtt-ï en retrait.-

Ile Manr-Anjwle AnfttUBi: Mnw Vw Tad-
Oïtn.Ttiw el ses enfanta M Jeta Tad-
' i <w* raranu.

Ont u. douleur de frire part i leurs pa-

DtSTlLLERIE £T MAMTA'TI Ht: W.

SIMON DAMIANI&C-

U depuis long,

.rw an Quin-

dont la rt^puta-

i de Cigarra et Spiri-

FahricUon loignée de nombrr.x
rm/M cniiUB. le « /Mmwit. „. Vin du
uii», eri uiit> d«t spécialités la rJua e n

mii n'a crosé de gnuidir.

Venlc fa gros dp /ou/r*

imix aux conrfiliniu lea plus vwilapuMi.

Concrssionnamw pour la Gcmr- dr la Bratierit de Monaco,
l ' • h»" «"» *l renommé, nous livntn- rn Iù\* ri rn Wu-

illes au* commerçants el <nt raMicrs.

Ommiifinnairni nom- 1,- lVriart,.|i,r.nlil«fiigSriîa.r««/Mrf
ùjr Aa,,|( <;o t («^» rt rù>, d Anvr-p*. r,Ui .,nl fait avant ia gom+.
-s dvlicui dra rumeurs, nuus iwum<-tl«.ns aujourd'hui

!>• S*iTi'lanul du Miiiixtre île la Ma-
riin' ui'iis Hiutiiuce que. c
ment ù lu .lemwidf introduite par M
Mouiiit'r, IVf'-l d*1 la (iirw\ le Minin-
tre de» Travaux publics vii-nl daltri
huer u U Ounipagrii*1 des Chemin l
Fer Core« un contingent supptë
montai n- di- nulli' tonnes de
livrables Jans le courant de cv mois.

LA CONFERENCE
DESANREMO
SAN HEMO.^II Avril

Î a Cdiifi'n-titf de SUJI lierai- pren
dru In'ti fM-ultabkaienl fin ce wi

On croit qu*1 les représentants des
Puiatsançes alliéps «• rencontreront,
Spa, vers la Un do mois de mai. avec
M. Muller, Dhancelier de l'empire al-
lemand.

UNE BONNE SEANCE

j
jourd'hui lit San-Rr-nio, on a, dans
W milieux ofiiciilB. une très buuae
impiTssiiiii dt1 la séaiiw qui s'est te-
mu1 ou malin-

LA PRESSE
ALLEMANDE

lÎKHNE. yti A\TÎI.
Les journaux alllciuaudâ s'i'IT

ci'iit, en cutniiieiitaiit les l'titrt'litïiis de
San Remo, d'opposer l'attitude de la
France à celle de l'Angleterre t t de
J Italie.

Ik-pcudanl. ta plupart (1rs jouruau.
ulli-mands deniaiidi'iil que I Alluma
pin- arrive ù une euUnlf avec la Frau-
Cf.

t'.m jnuriiaux craignent q w si la
Fraiiet- whtiue a San Hemu, elle ue
pn-nue, dr sa propre autorité, des ga-
ranties iuinii'diates, el qu'elli1 sem

e ddocuper le bassin de la Ilubx
et d autres points un portant.

'atilrv* jnunÉHiix comnienlent 1res
umieiit les enln-tiens de San Rtt-
et |nvtfiideu[ que fest la fin du

Trailê dp Versailles et qin- la France
sera obligée de rvnniirer .-'i ^ ^ garaii-

UNE NOTE ALLEMANDE
SAN Rgsm, Jti Avril.

M. (Appert*, clicf de In «lélëgatin
IliDiatiilp. a fait rvinetln1, hier, au
Tnlariat pTénénil de la Confère
nr .%'»(!> daprès laquelle lar

d occupation du bassin de. la Ruhr
aurait <-tt- ramenée au chifTrr de dix-
wpL mille hommes, U*[w\ chiffre
avait elé auloriM- | « r Je Trait.- de. Ver-

ill

DECLARATIONS
DEM.NITTI

i r'rrtheit, M. Nitti a dwlarr que VI
tli<- a IM-MIÎH du travail et d ^ matiè-

NAVIRES ALLEMANDS
A HELSINGFORS

"n Wégnpfaip au Tim
uifrforh ijur- deux navires
-ni arrives dam, «•* p ^

c h a r g é a

anne» H de muniliona desiui-* à | a

jrardi' Manohe.
Les autorités britanniques ont pro-

«W auprès do Oouveninnent finian-
u».

U- Ttaity HeraM.mmmfniant ce [/•-
framme, fait remarquer qu'il ,.S(

Ai- d'un autre Wlrgrmmin,., ^ " 4
' nrfres, et annonçant la rupture, ou

il au nt'ûn* la KIMJWIIHJOII ,!•• /•«..
••tice «voc la Russie.

l.a m-aiicc est ouverte k 9 heures 30.
L'un des secrélaires donne lecture

du procès-verbal de la dernière esan-
ce qui esl adupte.

IMPOTS NOUVEAUX
l/nrdre du jour appelle la suite de

la discussion du projet de loi ayant
|jour objet la créaliuu de Douvetlea
n-swiurceB (ÎBcales.

La «fiscusfiou reprend sur le nou-
vi-au texU' de l'article 125, rédigé par
la (lomnmsioi), et ILxaitt les modali-
tés pour lot contraventions à la loi.

Après l'échange de quelques ob-
servations, cet article est mi» aux
voix et adopte.

On revient ensuite û l'article 131,
rtlatif à la taxe sur le» eaux-de-vie,
liqueurs, apéritifs, vins de liqueurs
el vins lins.

Dirent amendements ont été pré-
sentés; ils eont développés par leurs
auteurs.

(rfs amendements sont combattus
par le Ministre des Finances et le»
rapporteurs de la Commission.

Tous cea amendements sont re-
pousttéM ou disjoints.

Varticlr 131 est finalement adopte.
IM taux de la taxe de luxe &e trouve,

donc porté a 25 pour 100, en ce qui
concerne les eaux-de-vie, liqueurs,
apéritifs et vin» de. liqueurs, et a 15
pour 100 sur les vins classés comme
vin» de luxe.

Les article» la», 133 et 134 sont suc-
C<*Mveinent mis aux voix el adoptes
sans discussion.

Ces articles règlent la perception
<le la taxe établie par l'article 131 et
les modalités.

(La séance est kvée s Jlj h, 35.)

{Séance de t Après Midi)

iTétidence de M. RAOl'L PERET,

La séance rst ouverte à « h. 45.
L'un dus secrétaires donne lecture

du procès-verbal de la séance précé-
dente qui est mis ans voix et adopté. !
saulitmni'i, établissant trou

CONSEIL
DES MINISTRES

b. iW Avril.
La réunion du COIIN-H dtst Miilia-

Irv6. qui devait avoir lieu demaiD, eut
fixée à jeudi prochain, t-n raison de

de M. Millrrand, Présukoi
du Uoiueil.

LES BOLCHEVIKS
CDKerASTINoHJ, SU AnriL

!>•» l>olcliuviks mit uoeplé uu ftr-
mistio)' en Unmée.

Cet annisticp devieudra immédic-
Inneiit c/TccUf.

EN HOLLANDE

LA REPRISE
DU TRAVAIL

U HIY«, a i AniL
U« dockers H genu de mer et Rot-

lefdam K sont diàdè» à cesser la grè-
ve, et ont repris le travail ce matin.

LA LETTONIE
ET LA POLOGNE

CupKMiAtH'K, il* Avr i l .

L'ii rapport d'Helsingfors annonce
que la tension entre la Lettonie et la
Pologne est très sérieuse, el que ia
Pologne est sur le point de rompre les
relations diplomatiques.

IMPOTS NOUVEAUX
IJÙ Chambir vole une nouvelle taxi

ÎUT in chiens de luxt, suivant Vint- '
ptirlanci- des localités. I

Elle aborde eusuiU- la difteussion d*
fartùle 135, concernant le régime du '
pétrole. f

Plusieurs députa, prennent pari à !
crtlc discussion. 1

Après un r. marqoablr discoure de
M. H^rriol, la Chambre ordonne le I

V(.i du cet article à la Comtniouon
pour un nouvel cnanwn.

LA Chambre ivpreûd ensuite la dis-
cussion de tarticU 10, qui m i t été

«M article M | relaUr aux Wnéficra

111 ùvs vif incident se produit en-
tri' M. Pirnr Rameil, déjmté des Py-
r*u«» OriPûtalfs; M. Victor Boret,
'\f-\n\f de la Vienne, et M. Emmanuel
Brous.se, au sujfH des mislell».

M. d'Auhigiiy, député de U Karlhc,
• — un am.-iidc-maiit Irndant A la

suppression drs articies étabh&saal la

LIQUEUR VERTE
LE VAUTOUR

AGENT POUR LA COILSE: / a
LVCIAM, 5 boulevard du Palaù,

MATERIAUX
DE CONSTRUCTION
PHI.nMTlÎŒS 111MEHALES

P()rn LUS BiTlliESTS
JOSEPH LUCCHETTI

45, Boulevard Paoli — BASTIA

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Hommes, Dames et Enfant*,
formée en Paille et SparUrit.

ATELIER
de Reparationi el dt Déffntùtag»

en loui genre»
Bu» de U Marine (Virai Port|

— UA.STU —

SERVICE DENTAIRE
régulier dont tmtériew de la Cortë

M. BALCHE, Chimrgin-Dentiiu,
A Ajaocio, inasgore un Bernée rAon-
lin- pour «ritu dentairêt, txtraetimu
mu dt denturt, il soignera à Cru.
AartfM, Ha«V«ri<), Pono-rtcchio al
daoi loua ka eenlrra importanta dfa
atnmdlaaenoils dAjaeda, CorU al
Sartsne.

Lea tournées aeroot raitea en auto
•vu- (nul le matériel neoeaaaire, rar-
mi-Uant de travailler dana laa «jaasaa
oonditioni qu'à Aiacoio.

Lea penonnea (MranI rooeroir dM
•oliu s.inl prién décrire i K. VAL-
CI1E, Chimrgim-DtMiue, S. Cou™

EMPLOYES DE BANQUE « ï ^ ^ f f i ^ Ï Ï .
ilni)S leur loeajilé et leur fournrra
loui lea ranaatfrnennik denuDdé*.

f

La suite de i» di»cn3Bion mi ren-
voyée a demaio BMUH.

EN ITALIE

LA GREVE
DES

Tous log «nplorés de la fikoqi» da !
Romii >e sont mu ai grtv,. j

II en est de Berne des employéa de
l«H«a lea kaixnje. d'Itelie. |

l.-K. OLLAQNIER

QUABANTE-<;iNOUIEME ANNEE. — V

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 UBmuES - LE PLUS FORT TIRAGE DES

Rédaction dt Admlmatration : 8, Bou
S^-M. OLLAOHIBK,

QUOTIDIEN
JOURNAUX DE LA COHSE - - 4 0 CENTIMES

SAN-REMO

champ <k
bataille, d où s'exhale J ouVur f&d<- <Ju
snng généremwjment verte, — terre
qui garde, en KHI »ein. le «ecrvt île
tant dtiérybmiii, — les P^uulett se
cnercoeiit * 4 traven le* nua^et> per-
suriants qui saltireul ratmnttpbtn- eu-
ropéettne, leun effort» réciproque»
re*Uv.t vains!

U Conférence û> San-R-mu wt
I Aolaircie foi r t w atrowltra <i<- « unir
indissolublemenl et dajis la voie du
progrès que trace la vol un U* [«ipulai-
n-, ils puurront déeorniaifc mart-htr
la main dans la main !

t 'n long frisson de démocratie «•-
e.iUf l'Europe Umt entière. Après lea
heures doutoumaes qu'elle a vi^nifs,
lEorOpe, un moment aoeanUe par
l'effort eonnidérabte accompli, w rr-
veille et «on prwniw reg*"1 v a w™
la Nalion qui s MOT? If Monde en lî-
bénnt tw Prmpk». — * m la France !

oetb' aulx1

l doit nous apporter
• nfin, après laat de sacrifiew, après
tant de pleur», le bonheur auquel
nous a v e » dwit!

Le* dirigAMisi d» I"Allemagne, dans
la poursuit» chimérique de leur» en-
treprises, oniient otk$tini'!ment -ju ils
ne se Iwurtenmi pas à un veto euro-
péen. La Gonférwc* de San-Rem o de.
tmipa œ fol «ipoir Le* rVuples. unr
fma de pJi«. ont eoinprw ta rn'-«-»it*!
dh «'unir pour fair- rare i\ une Al)e-
mapoe infolév de mililaristne inso-
lent et agressif, s unr Nation dont les
deueius demeurent ..bsours et c'est
dans e* but <rae li? (iuuvcrriemeiits
alliés v sont r^unift lundi lieraier H
San-IVmo. U» Pwi»«nce« sipurs qui,
hier encorf, ne formaient qu'on as-
M>mblaP?

> chaotique et anarchiquc
vont pouvoir enfin » donner la main
et refaire ITnim tarrée qui nous
tfonna la victoin- »t de laquelle nous
attendant «ajnurH bai une H+ nnn-
v«lte dr eoDwrdf H de justice! cm
vers cet idéal qu "aspirent 1^ Nations
a l M o e t «1 pMiîcnliPr. la France
d<Ml l t M eaprit d'indépendance
C O M M M le ijâ&ak d a t a n t de ga
pioiir et de »on prestige!

Le récent différend anyto-rrançaU,
s il nous » morrir* que nous *vons

penws à IMroKoe tMpqoc de DOOS
doswar «ke avuncUe f m m de son
amitié ci de «a toyanté. En veaaaL
dana M UÊ» ds aymfMlhie afTectueu-
K , N Ha«sV i MM co«*- la petite Bt-I-
Rùp* a awanif 1 ali1! aiiMt bautenKiit.
devaal la M»nde rt devant I Histoire.
M» n t t w t i padAtrtes el bumam-
tairea.

. Prof iiillwirt iiJWhiM et déehi^a
par rofieuw agnaaion illemandc la

h détrain t a w ha «maca, tous k*
prétexte* à « M n a m l f e gmtm. Son
ppQfrie w»t ardeanamnt, dam la Paix
H le Travail, retrouver m fnrww per-
d u e et rétablir son équilibre.

Mate l'Allemagne « t là, tout près
qui « .Ut daea loMkr* et a«Mri>i« «t-
l^ndri >• iDMsMt pifehfrinfiiqur! IV-
J*. proftlant du déastfoorri pasi
d a n H o ^ t ' ag i tn t Ira Nation* al-
liéaa, elfe viota giaujéirnwBnt )P Trtl-
U da Vanaaittaa, au^Mate aon année

pparaea et te prépan a on nowrel at
tentât!

Notre ftubtaaae, ***, posrratl la

Or. cette faible»».1 devient imp'jssi-
bl<' si les l'fuples. H l^xonipl.' de la
uubte Belgique, ne groupent autour du
même fanion, «'ils concentrent leur»
Ilorla vers le m6roe but el ails mon-

trent enfin à l'Allemagne qu'i-lic a, en
face dt> S>*A suuibres projt'U, une Ku-
•ope cutieaivt; eL décidée!

La Oonféraiwe de San-Remo, en
créant oette politîcjue de cohésion, ré-

iud aux vieux de tous lea Pouplt*
qui. affaiblis par l'rpreuve turrible de.

911, instruits jtar If» Hvénementa
UiglanU qui >»• sont succédé au

cour* de U gut m-, veutenl un régime
liversel df Paix t-l dt; Juelioe.
Les Itommes éminenb que les Uou-

allies oui délégué u San
le comprennent et lu (Juain;ut,

Kernaad LOMBAHIU.

M DE MORO-G1AFFERRI

LES OFFICIERS MAHINUCRS

M. de Moro-OiaffiTri, député, & re-
çu de M. le BOUM-Secrétaire d Etal au
Ministère des Travaux publics, thur-
[v des Portit, Je la MariiH' tuait; hua de
•t il ••= Pnche«. \n. lettre suivante:

Parte. 2» Avril.

3U lu a
ûet ufllutera

ht aUniiMlblct. k la Ktiitr dt I . u i i n a
ami 1919. a IV-mplol Je CDlniuia de

mariUnte ti duol la plti^.irl ne
L'UTWII wp*r« «nlr.-r *n foncUon- «vani
«" daU Irè» «lotan^c.
J'ai rbunoFur de vous ioft>nricr ijue U m-

utivn E«le k oetk r a l^u rk 't* urnUilalï
•• ma p u twhapp.- el qiw Je me pi-opo»
^lamtoiT. il'arr- rd i n t U k lUntatr* «Je

L Martre. Ici nnyciM de UUr, au Uni que
i**Uik, le BoBiJUâUnn des tat/rrH»*» à
u.[il.ii ib (JiiniiiLlu tir l'IiucriptluD uurllltiK--
\cuUtei «grérr, vie ..

CITATIONS

Le Gouvernement porte à Ut con-
HOùtanet dm Pm& la beUê amduiU
de:

Gaccavdli, commissaire central
de police, à Naocj

A. aow if lKWiïiardeHi™i frrfqiiM.1» pur
H el par ailoa».

M. Fotaxà, BOUfl-frefc4 de Mire-

_ . 1*14. lort da rinni<m. «lom
« ta. AUMMWlm éUàtM k huit kHtwètn*,

- ode de la popultttaa. •"**&

M. PatrtauBi Jules, induslrii'l, dé-
tache k la distillerie de Coudun (0

•e):
. çi-Mt riront, k KMdafM <tn

tml|rr<i lea ttn*«N "" *•—fc~*
k* diraouiu* *t t r _ r

i' hfL'Ui-t'g i-( ma <-n OUI de mliur, l

cunruurs lt' pliu liiimu* i l'orcaslun ilr I'
uullim

M. du Suizoni J t t t a -

r i ' -consul , c lmaofl ier de la 1-fralion

de l ' rance en Serb ie :

•.u mdin^m du boubarJument de Bvi-
armle. Juillet-ioûl 10)4. a assuré le départ
.i' la CDluOlC truarmlt». rrvvnu uc Nicti a
Irlgruili'. pour |>nn-*JtT iicreutitii'Ilrnieiit, au
<TiJ diï sa vie, dt>UB un hutiil>ariieiurat qui

il^irult la lepittno. au uuvv(«g« îles ar-
hlv.-é ,IP la létaUun *'t de l'vncalwk' <le la
langue Fnuuo-Sorbe ; i Bon poalc, h Nicli,
• n-lJinl l'épld«nilu île Inibu», a rtaju-' ta
!.. S-IUB le (eu de l-anncml, |>eaibuil h, rv-

LA CONFERENCE
JEAN RICHEPIN

M. Jean Hicnti-is, Membre de
l'Académie Française, ft-ra. ce soir,
au TtiL-âtre Munieijwî, B 20 heures 31,

minfërence. s.ius la pn^idence de
n»cl''ur Sun. Main- riV lîastia.

•mint'til Aeadt'iuiciL'ii, qui est un
ardrnt ami de la Lktrse, trailera le su-

I Htiivanl: La Corse iians k Monde

Les pris des places sont fixés ainsi
qu'il huit:

Premières Loge». Baignoires, Fau-
teuils: 3 francs;

Di-iixièmes Log^s. Stalles : ï francs ;
l*arterre: 1 frâuc.
AmpnithéALiw 0 fr. 50.
I.ufftUou chez J/. P**gyi, coiffeur,

oiiIevBrd Paoli.
IA recelti' stra dislriLutv au\ IUU-
><• '!<• M-nfaisanci' de lu-vUlc.

AU PALAIS

La Cour d'Appt'l, prûsidéi- par M.
Martin, Pr-'inifT l'résidi'iil, a reçu,
daim son audience d'hier, le serinnil

M. Cosla. 1'r.x-ur.ur dp la Ki'pu-
blique à CorU'. apjielt'' aux mêmes
fonction* à B&.HUH.

U- nouveau Oiii-f du Parquet de
Baslia est tn'-a connu dan» l'arron-

L-ment i«mr avuir *Ktcup»;. pen-
dant quatre ans U* fonctions ik- Sub-
slilnL Ci-*, un iiHHïi*tral d.' currjèir,
ciiiiiplaiil viiurl-sis ans de si-rvici-s,
qui w> tniuvail imwrit (J-^niis l'année
dernière, sur le labli-au davancempnt
et qni, ù U t^t,- 1I11 Parquet si difficile
de tlortc, depuis tlH«. a donn.- lea
preuves de son a:ie, de son tact, de
sou impartialité.

Nous no pouvons que nous r*'jouir
de sa nomination » Bastia. a r a tous
les juslicialili-s de rarTondissetni-nt.

A l'iuue de l'audience de la Hmir,
M. le Procureur de la République ik»s-
ta a et-1 installé dans ses nmivfir
fondions i, l'audi'-nc du Tribun
twtiûùtv I«r M. !• Preaiilent LIH».

Nniis rviKiuvtlotis » M. le Procu-
r»nr de ta Hr'[iubliqui^ nos birn sin-

Sar wpt candidats pour
pnfMmnnnri aux fonctions
de Pau, deus nnt été admi»:

M. QÉccAun, Hnimier, * I'#i>-
Row*e ;

M. PBBà-rn, Juge suppléant, a
Borgo.

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

Kno-OAaCVKOCHIK. — Une priMiOB i
vtlmlr <li' 1 >f.n rrari. •• rat arconll» a M. An
km! Ji-sn Bnjlihl.'. ni- i Prri>. •urvelUaot

Ph«: l" p i m l T
pMllinllDlrpa, ï* >ai 13 joun de
t partir (la 17 dâoaa»tire 1Ï19

fUUtTOIt — U Poli ItwqoM-Anlntae,
•rnnmis prioelpal d« deuxième ela«»e k la

« i « • U P

UNION AMICALE
DES JUGES DE PAIX

U t l aïriU (m J«(tH» dt pab dai

- »uol r^uDIii à C

ri de* organliM^iir» do '
Ira.

Afirv* «voir cnttnilu M. SJi-oeeht, Jii)tv (M
aht àK Veuaiil, don^ and expoaé relatif au
ni nt aux receniikation» de l'Asituriiilli.iB,
j ^t^'prorfdé ï tu forniHlIikn du Bureau.
flot <>lé onmmrà: PrfeKI<-nt. M YalcaUnl,

j|fi- * ' p îfï (ff BiBtis: Tica-présl(kat. M.
liililli. jup.j (ir | I I I I d* t'AirU'. Seerétâlre-
.tertrr. M. Sorortlih m-rahre», MM, Oaf-
iri, jugi? «t1 puii d> Sainte-Maiic-^rrlii', et
, l ' .nlli <h!lls« Kiwi. Jupe ik' pal» de Sêr-
•!.•. \ m.'iTiil. jup- tii- pan •!« Brlawlfrc

ni è\é furmuléa et mlaptàa k l'unanimlk'

inmelie a|>r<''B ijulnu- ana du Btrrlcti, n--
utip proiMirtlotuti'lk' en Tavcur dvr, Jugi*
i1 pull adi'ln'-pi [iar la limita il'&pti <vt D'Ayant
a* quinze ajia «le mTvk-i^. prise i-n SOUHI-
t^allMi lit» utotet do «up^lâaiKi', lodem-

td ta.rrmnil.TJ <lt' transfHirt el de ih'plflot'
»nU vie...

Un repas amical a SUIT! reltr rêuition tra-
•nMlk. i-mpreinte de tu plua franche cor-
inllW.

Au dessert, U. Le Présldrat a riTnrrdS
m! tt'aburd lt> colIAguc Sarucchl pour l'uc-

llvite qu'il a <Mpi,,rèr en vue île ta rnnilatl«i

ni-iif dp notre rht-r. M. le Garde dî-s F^nui .
li- MM. Ir ITrnutT n-ii-mli-nt rt Prurnivur

prnlral ihj rc-tourl et iln Bonau de 1 Lut™

11 a rnaiiilL' ctjiriaM1 u i-,Mi(lnflr« dan* l'i-
Jiitiew-mpot dr nos revenditj[l«o».
l.e Hurciiu île la Section IMp*ri«menlalo

ImïtK' un rha^uirux apprzl ft t4iii>. les raa^
M rats rnntoiMiix ,hi rescort. titulaire» et
ippUanl». f t 1m prtfl cfwlh.'rer imm*aalfr-
cnl i ri'nlon Amlrolp ik- tranrt et dea

IL» n auront, pour roi», qu'à tdress.T Krnrt
'mondes. •fadMaiim à M. Sarorrhi, Jnar
' fa\\ * • V.iiaul, va \\*$naai la somme de

douiv fr»BCS rtaquante. iniintiint de ia ootl-
,li<>Q pour 19Ï0.
Il '-i*l rappelé <|ui' ri'H,' <-iitlBatiuD donne

•i«l au sprvire fmlull <1u ].>unwl . La
nltre de Pull . .
UH qu'il* wroat menrt)r.-s de l't'nbm. lia

pourront fJnnandoT b>nr wiri^jaa à la Sec-

FEDERATION
de* Mutilés, Réfmrinr». Veut*

et Orphelins de ht tluerrt

Frai» de déplacement aux Mutilés
m rendant dans le? centrer) ou BOUS-
Cf-iitres d'appareillage, pour fain1

pan-r ou remplacer rappureil qui leur
est fourni par IKtat.

a partir ilu pruni-r janvier IStO. aui mut

crntnL4 d'apparrlila^TH pnnr faire n^parrr i

ii rm^vroaU sur leur dr-
mniiile. i&fs nT '̂liTlHH-chAfii d^s nentrr# Cap-
|.nn lfl»sr, un* kttrr de r>n*ocallnn. aur le
vu ri* bwpttlte lt* Tnfaarrnnl in Uiif pi'
Tatlrr, H fCt^iullPinent ait rvtour,

l)i Pour Ifur IranspiH-l «n Tolturp pulill-
HW, k* m util->^ wrnal rrrnlmorsAd île lonr*
fnir de transport #il'apr*« Ir tarir •ppl

l.'uHlemiil^ jiiumnllerr nu parité 11̂
tu oulrc. all-iiRV .tux muUl.St tu> déplaçant
k I alhr M au Tvuiur.

TuDten les altoratlona cwvMant ani im
lili** cnnvnjiiAn -larut |»n (vntrvfi d'apparriil

mfue en roui.- d<'< tnlttrriMéB pour 1 .'T re
tour d u * H n rarcm.

U Men>Wrc GtMral, V UAfttAM.

FOOTBALL
ASSOCIATION

OTHit im Bomhn'ui pullk ainl^rcMant
\ dr ptn» m plus aux nuaifr»UUoo» s|iurliw«

{ 'lu ?. C n. ci ilu t A B

srulative du PIJLTE plorleui 173' inii Ut uuiirii

C A. II., dimanche, col raititn U<*
'u cli-l ni UUUK - . par di-iia buts à îée.i.
l'ru riidBipiun lots m une ,JT1J p i s

nur.nl déjiiutr l-«ul t- s » allaqu « nu are

U-nr ji-u i-ur des pas eh me *»u eu uM
sv»iiiK ..luirnu" l'or bn> n » I n »
qui furent rfiuiirqu^s

I.» partit', tout a la.uitagE du C \_ B
unir, mutttn te nome* club « D m un ad
rirsulrr danpîiviiï Eo r a aa<«.Hl | rue m
l'JÏ(NJ9ïi. avre Uu travail et la iMt. I

M BermuB. orliltrc. rholsl par laa doux
cnniK. «• mnotra k la bwiU-ur <le sa ta£h«.

NIIIIB avirns ramtbali1 qui-, DISIKTI: le naît-'
[M.- ik rurdiiB autour du tcrraJn. lu publia
i' pi'Ej («s le* jutipur* sur la luuohe; noua

LB MONSIEUR DE L\ TOLdIE.

BIJOUX - BRILLANTS
PERLES FINES

Le Représentant du Comptoir Dia-
DMlitiii de Nice achète TOUS Bt-
JOIX, BHILLASTS, PERLES FIMES,
au maximum de leur valeur.

Il se tiendra à la disposition des
personnes désireuses de réaliser ce»
opérations :

A BASTIA, les 2 el 3 niai, au
Cynio* Palase UùM;

à mtVTE. le 5 niai, n l'Hôtel Paoli;
'tôh'l l'iwli;
ii AJACCIU. les 7 el H mut. ù 17/0-

tel de France.

S. B. — 11 se rendra im'inr ii do-
nitcile dans tunt le dé parte ment, si
les intéress'S ve.ulenl bien lui <!crire

rétion absolu»

TOURNEE DE REVISION

aYra au ttéparlvnimt, 3 nui, t> beo
r

k la Uare ik ï lenaiu,

11 mni, I I hflun-n.
iaJ, 10 tmi ra .
^iwinii l ï mai. I l 11.

B*«!clira. à i~iur-, il mui. « h'-iirefl.
sîinK-Mjri.-M.-1-li.1. a ^,tnl -U^k-ïir-

rhê. IT niAi. lu hvurm 3u.
/lri.v.1. aux Bulm. <k Oullran. 11 mal. 1 j b.
Petn-ln-I.le<-t>iue», « Pelret», 1» mai, B h.
OhneR a Oiitwlo, ir> mal, la h'inv>.
S*riAi,p, « ssrtrnp. I* mal. Ifi h»ur<N.
Suialf-LupH-cii-TalUno, k Salnlo-l.un..-d,-

Tallano. i» mrt, • benras
!.<•>*•. 1 l^i i - , 19 mal. tll hrurra 3(1
Serra-<H-Sc.>pamcnF. 1 Serra-d)-Seopnmè-

DP. I» mai, U heures
l>«rlotm«l)K à Portovecchln, Ï0 nul. k

H..nir«rl... n [loaifari». »'. rn.ti. Il h™--<.
<V*Mjpa>ril Ï1 mal. ranlrac t ajatwki. Sa-

rnMI 22, dMvanoh* 2S «t lim« M mal, rapt»
à Ajaeato.)

Plana, k PlUU. î j mol, l'i lirurv».
Fviu. t RvtM. ! J mal. I I heures.
C-mlrirurfU, k (jifc-ur, la. î5 nud. ifl h
I-Wirorle, A Pont de l'hidfcort*, i« m i i ,

9 (iwiren.
Cnrte, k Carte, 1* mal. 11 h e u m .
Onieata. t Carte. H mai, 11 heuro*.
yermuoft, t <^rtr. le mai. IS heure*.
Vram-,.. k Venant.. ÎT mai, S Ticur™
V'-naBl. i VrtraU. Ï7 HMI. Il) heures.
(ihiaoM. t Ûhtaonl. î" mi t I i rieure*.
PnmelB-dt-nuinactio, k Mipllsnciaro, 1?

nul. I* heure*.
W.wu, k U n n de TallfMfl. ï* nui « h.
11-lm -<«.v*n>. » )• forr d'AHatro, t»

mtU. » ti-uroi 3fl.
V.lk rt'AkTtaai, 1 Valli- d'Alésant. M mal.

PlpdternRt, t PtMtornw. 18 mal, l(î h.

(à sworel

'«•flnaaa J.-B. OLLAGMER



•
PETITE GAZETTE

ioir» \<-r>O<:iil*un-adJutii

-xiirei a l.yun. M Oil

W. t Marsetilr. M LuVGW<U Au-

Los <'in<JJiLil» uuutain-s claMec oui

om™1*: a |Viiifl.n d'adjoint Icctinlqu* di

vills de l'ut*, 14. Martelli Uara-Pn

' nxtUDl» JcMUiuIuQr, MM IteuJii J e u

i-uniwint. Lfj Ji'BH'Uoiuml<]ii>r, al

[lilu le ruiii|iti<-rvDilii •• Li> Ministiv
lu Marfni* 6. Jle*ïti<urui« - , J'iiru rlau» le nu-

U.iVu du 13 avril. Un- :

Au lieu fe : - » rtyOKiu aux mêmes

imi.als . . . • .-,>rf«*i)ondti oui m

Au linu dr; . .t.vnn>c a
rur.'o anv goût . .

Au liuu de; - Nous l
• nous lui umma p i . .

c (dicté • . • di
1

m ira me* (m-

Btwiuii Brlgj't.-. épouse Fraaeesctil, !«

n «ridai, disparu le » aepttnibrc 11115,

francs, <ju«ln- niujoraliuns puur entants,
l . îm; rraurs. Tulal ï.OT~ "

Hugani Ai irie-Françoise, épouae Partant!,

I" mari Bulikt. ilisparu It 14 avril 1915

.""i franc». Tutsi 1.7UU fr

«' brut-Le funluutte.

COMITE DEQUARTIER

(.HwrtifT i li* Serlruf). rur «lu Lyr*vp Mr...

(wei prir» de sr réunir 1 l'Assistance j.u-

(tliiut. nirrcnr.il ,,.ir. & rloq hrurt-i el ilruiir

'•yndirats Ouvriers de la Conte
rMinaratit-fl Hynil]i]u£* <lr Bastia ap-

lani a îles Syniùral* Fédéré» k I [lokut
.i.1l.i.M<ni?uiïi,e. oimt pnés d'aubier k l'Ai-
pentMÉp ^ùi.fsli- i|ui aura lieu, rs •oir, * •
i-riurant. a vingt heunu irta p
-k l'Opcra. 18. au premier «Ua«

A VENDRE

SOUFRES
PIIUl L\ VIU.NE

FERS A MULETS

STAATH SUSINI
9, rot- de l'Opéra

BASTlA

a u m e s e iDects
CHJORDANISU

AVIS

M t.iaromii, ii h'iuuif d'Olmo, a
l'Iiciim ur de fflin- vonnallre à U
chi'iilHc qu'il a n^u !t- soufre et eul-
fnii [N.tir Itv vifçnit) ainsi (|u'uu stock
t\r r\^ntvUi-- et labacH qu'il pourrm
ct-diT il <1PS jirix tn'-s avantageux.

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour lluinme*. IJtuntt H Enfou
Forints eu Pttillt v[ Sparurit.

ATELIER
de Réparations < / de Uégraùsaije

en tout genret
i(u>' dv lu Marine (Vieux Fort)

— BAST1A —

I M d* BOO.OOO tr-1 2S1

ta» J« cso.ooo<r s*:
« • • d * IOO.00O'' 12.4
> • • < ! ! IO.OOO (r l,T3V.Btll'4<IW-

*i flW» •• W» ta Urifn^a B o b i n a * , a**.

AVIS DE DECES

PUZZKMCLUM.U-UWX

La MlK«a d u bains de PuiUctirtlu ii'ou

rrtra k 1 nui
La LiirMtiun twnl k Ulfuroî r t*

que la iiltnu vitul dî lra r̂ fiuLa et r

UBUf
li'imiiurtanU-e rt'iiurjli.inii nul éU> fatlM

!•' rn<-c de la gar

Lliafiil.rLs k ï trams, ï [r. il), 3

t fraoei ji«r juur.
Bain* k 1 tntav et k 1 frun».

l'tn.i.pim. l ï franca par Juur, Un eorupru

tl tu Iran» par Jour, seconde table.

Pour loue autres rmwBlpwinenti, g
Kr k M Venturinl Antoine, gérint, a

kll. d« Po(Ç)(lû-.r(JlÉ'lt« ; (;itiH*T(>É, ik Co

ta-fljli, Djuit̂ n. de Htu.Ua.

Ont U doufcur ili fjiir pari a leurs ji;

ruelle qu'il» vieuntnl il>[irnur<'r en I

MONSIEUR PAUL OMINI

CHAUSSURES

MAISON SCINETRO
Ui, boukvaré PaoU. BASTlA

Lu plus ancienne
Vendant le meilleur marehi

Quelle que soit son origine
TOtïJOLTÏlS ISTANTANfcMEKT SOULAGÉE

RHUIMES, RHUMES d . C L . . .
«AUX de GORGE, LARYNGITES r<cri r

"HONCHITES aizMt ou Lbr0Di u e a

MITES BIEN ArfEMTION

« prii di 1.90 !» roiTE de A

PASTILLES VALOA
VÂÎ.OA

SALVATOSI, SCOTT A C"

Importation de totttei Marcfum distt — Exportation dt Cacao
et avtru produit* coloniaux

BANQUIERS: ^ ^ ^ ™

Demandez un

"DAMIANI"
Vin du Cap Corse au Quinquina

LE PLUS ANCIEN - LE PLUS RÉPUTÉ
Jugement do T'ibanaJ util de Butn Arrêt de la Cour d'App«l d« Bastia

d. «7 man (W3. da o rèm-r . » * .

VBAl£ MAHUUE
S. DAMIANI A C-, Bt.tla, Cap Cor**. FRANCE

LA CONFERENCE
DE SAN-REMO

I^His. L'7 Avril.
1-e cortVB|XJfttJ«iil du Duiiy Mail k

Suil-FUrtiiii Itlrgraphie à Cf jourual
qu'iJ a éfc- dik'iil^ que les troupes tnui-
çaiBcs eoulmueront a tx;cuppr Franc-
fort, non seulement jusque I évacua-
lion de la zutli' neutre du bassin de la
Itutir par \o» truupcs allemande,
inais «ico.-f JUJUJUH et1 que le (Wu-
vtruemeiit «lipnuuni ait complète-
tnt'iit exécuta k'B clausii- du Traité de
\i.'Kailles rtJatiViiji au désarmement,
t'i qu'il ait, JiulainniL'ut, n>min les
douie miUt lauuui, détenus par lui
tu exvédeitL <Ju tlutTrt 11 xé par le
TraiU'.

UNE NOTE ALLEMANDE
Ukuuj>,^'7 Avril.

if liuuvtTii''aieiit allcuiniid fera
parvenir incrasuiuuifiiL a
du Guuaî il Fraiiçtus, ymr
di- «un Chtti'tfe d aJVains u l'aria, une
.NuU' demaiidaiil 1 évacua
Francfort ut dea auLres villes d» U ni
giwn occupa.

OU* iNute fait ressortir que la zot
nt'utre a été évacues uunfunum

IX di-inaiidt'tj du la France, et
eJIeclifs, qui s'y Iruuvuut eucun
iléjjttsstnt pas lo max

MARSEILLE

DANS
LA METALLURGIE

ANNEE. - !(• 483 JEID1 ii- AOUi HP-'

Avril
journaux uuiaaeent que It
général*" Ht déoUrée duu k

LE MANQUE DE COKE
LILLE, i*7 Avril.

Toutes les fuudiTie» des régionj de
Rounaix et <Jt Tourcûia^ sont sur la
point d'arrêter complètement le tra-
vail, faute de coke.

LA DELEGATION
TURQUE

CuMirAftTtNopuc, 27 Avril.
La délégation turque pour lea négo-

iations de la paix quittera CoaaUn-
inoplt' le premier mai. •

l«ate delcgatioD comprend vingt-
uit meuil>r"3.

LA NOTE

DE L'ENTENTE

LA. PRK.SSE ANGLAISE

LONDRBS, 27 Avril
La presw! auglaiw est presque uua-

iijui^ à comm?wlcr favurablemeiit JA
uU- des l>ui>9aiict's ailut* au Gou-
Tuemeiil alleniaad.
!>; Times dit tjuc ce docuuieDl pa

ntïl donner iileine satisfactiuii, lai
|«iur Je fond que pour le U)n, qui!

«• saint cl rarraichtsiiaiil* diff
e niln? ci^te déclaration et L

qu on avait tout d'abord prê\-u uutdl
>iitiettdrùt.

De su» ctflti, 1P Daily Telegraph dit
que lorsque les hommes d'Etat, qui ae
sont rt-uiiis « Sau-Ktini», se sépare-
ront ce aiatiu, lis h feront av

cienc»' d'avoir fait le meilleu
travaii qui eut été accompli depuis
très lonfrUmpj. par la ConiViYtu» de
la Paix.

Et, ajoute ce journal, les deu
premiers Ministres anglais el français
ni remporté un immense «succès pw_
i»nnd dans lea réaultala obtenus.

LE CHANCELIER
ALLEMAND

î'tK-Rni.i. 'S! Avril.
M, Lloyil (tforgr aurait déclaré aux

Airikilista itali-iiB que le GhanM-
tr allemand ne si- rendrait pas a Spa
•»r y i'-lrc sim|>icmc£it interrogé,
*i« rumnii' Miniîlre, pour treiler

»vec d'autres Ministres, el que, en ce
lui concerne la Traite de VentûUtw,

aurai. (P dn.ii de faire des proposi-
iofta et de prt-rirhr |«rt aux discus-
ions.

ENJTALIE

LA SREVE GENERALE
R<M<E, 27 Avril.

Cn mld.l sjT.nl «lé tôt aocidenkl-
™i ptr un ouvrier, U grtre gent-

l? • «f immMUIcimitil proclamée.
A Vntitr, le chfinu|re est complet.
Isa chomjQuU, Im maruH M tas
kem nul adhéré au IIIIIIIIIIMII^
În Higiiale quclqnea ioeideiilf gr»>

! qoi ne «ml |m«iUit»
Dm atlIcUm H ia gvàtM rojtax

nl été malmenés par la foule.
I* police • M Taire n a n de lel

rnw

LA LETTONIE
STOCKHOLM, ï7 Avril.

Les nouvelle* parvenues de Moscou
donnent une bonne impression sur
le» pourparlers de paix engagé! avec
la Lettonie.

La Lettonie obtiendrait, en ce qui
concerne ses frontières, une ligne
plus avantageuse que celle a laquelle
elle serait en droit de prétendre, au
point de vue ethnographique.

L* Lettonie revoit également une
indemnité importante pour les dom-
mages dt- guerre.

EN ANGLETERRE

LA GREVE "*

DES DOCKERS
LuNlms». 27 Avril.

Les dockers dp ilull Î<L> sont mis
pu grève ce malin, par âuiu- du relard
apporté au paiement de I augmenta-
tion dt- salaires qui leur a été réoem-
mt-nt accordé*- par le Irutanal arbi-
tral.

CHAMBRE
DES DEPUTES

.Vun.r ttui; Avril
(Malin)

M n t a t i <l> M. GKOESSIÊX,

U aéanw eu ouverte a g t m 30.
L'un des sect-étaû-ea donne laotan

du prooes-verbal de la dernier» aaan-
ce qui eot adopté.

IMPOTS NOUVEAUX
LA Chambre a continué, ce matin,

i diH-DHion du projet de loi trant
fiur objet la création de Donvellaa
sMHirocd fiscales.
V. LaJtteyrv, rapporteor générai-

iljmnl du budget, fait aoœpUr mr
•i impota cMnuûrai de. dégrève-

ments pour k* i M i i n de famille,
analogues à cavx eoaacnas sar l'im-
pôt aiobml.

Ceu> addition fait ajouter un arU-
:le 3 bis.

lin article « bii eit égafeaant ajou-
té. Il ml rdatif au» dégrtvemmt. i
pporu-r aux peuta rannam, en ee qoi

eoncerne l'impôt sur le revenu «lea
valeurs mobilières.

L£S BENEFICES DE GUERRE
La C k w a n renne* •
e» des artieeee e
"sdegoerre.

« . Frm>eoii Marni, Mi ni «Ire d »
nl« 4 la tribune et pro*

oe sujet un remarquable die-
oiirs, puis commence i répondre,

it par point, aux orateurs qui l'ont
précédé à la tribune.

(U séance est levée i midi qua-
lUte.)

Le Petit Bâstiais
J O U R N A L

1 0 CENTIMES — LE PLUS FORT TIRAGE DES

QUOTI DI EN
DX DE LA CORSE

LES FRANÇAIS
EN RHENANIE

La plupart du m» ciunpalnotfs t|ui
viennent de Hhenan>« «ont d'accitnl
pour B*> plaindn- tr*^ vivement An
obstftcla qui a opputfenl au eommer-
ce françaÎK ri&iin (m .wys uccupés
par nos troU|>es. Tuiit *1 abonl. ils
nous BignaJcnt tnute la sme ib- pm-
inbitions quo, peu à peu. sournoise-
ment, te gouvernement prussien eat
arrivé a (aire homologuer par lui Bu-
nmox des Mimateres de Paris.

Première dolewtoe Tout coinmer-
çant français qui veut %-eodre ou
nrheter en pajs rhénai. doit deman-
der l'autorisation à Berlin, qui s'ar-
ripi le droit de lui refuser le permis
d importation ou d'exportation, ou
même de lui fixer les prix d'achat ou
île vente. Depuis janvier 19£G. U doit
acquitter les droite de douane sur les
[iroduits importe* en pays rhénan en
rn marks or payables k Berlin. Ce
u est pas tout- Depuis !e 15 mars, il ne
nt'ut plus importer aucun produit dit
>" de luxe », l'article proprement
français. Pour les autre» articles, le
négociant français est obligé d'ac-
quitter d u droite qui ne emaml
d'augmenter, si trias que la Majora-
tion moyenne, depuis le pmmwr Jan-
vier au 15 mars, est déjà de mille
pour cent. Et de nouvelles augmen-
tations sont annoncées.

Quoi d'étonuot à m que le oom-
i m m français en Rhénanip. qui fut
1res proapte* m automne IPIt). nuit
aujourd'hui entravé au point df de-
venir impossible et à ce que les Fran-
çais (.•^oouragés abandonnent la ta-
che qu île étaient venus accomplir en
pays oorapf. Or i r*l d'autant phi»
gravr qoe, depuis l'automne 14M9, qui
vit aartM. puliukr les rarcanlis,
etalCBt N W s'Mablir il«n- le» ffran-
dN «t patttat «îlhw rhénanes an grtmd
nombre ÔP eommerçantâ sérieux, ac-
tif», et des raprefientants de nrmea im-
portmntra. Or, c'est bien «mpif : 6
toaa OH oommerçanU. on Imr ferme
la porte aa Dec.

RAxBltal le mark qui, depuu le 13
m m , a baiwe par rapport à la livre
' t an dollar. >e relève non moins for-
teacnt pmr rapport au franc. Une an-

e«rt q « IM hmm-

<to la
politîqaM ri rr

flunci^res I
w « ellf.

LA REVUE

DE LA PRESSE

U* Allemand de bvmnt foi
ÉMfiaW TAUMagacl AaMaMrlr «aa ef-

, ii flerim u-.iiilll. |pitlu^ el b\e*U

un pr^ju d i'-fi.>lp pur dp» = Mtn» . bal-
>. (JUIH. plu* rortmuwsl. i ÔBuatruck.

;onnuf ciblv \i\nnl. par uni: cfnUUie de

•ul'lato iratCi qui .'éuient arflé* de furce k

audltulrc

Le chemin île U force brûlai* qui Ml le

•m Hut CUDJUÙ<»« le c-tiauniUUMiM fraujai*

conduit t u ruin». t t ai l'AUaou«a« UMUM

ulBC, <pie peraonna nr doute que tra au-
, i*aol ivul la Pnnce el l'IUit», nuu»
toal duu I abhM, la balwe des valeur*

el iUllHatu» le prouve •ufltiBiu-

Sl ILurope ptut encore être liajïéo, et qui
l'cat p u BÛT, il u') a qu'un autre chunuo,

'**i celui dune toopinUoo ratlannïlle et
iirnulloBaie du travail.

Mais loutv v«p4rancv awrajl de uu^M'iu
Jtéantie M se Lie roi* auisi, t San-RciDi). la

K-llUqge de U faroe brutale triomphait, a.

U vtelaUoa de l'AUetnafnu dmJt en sor-

Le buttai <k 1» RuUr M doit pu <trc
:upé. Qm l ' a » I M p n eompattenant

i» k tnaadc ta erojance au droit.

désarmement df l'AUemagtu

IUH adiiiFiioa» u n * rt--»>i-tv W* mu

I à atm but al i'.Ulenu-
irae pauvait tWm, du*» te* vingl an» à venir,
un p«rll n è w pour U Danemark nu puur lu

qtlll tnui que
•oit eninimle t tarir « n - usa-

t payer Joaqu-à ta mnlto de ae» ca-
ixritte el. |iir itimm tout, t rcapecltif !•••

relaUv«a au itéBarnMBival. C>' n'est
: qui
c'est

urttoyayr 'le lu Air (m ordre

Petrugradakaya Pravda • pubHeU

rvmuriiiiable IMltuH; - Ntt-

; B •Matolcclion de U lUMfe . . Ivata

ur un àterel de Lénme en date (ta 1 Htm.
A parUr du l i atrU. h » I n tuMUOI»

i Tribunal di

AU PALAIS

Par décret du 21 e*rii, ont été -Mi-
nus à faire vmMr b u droM» à la re-
traite et i.ommM J B M baaonirw:

M Vannier de MoreBi, juge «a Tri-
bnnaJ de Bantia ipoatf supprimé)

M. Crislouni, juge au Trib,1"-1

rteHtia.

Par mpme décrH, M. U>«e, Jugp a
Verdun, a éié nomipé Juge d'IiuitTuc-
tion a Hoanne (U>in).

Par décret du 2* avril, loffW il'»-
n o e u TnbunaJ de S a r t r e \-ac»iil
par U déDHaion de M. llasanova, "'
supprim*.

( -WH ik- 100 mètre», plal.

Course de I0U meliva, plal.

Lutine de 110 mètre» tules.

LauTKT île 3.UUU niclr*n. rchls.

Couru! JÉJ lu uniU-r* (mur enfai

de nitona Je ijumae o u .

Combat de boxe.

ilu poids

Ht voiler nall

d'aucune Sociltel «t itéalrei» do [irwulre pari
le tnauHeaUtioe. août pnf. ae a< lalrc
ire a l'Etoile Filante, luus les loirs, t

partir 4e i hojre., t Li uuttiiL- MarlK'uf.

MAIRIE DE BASTlA
«Vit

U distribution des bons ilallsitL-
ini-iit aura iifu a iHi'ipitai civil. 1"S
jeudi fl vendredi ^9 ft ̂ ' «.-uunuit, de
S à à l . v u r e s d u s w .

• BVttKAi; DWMESE

MM. l^s propriétaiws qui reçoivent
des inis*?s en denit-nrv davu.r à .-.\i-
cut^r certaines n;parti'..im* iiiitrfï-
sant l'hygiène publique IIHILS leurs
imineubles, suot pn-venus IJUC la dé-

giiatiun dt?a uutTi'TS est laissée à
ur libre choix.
En aucun cas. If Bureau il Hv^jiin

s déMigiK' (111 inailri' maçon.
Si le» frais cnti-miflés j a r ius L ru-

vaux paraissait'iil trop i-XiigénJs. le
Bureau tiHygiune ne saurait en ^tro

' ik

DECORATIONS
COLONIALES

Par divers décrets, util éL- uuinniés
j promus dans l'urctre (lu

DUAGOS DE IANSAU

M. MASSIIMI

COMPAGNIE
FRAISSINET

SjtnedJ premier nul, de NiM pour Baulia.

i? heures

Uimanehe t. de Marseille pvur BuUa. »
0 heurt».

1. de alarMiilic fuur (Jiïi. à

^unedl ». d* Nk« pour U«#ua, a I» bxi-

LHiuuuclif 9. da ifaradlle pour Bailia, à

Lundi lu. de Nice pour Ik-ftmisae, a 1*
—ont.

Manll 11. dt Kici; piHir BaaUt, I la bt-iirea

Mercredi l ï . de Hanellle pour Bailla, à
D heure».

Juudl 13, de ManeUle pour AJacclo, a
ik)i.

SuDBdl la , de Ntct> pour Baflla, » IV hM-

13-
DliMMtie, 16. de Marseille pour B&.U*. i

Lundi il, de Nice pour Calvl, a 19 beurea.
Mercredi 19, de Mars.Hk pour BaaHa. *

0 heure*.

Juuili t\), de Marselllr pour Ajacclo. a ml-
li.

Vtmlrwll 11, de Nwt pour AJaccio, t 19
keures.

Samodl ( t , «e NKt pour mutin, à 13 beu-

liiuiaiMbe 23. tic »raa«llle pour Baatla. a
1U heum.

Lundi Ï4, de Nèm> PMU- Oe-RcMBH, à 19
leurr»

Mardi î i . de Nice pour Bagua, k ! " hnu-
•ea

Mercredi j«. de Uareellte pour BaïLa, t

10 Heure*.

Jnodl 17, da HtVMillB pour AjaRdo, i
ntdl.

SuB*dl t s . de Rira pour Butta, à i* two-

90, de ManeiDe pour Baatla, à

clir 3fl, île Uarwllle pour C*lm, i

3J, dt Kk-e pour C*W1, à I» titun*

GAZETTE
DLPARTEMENTALE

ogitffipf et cru u t i l rtnatW à tavn a»
rorts de U actence.
Il «pparU-aalt t l'un* d«a runJIM IM ptas

Ici irsdlUona ifnanneur. de oiTlam*
j*IU qu'il avait puiaees aotonr

lui ont valu 1 euinw 0* • • •
I munill pu arriver k da« fut*

ave rtKnii i la direction de a p p

ut en t préoccupant de la prospérité da

cille natal» qu'il sinon païul noue ment.

Lut obaequn tint eu lieu en préeuaee d un
î nutobreux eoneoura <ie pareoii ri d'amta.

' deuil était Bondull par tw CDUBUU, M

DilntquD CaitelU-PoctloD, si M, HlKlntha
de Maniera, aïoeat, a Bi»ti*. a«ulr«« pn-

nnta.

Aprim la tCrtranolt ™ilgltu»t. Imbuma-

n • <tt' faite dam k envnu da («mille

.NULS olTrun» noéj bien ttnein» cmdolean-

f k Mme Puiloani. k Mlle Pulius), aui U-
IIIM Ptiueukl d Cetvaldi.

traite fie I.S93 frMw, t-et acaerdee k M

xl btTiphln. ne b i.Unnnaiiicot. MC-
it-clier df pr*uilÈr* oltuw de» étabUa-

Lj penlt̂ BUaltT*. 3» tuw. 10 nota, t
de <wrvta«f, a partir du 14 Ototmbf

BIJOUX BRILLANTS
PERLES FINES

Le Représentant du CompWlr Dia-
mantin de Nice achète TOL'S Bi-
JOi'X. BMLLAUTS, PERLES FINES.
' t maximum de leur vaievr.

Il m tiendra à ta disposition dt*
•rsoDiics désireuse» de ré»l«w oe«

opéra lions:
A BASTIA, les £ et 3 mal, an

Cyrnos Palme Hôtel;
h CditTE, le 5 mai, à VHôul Ptult,

Y Hôtel Paolt;
à AJACCIO. iei T el 8 nu i , à YHÔ

tel de France.

N- B. — II >e rendra même a do-
micile dans tout 1« département, tî
Ira intéressés veulent bien lui écrira
iu> adresses oi-demu?.

Discrétion ubiottu

NOUVELLES
MILITAIRES

AU THEATRE

LA JOUEUSE D'ORGUE

Aussi brillant* dan* le drame qu*
dans le vaudeville, notn1 tronf* a ob-
If-nu, Ahnx IM Joueuse d'Orgue, mi
nouveau fl li^iUmr »uco^n

q
an Marthe, «t M. Marçufe

dans Ir rAlr dr Maglaire, où il> Mvvnt
émouvoir k public

MHIP Darges, incomparftl>|# dans le
lrnpi<iue, et que l'on n»* peut «dmirer
<\\u (tans le drun», interpréta l« rAl«
àr Véronique d'une façon rr*im»nt
Bilmirable.

MM. Andra). Duk^ml , AlaxK et
lt<.ugt-l. auxquels ^U,i.nl
principaux r01 ta



apjirecter là valeur'dont il- fi
preuve.

Puur é(»t-T un peu ce draine poi
puni.!. MM' Mar-I.. M • •[ D e n "

i provoque

' • . Mme Lero
ii.M.i-'ju-.-lk ..st ïuUjuur*.c'p*l-«-du

PETITE GAZETTE

rives par !•> p&quelioi ik Nie*
>u - Cjnot Palue Hdlel • :
Mil? prwris de Crolwm.
» et la r o a t n u da BufBèret;

Nuus apprenons, av.-r le fin» iif pl*l«
qu* M. Tr«j., ehtr du venue des douanes
i» Curie, récemment promu sou»-il4reclpu
«1 uuinl.Qu t Bailui tu selle qualité,
d'exrt t u n t i au tableau d'i

fha sjmpalhiqiwa.

Eflitit r r F O M T I

Bios le* - Annale

portée» dlrUmk: it*s article* d'ailu
•igné* Guitavr Le BOB. tiabnH Hsnt
Weitcrlri. banni, Trltun Bernard. Y'
Sarwj, LhrjHle. rt un roarcfnu de musique
Mirait au . ttauu-rlul •. fr li-m

ul : «U

Fuis I.JJ.-Ï en li»n <>

PRIMES
• SERICICULTURE. A LA I

J LIN ET DU CHANVRE ET

CULTURE DE L-OLIVIER

Li projet dt lui île fliuDtv* pour 1
Eb:e IVïU, prévuil un- uôpoaiuun abrogeant
Lut dJYcrac* im» .tcuriunl .1™ prlniei

s cultures des mesures de pro-

i apporte régime doua.

Toutefois, les MsJrfs devront .'unUnuei
4 recevoir, jusqu'à nuuvti urttre. les a*cla-
ruioiu rtglemanliurr» qu'il* Miruol suln
d'iunaaer à la PnTerlur* pour 1 nrrorrt»-
«tittin, (IKMH-II. uu la SHts-lwreetare.
pour l « autre. •rruMiMcincMa. avec les
aocuiucat» badjJiucl»

Puur k PREFET :
Le Secrétaire GraenJ,

PONTANA

THEATRE MUNICIPAL
tilHECT/O.S SEBASTiH\ MAHIETTI

M. Je** Manctti, directeur artuliq\

VOUS N'AVEZ
RIEN A DECLARER

Orann Vauoo.m* *o 3 tctM

DURAND ET DURAND
OraM VatiAaïllla M a « «

Aa>|,tUlL*Air>. j franc
H »er» J*T<U (1 fr. (3 j.»r plae» pour laie

MODES
PARISIENNES

Modriet puât J* wiaoa

UT. el GuollelU

. ri Pogai As-

i'l«lnni Ange. culUtuleur.
E

MAISON MATTEI-LECA

AUMHKTAT1OH GKKERALB

(gni el détail)

8 o c i é l é

l i ofp de table du Cap Corne
Produit de la Maison

Puur combattre la vie chère, na -
clittez que le beuiTi- extra lin Mondia,
7 franc» la boite de 500 grarames ou
3 fr. «U wllf de 250 grammes.

huile comestible. — tirante pure
/•ou. — Attortiment de Fromages —
tirâmes potagères — Bouillit borde-
Utist. — gaufre.

On jiorte à dumicile.
La Maison se clwrge des expédi-

tions à l'iiilt-rii'ur
PRIX MODERES

M. MILLERAND
RENTRE A PARIS

l'Alun, yt» Avril.
Lt' Préhiduit du Conseil, milr

Saii-JU'nio, eut arrivé ce malin,
ris. par le train de S heure» 45

Plusieurs membres du Cabinet,
(janni leMjuele M. LANDHï, Mùiûlr
Av. la Marine, se trouvaient à la gar
de Lyon, ainsi que les attachée) à
Présidence du Conseil.

M. Millerand a déclaré à ses cotl<
gués qu'il était tris satisfait, que tov\
avait fort àien marché...

En portant de la gare, ii a é
elia(uureuiie.nieut acclamé par la Toi
le des curieux.

M. LLOYO GEORGE
PAHUJ, Oi Avril.

Peu après l'arriver de M. Millerand
un autre train, où se trouvait M
LJnrd George, arrivait en gare d.
Lyon.

(> train ne s'esl arrêté que quelque
minutes rt est reparti dans la diret
tion de Calais.

AViS OE DECES
(PERO OASEVCOOMIE)

M. il Mme Antln! P,.ln>n.'lli i-l kltr» /-n-
anln. M. \nlulOf Petron.-lli, M. Pierre Pr-
rr.nflll: .M el Mme Biaavenli.re Pelmnelli
l leur» entama, Mlles Awn\ Cfelle. Mari.'
•liilippim- el AngHt-T^uiwmiile Petroneili.
1. full l.auëèrp itv Casalta; Mme el M. Gle-
jlucehl Hapbu'l ni leur» enfanta, de Ca*-
•llare *• ijaslnc» , M. el Mot de? Ijjfmî
-B el leur «Ile, MUe Glaire de Corel, de

Lis familles Gr.miUi. dr Sainle-Luete oe
loriaal. fUITalli et ftiimanurMI, de Baslla •
flr..nflli ,1 Paput), ,|,- pf.n,
«•ni la dduk-ur , | , ttin pari t leur, pt-

UNE DIVISION
JAPONAISE ANEANTIE

LOSDUES, Ï8 Avril.
Lu télégramme du Tien-Taiu ai

nonce qu'une division japonaise ai
rait été anéantit- k Habarusk, en S
bérie.

Dans le» milieux officiels, on dé
clare que Ion ignore font de cette
nouvelle.

A L'ASSEMBLEE
NATIONALE

'• nr- U: MIM.sTHE DK IA RE10HWEHR

ni^re. (wllc-rn^re. Rrud'raèiT, belle
lanre cl r-usine, ibv*de> le tt * m

UKRLJV, itt Avril.
Le Ministre de Ja Heichwehr a an-

noncé fi l'Asm'mb\'''v Nationale qu'il
esjterait mettre bientôt lin aux récla-

Pero-î asevec- mations d'-s Puissance alliée, au su

M » * - H . ! MA-taqueationdu
prviianl lis mesures

du désarmement, en
demandées.

IUPHUIUIIB i.-S. OLLAGNIEB

UaraiU

L'Aynti-e IVotff com m unique une
Ni>U- décUra t ; I X T f (oUI de
la Rpiohswelir. qtu -(ail tir .J.%i.L*3i
hommes, .'ii mat-,, dernier. élaH, «u

MSTILU-ttlt: ET MAWrVTl HE DE TABACS

SIMON DAMIANI&C
» . Boutrnrd Paoii là raté de llloUt d,* Portet)

BASTIA ((;ORSR;AI

Fabrication ;«iigrkf d • nombreux produits depui* long-
lemfB cm nus, h> « Oamiai' », Vin du Cap-Corne, au Quin-
quina, rat une d-s spécialité» 1* [Jus en vogue dont la réputa-
tion n a n-sse de grandir.

Vente en gros de toutes marques de Cigares et Spiri-
tueux aux conditions les plus avantageuses.

Uuncfjttiunnairvs pour la Corse de la Braiteriê de Monaco,
dont la bière es) si renommée, nous livrons en fois H en bon-
t'illts aux commerçant* et i m cafetiers.

CoDcegfiioniiaire» puur !•• Dfparfrmeni d « Cigarea île Joie

Tinr/umt, Howalès et Cie, d Anvers, qui nul fait avant la guerre

fc* délice* tft» fumeurs, nous soumettons •njnurH'hui

Erhnnhllorts et PrLr

i que l a >=

NATIONALE,
t» »fim Hwnm M TOUTES LES ClGAiyrTES

Urite Noie fait remanjutir. uoiam-
meot, que oe d«rnier chiffre ne de-
vait èHre atteint que ver» la lin di
nn'ia de nui .

CHAMBRE
DES DEPUTES
SUum du tt Avril

(Ibliu)

PHriimet de U. GROUSS1BR,
(riP

lu. mian.ee est ouverte u y àe lires 30.
L'un des Btwn-Uires donne lecture

du proeée-verbal de la dernière »éan
oe qui est «douté.

IMPOTS NOUVEAUX
Suite de la djpctUçipn du projet

loi ayant pour objet la création
nouvelles ressources fiscales.

l u nouveau texte de l'article 1
sur les importations de pétroles
France et, eu Algérie, de* pétroles
essences est adopté.

Ce nouveau texte donne satisfac
lion à tous les intérêts.

La Chambre jasse ensuite à la di
ciueion d tut nouveau texte relati.
à la taxe sur les courses.

\l frappe les Sociétés do Conrses
d un impôt variant de b H iJO puur 10Û
suivant les recettes.

(Jet impôt sera récupéré sur les
trées.

EH ce qui concerne \ee courses di
taureaux, l'impôt eat de 30 pour 10C
en général, et eat réduit à 6 pour ttN
pour les courses dites landaises, pro
vençaiex ou similaires.

Seules, les courses es/taynoies paie
ront le a5 pour 100, et, s'il y a mise
mort, il sera dressé procès-verbal.

Le nouveau texte est adopté.
( U séuice est levée à midi dix.)

(Séance dt f.

Présidence <!,- M. RAOUL PERET

La séance est ouverte à 15 h. +0.
L'un des secrétaires donne lecture

du procès-verbal de la séance de cr
matin qui est adopté tans aucune mu
diflcatiun.

DECLARATION
DE M. MILLERAND

LA CONFERENCE DE SAX-REMO
•rture de la ̂ • n r c . la pa^

rôle est «formée à jf. MILLERASD
pour faire une déclaration sur la Con
fm-nce rie San-Remo.

Tout d'abord, le Presidenl du Con-
seil indique que. en ce qui concerne
*i Turquie. IM dimiMuotu portent :

1" Oue Je sultan rester* à Cons-
inlmoplp;
V Que les Ktab-1'i.iB ont eV W(li-

un mandai sur l'Ar-

3* Qnt- 1 Anfrlrterre a aocepié un
mamlât sur la Palestine;

Enfin que U France a reçu un man-
at sur la Syrie.
M. MILLER AN li déclare m» le

iouvenienwnt français a défendu de
toulea ŝ s forœa \^ jn tà*t , monnx

-•i matériels de la franco, au sujet
•ta quesUons a régler avec iAuVma-
"le.

U Président du Conseil indique que
Allemagne pourra conserver, dans
• - T P n.otrr le nombre d'unité» qni

, fait, q U ,

calcule en effecUrs.
Au moment, dit-il, où le» unités « -

mt ramenrpfl à leur nombre normal
MUS évacuerons Francfort

Quel que «oit rintérft de eetteques-
ion, elle ne constitue qu'un p , , i n t

Allies «.ni tombes d'accord
our observer un..- altitude commonn
-•-à-Tia de I Allemagne, et ont décidé
i on arriverait p | u . utilemeai a ^

re»irllals par de« converwlions, maix
« condition que toute idée de reviswn
du Traité dt Versailles soit exclue.

Il m> s'agit pas , |e revision, mais

M. M1LLERA SU ajoutf qu'U a dit u
no» Allies uue ri- tirait non seulement
un crime, mats une sottise 4» «r»trc
que non» pouvons rnuyer à
nes-ion du Terrilvtrr fitt/inand.

\* l'rttidfut <tu CmiM-il donoe IQ.
euite Jocluif du ( u t i f i ' di- ia àtx\t±-
ratiou rwtigée i Sait^Wow au KJjei
de I exécution du Traite de Paix.

Les Alliés «ont un&ninwa à déclarnr
qu'il» ne sauraient tolérer la c<ml.-
nualioii dm infractione au Traite de
Vertwilltjs ; que ce Traité doit être eie-
eulé et demeure la base de» relation,
de l'AUemagne et des Ailles el uu tk
sont résolus a prendre toutes mesu-
re*, fût-ce, si c'est nécessaire, l'occu-
pation dune nouvelle partie du ter-
ritoire dlemand^yaut pour effet d'as-
surer l'exécutif» du TfpAé.

[La Chambre salue ces dernier»
paroles par des appiaudissemtnu
unanimes.)

.V. MlLUdiASD ajuulif:
- Je ne crois pas élre opluoiate m

disant que noiu euu-oiu dans une
période posiUvtj de l'exéotiUoii du
Traité.

» L'entente enlre les Alliéa « t plus
forte et plus ttruUe que jamais.

" La UooKmice, qui vient de »
tenir, n'a pai été uue œuvre vaine.

[M. MiUtrtmd descend dt IM tntotM

très cbaUureuëeinent applaudi par lu
grmute majorité de la Chambre.)

LES IMPOTS
NOUVEAUX

La Chambre reprend la discussion
des Brtiolee relatifs aux taxes snr K
bénéfices de guerrt.

M. d'Aubigny développe son amen-
dement, qui est accepté par le Guu-

reriement^oaU combatlu par la Com-
mission.

L'orateur se déclare partisan de i&
révision des marchés de la guerre ••(
des marchés annexes.

R'wl pour cela qu'ii combat la <fc-
mande de la supertas*» qui lui parait
une chose loui à fait illusoire.

Aussi, maintient-il son amenda-
ient.
Après une courte, mais vive dis

usBÎon, cet amendement est adopte
(La séance est levée à 1» heures.)

EN TURQUIE

UNE GARNISON
FRANÇAISE

DANS UN GUET-APCN5
PARIS a* Avril

Les pruniers ~«—ip~~*—,^T ^ ^
veuua a Pari.s. sur l'érMiuboo tto U
garnbon d Uurfa, noire porte la plu-
•« l'Est enlre le Tigre rt l'Euphrate,
!onfirment le gue-t-apen* dans lequel
lie «al tombée pendant sa retraite.

Contrairement aux infn naliiiui
reçues jusqu'ici, la garntMin d'Ourfa
Eût soutenir, pendant deux moù, un

véritable uége. tenant eoora««ue-
ment devant un adveraaire, les Turc»
et les Kurdes, qui disposait d'artille-

e.

Seoi, le niai>q» dt vi*m e« tV l'taa
rça nos soidata a » rctinr.
C'est au oou» de ceu> retraite qn'ik
irent traîleusunent attaqués, tlors

qu'ils pouvaient se croire couverts
par la convention passée av^c Ira au
«riléa turques, au montant de qui!
-r la ville.

EN ESPAGNE*

NOUVELLE CRISE
MINISTERIELLE

MA&HXD, 28 Avril.
Ou annonce comme très prociwin^

ine nouvelle crise ministérielle
L«a soeialûtn annoncent qu'ils fe-

« l u » «uemi « A î n é ! et roraida-
b»e, au e u où 1. crwe «mil r*w\w

I gmupn, j 0 j a ripoit.

MODES
Mme FRIVOU, d iplômé hon <*>n-

ruiirs à Marseille, vient d* rpcpvoir
un grand assortiment de chnpentu
modales.

*imnd assurtitnent aussi àt> jnii-
•teuils A dt* pru- tr*s avantageai

nue AbaUuoci, 1. et me de l'Opé-
rt , 22.

Le Petit Bastiais
J O U R N A L

1 0 CENTIMES - LE PLUS FORl TIRAGE DES

KMACtlon A AdJXdlUartntlOD : 8. Bonievud du Pala

QUOTI Dl EN
JflgJWAgX DE LA CORSE/ï'—" lth,TOTims

KaeUa M'était, niercnili suir. rendu
en foule au théâtre municipal, aiiu
<i y rnlendr. la «tufereuLv de M. Jean
liicbrpin. sur le releix-iii^it ecoiiciuu-
ituc de la lAirse.

Le docteur Emile Sari, le très sym-
pathique Maire de Baslia. pr**enta,
avec touU> l'ékifuriio- qui l* car»c-
leriBe wt émineut courcmicier, au-
queJ il céda la parole, après avoir,
d u i » façon très précise, exposé le but
île celte visite en Corse.

M. t*.~O. Poli, demandant aJursi «
••\(n>s<'r son programme, cnlretint

nudit.-ire de ws VR*tM projeta pour
„ )U)w T m •locuîi.-hté, U parla dea
M-'-lli'i^iLi luantiiiiave* et prineipa-
.•iiwiil nu Imn-'ciank qu"il connail
:,.r\. Lien: il eiulicjuii CDQiraeiil les
institution* tlaïunafs pouvai-nt Ain-
«ppUqufcw e» Cime, «i d deim.utra
<|iie notre uays, noUninieul Isolaocio-
,1,-Fiumorbo. dont it wl originaire,
vivait tout ec qu'il fallait (*>iir devenir
un petit paradi* terwatre. i»réciaant
>tm prt»xramme, it exposa avw beau-
mup de clarté Boa projet <li- division
de la Corse, eu cellules. Lexposé très
iT.struAir fait par M. P.-O- Poli oMi»t
le plus grand HUCWB.

M Jean Ricbepin prit euwuile la
parole.

L<- grand [x*U; parla de rêves da -
•i-tiir d'un avil ir pouvant toujours
d--vL-uir plus beau, devenir meilleur;
i, parla dfc* problèmes sociaux |IM*
uius «rdus rêalis«-s fort aisément dans
M»i rêve, grâce a l'entrait, gr*<* *
l'umun. grée* à la bonne foi et aux

U conférence revWil le carac-
tère d'une causerie, uû tout était ex-
iitisp Krc autant df prwision qui' de
«implicite. Les imperfecltons humai-
nes iireul ("objet de saillies Tort api-
rfii-fle» rt cet ewpfit w manifesla, nLi-

icul, loraqu il traita la question
me.
m rtes BS^inpl^ 'le l'anti-
traiit d'une laoun frappan-
«'*..« [t< iH>ete ne wont |«s

a
. • ---r d< nouveau à notre

Minqilti HriU-ll-.
Trêf HémiirraU*. il montra la ;iéce«-

(.iWde favoriser laccession rtr chaque
«itoj-en wn i idéal auquel il rêve.
montrant ci>mbien il sérail criminel
da Laii«eT improductifs IM giTrae» in-
tcllectaeta qui ne demaiitlml qu à se
développer pour le plus grand bien de
l'Humanité toute t-nUére.

Le couférencier fut très applaudi
par un auditoir" <1e- phi* chmsia, «iîi

et, dan* la logi' du i;.>nv(>rn. ur, le ro-
lonel Uauni , OouTemror de la Corsi
Mme Maurel «H sa famille.

L'EXPORTATION

L'INDUSTRIE
PASTORALE

LES SYNDICATS M BERGERS

er prudurtvuri.. Auul, que do
pwtfuot N«t haricot» puurrtMcnt

l hùUiflnM *Dfum

lent 1 isar «prit : U vie vcoooulquv -lu pa
-elli: suspendue pw rinallimiun I
CvuimuMian * du iliHiEln^nlvnK'nl d

Irur

»? Vau-

p
i-ltn» pnur l'«xp«rlallaa de nos vi
Ira-l'U 1> ptlne de iKbruu*Mlller no» chi-
«ipierale»' La ratncallno du mqiM-forl, d'où
ii'fi'Bdpnt le prix du kit rt cxhil àv* pâtura-
m , sen-t-ellr outorioév* Uutnd )x»UToflB-
umi enfla travailler tttir^ni.-iii i l u s ui paya

tltiiv* Mors que le GouTenu-inent préronluc
l f l l l dc> cutturt-B. qnr 1 tiortioa

que ]** ravftAtflem^&l
lu p*ys demeure probl^nuU<|ue, oou» fsu-

-t-ll alfuiiuimvr DM vanipitimcaï Le mut
tdluue de Pas*il l'aijll ncra-l-11 l'terarl
i-Bt TIVI*

SiMia l'ïsnjtirf ik rcltt pr*m-LÉup»Uoii <(.'
tmrtRlIon. I* t'Jiamhre synulcBlr ilu S,
D. b . d m na i^uBkn du U <-•"" 'ut, •
ipt un -MTU qui prtoowm fci rr^^i-o rie
upf menU pr»f£aau>ni]'?la, dann les di-
n hranrh»^ dr nuln1 wwruirnli* ntrakv

àuivinl qu? res Awwlalim» (erool appel 4
IIUH le» uMsIcrmta. r-imme

•tioa » poorsuhi- toujours dans
la légalité. Noua ivuns rtfmtr. Rupeadanl. que

lewlruns bicaUt uu r*gtn» ik iu li-
berté aMalur i u

tlk.1

. .. _t , . . :.• \enle iiu Uil.

le pnx dm pâturage», que \r S}iuJlfil îles
*r* tla BaaL. a admit, dans son aToupr-
i, lis prnpricUIrea. au liltv <]« membres
r.iJres. Cette t-nlenle naun parait iuliit-
HUlp. an ce m urne ni. car non twrpT» «uni

perpleiii-a. Ui nu MVCDl <|ue ûttUrr. ea nà-
»UD de la tneoaee qui p.'s. «ur l'indtislrie du

«jutfort al nu u [*ul leur en vouloir dïtf-
t*r a accuriler. au» proprttuure*. les pris
tuitt que teux-ci dcmaitenl. Ko pi^acsc;
: cette incertitude. m>w avons préconisé,
Olelta, une comloiuiwiB baïoa' le prit du
icemgt pour fhaqur tfU' ilf tfrebi», »ur W.

prix de »eole du Ml, en prenant P""r point
de ilrpart k* pn« «unaeoti* par r.liauue pro-

Iftuire. Alora IIIH1 le lait tïlail a 0 fr. 4U et
il- k- paCL-agc •)<- ctiMTUF frrl.W «lall cah-uW
riiww àt tO (ranea, pour I* campaam- dhJ-
T. Il j aurait alnal unv ««lifllc <k* prit :
Le lall i 1 franc, le paecafc a iu francs;
Le lait a I fr !>0, le pacram k OU frimes ;
U- lail à I fr. 73. le Rivage a 35 fnun.'-. :
U lui t ! Ira»», le Bancaire i. U> fram-n.
Kl uaal de suite.

1.™ proprMtatrM devrabnt iJh^rfr à .'[•11.:
;oml.inji*ja. »"ili* or veulent s>ip-istr a ne

> v.ndre leurs |.ltura^s un à o'nuit quo
i ikmarafes runrtiUow)*lk-B ri k ha» prix.
PHa 4M U & — I J baUfl«e nunnals du
i ilu lall tntlii.lriel n'a pu » «Ut-Ur iu».
i vv J»'jr. du fait de J* rompuane qui i

1 nn-tucf cuntre lei tailfrtua. ou a fait le
i des Imttuufals el auaa>«nK kurt Maé-
CB, car. Mi rusoo Ju prit du framage. le
l UuliiMlrld aurait du tire payé deux fr.
lilr.-- Espérons qu'une meilleure («nnWn-
K< dea uWrtU du pafa pcrmellni, k i'a-
olr, le ravlUluVjuenl surmal Je» pvpuia-

t mvnale du Wl Industriel.

rur^if {l.kbaunmr*, u
,'iin, tlnrura, twrprs, Janllniers. marO-
i.»r*. UuttJtrteto, nlr .. : aon «vuliment
>>ur faire benéflekr l'in'Hiii!» <lfs pr»|rr^
•Mlmnt «Mknr». «Ml» »"*>" |wiur lo .fc'f̂ nsp
i. , intrrf-ta A' U prufeutaQ. ai Wlu pre-
I..H» ranunr rxi'mph! k- ,>4yMlk«t nV« EMr-
n-rv il" Bssli». rrté *n lai». »l"« que ta
in-sif« "V I EipiM-iaùm ne «était pm <-a-

I.
Lr prix de» pâinrafrpit d
Le prix de vraie du 1*K >'
U prorhahir pampunK Wlldre
Dnaaai vtte. — L*c]«raKe île la hrvb

si. .lepiito la F""T<-: eimfurrrnc* par is
m *• U enMre ; IP* iwtuslrfels ûc Hoqu«r<>

le lui oV chèvre pour la r.

vnear, dis l l l l , lepo«t«ii a naiiiirt llamaillaii «4a4rtla «t vnear, dis l l , y S
• aaanae ht i l i inia^iMI qaalqoet enlU^ Bulta l pratrtrt •> m Mhi le* dmiHn
*•*•«*• ••••*•« MM « M difMdn il « m ' et m trmp«un * ohèvn». rVwnwlwl • »
«M dMaaad* «M iMdMw * «Mata | M I I» «um <k «teBM. Il 9fsmm « H »aTgwi fe

I

IKI ultncil'- .)< illr*
tu n i f»api f l&ltjëre '.
01 Ls ayant pour prélcllt l'ctpurtaliu

p>'iiv>>nt «e produira <i mina
d

ol (Jtji. t'o rvciwraal s rA*Bu<:4ati.>n !-».>(>•:-
rulrte. cutun»' on la lall a CasU "t * o k t u .
Ceta M l l l possUile en rocuunw! su »v»lnt.o

Sornr - Ud p»U ilévelopp»-*. *• nw-
à pinivi'lr réunir, tous 1rs m.itiLj, An
3ui> lltrea dt lail du» UOr infiiM 1-1-

lerir ri k fabriquer, au liru .1 ptiu- île trn-
corw. du fr.imagr prori1 io.jual.irt.

dom ta Ï.-HU- serait l»rllr-, a un prti plu*
rAnnnérsU-ur qu<- cellv lu lalL.

.... I|III'<<I.>BH: ii- [im de» pàlu-
.x rtu Lut industriel, ik- h. ri-
te TriiHue du faut o> CAtVN, d*

ftbrtoall'Mi <•! de la vmie des fnaaagva
arrmt hwrril.-» à l'ordre du Juur dt r*t-

<hi SyndtrU d n Serffen 4*

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

IÏOB, le QiarUW* de M Pmwea d-ftrtnli. de
l'une de
aoirnt.
Rscra, Blla de M.
«cita

NM ptn *t*«s tiMrttllwa t M afe«r ami.
IdaW qui toute sa taaalDB, pour « bal ÉTM-
eameal, ri'antanl pbu qw ««B* mmui rr
•Meon ta rapproêlu atmiti tentai <ts li !•-•
UN ntartt aaiH a*M aami.

UN AMI.

:oh ft <W eonaUtué dMM oetU « m m » , •
;'UIU*tln dn mdn, U. VIMMI VIoaMU.
I rëuaJ. n a n d t J«ara. >lw diuw «ntaiw

SYNDICAT AGRICOLE
DEPARTEMENTAL

DE LA CORSE

appelée •• pr.mo
(|ueatlona du

plu. kaut lulertl pour notre écnnomle ru-
ralr Pour vt qui * Intlt k !'• eïpurUUvD -,

Lt i\anl J"ari-ord av«. toui k» Syn-
dicat» qui lui »t>nt afntlés el dont aucun n'a

à la UiimmuMiiHi itllï U* - CuotlnKcn-
th-t Iltnivf» ctpurtal>lea . . la Ubam-
uheile a admis. 4 lunaalraiW de tes

que le principe rt* IVipurtattuB
ii' »' aaurill l̂r>' tui* <-n illïtuaniiiti et i|ui'.
] , aucun prAlulv. l'nporUUvo de* pro-
ilE agrieyh!» w |wul *>lrr ilmllét. elle a,
oultv, 4mU li! vu-u suivant, se réservant

de prendre elle-même lce nmure* qui *r-
rval jugées oppurlum*, pour aider ko ui-

dans U vente el l'expor-
tation dv v » produits, tur Ir marrht »t par

La r.han.l>re du S. A. 1). t . . iUn» M
ce ilu l i avril cuuritnl, a émis le VIEU

nulvanl :
. CoBKlurnnl qur. pour la d*f*B#e daa

inlrr'U prof«9iooaela airrlcoles. Il Importe
a> provoquer la création de irroupeownls ibr

s t ou 1rs

Ctnadderaot qu'il Importe d'assoler, dans
la yrodurtlon, I* ïtnle et reipoHalinn. loua
le* producteurs, vitirullnur». cultivateur!,
altoureuni. jirrtlnirrs-mafait tiers, les pru-
irletaire* île thatalRticraina et les olelcul-
eurs. 1><» éleveur», 1rs twrgers et. en général.
«us ,;ux qui vivi-Bt da U lerre, les mdua-
rti^lti aaitcoJn. ainsi que les HUertncJlaire*

dost le cvfivour» eut MdlapenMDIc ma ùén-
lupfx;n>eai de l'ociHiamtc rurak ;

Le syndical agricole iWpuriEioanljil de k
OirH- sol belle le con cours ih'voné d n mem-
Br-B de l'emeiajieaHeiit apicole. * l ofOe*
an-icole départemenlal. «le tous le» arou-

I cri1», 'ians ton-

i râpoixtant *ai

•l le i*U qu'il sali
trs loculîlé» ImporWnli
« de Mutualité aKTH-ul.-

ttav- ries intérêt* ifriool*» du Pav*.
. I>il que oofie de ta présente dtHMn-

tion ». m i-snajér t M. ta Préfet d> la COTM,
«érai de rAgrleuftare. k

rtta

a Pré^dptil» des «ver»
«picotes de ta Corse. •

aw Mpéroan que Ifl VsmaMl eéwtral aéra
é, daaw sa «roeban» MIOMM. « M pr«-
er « r k» nroawrtlloo» n-bUvea k l '«-

q»* ,ur k Gaaritnt et «n . d'aatM part, la
Bflxiht __.
keMDM aHH»é aa« rkatoméckain- qui W
etport* et par k mt «te plu* es plu* Aktt

' d e Mar-

i tour Mtrepdt:

huMold d* 60 kilt*, «u frtl
K francs le ball'l-

Dti « « « m irKuré, in ballots ir 10 kl
au prtt rie 41 truinê h> MSi» :

D<' la — t » . —*+, MlFlte.1 Perret, fa-
nntk M I / M 0/a d» outfite «« CWVT
ballnts tr W» mi * *:.. • • pr*" dr M i
le ballet ri" '-o •')«" '< ^ ^ franea k DtlHt

u franro avr r 0 fr ( A I ' , pour

L I R E
A LA DEUXIEME PAGE

NOS TELEGRAMMES

CONSEIL MUNICIPAL

U1 Conseil Municipal est convoqué
uur I» samedi 1" niai, à cinq heures

Ordre du Jour :
ince aux vieillards;

fil

JOURNEE DU I MAI
yndiqués* ouvriers ft finpluytfs :

île la ville de Baalia. réunis
bn- de 500, en vue il'arréter le pro-

-ainme de la journée du 1" mai con-
innémeul aux instructions de la
[infédération Uénérale du Travail.
V nient:
1- LP chômage durant toute la

turnpp du !" mai;
2° L'orgHiÙKaiiim il'unt' assemblùd
Miérnle de tous les ouvriers et em-

ployés suidiqués, qui aura lieu à S
heures du malin, au péristyle du
Tbéitrc Municipal. Il sera procédé,
«u ci>urs de cette réunion, au contrôle

•s cartes confédérales et la Histribu-
iin du Timbre VienuoU;
3° L'organisation d'un cortège qui
' formera h l'issue de cette réunion.

1,'l'niuii locale de tous le* Sj-ndi-
tls ouvriers de la ville fait un près-

Haut appel à tous les ouvrier» el em-
i'is des deux sexes vt de Luutes ca-
ries, syndiqués el non syndiqués,
s fiigap* îi roanifriiter leurs sen-
iils de solidarité en chômant et

en participant au curtège des Travail-
leurs.

BIJOUX - BRILLANTS
PERLES FINES

Le Représentant du Comptoir Dia-
lantin de. ^ice achète TOL'S Bl-

JtiUX, BRILLA STS, PERLES FIMMS,
au maximum de tew valeur.

Il se tiendra * la disposition dt*
personnes défeireiutfl de réaliser «es
ipérau'ons :

A BASTIA, les 2 et 3 mai, t a
•yrnot Palace Hôtel;

k CORTE, le 5 mai, à l'Hôtel Paoti;
HôUt Paoti;
à AJACCIO, lt» 7 et 8 mai, a l'Hâ-

tel de France.

N_ B. — II ne rendra même à do-
îrile dans tout le déparlrment, si
s intéressés vLiileiit bien lui écrire

aux adresses ci-destm$.
Discrétion absolve

THEATRE MUNICIPAL
DE BASTIA

Produit do la reo-ltf Pr> « * *5
Dro*l dra pMirm... m 37 t t
Pral* | ( M i w tM M
Poire _ i l —

.m MI is

• *
Total Fm MU

1
PRIOR

« Jli)H*«nu i

J.-B. OLLAQMKR

U Otrml: Utrart BARUID
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SOCIETES
ET SYNDICATS

Syndicat lies Employé* de Commerce
et tflixtwtrie

Ordre j|u ],.ur: MnnU^WUon an 1er liai.
ftéunlon géttink «" 1er mal IM». 1 ovif

heur-» <lo mfliBi précises. L ^ . l Iwb.lu'-l, à
l'Assistance publique, r w de 1 Up^ra.

1>T"" ^ * L E Bl!llK.VL'.

Syndicat 'les tfenvisien-Ebênittei
Heyoiiin pendrait1, i" »u«. 0 ^u" hrum

ilu malin, local luliilufl
Prwre HVtre muni de I» cwte cjuf.Wrale.
Trts urfteat.

Le seirélalre, POMl'tll.

( ercle AthMvjw ibut'uàs
Le- membres do C. A B mal jiriJB d at-

sînler à la rùuniiw 'fui aura lieu (•• *i>ir, t
MB#1 heure*, au l"ral habituel

Pour k < , SJ\.

Syndiïat de» Ourrien Boulntiytrs
Krualoa (tfnenlr. vmtmli wur. au «

rant, t huit heure» |ir«rn«s. lursl «k lAss
ttnrr publique.

Présrttrr ilr rigueur
ftirli Sorialiste l nifié

R^m

CONCOURS
DE LA

MAGISTRATURE
PAIIIB. W Avril.

U. Alfonai, avocat. attacha a» Par-
quet général, vient de subir, a vit- suc-
cès, le» éprvuveti du concourt) uV la
magistrature.

CONSEIL
DES MINISTRES

Lee Ministre» et Sous-Secrét&iree
d'Etal ae sonl réunie, ce matin, à 10
hftun», à l'Elysée, sous ht présiden-
ce de M. Paul Oescltanel.

Le Président du Conseil a rendu
compte d«* travaux de IH Unifi-Teme
•h- Sau-Kem». el de la situation in-
liTiiHliomU"*" qui eu îi ete le résultat.

LES fiREVES II ALSACE

M Jotinlaiii. Ministre dit Travail,
H M. l i eu» , Sous-Secrétaire il Etal ù
la présidence du Conseil, ont mis le
Conseil au courant de l'origine el de
l'issue des grèves d'Alsace-LiHfai ne.

Il- -ut ru même teni|* sai*t le Con-
seil des revendications qui leur ont
été jH-éwiilées, el de Iï-lude dos owsu-
tvs uuil comporte de prendre, alin
d'apurer leur prompte solution.

lin mil r'iilin transmis an Conseil,
de la part des divers represoiliants ou-
vriers, qui *onl arrivés » Pari-, l e s - ]

LA RESOLUTION
DU SENATEUR KNOX

W«Hit«aTos, 29 Avril.
La nouvelle réwlulion de M. le ri

nateur Knox, déclarant la (in de l'élat
de guerre avec l'Allemagne, esl ter-
minée.

Elle stipule que ]e Président WUson
esl requis de uépocier uu Trail-'- d'a-
niili.' el de commerce avec lAlli-ma
giio. et que, en attendant qu'un accord
définitif iûtwvii-uiip entre les KUts-
L'uia et l'AUema^tie, le ('• ouvert!t'aient
des Etals-l'riis consenc tuu» les
droits qu'il délitut en vertu de l'ar-
mistice H du Traité dp Versailles.

CHAMBRE
DES DEPUTES

.VuM-r <iu Hf An il
M. tin)

Présidence de M- OUOUSSIS/t,
(tice-Prétidenf}

\A M'HIICC est ouverte à 9 heure* 30.
L'un des secrétaires donne lecture

du procte-verbaj de la dernière séan-
ce qui esL adopté.

UiS ortfiiKRS AfiDUIS/ERS
Lrirdre du jour appelle la discus-

sion du projet de loi ayant pour objet
rie faire bénéficier le* ouvriers arrtoi-
siers de» avanlaftet* île la cause aulo-
tumw de Mrniles rii-s iim-rier* rai-

lie pmjei de lui < -I

IMPOTS NOUVEAUX
Sut!, .in (mijet de loi ayant pour
.j.-l la (Téalioii rie iiuiivelk-a res-

n s'ouvre sur les arti-
c l e nouveaux tendant à I application
i l'Aincr f| à la Lorraine des dispo-

j nitïona aux laxn sur le chifïrf des
affaires pi A limpôt sur Ir rvvmu.

f>î* article* sont adopta.
On panse ensuite à la dÎKmseion

ili-> divers anMndrmenU relatifs i
I cxporUtir-n des objets i'ui.

•La ftéann' est lev*e à midi dix.)

Demandez un

"DAMIANI"
Vin du Gap Corse au Quinquina

LL HLUS ANCIEN — LE HLUS HÊPUTti
Jufomat du Tribunal cml ri« But» Arrêt Je la Tour d'Appel et BaaUa

di S7 nara 11*03. du f femor itwi.

VBAIE MARQUE
S. DAM1A.M & C*, Bawlla, Cap Cor*e. PHANCE

[Séance dr rAprit-Midi)

de M. HAOVL PERET

\M V*noe est ouverte à 15 h. 40.
L'un ri#-s nerretain-s donne lirlare

du pwtres-verb»! rfc la séance de oe
matin qui »st adopté sans «ucune mo-
dilïcation.

IMPOTS NOUVEAUX

LE VOTE DU PROJET
IJ- pn-»iilenl met enstuilf aux voii

j l'ensemble du projet An loi qui Mt
adopta par 53S voix contre HO.

LES POVRSVJTES
COMBE LUS FWWNtSSBURS

ET SPECVLAThttiS h.\HI<UIS
Après une vire rifaniMion. It Cham-

LA CONFERENCE
DES AMBASSADEURS

PAHW, «I Avril-
La Conrérence des .Vmiwssadcurs

g et>t réunie ta m&tiu, à 10 heures,
sous la présidence de M. Jules Catu-
bon.

LA FEDERATION
DES CHEMINOTS

l'Ains. *J Avril.
0e matin, « la fédëraLiun des Che-

minot*, la discussion a repriu sur l'or-
dre de grève.

La Confédéral ion (ïénêrala du Tra-
vail aurait promis son aide eompkHe
à la Fédération des Cheminots.

Les modalili-M de cet appui seront
déterminéex.

11 est probable qu'avant de pren-
dre mie division dêlinitive. la Fédéra-
tioii tentera d'obtenir une entrevue
avic II- Pr»>sident du Conseil.

LA MAIN-D'ŒUVRE

ITALIENNE
IIUMK, M Avril.

Ou annonce que kn négocia (ions
entre la France cl l'Italie, au sujet de
de loi sur la maiii d'œuvre italienne
dans les mitira dr charbon, de 1er el
de phosphate, onl cotnplèlfnwnt
abouti-

Lee mineurs italiens auront le mé-
mo salaire que les mineurs français
pt juuîrutil des mêmes avantage?,

1̂> Gouvernement Trançais s'est en-
gagé H garantir JVxémtion du con-
trul el la remise H 1 Italie de six ton-
nes de charbon par moi» pour rlin-
qne ouvrier italien rmpkiyé.

EN ALLEMAGNE

LE TRAITE
DE VERSAILLES

PAIIIB. 39 Avril.
Les journaux de Hambourg i'effor-

cent de démontrer que la politique
française esl sortie d^ftnitivpinenl
condamnée des réunions qui ont été
tenues à San-Remo.

Ils attendent maintenant de la Con-
férence de Spa. qui a été imposer, di-
wnl-il», k M. Millerand, la revision,
d o n n a i s incertain?, du Traité de
Versailles

LA DELEGATION
ALLEMANDE

Bratu*. 29 Avril.
Un journal du wiir a publié, hier,

la hBif des membre* rie la délégation
lemandr! qui doit w rendre à Spa.
Bile comprend le chancelier Mop-

ler. le Ministre dos Affaires étnuigtra
Kostr , le Ministre oW Finance*
WiKh, le Ministre de l'ïnerfcnr Koch
't un certain nombiv de teriinicien».

lituiLis, -M Avril.
IJI ('>oaiuiiMMoii parlementaire, en-

u>.'-.. dans le buwiii de la Ruhr, vient
>- fournir (ton nip|)vrt.
KUt- dément qu'il w forint aclLi'lic-

nieiil une nouvelle armée rouge, nwie
elle rw-onfialt que. dans a-rtajnert \1I-
!<••. les élément» avancée continuent

ir le dessus.

rapport conelul PU demandaul
qu'une police d'Ktat remplace les gar-
Hes Jitcaux qui sont souvent dw ou m»

Le Petit Bastiais
bre adojjtc une proposition de résolu-
lion Ujudaiit Gi
niuu d'enquête de 44 uiembnv char-
gée de rwhtfrdber et poursuivre le«

iisMiiT-H et Kp.''culak'iirv nincliis
dt'|ten« di> lu Nation

DANS LE BASSIN
DE LA RUHR

on dr ion-- Mrttimtmk M pro-
luud uLLachcuiL-iil ù la Praoee.

PETITE GAZETTE

IAUE SÏOLMHt
M. lloimoral. Miaislre de I'IJIS-

Iruclioii publique, a aimoucé qu'il
soumettra {H-iK-liaiiiemeut à la Higna-

, un |>rojt-l de loi
levant ii l i au* Yègv «colaiiv.

LA FEDERATION
DES MUTILES

DE BASTIA
REMERCIEMENTS

M. llaiberti. président *l«- la O
miivioii de» Finançai, fl M. Raoul
Péret, préttideut de la Chambre, re-
mercient chaleureusement let. mem-
bres du Parlement du grand ffftirt
qu'Us viennent de faire.

(La prochaine léance est fixée au

AJAUUO, Ï9 Avril.
La dél>-Katioii .k-s Mutiles de Baatia,

de MM. Cuuazzi, prêfûient;
Mt>riaiu>roréUiire gênerai illoocUesa-
ui. In-iM-rnr gt'uéral.tmif uKuibn'a du
UilHlté (JfjWi'lfiiifiilaJ dc> Mutilé», a
fait une tlemarche aujin^ dfn pou-
voirs publiai, afin df k u r exposer
lout leurs desiderala.

Ils oui. pour louiez liur> r>'Vi-ndi-
btenu pleitu.' MilisfucLion.

LE i" MAI
Le (Junsetl sï-st enfin entretenu des

mesures qu'il convient de prendre eu
vue des niaiûfestattonB qui se
reut pour la journée du

AFPAIRES COURANTES
Le Conseil s'est ensuite oooupé de

l'txpéditiûn des affaires courante*.

AUX ETATS-UNIS
MODES

PARISIENNES
II. Boulevard du i'«l«i« (su i - élu»:)

Orand «rriviigr df CBAPEALX-
MOttELES. en tous fîenres, pour lu
Sain,* ift:ié.

<Ttia|H>aux itr ileuil: chapeaux tie
tlawct. chapeaux A'eu[aitt*, ttéytiiui,
etc., à des prir très aranlagrux.

REPAREZ
VOS CHAMBRES

AUTO VULCA
»p viilciuiiMtj,! , i i r m i l a n l .

Kn venl f daii^ ti>u^ le* pan tg i ' s .

Un pnis ntix l-;ititilit*emenU OMNIA,
114-06, Cuurs U™Uud,

— MARSEILLE —

AMED1 t-MAIliao

. J O U R N A L
1 0 CENTIMES — LE PLUS FOKl TIRAGE DES

TIDlEN
2X DE LA 1 0 CENTIMES

Rédaction A Administration : fe, du Palala, Beat!»

FABRIQUE
DE CHAPEAUX

pour Homme*. Dame* et Enfant».
Formes en Paille et Sparterie.

ATELIER
de RcparatiOTu et de DéffraiaMft

en tout genret
Rue Je la Marine {Vieux Port)

— RASTIA —

L* uu«i *M bai» d« PUMMMUI •'••-
vitra k i nul.

U DlnrUna lient t In'ovner la pyble
que 1m Uleno vleal d'Cire retalla et « E l A

LA OREVE GENERALE
IloTTKtlIuv. 2It Ami

I n jimnini du malin apprend
qu'une grande anxiété domine dans
les centre* miniers du bassin d« la |
Ruhr, la Frtm-eayanl demandé qu'on

o IM «vois de rharbon dam les
pays Deatrm.

La proclamation de, la grève «éné-
jr des ou\Tîer.i muiciirs est cunsi-
rée comme imminenle.

et 10 Iran» par jw, MWMda Uble.
Pomt IMM antrva walgnaiwla, • «tr«a-

»cr à M. VoitarW laMtm. |«rant, k Punt-

»|.i »»•»»•»!•

CONSOMME DUVAL

QUELQUES IDEES
GENEREUSES

EN MATIERE FISCALE

A propot de rimpôt
*w let célibataire* rt sur lei oirif.

Si la jrAnerosiU- »•• traduit, en raa-
tt*r* (UK-aie, par l'abondance
xpflts. il est * craindre qut le»
buables ni- IIOILS (rouvenl yé
à l'excè».. Chaque malin, eu ouvrant
leur journal, ils s'a perçoivent qu ils
..fit êiè gralilh-â, la veille, par leurs
députés d'un certain nombre <b- ca-
dtsaoï Dtiles, indupi-iiKables m^mt1,
maU doul ils w seraient facilement

A un r>iliifie gyiiinastkjut'. la
Mhainbrp. entraîner jtar le Gouverne-
ment et la Commission du budget,
eélano* ver* tous les revpuus ajipa-
irnts, fonce sur toutes les ressources
au grand jour pour leur impi>ser une
dîme destiné à remettre dans n ^ ti
nauces un peu de cel équilibre qui
leur manque depuis si lougtempi.

Mais la vraie générosité, dans ce
domain, ingrat, ne consiste pat; n
frapper fort, mais à frapper au bon
endroit et a bon escient

Le projet du Gouvernement et de
la Communion a nabi un certain
nombre damendewuts , il a motivé
quelques suggestions qui démontre!*!
que la Chambre est décidé*! À orien-
ter dan» ce débat même et dans ceux
qui .suivront. u»tre fiscalité vers j.liw
d. ju-ilict humainf, vers plus de gé.-
né(vii!'f équité.

le groupe d«î famillen nombreu-
ses qui est toujours assuré de rem-
porter an «u«cea, lorsque ws deman-
dai sont pment(>e» Mtn« exagération.
— ce qui éuiil le ca*. en l'espèce, —
a obtenu que le* abattement!* pn'-vun
pour charges de famille soit sensi-
blement accrus Et, sans doute, nous
aurons un crrlain nombre d'feuno-
mistes qui regreUeronl que Ion séloi-
g»e de plus en plus du dogme dr>
l'impAt réel pour saltach-r k la p.-r-
stinnaltté du redevable.

-Saut doute, le principe à* la réalité
de I impôt a Hn bon. Pousse k l'ex-
trême dans notre ancienne législa-
tion fiscale, il no«§ a préservés de
toute- les inquisitions administrali-
v i et il a eu l'avantage, en s'an-
pn>-ant sur de» signai extérieurs, k
vrai dire exlrèmrment fallacieux.
d ' a m r e r nue perception commode
des ianpoaWoaB en vigueur

Mais, vraiment, ta justice trouvait
trop pen «on compte a llnflciibihV
de ce principe, ti puisqu'on a dû y
fair» brèche, il est bon que, de pi as
en p|Q*. on s'oriente vers l'Agalite d*s
charges par fanille, par foyer et non

. D'autant plus que
i de consommation aux-

m contraints d'avoir
H large mesure pèse-

ront toaJMM d'un poids plus lourd
*nr les famUleii où il y a beaucoup an
bouches a nourrir.

Les familles nombnaww étant, a
JDNte raison, traitée* avec favfinr, on a
tout naturellement demandé aux eé-
libitaires et aux m^nagm « n * enfant
de rétablir l'équilibrf rompu du pro-
jet.

Oui s>n plaindra* Les célibataires
u t a d f P«ut-«tn> pas. \* réliba.

taire n'est p u néewwairempnt un
*Sotste. Il y a de* oelibaUim par né-
»WW, par «crapule, par devoir. Il y
• d « eéhbatainw Involontaire. Au-

cun de ceux-là n'estimera injuste, pas
plus que les nitrtiageK privé» d'enfant.
Je si1 voir imposé» plus lourdement
qui- ceux qui subissent déjà le poids*
dt chargiiK tle f&tuilK-. Ce qui eût été
prufoudemetit injuste, o'eût W.- d'il
tribuer à cel impôt le caractère d'um
[féiiulite pt J unr> eoulrairile. Pousser
1rs HCHB à se marier sous la presai
de dispositions législatives el fiscales
est une pfii-téf non s-ulenniil chimé-
rique, mab atwulunu'iit ridicule. Et
damier à la taxe HUpplémenlain> ries
1-WibnUires le cnmetM' d une pei
'l'un impôt sur la soi il m If. cûl été prn-
fundénienl déplan''.

Main permettn- aux (V>UlmUiin->
se:- ou fortunés, — car la \&\v sjié-
ciak' iiatU'iiil que ceux qui <H>nl JUS-
ticiable» de l'impôt plnbul. - il'aidrr
ci-ux qui ont de Immji'ri cliûrgcs de
famille, c'est une puiiséc génén-iiM* el
qui aboutit à un essai dr pi>n^iiati<iii
de^ el larges liscait^t lota.li's qui fH""'nt
sur Itti contribuables.

l :ne autre idée, f.rt («iién'iise «us-
si. main qui f*.' beurle il de graiuLs ilif-
fïi-ultés d'applicatioii, c est ct-ll,- d'uu
impôt sur l'nisivrié. Celui-ci, nu B -
Ij-iurs de i'impôt sur h- o'-libat. aurait
bien |e caractère d'une peine, ijui
donc estimerait, en effet, qu il y H. :\
1'beuri-artuelle.dait.s notre i>'rane • ap-
pauvrie en hommes et en produit* He
tonte nature, place puiir n> puranite
social qni se somme l'uisif?

Mais, vraiment, en pratique, quelles
ni' MTUNI (UL-i JI-H difnirulh''s JKIUT dis-

Uiuruer 1 oisif véritable, encombrant
'I inutile, de loisir d'apfwrrrtre qui
[••ut 'Hre le poètt* du génie, l'inventeur
en cour» lit- nrherenes. l'intellectuel
«u laln'ur mystérieux el fécond '*

U question est d'un inlérêl philo-
-opliique cl social si considérable
qu'il faut, i-n tout m», ri ih- rjuclipie
intiment qu* l'on niât, «e féliciter
•lavoir vu «lisjoindre l'amendement
<|iii projtosait cette taxe sur l'oisiveté.
Dans cetle riiscUMsion fébrile, À la-
quelle nous mit auciilés les retarda
di-* lionvernemenb, il y a peu de
place pour les dhiciissions ^néralM,
••l celle qui sera soulevée par cetle in-
tén-sftante. (ïénéreuîw rt pctil-étre ulo-
pique prnpo.sitii>n nesdiirait manquer
ni d'intérêt, ni d'ampleur.

Jean PÉIHNAIII».
Député de Seine-et-thte.

CONSEIL MUNICIPAL

C MMVICE auarnaw

A la séanc- du * avril, M. Hya-
cinthe de. Montera a <l«-jnmé le viwi

q But l i -otn-UiMif JIVIV U
Mie artraUlc i-t phlt parUruH^irrarat ims
la région dp Parimecrtim, (f'linpnrimi.i rn-
tMImw romtoreUh-» : qur. partn-nll, ,m--n(
™ rp qui ««MwnM k MU1I

rfliaUrire <Ttme partie de l«m»iJéiuuTnrnl
r s u t m et p1a«l|MlHml drt rt|rim da
nrl'imMM* et de PiRari;
0>«". frpïmWi In IBOJWB rt* inn*|i-ri

foui PKMRM 1llêw»tal Mtmt;
Que In é l n e n 9«rt«uJa n « i i i cjite

I o n trmtfwMn **n le

p
Ballu IMIII iK'bUniuiuUln'ntvnl. l
a pur ijinniaiii.- yrriimxr su/ P-

lalri' île U Mnr.

. I I Pr«*l de U
les Itcpré

d U C

M. ik M.nikTK déclan' nu il vi.-nl
île Purtuvwotiio, oit il SVÎH coth-ti'iui
avec M. I.- dixHPurw Camille de «uccu-
wru. ciiiimller «l'^iéral ; i t . liantmi
(Juenza, uiain- île Porluviwchiti .4
d ini|«irlanEs nép^-ianls de cetl*> lu-
cal it<> <pii wtul dwidé» à revendiquer,
avec mie iulussal.le activité, le pm-
loiiRi'iiieiit .lu .our r ie r Maiveill.-
ltasti« sur l'ortuveccliio, dmit le!.-t-
Itli^'iui'iil sfiiivviîtinlfrait hv intén'-ls
ur^t'iils (k Hi^tia. ih' 1 ar rondis* -
meut de Sartiiie .-t de la iX>U- ori.-n-
UUV'.

MM. l'.iacouimii et liuur^-ob- -**•
rallii-nl »t la pnipfiHliun de M. .'le
Maniera.

M. L- Maire la|»jHiie à son tour et
dàclarv.que. d'u^cird avi«c son collé-
guv. M. le îlot-leur de RoeL'Jis>ra, il
sWtup,-re wcliveiiicnt de la que>lion,
au sein du Conseil paiera i .

L. vœu «le M. llyacintbi: «le Mun-
t>TH cal uL'ecfiU- ù riuiuniiiiilL'.

AUDACIEUX
CAMBRIOLAGE

t.li cambrinltuf.' îles jrf»H audacieux
* été ronniiis liici- malin, vers les
quatre heures, en pltiii. boulevard
Pa.»tt.

Ih's .imitateurs fort habile se wnt
introduits, au moyen (Ct'fTractioii,
lia ris le niHga»in de M. .N'oti Sanlau-
drea.

Ajirfa ii voir soulevé le J<*;uet ,|n
bas de 1» purle i-t fait giiwMT It; loqivt
du haut ; ajin-s avi.ir enfoiKi- la x\mi\
ils se sont introduit- dans le nuift^^in.
où ils se >mi1 emparés d<- sa!--* de c<tfp.
de savon, de labao. de ci«nrcll<* et de
quelque bouteille de cliam|nigiie.

Prévenu di- ce \ol dî-s la pre»iièn-
beurc, M. Allxrtini. l'arti/ rutnm^-
saire de jmlir.- qui a un, partout o>'i il
est passe. IIUSMT IH n-piitalînn d'un
tri* fin limier, sr-,1. iinm^lialomenl
livn- à mie eiH|UL>l.< .1,-s lUu* ^ITe-i.

Ses pn-mién-s iiivr^liKHiion,) l'ont
mis rapidi-ment ^ur la iiislf ,W niiu-
pables el nous avions |iiiul,'.t la sn-

dirr I'OKKI. acnoninagné des »g>'iib
Rinieri. Viuci>nli i-t lï iacomclti,
avaii-nl piNK '̂iJé û rarre-ttaLion .!i-s
cambriolfqiry, individu» fort suspects.

U* invesligaliortH auxquelli^t w
<«>iit livré» M. (îaubiac, commix'uiiiM
entrai, acconipagn*'- de l'in^pecti'iir
Ijiimi.ii'iiiit [us été tiKIIIIH lti'ur<'usi<s,
enr ils pnni-nniwtt a déc«»uvrir che-t
lu Vve C, éj.i.titTf, rue Sutiil-Frau-
'̂i>is. un snc dr cnfi< et deux cainwrs

rie SHV.III provenant du «amuniJage.
tritirroars, l.-s deux individus ar-

rr'lés, qui m- tioinment Piertrtti An-
toine et Vintinnglia Charles, ont re-
connu l<̂  fait» qui leur «ont incrimi-
nes.

Nos félicitetioiK n MM. (iaubiac et
Albertini. n.mniissain-s de p-ilit»; à
linspiiTleur l>'niii; «n finea-lii-r Pug-
gi. ainsi quau* agents Itini.ri. Vin-
ant l r( (iiacometti.

NOUVELLES
MILITAIRES

tTnt(l«t*r rt trtmh-

. MM t.* a<ij>idan(* Onfnnunl* H*rt-
n)inlMr*Uon (Motun Jn^ph-Mnlfilru, ilTwM
» m tn« n>ftinn; D-h«rnar.ll Jr.in RipltsU,
affrrk t h l i e région: VTHIM A«T*-Fr»n-
ç,ri!.. ,iiï-.-l.' H l,i f,. «vlinn, «rtni'f ftn Rhin

• iiTinlprifl lnVTi*!̂  hors
<iiajftr dr l'iHlmliil*-

u , MIT», («.l tfl?Bté k

i u t

Pietrtnl. k
. - pré*0Ul

<tc r«rouie dji LevaUl
— Sonl proniuB au grwtn (ir rapllsl

MM k« llnilnuBln l>CH<rJurel Henri l.

vi,r-TouKulat. dit I f t e ; Birlotl Trna
•Su fjliv J'artlJIfHi!. dèlath* uu ««rvfcw d
[it-major. UaiuuiuVB Jult^o-Loulu, du 1IO<
il'arUHrrk', iiùitclii A IVVulc lUlUUOn
l ' l U

JOURNEE DU I MAI

Lf*K ouvrier» H employés tsyiuliques
de la ville de. Itastia. réuni» au ni.iu
bre de 50U, eu vue d'arrdU-r le pro-
crauuiie de la journée du 1^ inHÏ cuu-
funiii-nii'iit aux instruction» d<' la
Confédération liétiirale du Travail.
décident:

1' !>• chùuia^ durant toute la
juumép du i " mai;

2" L'organisation Hune asscmblii;
gi'iiéruJe de toi» lus ouvriers et ein-
plu)i-s syniiiquwi, qui aura litu it 9
hetin-s du matin, au péristyle du
Théâtre Municipal. Il sera procédé,
un cours de celle rvuiiion. au contrite
di-^ cartes ronfL-dÎTalfs et la dfetribu-
titm ilu Timbre Viennois;

:!• L'organisation d'un curtégi' qui
se formera à l'iswiip di- c*tU.' réuniou.

LI nion Iwali' de tous les Syndi-
cats ouvriers <]<• la ville fait on pres-
sant appel à tous les ouvriers et em-
ployés de? deux sexes el de loules ca-
tépi".ries, Byudi'-ut*s et iinn Myinliqu.'-s,
et lis en^ap' à inHiiifrater leurs wn-
tini'liU tif solidarité, i-ii cliôuuint nt
eu participant au cortèp des Travuil-
kurs.

MAIRIE DE BASTIA

Le Conseil Municipal esl convoqué
pour le samt-di 1" mai. à cinq lieurt-a
du suir

iirdre du Jour :
Afsislanci' ans vieillards:
A^JTilani'i' au.v fa m i lit-* nomiireu-

GAZETTE
DEPARTEMENTALE

— M. i,.niL-j,-r ild.lni
**t MarlHh. •><•* Imn'iu

Hntendance rnlnniuh-. rraln1 «le I In.in•<:,

t <\e Saint-HapH.if-1

li' juufl d'un «ïre in

M. \t phim
•mm?* lr<< plue sjrapnlhlqu's Nim wvilr-

^1/», mm** II kur fimrninMll l'aide nal^-
rll* p">ur Irur p^nrwltr*' *!** â  miiiB^r tl

Mtalt Jamais. M ébul toujours prêt k rfndrt

<:<• (]ul aumnrnti> la tlf^titur publique, r>*l

l'iuln M I affprlIiiBK

Wlp I" f dttUain* praUem qui. qtr** tic
r>rllltntni Mudea. r^fromtMX M krgwmml l u i
c y r u e n rtf una le» Mum. Ht pat». II *UI!
flnu' J'uBf hool-1 nalur-lk. d'un espHi m
£4Mnpatiflunt quLia nr pnuvatl l'apprit FUT
sans lui vinirr autant it nltprllno que ifn-
Utw.

j
a pnpulalina ealitrt ilr Vvuolasea /Ui t
nmmw. f imn-t , vMlltrtto, tafanb, tnu*
l'no t> minifciter k mllp hoannbl« fa-

t t en deuil ai

* VflualMc* rt nltma à Mm
OattMHnl m r̂e M à («ut# M (•rollk nn« pi"

LVITAILLEMENT

LC HUX a<a u n i ALiMcarraiiin

Par applicatiou de lu ctri'iimir» mi-
isl'-rirlle. vu date du Ki avril t:W. le
i d l

,j-«re fixé, à Ua^tia,
le Syndical des

loa

j
après -nti'iile avw le Syndical
Fttbricanls. ii K*i francs les 1UU kil
ivracj.

Kn cuiirtequeuce, le prix de vente
par le» détaillants, au public, doit être
ruiuem1 .i L' fr. 05 Je lulu.

BIJOUX BRILLANTS
PERLES FINES

U' Représentant du Comptoir Dia-
mantiu de Nice achète TOCS Bt~
JOVX, iUULLASTS, PERLES tlStS,
au miurimutn de leur valeur.

Il ae tiendra à la disjKwiLiun dea
personnes désireuses de réaliser ces
opérations :

A BASTIA, le» 2 et a mai au
Cijniot Palace Hôtel;

k COHTE, le 5 mai, « l Hôtel Paoix;
VltôM Paoh;

k AJACCIO, les 7 et 8 mai, k YHÔ-
tel dt France.

N. R. — 11 se rendra memn « d.>-
micile damt tout le dé parti! ment, si
l'-s nitéressca wuient bien lui écrire
aux adresses ci-dussu?.

DUcrétittn absolue

LASAINTE-ZITE

La Sori^U' ,U-< J«Uln|.T5 - suln
» mé liier u patronat Elle „ ;,
p.irps. a»er lunnli-n.-. t la ftnjui m
i i>té dtLf t Saint-Jr»o BaplitU, A
•.•s. far H. Ir rurc-arelii|.r«lre st*cp

l
; p

rang, M. h- dorlaiir Emlli' Sari, maire; M. &"•
n.HUqur Ghtft, pr.-sidenl du itymti.-nt d&iir-
liriillur.- PI de vitletlltorv. « dsulrça oola-
bilitfe <Jr U ville.

Il y a eu .ti»trU.illion ii? finira

1. main: Ssri ri M llhto .ravoir blrn vuuln
rrliAUH<u>r, par leur (iréwOCF, rrll» tf\e >ta
ramllli'.

M l'Mn. itaas miF heureuse hnprorlsaU.nl,
a >MI n a i t e n il éUit h«un-ux dv K trouer
m milieu de r « Iinvi-s traraillturs II a lui
l IUOJIIO r\ k la prtwp^HIé dr la Soolëli1.

M. le Maln\ .lans quftqu*-. moU bhn

œpœNMTi <i. la SnrVti d. ltimnour qu'il»
oui 1-n-n v.mlu lui t.'rnoignpr, m rnv.uuil à
trtt.- bellp WIB d dool 11 irardm un lomi-
bltabli> souvenir: il irrmMe ra l e r u t Ma

On t f̂lt B'pAra 9fl 9Q uUUttBDl FT9fftt—

AU THEATRE

M Toni ut: \h:si,E

Ce drame, tiré dune lé^n 1< '..
torique, a ét>- interprMé nu-- ! '.
que Ifiulei les picces précé.|.|Hi-.

Lr principal rolf était rempli par
M. Mnrqiit^ qui trnt rendre it mer-
veilk le type de fiurtdan. awnturiir
audact'tiv H [M'I-TIC*. m-'lant la fou-
gu<- h I astuce; la ruiivirtion a v x la-
quelle il sut rendre le type de c« per-
ixriinagi' légendaire lin talul le» a|>-

llait» »in rôlr de Marguerite dt
Hourgagne. Mme Darg&. dont la ré-
putation lient plus « fain>. nul se
montrer, enmme Ion jours, In tragê-
flieniic ciiusiimmiie tant appréciée de
imlre public

M. Konget. parfait dan» «on rôle
df Cautlier tTAulnay, sol personnifier
ce rôle avec le même talent que toue
e u x qui lui srmt crmW*.

\ o n moiii^ nftrfait fui M. Duk. tral,
qi|i' nous ne voyou» que dans les tii'iix
jiremiem actes, dans le niie <V Phi-
lifitte d'Aulnay.

EttQiirrrand dt Nnriffny, interprélé


